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Calendrier de la 
grande finale ialiseront les travaux de la baie James

A ST.CATHARINES
Dimanche 2 mai - soiree 
Lundi 3 mai

pur Uriel Poitnis
QUEBEC — Le premier mi­

nistre Robert Mourus* a a cou 
firme hier que le projet d'amé­

nagement hydro-électrique de tous les travaux avec la parti- a trait au financement, 
ia baie James doit être entre- cipution de l'Hydro-Québec, du 11 a déclare, devant environ 
pris sans délai et qu'une corpo- gouvernement québécois et du 4,500 partisans libéraux réunis 
ration d'Etat am a a coordonner public, probablement en ce qui au Colisée de Québec pour fo-

A QUEBEC
Vendredi 7 mai 
Samedi 8 mai

A ST.CATHARINES
Lundi 10 mai

A QUEBEC
Mercredi 12 mai

A ST.CATHARINES
Vendredi 14 mai

Le Maple Leaf Gardens 
de Toronto espere pré­
senter un des matches 
prévus à St.Catharines.

L

diqué qu'il voulait de cette ma­
niéré apporter une réponse à 
l’inquiétude et à l’anvobve de 
milliers de jeunes: "je veux 
qu’ils restent et qu’ils travail­
lent au Québec". "Nous pou­
vons regarder l'avenir avec con­
fiance et avec fierté", a-t-il con­
clu.

Le premier ministre a d’au­
tre part affirmé que, pendant 
l'année qui vient de s’écouler, 
il y a eu un virage véritable du 
côté de l'économie, particuliè­
rement en ce qui a trait à l’effi­
cacité administrative.

Pour ce qui regarde les in­
vestissements etrangers, M. 
Bourassa a affirmé que le 
Québec n'a pas d'alternative, 
qu’il n'a pas d’autres solutions 
que d’aller en chercher le plus 
possible pour relever son éco­
nomie.

Premier anniversaire

Il a renouvelé ses critiques 
à l’endroit du ministre fédéral 
de la Justice, M. John Turner 
pour n’avoir pas prévu le 
maintien de La Loi sur l’ordre 
public. "Nous persons et nous 
croyons encore que ça doit 
être illégal le FLQ", dit-il. Il 
n'a rien dit cependant sur 
Futilité de maintenir les pou- 
voirs spéciaux de la police 
conférés par la Loi Turner.

• Environ 4.500 partisans libéraux se sont rendus, hier soir, au Colisée, afin de fêter le premier anniversaire de la victoire 
du 29 avril 1970. alors que le Parti libéral accédait au pouvoir provincial. On aperçoit ici le premier ministre au moment de 
son entrée au Colisée. (Photo l’Action, Marcel Laforce)

Trudeau veut modifier son cabinet
Par DAVE McINTOSH

OTTAWA PC — Le premier 
ministre, 51. Trudeau, projette 
des chiuusemèiii» et de» addi­
tions dans le cabinet apres que 
la loi de réorganisation du gou­
vernement soumise aux Com­
munes depuis plusieurs mois, 
sera passée selon des informa­
teurs d'Ottawa.

Le ministre des Pêcheries. 51. 
Jack Davis, a déjà été désigne

comme ministre de l'Environ­
nement, et 51. Robert Andras, 
ministre sans portefeuille, com­
me ministre de l'Habitation.

C'est vers Toronio que 5î. 
Trudeau se tournera pour rem­
plir le, ou les. nouveaux postes 
de son cabinet. Les noms men­
tionnés à ee sujet ont été 51. 
Barnett Da tison York Nord, M. 
John Roberts York Simcoe. 51. 
Alastair Gillespie Toronto Eto- 
bicke, M. Martin O'Connell To­

ronto Scarborough Est et 5f. 
Charles Caccia Toronto Daven­
port.

Il y a déjà trois ministres 
venant de cciie région dans le 
cabinet de M. Trudeau : le mi­
nistre de la Défense, 5E Donald 
51acdonK)d. le ministre des Af­
faires extérieures. 51. 5Iitchell 
Sharp, et le ministre sans por­
tefeuille. M. Robert Stanbiu p 
QUEBEC ET ONTARIO

A la suite de la démission de

On déménaae dans la boHA

• Les bras^ chargés, pataugeant dans la boue, enjambant les plates-fe* nn- "flottan­
te»", le» iivis dame» (sur la phinu) ouitaervtüi quand même un large sourire. Quant 
au gentilhomme qui pose à leur côté, il se rend utile en aidant nos bonnes daines à 
sauter d’un "radeau" à l'autre, car s’il fallait que l’une d’elles perde l’équilibre... 
Cette scène a été croquée hier, à Place Pierre-Bertrand (Ville Vanier), où le retard 
des travaux de construction cause des tas d'ennuis aux 120 nouveaux propriétaires, 
dont H0 d’entre eux ne pourront emménager avant une, deux ou trois semaines enco­
re. selon le cas. »____________ (Photo l’Action, 51arcel Laforce)

51. Kierans, il y a maintenant 
10 ministres ontariens et 9 mi­
nistres québécois parmi leu 20 
membres du cabinet, et H est 
improbable que l'on revienne a 
l'ancienne égalité.

On s'attend a ee que 51. Jean- 
Pierre Coté soit officiellement 
nommé ministre des Postes, 
fonction qu'il remplit comme 
ministre sans portefeuille. II 
occupe egalement le poste du 
ministre des Communications 
depuis la démission de M. Kie­
rans, mercredi.

Ce dernier, ainsi que l'an­
cien ministre des Transports, 
M. Paul llellycr. ont quitte le 
cabinet a cause de la présenté 
politique gouvernementale en 
économie.

Mais, selon les sources a Otta­
wa, la différence entre les deux 
démissions est one M. Trudeau 
a fortement tenté do dissuader 
51. Kierans de le quitter.

De telle démissions auraient 
sûrement ébranle tout autre ca 
binet ministeriel: mais, a cause 
de la forte emprise de 54. Tru­
deau sur son administration, ces 
deux departs rattachés à des 
thèmes aussi importants que l’é­
conomie, le chômage, les inves­
tissements étrangers et l’utili­
sation des ressources, ont à pei­
ne dérangé le cours normal des 
activités gouvernementales.

Il n’en reste pas moins que 
51. Trudeau appréciait le franc 
parler de 51. Kierans dans le 
domaine eronomique; il l’avait 
fermement défendu au moment 
où 51. Kierans avait exposé 
ses vues sur la défense, les 
pipe-lines et l'efficacité de*» 
services postaux.

D’après une personne infor­
mée proche du cabinet, les 
Interventions brusques de 5!. 
Kierans au sujet des politiques 
proposées par les autres minis­
tres menaient à de meilleurs 
discussions et à de meilleures 
politiques.

ter l’anniversaire de la prise du 
pouvoir, que le président de 
l’Hydro-Québec, M. Roland Gi- 
rour, lui a fait parvenir une 
lettre, hier midi, lui recomman­
dant d’entreprendre la réalisa­
tion du projet sans délai et de 
créer la corporation d'Etat ci- 
haut mentionnée.

Répondant aux propos tenus 
par le chef du Parti québécois, 
M. René Lévesque, jeudi soir 
au Palais Montcalm, concernant 
la demande de M Bourassa de 
maintenir la loi Turner, celui- 
ci a déclaré que la violence a 
des prolongements dans les 
actes et que c'est la responsa­
bilité des chefs de file de 
mesurer leurs propos. Il con­
sidère les propos do M. Léves­
que à son endroit comme 
fielleux.

"C'est un point tournant de 
notre histoire; c’est la clef du 
progrès économique du Qué­
bec, la clef du progrès social, 
la clef de la stabilité politique; 
c'est la clef de l’avenir du Qué­
bec”, a afirmé le premier mi­
nistre. à propos de ce projet 
nécessitant des investissements 
de $5 à $6 milliards.

INCIDENT "DIPL05IATIQUE’1

Le premier ministre n’a rien 
dit cependant sur le mode de 
financement qu’il entrevoit 
pour réaliser le projet. Un peu 
avant que M. Bourassa n’a­
dresse la parole aux partisans 
liberaux, le Colisée a etc plon­
gé dans le noir afin de pré­
senter des diapositives sur les 
réalisations gouvernementales 
et sur les principales données 
techniques du projet de la 
baie James.

Un montage de diapositi­
ves, présentées sur trois écrans 
géants, a exposé en termes de 
propagande les réalisations du 
gouvernement Bourassa depuis 
un an. Le teneur générale était 
à l'effet que le Québec a connu 
"une bonne année”, tant au 
point de vue création d’emplois 
qu'essor des industries.

"C’est une bonne année pour 
tous les Québécois", insistait 
le narrateur. On a même ré­
ussi à calculer par des pronos­
tics super-optimistes que 188,- 
500 emplois directs et indirects 
ont été et seront créés; alors 
que le Québec a 250,000 chô- 
mei :*s.

On a entre autre confirmé 
que :

—350 personnes sont déjà 
sur le: lieux pour les travaux
préparatoires;

—3.500 travailleurs se ren­
dront a la baie James en 1971;

—les travaux d'envergure dé­
buteront à la fin de 1973:

—125.000 emplois s e ront
créés;

—$8 milliards serent néces­
sités;

— une énergie totale de 10 
millions de kilowa-îts sera créée 
en électricité, soit autant que ce 
que fournit actuellement l'Hy- 
dro-Québec;

— le territoire ainsi aména­
gé équivaut à deux fois l'An­
gleterre. et des développements 
miniers et forestiers seront con­
duits parallèlement.

"Le monde commence aujour­
d’hui”, concluait l’expose sur 
diapositives.

M. Bourassa a d’autre part in-

Par ailleurs, un incident que 
l’on peut qualifier de “diploma­
tique" a été créé à l’endroit du 
correspondant de Québec-Pres­
se. On refusait au bureau d'en- 
registrement des journalistes, 
de le laisser entrer, alléguant 
que des ordres avaient été re­
çus "d'en haut" afin d’interdi­
re l'accès du représentant de 
Québec-Presse au Colisée.

La chose s’est finalement ré­
glée lorsque des journalistes, 
outrés d’une telle intervention, 
se sont rendus en "haut-lieu” 
pour demander des explications. 
L’attaché de presse du premier 
ministre. M. Charles Denis, est 
venu par la suite s’excuser de 
L’Incident auprès du correspon­
dant de Québee-Pncsse en lui 
expliquant qu’il s'agissait d'une 
erreur.

Par contre, le représentant 
de l'Action est entré, sans pas­
ser par le bureau d'enregistre­
ment, sans dire qui il était, sauf 
qu’il était journaliste.

Les partisans libéraux de­
vaient débourser $5 pour assis­
ter à la fête.

— Nouvelles en page 3

H Galendor”
Au sein du gouvernement Trudeau

D’autres démissions
sont à l’horizon

— Caouette
CALGARY (PC) — D'autres 

(•emissions sont à l'horizon au 
sein du cabinet fédéral, au 
sujet de la politique économi­
que du gouvernement, a décla­
ré jeudi soir. M. Réal Caouette, 
le leader crédit isle

Le ministre de la Justice. 
John Turner "pourrait 
être le prochain a partir’

M.
bien

a

dit M. Caouette au cours d’une 
interview.

"C'est un homme demt qui 
n’a aucune crainte de dire sa 
façon de penser.”

M. Caouette a précisé qu’il 
n'jtvwif été «meni-ti d'an-
prendre la démission du minis­
tre des Communications, M. 
Eric Kierans, "qui était mécon­

tent depuis un bon moment".
Ce|>endant. il a exprimé sa 

surprise quant à la décision du 
gouvernement de laisser 
rer la loi d’urgence de

"Je ne sais que dire, 
i’jnii-ftifi fMitwré nttVIl* 
reconduite en attendant la pré­
paration d'une nouvelle légis 
lation."

expi-
1970.
mais

fut

# Les préparatifs vont ben train afin que lout soit prêt pour l'ouverture du "Galen­
dor** théâtre d’été, sis à Si-Pierre oe ITIe d’Orléans. La photo nous montre ceitc 
grange-théâtre dans un décor enchanteur. Le "Galendor" pourra accueillir 300 per­
sonnes confortablement assises par representation. Plusieurs artistes professionnels 
•'y produiront au cours de la saison estivale. Cette semaine, notre journaliste Guy 
Giroux s’est rendu sur les lieux et nou» raconte à sa façon en nav* 3 et 21 oe qu'il
• vu.
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Mini-Loto
95285 — $5,000 

5285 — $ 500 
285 — $ 100
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NOUVELLE ADRESSE:

376, du Roi, ch. 208. - Tél.: 524-2413
(En haut Régie des Alcools)

Le cardinal Maurice Roy

Depuis vingt-cinq 
ans notre pasteur

Son Eminence le cardinal Maurice Roy, arche­
vêque de Québec, célèbre aujourd'hui son vingt- 
cinquième anniversaire de vie épiscopale. C'est un 
événement profondément ressenti dans tout le dio­
cèse de Québec où le cardinal exerce ses fonctions 
de chef spirituel depuis près de vingt-quatre ans.

Le journal L'ACTION profite de cet anniver­
saire pour offrir ses félicitations au cardinal et 
pour lui présenter ses voeux. Nous prions la Provi­
dence de le garder encore de longues années à la 
tète de notre communauté diocésaine et de lui 
accorder la santé et l'aide dont il a besoin pour 
mener à bien les tâches importantes qu'il o assu­
mées. Nous voulons par la même occasion l'assu­
rer de notre fidélité et de notre dévouement peur 
appuyé*' ses travaux »t ses entreprises.

Etre à la tête d'un diocèse, à titre d'archevê­
que, à une époque où le respect de l'autorité est 
en recul dans les moe .rs, à une époque où la vie 
religieuse est elle-même rudement secouée par un 
siècle matérialiste, ce n'est dos une tâche de tout 
repos. Le cardinal Maurice Roy n'est pas de ceux 
qui se plaindront du travail à abattre. En acceptant 
d'être nommé évêque de Trois-Rivières en 1946, 
puis archevêque de Québec en 1947, il avait ac­
cepté toutes les responsabilités que comportaient 
alors ces importantes fonctions, mais aussi toutes 
les responsobiiités et toutes les difficultés comme 
toutes les consolations que cela pouvait apporter 
dans l'avenir. Aussi n'y a-t-il pas de doute que les 
charges pesant aujourd'hui sur les épaules du car­
dinal Maurice Roy sont considérablement plus 
lourdes et préoccupantes que celles d'il y a vingt- 
cinq ans. Et rien n'indique que les responsabilités, 
les difficultés, les problèmes diminueront dans un 
prochain avenir.

À

L'archevêque de Québec a donc droit à toute 
notre considération pour les magnifiques exemples 
qu'il nous donne : la charité, la ténacité, la fidéli­
té. Par sa personnalité attachante, il a donné à 
notre diocèse un style qui lui est propre et qui le 
distingue prestigieuspmpnt dons les structures de 
l'Eglise canadienne.

Si on prête l'oreille a l'opinion publique, on 
constate que les fidèles du diocèse de Québec sont 
fiers, et ovec raison, de îeqr pasteur, et ce n'est 
pas sans orgueil qu'ils énumèrent ses titres : ar­
chevêque de Québec, cardinal, primat de l'Eglise 
canadienne, ordinaire des Forces armées, président 
de deux commissions pontificales "La Commission 
pour l'apostolat des laïcs" et "La Commission pour 
l'étude des problèmes de la justice et de ia paix", 
etc.

A l'occasion du vingt-cinquième anniversaire 
de vie épiscopale du cardinal Maurice Roy, nous 
avons demandé à quelques personnes qui collabo­
rent à son oeuvre, qui participent à ses travaux, î 
qui l'ont connu peut-éfre durant ses années d'étu* 
de., durant les années de guerre, de nous foire par­
venir pour le bénéfice de nos lecteurs ouelquoi 
impressions sur cet homme qui préside oux desti­
nées de la vie spirituelle diocésaine et participe è 
l'édification de l'Eglise canadienne et universelle.

Nous avons Regroupé dans les pages 4-5 et 6,' 
ces témoignages qu’on lira avec inrérér. Ces texfoq 
reflètent la pensée de la plupart de ceux qui con­
naissent le cardinal Maurice Roy de façon plut
intime.

En pages 4, 5 et 6
R. B.

w.

lliüi!
L.1 1 i I:| •üiliîi*

Généralement entoleiMé. Mi.iî- 
mum grés àe 35. maximum 50 
A 55. Aperçu pour dimanche: 
quelque* nuages et frai*.

détails en page 9
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Chronique d'une missionnoire
laïque de Québec

Vivez heureux, vivez longtemps...
au Lesotho! ,

En exelu»ivl*w ù l'ACTION 
por Andrée CASTONGUAY

Notre bonne Amelia est 
une octogénaire avancée. 
Depuis ton mariage en l'an 
1899 (elle avait alors 14 
ami, elle a toujours habité 
la même hutte circulaire, 
en pierre ue souie jaune, 
avec toit de chaume. Une 
palissade de jonc limite la 
cour intérieure qui tient 
lieu de cuisine, de salle à

Travaux

Plantation 
He gros 
arbres

artistiques C’eit le 
temps de

d'emtollisiemcnt ' ’ W’

MOTOCULTURE MODERNE
Construction et entretien 

de parterres
Patio - Murs en pierre

623-1455
Vieille Mjison de confiance

manger, de ''patio" •.. 
C'est la que l'hiver elle sc 
rechauffe au soleil, tondis 
qu'en été elle y prend l'air, 
recherchant plutôt l'ambre. 
C'est là aussi qu'elle moud 
a la main, à l'aide de deux 
pierres, «'une plus large 
et plate ainsi qu'une outre 
ptua pciitû «t u« «ûriTtâ ron­
de qui serviront de moulin 
—, les grains de mois ou de 
sorgho qui devenus farine, 
serviront à la praparation de 
ses repos. C'est encore là, 
qu'elle dansera parfois, 
tout comme les plus jeunes.

Une seule parte laisse pé­
nétrer, comme à regret, 
l'air et la lumière. Je dois 
m'incliner pour la franchir. 
Me voici dons la hutte où 
je trouve, assise sur le sol, 
l'aïeule Amelia toute sou­
riante; puis, elle me démon­
tre par des battements de 
mains et des éclats de rire, 
sa joie d'avoir de la visite. 
Elle prend ma main dans 
les siennes et les presse 
chaleureusement. Tous ceux 
qui l'entourent font de me­
me.

des audaces calculées

Frivolités
printanières

L/

Jolies et coquettes ce 
printemps...

Nous avons le bijou qui rehaussera 
une jolie toilette, tous les acces­
soires qui mettront une note de 
gaieté dans votre garde-robe de la 
saison.
Venet à notre boutique, vous v 
trouverez vaste choix et qualité à 
prix abordables.

• Montres • Boucles d'oreilles • 
Colliers • Bracelets • Charms • 
Broches • Ceintures • Bagues • 
Chaines * Etc.. • •

J.-B. PARADIS
maître horlogcr-bijoutie*

12/ rue Commerciale, Lévis — S37-54M

La conversation arrive fait noir, mois tronquille- 
vite aux sujets chers ou ment ma vue se fait et me 
coeur de cette arriéré grond' laisse découvrir, face a la 
maman; elle me parle de sa po.'tc des tablettes, egoie- 
famillc : sa fille religieuse, mer t faites Ow p.c.rc

ni chaise, ni lit ! Pour m'as­
seoir on m'a présenté un 
vieux tronc de cactus. Le 
repos se prepare a l'exté- 

Our et se mange soit au
son gnrçon catéchiste et un terre et de bouse de vache, soleil ou a l'ombre, depen-

demment des saisons. Les 
couvertures servant a la li­
terie sont pliées durant le 
jour et le soir venu l'on s'en 
enroule pour dormir sur le 
sol. P«ut-on imaginer vie

• C'est Conrada, un des nombreux petits-fils d'Amelia. Il a serré très fort l'orange que je lui ai donnée, — 
c'est pas souvent qu'il en voit, — puis a mordu à pleines dents dans la pelure Amelia et toute sa famille 
remercient les lecteurs de l'ACTION qui viennent en aide dans leur dure famine, à elle et aux gens qui l'entou­
rent.

petit-fils, futur prêtre. 
Amelia est heureuse et 
pourtant .. . dans quelle 
indigence !

Le mur de terre intérieur 
laisse voir des dessins de 
forme géométrique qui sem­
blent avoir été retouchés 
récemment et n'attestent 
pas du tout de ! âge de la 
hutte, parallèlement à 
quelques images et photos 
jaunies qui nous décou­
vrent l'ancienneté des sou­
venirs et de la place elle- 
même. Aucun petit carreau 
pour aérer ou éejairer. Il

aux ongles habilement de- 
coupc», qui supportent la 
va'ssclle et la coutellerie : 
quelques assiettes émailîées 
et des cuillères bien ali­
gnées. Une bande suréle­
vée suit le mur à sa base, 
elle porte quelques marmi­
tes de fonte a trépied, des 
jarres de terre cuite et des 
calebasses au bec recourbé: 
toute la batterie de cuisi­
ne ... Sur le sol meme, une 
vieille peau de vache; sus­
pendus au toit, quelques 
morceaux de linge.

Aucun meuble : ni table.

i

DIRECTEUR EXECUTIF
FONCTIONS
— Organisation et direction du secrétariat de l’association
— Gestion financière
— Compilation des statistiques
— Diffusion de la publicité et de l’information
— Coordination des activités sportives.

QUALIFICATIONS
— Expérience de travail en milieu scolaire de niveau collégial
— Experience diversifiée en milieu sportif.

SALAIRE
— Selon expérience et scolarité.

ENTREE EN FONCTION
— 5 juillet 1971.

Adresser Curriculum Vitae avant le 8 mai 1971 a :

Association sportive intercclléKiale 
de l’Est du Québec
56. rue St-Pierre, bureau 306.
Québec 2, Québec.

9 Ç'est ainsi que, depuis près de trois quarts de siè­
cle, Amelia moud son grain. Au bôut de la pierre 
plate, elle a déposé une poche vide pliée, sur laquelle 
tombera la farine qui sortira des grains séchés. Avec 
elle, sa petite fille Asumpta et son chien. Les ani­
maux sont très nombreux autour de chaque hutte; les 
chats protègent de la vermine et les chiens des vo­
leurs. Tous sont maigres !

• Amelia a aussi coulé pour moi un peu de "joa la", 
qui est en fait la bièr-e du pays. Cette fois, nous som­
mes dans sa hutte aux murs complètemeni dénudés. 
Elle se sert d'une calebasse pour verser le liquide à 
filtrer.

OFFRE D'EMPLOI

DIRECTEUR 
DES SERVICES 

DE L'EQUIPEMENT
FONCTION :
Sous l'autorité du Directeur Renenr. il a la responsabilité 
des services de l’approvisionnement 'magasins, achats et in­
ventaires...). des services de l'amenagement et des ser­
vices de transport.
11 devra assumer la responsabilité de coordonnateur senior 
sur les projets de construction.

QUALIFICATIONS :
a) Formation universitaire <de préférence en architecture 

ou en génie), ou l'équivalent.
h) Posséder une bonne expérience dans le domaine de la 

const metion.
c) Avoir le sons de l'administration et des affaires, 
ci' Aptitudes au travail en équipe.
TRAITEMENT:
Basé sur les qualifications et l'expérience.
DOCUMENTS REQUtd POUR l.’ETUDE DU DOSSIER: 
Demande écrite et curriculum vitae.
DATE LIMITE:
Les personnes intéressées devront faire parvenir leur de­
mande avant le 10 mai 1971, en mentionant le numéro du 
concours.

CONCOURS Nu 71-3-1) :
Directeur des Services au PersonneL 
Commi-sion Scolaire Régionale Jean-Talon, 
335 ouest. 76e Rue. 
t narlesbourg. Québec 7.

• Nous sommes ici chez la voisine d'Amelia, c'est- 
à-dire chez sa belle fille, où nous avons trouvé une 
pleine assiette de petites herbes ramassées dans les 
champs et qüi, une fois bouillies, se laisseront man­
ger avec appétit. On appelle ça "moroho".

plut primitive ? Il en est de 
même pour le régime ali­
mentaire : pain grossier 
cuit à la vapeur, bouillie de 
sorgho, de blé ou de mois, 
lait pur ou fermenté pour 
ceux qui ont des vaches, 
parfois des légumes. De la 
viande, aux grandes fêtes : 
mariage, décès.

Tout se cuit dans la mar­
mite à trépied appelée "pit- 
sa", sous laquelle brûlent 
le fumier séché et quelques 
morceaux d'arbustes, péni­
blement ramasses. Le même 
combustible est employé au 
cours de l'hiver pour ré­
chauffer la hutte. C'est le 
chauffage central !... Oui, 
un feu qu'on allume au

centre de la hutte et autour 
duquel ces pauvres gent 
s'assoient enveloppé de leur 
couverture de laine iko- 
bo>, de peaux de vache ou 
de mouton. Combien de pe­
tits enfants brûles, ayant 
passé trop près du feu avec 
leur longue couverture en 
guise de vêtement, n'ai-ja 
pas eu a traiter au dispen­
saire . ..

Et voilà dans quelles 
conditions j'ai découvert le 
femme heureuse : la tête 
rasée, habillée d'une gron­
de robe de mince flanellet- 
te, assise sur la terre battue 
et portant dans son cou, un 
chapelet.

Andree CASTONGUAY

[CARRIERES et PROFESSIONS

1

TRESORIER MUNICIPAL
La Ville de Quebec offre l’emploi de trésorier municipal aux 
personnes possédant une formation comptable profession­
nelle et une bonne expérience des domaines de la compta­
bilité. L’appartenance à une association reconnue de comp­
tables professionnels est requise. Le traitement attaché à 
l’emploi est de nature à intéresser les personnet» hautement 
qualifiées. l.a description de ce poste de chef de service sera 
fournie aux personnes intéressées, sur demande de leur part. 
Les demandes de renseignements et les offres de services 
seront tenues strictement confidentielles.

Communiquer directement avec :

Monsieur Paul Simard.
Directeur du personnel.
Hôtel de Ville,
Québec 4.
Téléphone: 522-7041.

La Commission de 
Formation Professionnelle 

de la Main d'Oeuvre 
de la région de Québec
requiert les services d'un :

COORDONNATEUR TECHNIQUE 
ET PEDAGOGIQUE

FONCTIONS :
— Coordonner et évaluer les activités du personnel en­

seignant
— Déterminer l'équipement; l'outillage, le matériel di­

dactique requis pour les cours
— Coordoner le travail de l’appariteur-magnsinier
— Inscrire les étudiants, contrôler l’assiduité
— Evaluer les résultats aux examens
— Tenir à date les dossiers des étudiants
— Accomplir toutes autres tâches que lui confie son su­

périeur

QUALIFICATIONS :
— 14 années de scolarité et/ou une expérience excep­

tionnelle pertinente
— Cinq années d'expérience dans renseignement pro­

fessionnel
— F.xpérience dans la préparation et application des pro­

grammes
— Expérience dans le travail de groupe
— Connaissance des besoins du monde du Travail et 

des exigences de la méthodologie de l’enseignement 
aux adultes

TRAITEMENT: Selon les normes du Ministère du Travail
et de !ï Msin d'Oeuvre

Faire parvenir curriculum vitae (diplômes, attestations, etc., 
avant le 15 mai 1971 à:

Le Directeur,
Centre de Formotion Professionnelle de 

la Main d'Oeurre de la région de Québ*~.,
1010, rue Borne, Québec 8, Québec.
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En fin de semaine

Scènes émouvantes sur les terrains du complexe 
domiciliaire de Place Pierre-Bertrand à Vanier

P*r Plrrre BKLLKMAKK
QUEBEC — lie complexe do­

miciliaire de Place Pierre-Her- 
trand, k Ville Vanier, qui a dé­
jà défrayé la manchette des 
journaux, nous fera voir des 
scènes “émouvant**", en fin de 
semaine, alors que 32 des 120 
propriétaires emménage ront
dans leur nouvelle propriété.

lies nombreux demenajje- 
ments ont d'ailleurs été entre­
pris hier, en dépit de l’état pi­
toyable des terrains. Un porte- 
parole de Darec Construction, 
M. Syivio Roy, a révélé d’ail- 
leurs que l’on avait exercé des 
pressions auprès des autorités 
municipales de Vanier, afin

d’accélérer les travaux d’aasè- 
ohement.

Effectivement, des ouvriers 
<ie la compaume Forlac, ct*lle 
qui effectue les travaux d'a­
queduc et d'égout, s** hâteront 
aujourd’hui pour étendre des 
tonnes et des tonnes de sable 
aux alentours des propiiétée.

M. Itoy a ajouté, de plus, que 
les échéances proposées lors de 
rassemblée de mercredi seront 
respectées si le chantier se 
poursuit à un rythme normal : 
ainsi, les 88 autres propriétai­
res |>ourront acci*der à leur lo­
gis. par groupe de vingt envi­
ron, aux dates fixées, soit les 
8, 15 et 22 mai.

On se rappelle qu’au caul's

f—r*’

• Les retards dans la pose des services municipaux ont en­
traîné des pertes matérielles : les systèmes de chauffage 
situés dans les sous-sol de ees 120 maisons ont subi, pour la 
plupart, des dommages appréciables. Des plombiers s'affairent 
ici. à remettre une iastallation en ordre. .Votons qu’un porte- 
parole de Darec construction nous a confirmé, hier, que la 
compagnie se porterait garante de tous ces systèmes.

1 Photo l’Action, Marcel Laforce)

de la reunion de mercredi, les 
proprietaires concernés ont 
rencontré les autorités de Darec 
pour s'entendre sui- des solu­
tions de rechange.
>1 ET 11 LES ENTREPOSES

Ainsi, la majorité des famil­
les qui ne peuvent déménager 
en fin de semaine ont fait en- 
treposer leurs meubles chez des 
entrepreneurs spécialisés.

Ces dépensés seront absor­
bées, comme on l’a dit, par 
Darec, de siale que les gens 
ne défraient que le prix d’un 
déménagement normal.

Toutefois. Le porte-parole de 
Darec a répété, hier, que les 
déboursés encouru» par le loge­
ment temporaire des familles 
m* seront pas assumés par la 
eomi>agnie. Chaque noyau fa­
milial doit donc se chercher un 
abri temporaire et à ses frais, 
ce a quoi on a consenti lois de 
la rencontre de mercredi. Sauf, 
quelques-uns ont “promis’’ à 
Darec de leur faire parvenir les 
comptes qu’ils occasionneraient 
jicndant cette période

Cependant. M. Roy a déclaré 
qu m vertu de la loi, la compa­
gnie ne serait pas tenue à cou­
vrir ces dépenses, parce que, 

les termes du oontrsl 
maisons devaient être livrées le 
ou vers le premier mai.

M. Roy nous a fait remarquer 
par la suite, que la loi s’appli­
querait s’il s’agissait d'un bail 
intervenu entre un propriétai­
re et un locataire, à qui on ré­
serve un logement pour une da­
te précise.
BILAN

Si on fait un bilan de toute 
oette histoire, il en découlé que 
les dernières maisons seront 
habitables le 22 mai. la compa­
gnie Forlac s’efforcera d’assé- 
chei les terrains le plus tôt 
possible, tout en terminant la 
pose des services municipaux 
et. enfin, la trentaine de pro­
priétaires qui auront emménage 
dimanche y mettent beaucoup 
d’ardeur, en faisant preuve 
d’une bonne compréhension, 
vu les circonstances ’’atténuan­
tes”.

D’autre part. M. Roy a bien 
voulu démentir la rumeur, à 
savoir que les propriétaires de 
Place Pierre-Bertrand patauge­
raient dans la boue et la saleté 
tout rété, car selon lui, la po­
se de la pelouse sera achevé* 
pour le 15 juillet.

u'wm *

m
v.

4?

S
^ s

%

• A Place Pierre-Bertrand, c’est un peu comme dans un petit village : on a des pro­
blèmes en commun et on les règle en commun. Inutile de dire que l’etat des terrains 
pour le moins boueux suscite des efforts supplémentaires.

Québec-métro

En décembre prochain

Sainte-Anne de Beaupré rejoint 
sans aucun frais d’interurbain

Bell Canada vient d’annon­
cer une importante améliora­
tion du service téléphonique 
pour ses abonnés de la région. 
En effet, à compter du 19 dé­
cembre 1971, les frais l’inter­
urbain seront abolis pour les 
appels effectués de Sainte-An- 
ne-de-Beaupré et dirigés vers 
Boischatel et Québec, de in<- 
me que pour les appels entre 
Québec et Sainte - Anne - de - 
Beaupré. Un tel service existe 
déjà entre Boischatel et Qué­
bec. Les abonnés de ces loca­
lités n’auront qu’à composer 
les sept chiffres du numéro dé­
siré pour communiquer entre 
eux.

Avec la mise en vigueur de 
ce service régional, les numé­
ros de téléphone des abonnés 
de Sainte - Anne - de - Beaupré 
commenceront par 827 au lieu 
de 263. Les quatre derniers 
chiffres resteront les mêmes.

En annonçant la nouvelle, le 
directeur commercial de Bell 
Canada à Québec, monsieur 
Kemi Perron, a exprimé l’avis 
que cette amélioration du ser­
vice téléphonique devrait con­
tribuer à l’essor de la région 
puisque le service régional ré­
pond aux besoin» des endroits 
ccr.*emés.

La circonscription téléphoni­
que de F-inte-Anne-de-Beau- 
pré (263), touchée par ce chan­
gement, inclut également les 
abonnés de Beaupré et de 
Saint-Joachim. Rappelons que 
déjà, il n’y a plus de frais in­
terurbains entre Saint-Tite-des- 
Caps. Saint-Féréol, Château- 
Richer et Sainte-Anne-de-Beau- 
Pré.

D’autre part, les abonnés du 
grand Québec qui pourront bé­
néficier de cette suppression 
des frais interurbains sont ceux 
des municipalités suivantes : 
Québec, Sainte-Foy, Siilery, 
Charlesbourg, Orsain vil­
le, Beauport, Glffard, Ville Va­
nier, Villeneuve, Saintc-Thér?- 
xe-de-Lisieux, Lac Beauport, 
Montmorency, Cap-Rouge et 
Courville.

Faits divers
Effraction et voi au Presbytère 
des Saints-Martyrs, 955, de 
Bienville

L’inspecteur Géraixl Mafieux, 
de la Brigade criminelle de 
Québec, nous rapportait, hier, 
qu’un vol avec effraction avait
JLt ^ rv es «s 1 ^ r* L. • J» ^
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Saints-Martyrs. Il était trop 
tôt, hier après-midi, pour con­
naître l’importance du vol et 
l’étendue des dommages.

Restarran* cabriolé

Par ailleurs. M. Maheux si­
gnalait un autre vol par effrac­
tion au Restaurant Populaire, 
277, me Saint-Vallier-ouest, de 
même que dans une residence 
de la rue Christie.

Le Carnaval 1972 
est déjà en marche

Le président nouvellement élu du Carnaval 1972, 
M. Théo (lenest. a rencontré lùvj matin les membres 
de la presse afin de leur présenter les membres de son 
exécutif et de leur faire part de certaines décisions prises 
depuis son élection.

En effet, M. Genest. était accompagné du vice- 
président du Carnaval, M. Jean Pelletier, oui au cours 
du dernier Carnaval assumait les response ilités dr la 
trésorerie.

M. Jean Belleunare pour sa port agira comme secré­
taire du Carnaval de Québec 1972, après avoir été 
membre de l’exécutif l’an dernier et M. Paul-ll. Mercier, 
membre de l’exécutif l’an dernier également, assumera 
cette année les fonctions de trésorier.

Pour compléter les cadres de l’exécutif du Car­
naval. on a fait appel à M. Jean-Pierre Frenette, pré­
sident du comité des défilés îtts du dernier Carnaval, 
M. Charles Samson, ex-président du duché de Lévis et 
à M. Pierre Villa, président du Grand Prix Esso lors 
du Carnaval 1971.

Les membres de cette valeureuse équipe se sont 
mis à l’oeuvre dès leur nomination et le président est 
heureux d’annoncer que comme premier geste, les mem­
bres de l’exécutif et du conseil d’administration du Car­
naval de Québec ont confirmé dans leurs fonctions, 
les membres du comité de recherches et de planifi­
cation.

Ce comité sous la présidence de M. Guy Lefebvre, 
secondé par M. Gerald Veilleux. vice-présidert et M. 
Pierre Lemieux, secrétaire et MM. Fernand Audet. Gé­
rard BoiUuc, Paul-A. Chaput, Denys Demers et Marcel 
Jobin a siégé à plusieurs reprises depuis La fin du 
dernier Carnaval.

Ce comité a étudié toutes les suggestions reçues 
de la part de la population et a également rencontré 
les journalistes des différents média d’information qui 
ont couvert le dernier Carnaval, afin de recueillir leurs 
impressions et leurs suggestions.

Ce comité verra à conseiller l’exécutif du Carnaval 
et le conseil d'administration sur l’orientation future du 
Carnaval et la programmation des événements du Car­
naval 1972.

En vue d’ipporter des W'Vs nouvelles quant aux 
événements du Carnaval de Québec, oc même qu’en 
ce qui a trait aux décorations et à la figuration des 
défilés, l’exécutif du Carnaval à sa première réunion 
a déridé de déléguer son directeur artistique, M. Gaston 
Robert, et son directeur général, M. Marcel Rochette, à 
Los Angeles, Californie afin de ’isiter les installations 
de Disneyland et de recueillir sur place différentes infor­
mations qui pourraient s’avérer fort utiles dans la 
réalisation des Carnavals futurs.

M. Gaston Robert et Marcel Rochette quitteront 
Québec à destination de Los Angeles dimanche matin 
et au programme de leur visite s’inscrit une entrevue 
avec les dirigeants de Walt Disney Productions, afin de 
visiter les ateliers de cette firme américaine, hautement 
spécialisée dans les décors, l’animation et la féerie.

Us profiteront également de leur voyage pour ren­
contrer certains manufacturiers de matériel afin d’y re- 
viierelier les possibilités d’appliquer différents procédés de 
fabrication eu Carnaval de Québec.

Cm; décisions prises au corn's des récents jours 
dénotent bien l’intentior des autorisés du Carnaval 
de Quebec d'améliorer le contenu des événements au 
programme du Carnaval de Québec et d’intéresser au 
plus haut point la population du Québec métropolitain 
envers son Carnaval.

Nul doute que dans les semaines qui suivront, 
d’importantes nouvelles seront communiquée* à la popu­
lation du Québec métropolitain concernant la program­
mation des événements du Carnaval' lw72.

Par Pierre BELLEMAKE 
BOISCHATEL EXPROPRIE
.....QUEBEC — Comme il était prévu, la Com­
mission de Transport de La Communauté ur­
baine de Québec (CTCUQ) devrait se porter 
acquereur de la compagnie Boischatel limitée 
dans un avenir encore indéterminé, tout 
dépendant de la poursuite des procédures.

Car La CTCUQ a fait paivenir un avis d’ex- 
propiiation à la compagnie concernée, en lui 
offrant une indemnité de $125,000 pour le 
capital-actions.

Advenant un refus d<*s transports Boischa­
tel, il faudra alors suivre les démarches éta­
blies par la loi, comme c'est le cas pour les 
Autobus Charlesbourg.

M. Yves Poisson, président de la CTCUQ, 
a précisé d’ailleurs que La modification des 
tarifs ou des parcours des autobus Boischatel 
ne pourra s’effectuer tant que cette compa­
gnie n aura pas été intégrée par la CTCUQ.

ENLEVEMENT DES ORDURES 
DANS LES RUELLES

QUEBEC — La Ville de Quebec repren­
dra, à compter de lundi prochain, l’enlèvement 
des ordures ménagènws, qui se fera par les 
ruelles comme par les années passées.

A compter de cette date, les ordures de­
vront donc être déposées dans leurs recep­
tacles, le long des ruelles, en arrière des pro­
priétés et aux jours habituels, eonformement 
aux dispositions du règlement 1415.

La Ville de Québec demande d'autre paît 
aux citoyens de prendre les mesures néces­
saires pour nettoyvr les terrain et parties 
de ruelles dont ils .Tant les propriétaires con­
formément au règlement 313 concernant la 
propreté, la salubrité et l’hygiène.

DEHORS LES VIEUX OBJETS
La Ville de Quebec entreprendra, lundi, 

sa grande campagne “Operation Nettoyage” 
dans tous les quartier de la capitale. Un ser­
vice special d'enlèvement des ordures a été 
prévu, et pas moins de lu camions sillonne­
ront les rues de la ville au cours de la se­
maine pour iaire la cueillette de tout ec qip 
pourrait être inutile dans les sous-sol. grc 
mers ou garages.

Cette initiative a pour but de faciliter la 
tâche aux citoyens de Québec qui à chaque 
printemps, songent à faire leur grand mé­
nage et se debarrasser de vieux meubles, lin­
gerie ou tous autres objets qui encombrent 
leurs propriétés. Grâce à la collaboration 
de la population, la Ville de Quebec peut 
ainsi conserver son titre de ville attrayante 
à l'approche de la saison touristique. On 
dit souvent que l'on juge la population d'une 
ville à l’état de ses rues, de ses parcs et de 
ses résidences.

Tous les résidents qui voudraient se préva­
loir de ce service spécial d'enlèvement des 
ordures n'ont qu'à.communiquer avec la Ville 
de Québec au numéro 522-7041 poste 403 et 
les responsables du département de l'inciné­
rateur municipal donneront tous les rensei­
gnements appropriés. Au cours de la semai­
ne, les camions seront affectés dans les quar­
tier St-Sacrement. Belvedere. St-Jean-Bap- 
tiste et Champlain, lundi et vendredi; dans les 
quartiers St-Roch et St-Sauveur, mardi et 
jeudi; et dans le quartier Limoilou, mercredi 
et samedi. Par ailleurs, les résidents des dis­
tricts Dirberger, Les Saules et Neufehâtcl

'

pourront obtenir le même service aux jours 
habituels d'enlèvement des ordures dans leur 
quartier respectif.

La "marche 
des jeunes"
(G.G.) — La “marche des 

Jeune»”, marche qui se veut une 
expérience d* fraternité et 
d’amour autour d’un theme, 
“prendre le temps ..aura 
lieu cette année, aujourd'hui 
et demain au Cap-dc-la-Made- 
leine.

Environ 3,000 jeune», étu­
diant» et travailleurs venu» de 
tou» le» coin» du Québec sont 
attendu» le 2 mai. Durant oette 
fin de semaine, le» marcheur», 
divisé» en équipe», échangeront 
sur le thème précité. Plus de 
400 marcheur» de la région de 
Québec participeront à la mar­
che. Le départ est prévu pour 
midi aujourd’hui, à l’église de» 
SU-Martyrn-Canadiens. 955, êv. 
Bienville.

De» autobus conduiront le» 
marcheur» de Québec à Ratis- 
can où la marche débutera à 
Hh.00. Le coucher se fera dan» 
le» écoles de Champlain. La 
longueur du par cour» pour le» 
maicheura de Québec sera de 
20 milles. Le retour à Québec 
se fera ver» 21 h.00, dimanche 
le 2 mai.

▼^1
QUEBEC

# Tel est le symbole qui coiffera la conférence provinciale- 
municipale qui aura lieu à Québec, les 27-28 mai procimiu». 
Sa signification : une poignée de mains, de sorte à fare relui­
re la bonne entente régnant entre les administrateurs gouver­
nementaux et municipaux. Sans discréditer l’auteur de cette 
“toile”, nous pouvona nous demander comment est illustre* 
la poigne* de maina,,.

Deux comédies 
québécoises au 

Galendor cet été
par Guy GIKOUX

Deux iiouve’lcs comedies, créée» rt .tprctiveiiienl par 
Pierre Morency et Jeun Barbeau, seront presenteeu au 
theatre d’eté “Le Galendor”, pendant l’été prochain. Il 
s'agit de “La Jarnigoine” et de “L’herbe à puces”.

Comme le faisait remarquer Pierre Morency, der­
nièrement. “La Jarnigoine” est une piece de théâtre 
dans laquelle les personnages parleront beaucoup mais 
agiront peu, ou plutôt, il» agiront en parlant. Il s’est ex­
prime en ees termes :

“J’ai écrit une pièce dont le titre, “La Jarnigoine”, 
en exprime exactement le contenu. Je l’ai appelée ainsi 
parce que les personnages parlent beaucoup, ce qui est 
très rare dans notre théâtre, ou les personnages dialo­
guent, s interrogent, se repondent, monologuent, niais ne 
parient guère. Dans ma piece, lea personnages parlent 
beaucoup et agissent très peu ou plutôt ils agissent en 
parlant. Comment d’ailleurs pourrait-il eu etre autrement 
puisque le decor représente une salle d’attente ? ”

l’ierre Morency, le compositeur de “l a Jarnigoine”, 
a a son repertoire “Tournebire et le Malin Frigo”, un 
theatre pour enfants; “Charbonneau et le Chef*, une 
adaptation; “Le» Voyageurs insolites”, “Les Tranqulli- 
sauts”, “La Jeune poésie” et • Les Lamentations de Jé- 
réinie • à la radio. Par ailleurs, il a écrit plusieurs poè­
mes et est détenteur d’une bourse du Conseil des Arts, 
pour son perfectionnement.

Pour sa part, Jean Barbeau a déjà apporté treize 
pieces à la dramaturgie québécoise, frisant ses débuts 
comme auteur en 1965 avec “Caïn et Abel”, psychodrame 
présenté au College de Lévis ou il étudiait.

En 1967. a la Troupe des Treize de l’Université La­
val, Jean Barbeau a fait ses débuts d'animateur dans 
deux “créations collectives” dont il a écrit le canevas.

Par la suite, plusieurs groupe» ont fait appel au ta­
lent d’auteur dramatique de Jean Barbeau, soient L’Es­
toc. le Théâtre Quotidien de Québec, le» finissants du 
Conservatoire d’art dramatique, section de Montréal, et 
l/e Théâtre du Trident.

Animateur, metteur en scene, Jean Barbeau ajoute 
a ces titres celui d'auteur radiophonique. A CBV, le poste 
de Radio-Canada a Québec, il est scripieur régulier de 
la série “Les Tranquüisants” et participe très souvent 
a la série “Atelier’’.

On pourra assister aux représentation» de Morency 
et Barbeau, l'été prochain, à la grange-theàtre “Le Ga­
lendor”, sbuee a Saint-Pierre de Plie d’Orléans. “L« Jar­
nigoine'’ sera présentée du 25 mai au 27 juin, alors que 
les representations de “L'Herbe a Puces” auront lieu dn 
13 juillet au 15 août 1971.

Les propriétaires de taxis 
forment une association 

professionnelle
QUEBEC (par P. B.) — Los 

propriétaires do taxis do la 
région do Québec ont décidé 
do concerter leurs efforts pour 
s'unir on une nouvelle asso­
ciation professionnelle, qui sera 
connue sous le nom du "Syn­
dicat professionnel des propri­
etaires de taxis unis du Qué­
bec Métropolitain”.

Lors de leur première assem­
blée tenue mercredi à Québec, 
on comptait déjà une centaine 
de membres recrutés depuis 
un mois environ.

Par la force des événements, 
les proprietaires de taxis ont 
donc cru nécessaire d'unir leurs 
forces qui étaient, jusqu’à 
maintenant, divisées en plu­
sieurs association* de moindre 
importance.

Le président du Syndicat, M. 
Raymond Bilodeau, nous a 
transmis, hier, que les objec­
tifs premiers de ce nouveau 
groupement sont de faire va­
loir les droits des propriétaires 
en repaid dos législations qui 
seront bientôt présentées pour 
régir leur industrie.

D'autre part, M. Bilodeau a 
conclu en invitant tous ceux 
qui aspireraient à intégrer les 
rangs du syndicat, en commu­
niquant a un des numéros sui­
vants: 529-7782 ou 661-8785.

Assemblée Générale 
Annuelle de la

CAISSE POPULAIRE 
DU ST-ESPRIT 

DE QUEBEC

JEUDI, 13 MAI 
8 heures 30 p.m.

L’assemblée générale annuelle 
des membres de la Caisse Po­
pulaire du Saint-Esprit pour 
la reddition des comptes de 
l'année et l’élection des offi­
ciers aura lieu à la salle pa­
roissiale du Saint-Esprit, sur 
la 8e Rue. a Quebec, jeudi, le 
13 mai 1971, a 8 lues 30 p.m.

J.-T. Payeur
Gerant.

Prix de présence et réception.

Rmlve TîMme

RALLYE TIERS-MONDE 
renseignements: 525*4645
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Présenter sous un regard neuf, les 
vieilles valeurs de l'Evangile: c/est 
l'ambition des divers collaborateurs de 
l'Equipe " Pleins Feux Adressez vos 
réactions au Casier Postal 422, Sillery.

V/ £2

Biographie

Né à Queto^- le 25 janvier 1905, ordonne 
pretre le 12 juin 1927 par S. E. Mgr Her­
mann Brunault, evê'jue de N.coletô docteur 
®m théologie de l’UniverMté Laval en 1927 
et docteur en philosophie de l'Angclicum en 
1929; professeur au Grand Séminaire de 
Quebec de 1929 a 1939, dont il deviendra 
supérieur en 1945: aumdmer des forces ca­
nadiennes en Europe pendant la seconde 
guerre mondiale; nommé évéque de Trois- 
Rivières le 22 février 1946, sacre en la ca­
thédrale de ce diocèse le 1er mai 1946 par 
Son Eminence le cardinal Villeneuve, arche­
vêque de Québec; vicaire aux Forces Armces 
Canadiennes depuis le 8 jum 1946; promu 
au Siege Métropolitain de Quebec le 1er 
juillet 1947 et intronisé le 24 juillet 1947; 
nommé Primat du Canada le 25 janvier 
1956; nommé cardinal de la Sainte Eglise, 
du titre de Notre-Dame-du-Trcs-St-Sacre- 
ment et des Samts-Martyrs-Canadiens, le 22 
février 1965; membre des Sacrées Congré­
gation* du Concile, des Séminaires et Uni­
versités; membre de la Commission Centrale 
Préparatoire du Concile Vatican II et de la 
Commission Doctrinale; nommé le 6 juillet 
1966 par S. S. paul VI président du Comité 
pouè l'application du no 26 du Décret 
“Apostolican Actuositatem” et du no 90 de 
la Constitution “Gaudium et Spes" du Con­
cile Vatican II.

Son Eminence le cardinal Maurice Roy est 
la vtngt-et-unieme evéque, le onzième ar­
chevêque et le cinquième cardinal de Qué­
bec.

L.J

“Le temps 
arrange toujours 
bien les choses ...il

Ceux qui connaissent de près ou de loin le cardinal Maurice Roy 
ont pu vérifier la valeur pratique d'un de ses principes les plus 

chers : "Le temps arrange toujours bien les choses . /’ 
Il arrange bien les choses. .. puisqu'il nous permet cette onnee 

de fêter chez lui un double anniversaire épiscopal. Aujourd'hui 
même marque le 25e anniversaire de sa consécration épiscopale 

comme Evêque de Trois-Rivières. Le premier juillet 1972 sera 
le 25e anniversaire de sa nomination comme Archevêque de Québec.

Plusieurs personnes plus autorisées que nous ont déjà signalé 
les qualité maîtresses du cardinal : sa compréhension, son 

humanité, son esprit de tolérance, sa .douceur et sa charité. 
Qu'il nous soit plus modestement permis de présenter à notre 

tour à Monsieur le Cardinal l'expression de nos meilleurs 
voeux et de notre fidèle collaboration.

L'Equipe "Pleine Feu***

maquette Michel Couture.
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| Le rôle d'un évêqur contitfe en beoucoup de ^ Je pegn dire que lo crise actuelle de l Eglise me
choses. L'évcque doit éfre un peu celui qui préoccupé mois elle ne fnc fait pas peur. On
aide les autres à travailler ' J peut être inquiet lorsqu’un phénomène comma
_ , . .. . .. ■ r celui-|à è*t aussi étendà. Il peut toujours y
Comme successeur des Apôtres il doit ense«- avojr dc$ ^onJêquences graves. C'est comme 
gner I Evangile. Ce qui ne veut pas dire qü it- une mcnocc dc gucrre j.cn oi connù plu,jcurs
enseigne lui-meme partout, mou il voit a ce don# mQ vie |j. y «n o qui' n'ont pas abouti, il
que les autres qui sont en meme ♦«•"P* rc*,, ne s'est rien produit, il n y a pas eu de dégâts, 
pensable (pretre» et loicsl occeptent les tone Pour |ei dcuJ| grondes guerres et celle de Co
tions qui leur reviennent. ; , r • j ‘ rèo, la guerre o éclate et cela a produit des ra­
il doit ^tre un onimatcur, surtout un cer, re v0gCs tc/riblcs. Il est donc possible que cette 
d'unité w • cfijc cau,c Ui, fort grove ô un ttès grand nom-
II y a une quantité d'énergies : les' une» qui bre d'hommes : c'est cela qu'il faut craindre,
dorment ét qu'il fout stimuler; d'outres qui Mois, d outre port, j.pi confiance. Ce qui me

lemoignâge
- . ..

De par aet différentes 'fonctions, L’abbé 
Guy Blondeau, a~eté apffebé depuis plusieurs 

'années à travailler étroitement avec le cardinal 
• Roy. Noua avons retenu son témoignage qui vient

de paraître dans la revuë diocésaine “Pastorale» 
Québec.

■ i

mille, les prêtres dons les poroisses, ovoit beaucoup moins^ d'universités cotlibli-
Au niveau du diocc.c, rc.âqu. •««>• dc 9ar. J««. bûoucoup main, de -th««lo,i.n., .urtou»
Jcf une unite de peneieHe *<» « charité tn.i. m°,n' dc,laA£^"îu,,‘ lo
auni une unité don, le, méthode., dan. le, eathali,ua et ayant rtud.c de beau. ou.ro9e..
Wnd, objectif, o poursuivre. , f' théologie don» lojongue du peuple .

’ Je crois que I Eglise, o ce moment-ci, est spin-
ti . . . ,, i. * tuellemcnt plus forte qu'elle ne l'était dans V ,}

La journée d un evequt est varice. y o * aucune des grondes crises de l'histoire, surtout 
journées que nous passons o^j bureau o nous . quond on ocnfe à ce|,c de |o Réforme por,
occuper des grahds problèmes : ceux d abord exemple. Cela o été une crise très grove et LE- 
qu ort nous soumet par la correspondance, les ^ gift* n'était vraiment po» prête, 
lettres auxquelles nous répondons/I etude des- „ »
mémoires qui nous apporte l'analyse des pro- • Ce qu'il y a de consolant dans mon travail, ce 
hlcmes du Diocèse. ,11 y a aussi les rencontre! sont les contacts direct* avec les personnes. _ 
individuelles avec ceux qui viennent nous voir Ce qui est aride,, c'est dc foire les choses de 
pour toutes sortes de raisons : problèmes dc loin d'après des lettres,, des mémoires. G? qui
pôrôîligfjfg ns etjwcih c mer nvrm c m r—- ctt dtffioftc, cT»r de‘|uggrifgr problênrei ~ar"
Te plan du Québec et du Canada. Ce sont donc vie humaine à travers les autres et sur un plan
des journéèt de bureau ^quiuresscmblent à celles ^ très général alors que cela aboutit toujours à
dc tous ceux quî font de TûdminiJtrotion,'qui ' * des âmes et à des coeurs, 
doivent correspondre, qul’idoivent recevoir, qui .. , * . v . 7doivent lire, étudier lire' ^e, revue,, prendre tîj0£'°!' ’‘'“'S' ‘ïïi0'"
de, note,, compo,er dc/ éou,ciie,. de, di, .vcc le, gén,. It . e.t un de, jrond. problem.,
court. ;. gupnd d r.We du temp, fc ^ beo«ogp plu, d’octivité, ,uLouporovot,t. Pre-
Il y a cgaiiusiént dlcs journées très d/fférentcs : net par exemple la conférence des évêques.

,, I- À. l___« i:.__________ a.....___________________t. z...
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bm^djoprès dcs^lcttres» des mémoires. Cé'qul

vie humaine à travers les autres et sur un plan 
très général alors que cela aboutit toujours à 
des âmes et à des coeurs.
Je voudrais avoir beaucoup plus d'é contacts 
avec les gèns. Et c'est un des grands problèmes 
pour( tous ceux nui excrcentfTaütorité. Il y o 
boàucojip plus d activités qu auparavant. Prc-

Je dirai d'abord que, par tempéra­
ment, j'aime mieux les choses fai- 
tes et les valeurs vécues que les

i autres non encore vécues. Voilà
I ' ” *

/ - pourquoi j'aime mieux participer à 
un vingt-cinquième de mariage 

[ qu'à la. célébration d’un mariage,
k je suis plus impressionne par .un

prêtre de vingt-cinq ans de prêtrise 
que par le prêtre d'un jour. C'est 
donc dire que je suis sensible au 
vingt-cinquième d'épiscopat de no- 
tre évêque.

Il y ^ vingt-cinq ans, t'aurais 
té sur le fait dc la jeunesse dc Son 
Eminence; son allure plutôt délico-» 
te, et sur mon éblouissement et 

—mort* éloignement d'un tel être.

' Pendant les vingt-cinq nnsr: j'au- ■
• $ rois pu en parler à certains 
^ sommets plus apparents : 
Hki . la § rêve de l'Amiante, la

: construction de collè-
• m- ges et du Grand Sé-
IkiftjL, * minoir*, («Cardi-

K : JBL nalot, ic bill

<

celles que je pqpitf donrieî diverse» paroiitM • 
du Diocèse. Des journées où l'ai une^octivlté* 
plut manifestement sacerdotale parce i^uc je 
préside la cé|ebrafion de l'Eucharistie, je prê­
che 1a Parole de Dieu, je rencontfe les prêtres, , 

Jcs religieux et les laies associés dans la même 
ÇrciHre apostolique. C'est ce qu'il y a de plus 
consolant.
Nous ne devons gus oppouv pastorale et o<f-__
ministration. L'administrotion, c'csVla charité: 
être à lo disposition des gens qui nous écri- 
yent où qui viennent nous voir. Mois il y a uné 
pastorale plus directe comme ce^visites pasto- 
roleSuA; . * - * ___

Autrefois; cela durait deux jours une seule fois 
, dons l'année. Maintenant, cela dure 'une se- 
“moinc deux fois par an. Il n'y a pas de semaine 

où je ne reçois pas des documents de lo Confé­
rence ^es évêques:
Lo travail d'administration est beaucoup plus 
lourd. H V o Ic^Contcil des laïc»; le Conseil de»’ 
organismes, le Conseil de Pastorale, le Conseil 
Presbytérol, oufbnt de rencontres intéressantes 
mais aussi de rapports à étudier où bütcau. 
L'cvéque doit s’-occuper des ensembles, mais il 

.-désire aussi, comme leY^fjdèles, des contacts 
personnels.^ , * r——f

- 1
, y y: < I

■■ > "■ •
« g * V * *

H V. 'I . r

.

* • u

«À -r \t

60, la partici­
pation au Conci­
le, les charges pro- ^ 
vineialc*, nationales et 
internationales. En 1971, 
ce qui me frappe le plus,

• c'est l'homme 4UL avec son 
tempérament et ses limites, a ac­
cepte une charge assez inhumai­
ne. . . c'est le prêtre fidele o une 
cause, serviteur por charge, inc- 
branlobfe dons la foi et I cspcron- 
cc. . . c'est l'évcque qui, comme 
tous, connaît-Içs changements ac­
tuels, est obligé au dialogue, reçoit 
les problèmes en cascade, doit sc 
servir des mass media, expérimente 
péniblement la collégialité à tous

/ ks niveaux, soit le leadership qui 
lui est demandé, connoit en meme 
kemps la-plus grande place que doit 
prendre chacun des prêtres, roli- 

V gieux et laïcs, est conscient de la 
fin de l'unanimité, doit compter 
avpc la contestation, a la charge

- pour sa port du renouveau, restera 
affublé d'une Multitude dc char­
ges, doit vivre d'un esprit évange- 

.lique peu commun, étroit être per- 
çu commè^tel-par chacun.

v* -
j i * . • ,

Eh terminant, je souhaite que li/s ' 
laïcs, les religTcux et tes prêtres 
collaborent aeve l'Evèque de Qué­
bec, et je mè réjouit que le conon 
Ideiocekbrations eucharistiques qq- 
Ÿontistic no» prières pouronotre Evê­
que.

i ■ ' ^ . . • 1 .
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Le cardinal Roy

Un homme de profonde sagesse 
et d'une grande simplicité

Par TMrfe* UALLA1KE

• Son Enimence le cardinal Maïuice Koy, 
c'cst l'homme le plus complet que j’;u t'en- 
contré. U possède un jugement éclairé, une 
grande sagesse de décision, une paiiaite 
maîtrise de ses émotions. Tous ceux qui ont 
à travailler avec lui. découvrent très vite sa 
vraie grandeur dans sa simplicité et sa dis­
tinction qui trahissent sa vaste culture et sa 
glande charité'’.

Celui que nous interrogeons s’y connaît 
en relations Inunaines. Membre de nombreux 
conseils d’administration, c’est quotidienne­
ment qu’il coudoie les fortes personnalités 
du monde de la finance, du commerce et 
de l’industrie. Pour découvrir la vraie per­
sonnalité qui se cache ?ous le visage un peu 
cmacié que l’on qualifie trop facilement 
d’austère. Pour découvrir le vrai '‘moi” du 
Primat de l’Eglise canadienne, nous avons 
questionné le laïc qui le connait sans doute 
le mieux. Celui qui. parce qu’il collabore 
depuis 20 ans aux oeuvres du diocésaines, et 
qui siege au comité d'administration des 
finances du diocese depuis sa fondation, doit 
rencontrer Son Eminence plusieurs fois la 
semaine, M. Paul-H. Plamondon

_ Ne reproche-t-on pas au cardinal Koy,
une certaine lenteur dans les decisions a 
prendre ?...

— ‘’Ce que les gens, trop loin ou beaucoup 
trop près des problèmes, jugent pour de 
l’indécision, sont des moments de réflexion 
necessaires à une direction sans recul. Fils 
de juriste, le cardinal fait sans doute sien 
le principe de jurisprudence qui dit taire 
perdre aux problèmes leur caractère d’ur­
gence, c’est déjà les ramener a leur vraie 
dimension et faciliter d'autant leur solution 
durable. Ce qui dénote d'une grande sagesse. 
Le cardinal n'est sûrement pas un indécis. 
Il a innové dans trop de domaines. 11 fut le 
premier évêque a faire appel aux laïcs pour 
mettre sur pied un comité consultatif dans 
le domaine des finances du diocèse: à créer 
des comités qui permettent aux prêtres de 
son diocese de partager les décisions : con­
seil presbytéral, conseil de pastorale etc... 
Rome d’ailleurs a déjà reconnu la sagesse de 
décision du primat de l’Eglise canadienne en 
lui confiant la responsabilité de “Justice cl 
Paix”.

— N'avez-vous pas trouve difficile parfois 
votre travail de collaborateur?,., difficile de 
faire accepter vos idées?.,.

■ • “Cest à l'automne de 1947, que je 
lus invite ]>our la premiere fois a travailler 
avec Mgr Hoy. De retour de Rome, il avait 
convoqué 4 ou 5 hommes d'affaires i>our leur 
üraunneltre le désir du pape d’obtenir du 
linge usagé pour les populations démunies 
d’Europe. La demande a été exposée avec 
tant de simplicité, mais en même temps avec 
une volonté ferme de venir en aide à ces 
victimes de l'après-guerre, que nous nous 
sommes mis à l’oeuvre avec enthousiasme. 
l,a population a ai bien répondu que noua 
avons empli l’hospice St-Charles, qu’il a fallu 
pendant deux semaines l’aide de tous les 
etudiants ecclésiastiques pour faire le tri du 
meilleur. Et nous en avons chargé un bateau 
complet... Ce fut ensuite la présidence de 
la Fédération des oeuvres..

— Et la campagne de souscriptions pour 
le grand séminaire ...

— “C'était en mai 1957. Son Eminence a 
invité un petit groupe de diocésains à l'ar- 
chevéché. Mgr Audet était présent, li nous 
a confie le projet de la construction d’un 
grand séminaire, mis en veilleuse pendant, 
la guerre. Il n’a pas eu a nous faire un long 
discours. La visite de l’endroit où logeaient 
les ecclesiastiques a déclenché un sentiment 
de honte. Un grenier sous les combles, sans 
eau, sans air... un “nid à feu” ... résidence 
temporaire qui avait durée 30 ans. Mais Son 
Eminence ne voulant pas pressurer les dio- 
ÎVsains. parlait d'une campagne sans trop de 
publicité... qui rapporterait $3 millions et 
demi. Devant l'importance du projet, nous 
avons averti Son Eminence qu’il faudrait 
tambours et trompettes et que l’objectif serait 
fixé à $5 millions. Il nous a fait confiance. 
La campagne comme nçait dès le lendemain .. • 
il avait mis à notre disposition $25,000 pour 
louer un local et engager le personnel d’un 
secrétariat. Au terme de la campagne nous 
lui avons remis $0.200,000”.

La conversation dévie sur la composition 
du comité d’administration des finances.

— “Son Eminence sait s’entourer de per­
sonnes qualifiées. L'équipe se compare avan­
tageusement avec n’importe quel conseil d'ad­
ministration. En plus des deux évêques auxi­
liaires, elle comprend le chanoine Christophe 
Landry, le vicaire général Mgr Paul Nicol, le 
chancelier Mgr Jean-Robert Hamel et !• 
secrétaire l'abbé Jean Couture”.

S t i > B> t [ • [j m
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• Nous apercevons ici le cardinal Roy en compagnie de scs ouailles en train 
de marcher pour les pays sous-développés par le biais du Rallye Tiers-Mon­
de. Cette scène a été prise l'annee dernière pendant le rallye.

Sa vie
tjuebec eu 19(H)! Une ville dr province disent le* 

Montréalais qui veulent ne donner des airs. Une motivite 
juchée sur le Cap aux diamant», dont la vie se polarise 
autour d’un parlement vieux de trot» siècles, d’une univeridté 
qui u’a rien de préfabriqué, d’un passe qui attire déjà le 
tourisme; une autre nudité tout en bas, dont les maisons font 
la trempette dans le Sl-Laurent, dont les habitants vivent 
des goélette» et de leurs hétéroclites cargaisons. Un tout qui 
se perpétue spontanément à la française, en dépit de 
l’étranger, celui qui est venu avec Wolfe, Il y a longtemps 
déjà, qui potlne aux coins des rues, qui cancane dana le» 
salons aristocratiques.

Une population d’extrace et de moeurs campag'nardeft, 
fraîchement arrivée de la ("ôte, d’en Has, d’en l'ace, de la 
Beauce, des Iles, l’Ile d’Orléans, aussi des ile» lointaines qui 
sont l’irlandaise, l’anglaise, l’écoissaise. l.a ville a crevé ses 
remparts et envahit à son tour la campagne.

Une bourgeoisie avec des principes. Ouand on songe à 
tel personnage politique qui n’a que des murales, on mesure 
le chemin parcouru depuis 60 ans. Cette bourgeoisie mene 
une existence plus close que les Dames I rsulines en leur 
cloître voisin. L'étranger qui s’amène dans la capitale, 
surtout s’il arrive de la métropole, en sait vite quelque 
chose. Cette bourgoisie a parfois des opinions mais elle ne 
les baille pas au premier venu.

I,e patriotisme de l’époque est neuf, sincère, naïf, 
vibrant, fait de centenaires, de monuments, de drapeaux, 
d’hymnes nationaux, de parade», de beaucoup de discours. 
L'historien Chapais s’affaire à un Talon, à un Montcalm qui 
seront couronnés par la France, à sou histoire politique du 
Canada qui sera le grand oeuvre de sa carrière de chercheur. 
La Société du Parler français s’apprête à rassembler tous 
les fils de la race en un congrès grandiose, 30 ans apres la 
Société St-Jean-Baptiste. Et puis, brusquement, ce sera 
Hourassa. l.-avergne, la guerre, mettant fin à une idylle qui 
durait depuis la Conquête.

Il n’est pas indifférent que cet homme soit né à cette 
epoque, en ce lieu, dans ce milieu bourgeois dont nos Brutus 
de cafés-concert» disent tant de mal mais qui les valait 
dis fois. Qu'il provienne d'une honnête souche paysanne, qu’il 
puisse grandir dans le terroir littéraire et juridique du Que­
bec d'alors, qu’il rêve de l’avenir en se promenant dans le 
passé.

Le patriotisme de cet homme sera racine dans le sol, 
dans une culture, dans une tradition. 11 ne se paiera pas 
de mots. 11 ne fusera pas en tirades déclamatoires, en péta­
rades stériles contre tout ce qui n’est pas français québécois, 
comme dirait le Général. Il ira d'instinct ven» les valeurs 
“pérennelles”, celles qui soudent les générations et qui font 
les races. 11 aura le sentiment de la grandev L? souci 
de la nuance. D’une époque trop occupée- à bâtir pour 
songer à démolir, il tirera cette passion de l’oeuvre solide, 
longuement mûrie, accordée aux hommes de son teins et 
de tous les temps.

Sous le pavé de sa cathédrale, il enfouira cette crypte 
québécoise faite de ses pèlerinages dans le passé canadien- 
fram,*Ls et dans les catacombes de la vieille Europe. A 
l’entrée de son Grand Séminaire cyclopéen, U stylisera cette 
premiere murale qui est un hommage aux peres spirituels 
de la patrie, une invitation au dépassement, un appel au 
sacrifice, la réponse de notre peuple à la consigne divina : 
“Aléa évangéliser toutes les nations”.

Les nôtres qui lui arment de tout le Canada, de la 
Nouvelle-Angleterre, de la lointaine ILouisiane, retrouvent 
en lui le passé, toujours vivant, toujours accueillant aux 
fils lointains. Il raconte les siens aux étrangers qui le 
visitent, met en valeur leur histoire qu’il connait éumnament, 
leur folklore, leurs oeuvres d’art, anciennes et modernes 
avec une pente pour ces dernières, les archaïsmes de leur 
parlurr. leurs realisations matérielles. A travers le monde, 
il sait demeurer lui-même et nous-mêmes, se faire citoyen 
de l’univers, sans cesser un Instant d’être canadien-français. 
Tout entier à des besognes d’Eglise, à des tâches de sanc­
tification. il est en même temps un fidèle serviteur et un des 
plus prestigieux ambassadeurs de notre peuple.

Paul-E. GOSSELIN, pretrs

— “Jamais. le cardinal par sa grande 
simplicité nous met parfaitement à l'aise. Le 
dialogue est très facile. Il est. toujours dispo­
nible pour me recevoir. Je puis vous dire que 
dépolis 20 ans, je n’ai aucun mérite à tra­
vailler avec Son Eminence. J en retire beau­
coup de plaisir, beaucoup de satisfaction. 
Au cours des quatre années de ma présidence 
au journal l’Action, jamais il n’est intervenu 
pour m’imposer son point de vue... jamais 
tl ne s’est ingéré dans l’administration”.

S'enfonçant dans son fauteuil et roulant 
entre ses doigts un cigare qui dégage une 
douce odeur de rhum, M. Plamondon revit 
ses souvenirs.

En poursuivant, M. Plamondon souligne le 
grand désintéressement de Son Eminence 
face à l’argent et sa charité discrete. Avant 
de quitter M. Plamondon j’avance la 
question .

— Son Eminence parle-t-il de prendre sa 
retraite ? ..,

— “Le cardinal n’a pas atteint 1’uge de 
la retraite... il a bonne santé. J’espère 
qu elle lui permettra de rester longtemps à 
la tète dxi diocese. Je ne vois personne qui 
possède les talents et les qualités indispen­
sables pour prendre sa place dans "le temps 
présent”.

Des voeux
A l'occasion du 25e anniver­

saire de sa consécration épisco­
pale, j offre à Son Eminence 
le Cardinal Maurice Roy, mon 
ancien condisciple et mon ar­
chevêque, mes plus sincères fe­
licitations et mes meilleurs 
voeux de santé et de succès 
constant dans sa mission apos­
tolique.

Eugène Marquis 
Juge a la Cour supérieure, Di- 
recteur suprême de l’Ordre des 
Chevaliers de Colomb.
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• Le cardinal en conversation avec le pape Paul VI.

Quelques mois avec le futur 
Cardinal au Séminaire St-Victor

Forsea et haec ohm 
meminisse juvabit.

X X X X X X

A vrai dire, même aupara­
vant, !’abl)ç Maurice Koy n'était 
pas un inconnu a Saint-Victor.

Nous le recevions avec joie 
meme en ses années de philo­
sophie, lors de ses trop courtes 
visites à »on cousin, le Père 
Henri Roy, le futur fondateur 
rf* l’Institut Pie X, alors notre 
élève.

Plus tard — il était déjà 
professeur de théologie — il 
s'intérossa particulièrement à 
un de nos élèves; ce qui nous 
valut quelques trop courtes 
rencontres avec lui. 11 aimait, 
visiblement, à retrouver parmi 
nous de ses confrères de théo­
logie. et surtout de ses anciens 
élève». On devine l'accueil 
qui l’attendait, et aussi que la 
joie n’était pas seulement de 
notre côté.

X X X X X X

En 1936, la santé de Pabbc 
Roy fut fortement ebranlee et 
inquiéta vraiment son entoura­
ge; ce qui lui valut un long 
repos, et à nous ce que je 
vais vous raconter.

Les relations de charité pour 
les Vocations tardives de sa 
mère avec le chanoine Berniei 
l’ont sans doute dirigé de notre 
côté. Toujours est-il qu'un 
bon jour nous avions la bonne 
fortune de 1 accueillir comme 
un grand frère, et... pour un 
séjour prolongé, ce qui ne 
gâtait pas notre joie a tous.

X X X X X X

Le fil» du juge Ferdinand 
Koy dut trouver la maison, si 
accueillante fdt-elle. bien peu 
confortable. L’atmosphère de 
la maison — M. Bernier a 
toujours visé â une pauvreté 
effective pour sou Oeuvre —

et aussi les ressources fort 
limitées nous imposaient la 
vertu de pauvreté, disons plu­
tôt une vie presque Spartiate, 
une austérité pourtant heureu­
se. L’abbé parut se trouver 
parfaitement à l'aise malgré 
tout; il se préparait, â son insu, 
a son rude métier d’aumônier 
militaire.

On le logea, selon les possi­
bilités d’alors fort limitées, 
.lugnz-en vous-mêmes. Une 
toute petite chambre, un lit 
d'anachorète, une minuscule 
“commode” et le comble de 
l'aisance, une table aux dimen­
sions très réduites, flanquée de 
deux modestes chaises. Nos 
postulants d'aujourd'hui ose- 
raient-ils même pénétrer dans 
pareil réduit ?

Il fallait a notre malade 
bi aucoup de repos et de silen­
ce. Avons-nous réussi â les 
lui ménager? Hardi qui ose­
rait l’affirmer. Une maison 
d'éducation, bourrée â craquer 
de jeunes adultes, n’est guère 
propice au repos. Notre hôte 
n'y a jamais fait allusion : la 
gentilliommerie a de ces déli 
catesses.

X X X X X X

On retrouvait notre abbé aux 
repas qu'il savait toujours 
égayer, aux récréations toujours 
trop courtes â notre gré. 
Mais l’éducateur qu'il était par 
vocation, le professeur inté­
resse aux mouvements de» 
idées contemporaines, sut vite 
se tailler des occupations capa­
bles ..de l'intéresser et de 
rendre de réels service».

Ainsi il trouva moyen de 
lire plusieurs revues ou ouvra­
ges récents et d’en préparer 
autant de recensions, dont nous 
étions les jiremlers a profiter.

Le docteur en théologie qu’il 
était s’intéressait meme à l’é­
tude de l'allemand, indispen- 
rable pour aes recherches.

X X X X X X

Elèves, comme professeurs, 
ont profité, presque à son insu, 
de ses connaissances et de ses 
activités : U nous donna même 
quelques causeries ou instruc­
tions.

Les élèves n’oublieront ja­
mais qu’il prépara avec eux la 
pièce, toute neuve â cette 
époque : Notre-Dame de la 
Moulas Elle lui rappelait son 
ministère en banlieue rouge â 
Paris; pour nos élèves, c’était 
comme une fenêtre ouverte sur 
une vie bien différente de la 
leur. Peut-être certains d’en­
tre eux, outre les avantages 
d’une élocution impeccable de 
la part du professeur, et pour 
eux d'une initiation â paraî­
tre en public, y ont-ils puisé un 
amour plus prononcé pour les 
pauvres, surtout pour ceux qui 
n’ont pas le bonheur de croire.

X X X X X X

L’abbé Maurice axait tou­
jours aimé le bricolage. Il 
trouva chez nous matière, à 
exercer ses talents. L’occasion 
lui en fut fournie par saint 
Joseph, Je veux dire une 
statue de saint Joseph, â la­
quelle nous tenions beaucoup : 
nous Taxions érigée en 1923 
pour le remercier du retour à 
la santé du chanoine Bernier, 
notre fondateur.

l/e suroît l’avait passable­
ment endommagée : salut Jo­
seph avait perdu son épine 
dorsale. Même pour one statue, 
ça peut avoir des inconvénients. 
Heureusement que Toell exi­
geant et exercé de l'abbé ne 
fut pas lent à déclarer le dé­
faut. Il ausculta avec soin 
son patient nouveau genre et, 
le* beaux Jours revenus, on 
pouvait le voir, en sarrau, 
redonner ^ notre saint Joseph 
les os et les musclas disparus, 
et lui prodiguer la peinture 
et les couleurs r£qulBe>». Et 
ainsi, grâce à notra nouveau

chirurgien, nous avons pu 
chuter notre saint Joseph.

X X X X X X

Ce séjour de Tabbe Maurice, 
notre futur Cardinal, a laissé 
plus qu’un beau souvenir parmi 
nous. Nos aimions à nous 
rappeler sr, jovialité, aes fines 
taquineries, son respect de 
l’autre, son amabilité et, en 
particulier, cette clarté de 
pensée, cette façon simple de 
l’exprimer, ce souci de compré­
hension et de vérité jamais pris 
en défaut, que tous peuvent 
encore goûter dans “La lumière 
jaillira".

X X X X X X

En 1955, lors de la celebra­
tion du 50e anniversaire du 
sacerdoce du chanoine Bernier, 
et aussi du tout debut de son 
Oeuvre, Mgr Orner Labbé, 
alors supérieur, accuelHR aima­
blement l'abbé Maurice Roy. 
devenu mitre Archex'êque, et 
cela à titre d’Ancien de S4- 
Vlctor. On dexlne les applau­
dissements... l’Archevêque loin 
de décliner le modeste titre, 
s’en montra .au contraire, et 
s’en montre encore très fier.

X X X X X X

Il fait bon. II fait chaud au 
coeur de revivre — fût-ce en 
un éclair — ces humbles souve­
nirs. Ils nous enseignent qn* 
le vrai bonheur n’est pas telle­
ment exigeant, quand le coeur 
se met de la partie. N’est-ce 
pas là une des belle» leçons que 
nous puissions retirer de ce* 
contacts, trop, beaucoup trop 
brefs à notre gré. avec notre 
compagnon de quelques mois f

Les anciens, et j’en sut» 
ansure, l’Ancien par excellence, 
notre Cardinal d’aujourd’hui, 
revivront avec bonheur ras 
humbles événements.

Un ancien de T équipe

» x'
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Quelques notes 
biographiques

Le cardinal Roy
/

vicaire aux armees
du cardinal Roy

Son Exc Mgr Maurice Roy, qui est irclie- 
t^qae de Québec depuis le 1er juillet 11*47, 
est né à Québec, le 25 janvier 1905 de ieu M. 
Ferdinand Roy, juge efi chef de la Cour du 
Magistrat, et de feu dame Mariette Legendre. 
Après de brillantes études primaires, d pour­
suivit ses études classiques et Idéologiques au 
Petit et au Grand Séminaire de Québec, le 12 
juin 1927, il était ordonné prêtre a Québec par 
Son Km le Cardinal Raymond-Marie Rouleau, 
o.p., archevêque de Québec.

Le distingue archevêque de Quebec h étu­
dié à Rome durant trois ans et il est docteur 
en philosophie de l’Angélique de Rome et doc­
teur en théologie de la même grande univer- 
•ité romaine. Il étudia également en France 
et en Angleterre. A son retour d’Europe, a 
la fin de 1945. il était nommé professeur de 
théologie au Grand Séminaire de Québec.

En 1935, M. l’abbé Maurice Roy rejoignit 
le corps oes aumôniers de l’Armée canadien­
ne et partit de Québec, le 8 décembre 1939' 
avec le Royal 22e Régiment. Il passa cinq 
années outie-mer et il revenait en 1945 avec 
le titre de colonel. Il dirigeait alors un grou­
pe d'aumôniers canadiens.

Le 31 décembre de la même annee. ?i. 
l’abbé Roy était nommé directeur du Grand 
Séminaire de Québec en remplacement de 
Mgr Vandry, nommé recteur de l'Umver. i'.o 
Laval. C’est le 2ti janvier 194(5. que Son Exe. 
Mgr ildebrando Antoniutti annonçait que le 
directeur du Grand Séminaire de Québec 
était nommé évêque des Trois-Rivières pour 
assumer la succession de Son Exc. Mgr J -O. 
Comtois, décédé quelques n >is auparavant. 
Il fut sacré en la cathédrale des Trois-Riv.e- 
res, le 1er mai 194(5, par Son En», le cardinal 
Jean-Marie Rodrigue Villeneuve, archevêque 
de Québec.

Quelques mois après la mort du regretté 
cardinal Villeneuve, survenue le 17 janvier 
1947. a Los Angeles, aux Etats-Unis, levêque 
dec Trois-Rivières était appelé par s s. pie 
XII à succéder au prince de l’Eglise sur le 
trône archiépiscopal de Quebec. Le 24 juillet, 
Québec en liesse accueillait officiellement * tn 
nouvel archevêque. Un mois plus tard. Mgr 
Roy assistait aux magnifiques manife-tauens 
religieuses et civiles qui marquaient le cen­
tième anniversaire de fondation de la paroisse 
de St-Basne de Portneuf; c'était sa premic •> 
sortie officielle en dehors de sa nouvelle 
ville archiépiscopale.

Mgr Roy s’est penché de façon particu­
lière sur la misère que la dernière guerre 
mondiale a causée aux différents pays de 
l'Europe. Voilà pourquoi. !ç 17 octobre, le jour 
même de la fête de sainte Marguerite-Marie, 
l’apôtre de la dévotion a la charité, il formait 
un comité de citoyens en vue d’organiser une 
grande quête de vêtements usagés au profit 
des miséreux de l’Europe.

Jeune homme et jeune abbé. Mgr l'Ar­
chevêque s'est particulièrement intéressé au 
problème missionnaire. Rien de surprenant 
de constater que le 15 décembre 1947. il jtait 
élu président de l’Union missionnaire du 
clergé.

Quatre avant d'aller visiter lui-même les 
Iles Philippines au cours de sa tournee pas­
torale qu'il fit à la fin de l£5i en Corée et 
au Japon à titre d'ordinaire des Forces ar­
mées canadiennes, Mgr Roy donnait son ap­
probation aux Soeurs Dominicaines de l’F.n- 
fant-Jésus qui désiraient aller fonder un hô­
pital aux Iles Philippines.

Le ?î mai 1948, le gouvernement belge 
créait Son Exc. Mgr Maurice Roy comman­
deur de l’Ordre de Léopold avec palme et 
oécorrit aussi l'éminent prélat de la Croix 
de Guerre en 1940.

L'Archevêque de Québec est aussi le réci­
piendaire d’un doctorat d’honneur en philo­
sophie qui lui était décerné nar l'Uni ver si lé 
de Louvain, le 26 janvier 1940.

Il s’est particulièrement intéressé au dé­
veloppement et à la stabilisation des diffé­
rentes communautés religieuses de son archi- 
diocèse. Le .10 juillet, il répondait au désir 
des Pères Marianistes qui l’invitaient i bénir 
leur nouvel institut construit à St-Anselme.

Son Exc. Mgr Roy a toujours eu une pré­
férence bien marquée pour les malades de 
•on diocèse particulièrement ceux qui si.nt 
atteints de la tuberculose. Il profite de l’oc-

casion que lui fournit la cérémonie de ' éné- 
diction des sanatoriums pour s'enlreienir 
avec le* patients. U* 18 septembre 1941. il 
s* rendait à Ste-Germaine du Lac-Etc he min 
pour y présider a la bénédiction du Nanato- 
rium Bégin.

Le 25 st ptembre, le distingue archevoque 
de Quebec en présence de milliers de fidèles 
pi i side eux grandioses fêtes qui marquèrent 
a Québec le 3c centenaire du martyie de 
saint J an de Brébeuf et de ses compagnons.

A peine un mois plus tard Sa Majesté la 
reine Juliana, de Hollande conférait à Son 
Exc. Mgr Maurice Roy, les insignes de com­
mandeur de l’Ordre d'Orangc de Nassau.

Le 7 mai 1950. S. E- Mgr Maurice Roy, 
archevêque de Quebec, assistait aux fêtes oi- 
ganisée.v a Boston, à l'occasion du centenaire 
de fondation de la première paroisse francr- 
américaine de la Nouvelle-Angleterre et du 
cinquantenaire de fondation de l’Union St- 
.lean Baptiste d'Amérique.

Le lu mai 1950. S. E. Mgr Maurice Roy, 
présidait à la cérémonie de la translation des 
restes de Mgr François de Montmorency La­
val, premier évéque de Québec. Les .'estes 
furent exhumés et transportés dans une cha­
pelle adjacente à la nef de la chapelle exté­
rieure du Séminaire de Québec.

Le 21 'mai 1950. S. E. Mgr Maurice Roy, 
archevêque de Québec, bénit le nouveau Sé­
minaire de St-Georges de Beauce et le 17 
juillet, lr nouvelle église de St-Féiicien de 
l'Islet.

Le 5 septembre, il recevait la cravate de 
commandeur de l’Ordre du Mérite du Dé­
fricheur.

Le 26 octobre, il assiste au dévoilement 
d'une plaque a la Mémoire de Mère Marie 
de l’Incarnation, à Tours, en Franco.

Le 18 novembre, Mgr Roy préside aux 
émouvantes obsèques des pèlerins canadiens, 
victimes dji mont Obiou. La cérémonie avait 
eu lieu à Grenoble. France.

Au cours de l’année 1951 en plus de faire 
la visite pastorale des troupes canadiennes 
cantonnées en Extrême-Orient qui dura quel­
ques semaines, Mgr Roy a participé à l’une 
ou à l'autre des cérémonies qui ont-marqué 
a Québec les visites de Son Em. le cardinal 
Francis Hindlman, archevêque de New York, 
du président de la République française, M. 
Vincent Auriol, et de Sa Majesté la princesse 
Elizabeth.

Mgr l’Archevêque s'est rendu à Barceione 
où il a représenté l’archidiocèse de Quebec 
au 35e congres eucharistique international. 
A i'ocoarion de ce même voyage en Fmrope, 
il a été reçu en audience privée par Sa Sain­
teté Pie XII et plus tôt, 11 était passé par 
l'Angleterre et l'Allemagne où il a visité plu­
sieurs centaines de soldats canadiens.

Ajoutons avant de terminer ce bref aperçu 
de la carrière de Mgr Rov que le Saint-Siège, 
par un décret, du 26 février 1949. a placé 
;ous la juridiction de l’Ordinaire des Années. 
Mgr l’Archevêque de Québec, tous les mili­
taires caîholiques inscrits en service actif 
dans les trois armées; les personnes qui habi­
tent avec cer militaires; les civils qui habitent 
les garnisons militaires et tous les religieux, 
hommes cl femmes, et même laïcs, qui f ir- 
ment le uersonnel des hôpitaux militaires.

Mgr Roy est ordinaire des Forces Armées 
Canadiennes depuis le 8 juin 1946. Il a aussi 
reçu les titres et décorations suivantes : colo­
nel honoraire, décoiation de l’Ordre de l’Em­
pire Britannique fO.B.E ), en 1945; chevalier 
de la Légion d’Honneur 0947»: commandeur 
de l'Ordre de Léopold avec palme et Croix 
de guerre belge (1940) avec palme (194.D et 
commandeur de l'Ordre d'Orange Nassau 
(1949).

PRIMAT LE L’EGLISE CANADIENNE

Son Exc. Mgr Roy était nommé Primat de 
l’Eglise canadienne le 25 janvier 1956. Il a 
été nomme cardinal le 25 janvier 1965. En 
1967. il a été nommé président de deux com­
missions pontificales ; la première : I^ Com­
mission pour l'apostolat des laïques et la 
deuxième l^a Commission pour l’étude des 
problèmes de justice et paix.

Il a quarante-quatre années de prêriise, 
vingt-cinq ans comme évêque et vingt-quatre 
comme archevêque.

Dans la longue carrière pastorale de 
Son Eminence le cardinal Roy, Ton doit 
rappeler les six années de ministère sa­
cerdotal auprès des militaires. Ce minis­
tère s'est exe-cè en Europe pendant la 
Deuxième Guerre mondiale. L'expérien­
ce acquise au contact des aumôniers et 
des troupes l'a marqué profondément. 
Personne n'a donc pu s'étonner d'ap­
prendre sa nomination en 1946 comme 
Ordinaire préposé aux Forces armées 
canadiennes. II était alors évéque de 
Trois-Rivières; la fonction qu'on lui 
donnait n'était pas nouvelle, mais les 
conditions dans lesquelles il devait 
l'exercer, exigeaient bien des adapta­
tions; l'aumônerie militaire organisée 
rapidement lors de la déclaration de 
guerre de 1939 devait s'adapter au 
temps de l'après-guerre.

A titre de pasteur de ce secteur très 
particulier, le cardinal dut étudier soi­
gneusement la nouvelle situation et tra­
vailler à l'édification de structures aptes 
à promouvoir le bien spirituel des catho­
liques engagés dans la vie militaire.

Premier responsable de ce diocèse 
appelé le Vicariat aux Armées canadien­
nes, le Cardinal Roy exerce une tâche 
essentiellement pastorale quoique inti­
mement reliée aux implications de la vie 
militaire et aux normes fixées par le 
Gouvernement canadien.

Par fonction, le cardinal entretient 
des contacts réguliers avec les autorités 
fédérales plus particulièrement le mi­
nistre de la Défense nationale, pour as­
surer le bien-être spirituel des 75,000 
catholiques qui lui sont confiés. Il se 
doit aussi de pourvoir au recrutement 
d'aumôniers compétents et assez nom­
breux pour répondre aux exigences du 
milieu. Ces aumôniers, actuellement au 
nombre d'une centaine, prêtres diocé­
sains ou religieux, sont fournis par les 
différents évéques et les congrégations 
religieuses. Ils sont prétés au Vicariat 
pour une période déterminée et sont 
alors placés sous la juridiction immédia­
te de l'Ordinaire des Forces armées. 
C’est en coiiaboration avec eux que le 
cardinal exerce principalement sa fonc­
tion pastorale.

Fonction extrêmement délicate, puis­
que les prêtres et les fidèles de ce dio­
cèse particulier composent une mosaï­
que très étendue. Venant de tous les 
coins de notre immense pays, apportant 
chacun sa mentalité et sa culture pro­
pres, ils travaillent a des tâches bien 
spécifiques et dans un climat pas tou­
jours favorable à l'esprit chrétien. La 
tâche du vicaire aux Forces armées con­
siste à saisir les divers points de vue qui 
s'affrontent et a animer le zèle pastoral 
des prêtres appelés à servir darts les ba­
ses militaires canadiennes disséminées à 
travers le monde. Depuis 1963, l'Ordi­
naire aux Armées peut compter sur le 
concours d'un évéque auxiliaire faisant 
fonction de.vicaire général.

Au cours des vingt-cinq dernières 
années, le vicaire aux Forces armées, 
dont la juridiction n'est pas nécessaire­
ment liee à un territoire, a parcouru les 
principales régions du Canada, visitant 
ses fidèles aussi bien en France, en Alle­
magne qu'en Extrême-Orient, particuliè­
rement lors de la guerre de Corée.

Cette visite pastorale l'a amené à 
donner le sacrement de confirmation, 
non seulement aux enfants des militai­
res, mais souvent à des adultes récem­
ment passés à la foi catholique. Les au­
môniers ont toujours en effet entretenu 
avec les non-catholiques des relations 
cordiales et ont développé, avant même 
le Concile Vatican II, un climat d'oecu­
ménisme avec les ministres non catholi­
ques, engagés dans l'aumônerie militai­
re.

Il faut avoir vu le cardinal Roy, par­
courant les divers secteurs de bases mili­
taires, multipliant les contacts avec le 
personnel militaire de toutes conditions, 
aussi à l'aise avec l'officier le plus haut 
gradé qu'avec un humble caporal, pour 
saisir l'ascendant qu'il peut avoir au 
sein de son "Vicariat". Il contribue 
puissamment, par son affabilité, sa pré­
sence attentive, à donner de l'Eglise ca­
tholique une image attirante et par là 
même à faire mieux connaître et mieux 
aimer le Seigneur.

René Adam, ptre, 
Chancelier du Vicariat 
1948-1965

Le témoignage cT
Son Eminence le cardinal 

Maurice Roy célèbre cette 
année le vingt-cinquième 
anniversaire de son épisco­
pat. A titre de confrère de 
classe de notre archevêque, 
le journal l'"Action" me de­
mande un rappel de souve­
nirs en hommage à notre 
jubilaire.

L'élévation de l'abbé 
Mauripe Roy à l'épiscopat 
n'a surpris personne, enco­
re moins ses condisciples. 
Nous pouvions tous nous 
rappeler ses talents excep­
tionnels, la richesse de son

savoir et de sa culture, la 
dignité et la simplicité de 
ses manières, le zèle apos­
tolique dont il a fait preu­
ve, d'abord auprès des fu­
turs prêtres et des étudiants 
de l'université, ensuite du­
rant la Deuxième Guerre 
mondiale, au sein de l'Ar­
mée canadienne dont il de­
vint très tôt l'aumônier en 
chef.

Toutes ces qualités et cet­
te très riche expérience pas­
torale le recommandaient, 
on ne peut mieux, aux res­
ponsabilités d'un chef d'E-

glise. Nous savons que le 
délégué apostolique d'alors 
l'avait prévenu de cette 
éventualité, dès son retour 
au pays, à la fin des hosti­
lités.

A ce moment même, le 
diocèse des Trois-Rivières 
perdait son évéque dans la 
personne de Son Excellen­
ce Monseigneur A.-O. Com­
tois. Le candidat à la suc­
cession était vite trouvé. 
C'était celui que le cardinal 
Villeneuve (dans le secret 
des dieux) venait à peine 
de nommer supérieur du

L'évêque et / opinion publique

...■

• Le cardinal Roy donne ici l'exemple en offrant son sang pour les malades lors d'une clinique de la Croix- 
Rouge portant son nom et ayant lieu une fois l'an.

Courrier. Documente. Jour, 
naux. Revue». L’avalanche quo­
tidienne suffirait à occuper cha­
que Journée. L’évêque d’au­
jourd’hui est libéré d’occupa­
tions trop protocolaires, de tâ­
ches de représentation et aussi 
de la part jadis artiflc4clle des 
fonctions liturgiques qu’on lui 
attribuait. Mais il pourrait s'oc­
cuper entièrement à son bu­
reau. Le poids de l’administra­
tif devient très lourd: c’est une 
conséquence de notre société. 
D’autres professions en souf­
frent -a», nt que mol. J’envoi 
cependant la liberté d’esprit et 
la mobilité permise aux évéques 
du Tiers-Monde que j'ai vus 
dans leurs missions. Il faut 
certainement une vigilance at­
tentive pour desserrer l'étau 
d’une gestion épicopale qui se­
rait bureaucratique, administra­
tive, ''technocratique’’ ..comme 
d’aucuns l'ont reproché aux 
évéques ces dernières années.

L’évêque est de plus en plus 
livré à l'opinion publique. Nou­
vel évéque, j'ai eu beaucoup de 
peine à m'habituer à être un 
personnage dont on parle, au 
sujet duquel on écrit, qu'on pcé- 
nente dans la presse. II faut ce­
pendant se soumettre à cette loi 
et. par une interaction des 
moyens d’information sur le 
personnage et le comportement 
ou sur le portrait qu'en retien­
nent les mass media, H faut 
tendre à être, à travers ce pris­
me parfois déformant mais sur­
tout ce miroir grossissant, un 
témoin personnel de l’Evangile, 
un signe de justice, d'intériori­

té. et d’amour vécu en vérité. 
Jamais peut-être mieux qu’à 
travers ce bassin collecteur de 
nos faite et gestes que sont la 
presse ou la radio, Je n’ai com­
pris la parole du Baptiste: "Il 
faut qu'il grandisse et que je 
uiminue”. J’ajouterais: il ne 
faut cependant pas que je me 
cache; mais pour que Lui. le 
Christ, puisse, apparaître meme 
à la masse.

l’eu à peu. c’est moins tel é- 
véque que l’épiscopat qui est li­
vré au Jugement de l’opinion. 
Journellement, ou presque. . Et 
contradictoirement. On a l’im­
pression d'un débat permanent, 
sinon d’un procès. Et les sen­
tences. nuancées ou péremptoi­
re», assez objectives ou hâtives 
et sentimentales, s'entrecho­
quent, apprécient ou rondam- 
nent en tous sens. Je redoute 
alors, pour moi et peut-être 
pour d'autres évêques, la hui- 
situde: faisons la sourde oreille! 
L'indifférence ou la satisfaction 
facile: lorsqu'ils seront d'accord, 
nous les écouterons ! La fuite 
ou le refuse dans les hauteurs 
de la fonction:, notre mision ne 
vient pas de la masse mais d'en 
haut, notre action ne doit pas 
se laisser guider par l’opinion! 
Parfois, vu la violence des cou­
rante contradictoires et l'accu­
mulation des remises en ques­
tion. je crains une uorte de dé­
mission intérieure, celle qui ten 
ta plus d’une fois les prophè­
tes.

I N EVEQUE 
(Pastorale-Quebec, no 8)

• Le cardinal Roy a exercé un ministère auprès des 
militaires durant la Deuxième Guerre mondiale et 
cette expérience l'a marqué profondément Alors 
qu'il était évéque de Trois-Rivières en 1946, il fut 
nommé Ordinaire préposé aux Forces armées cana­
diennes. Il occupa cette fonction dans des conditions 
qui exigeaient bien des adaptations. Car après la 
guerre, l'aumônerie militaire devait s'adapter au 
temps. A Mre de pasteur du Vicariat des Armées 
canadiennes, le cardinal dut étudier soigneusement 
la nouvelle situation et travailler à l'édification de 
structures aptes 6 promouvoir le bien spirituel des ca­
tholiques engagés dans la vie militaire.

Grand Séminaire de Qué­
bec. l e sacre eut lieu le 1er 
mai 1946, dans la cathé­
drale du nouvel évéque. 
Toutefois, dans le plan pro­
videntiel, ce premier poste 
ne devait servir que de 
tremplin ou de préparation 
au siège métropolitain de la 
capitale.

De fait, un an plus tard, 
l'archevêque de Québec dé­
cédait à son tour. Une suc­
cession de très grande im­
portance s'ouvrait alors en 
raison de la primauté du 
Siège (qui sera officielle­
ment reconnue quelques 
années après, en 1956) et 
de la personnalité du cardi­
nal défunt.

Peu le savent, mais ici, 
une décision était déjà pri­
se en haut-lieu : il n'était 
pas question cette îois-ci, à 
la suite de deux évéques 
tirés du clergé religieux (un 
Dominicain et un Oblat de 
Marie-Immaculée) de pui­
ser à cette même source • 
le nouveau Pontife devait 
être pris dans les rangs du 
clergé diocésain.

Après consultation, il de­
vint évident que le candi­
dat préféré serait le jeune 
évéque des Trois-Rivières: 
En effet, n'était-il pas ori­
ginaire d'une famille très 
distinguée de la Vieille Ca­
pitale; formé selon les meil­
leures traditions du Sémi­
naire de Québec, voire des 
grandes écoles de Rome- 
ex-professeur de la Faculté 
de théologie de l'Université 
Laval, et associé à la refon­
te de sa charte canonique; 
déjà rompu à l'administra­
tion pastorale, soit d'effec­
tifs religieux, soit d'une 
Eglise diocéscine; enfin, 
combien apprécié pour son 
tort et so prudenre Hnns 
l'exercice de telles fonc­
tions et dons les ronnorts 
qu'elles ont très souvent 
avec les autorités civiles ou 
politiques ?

La riûfïïiriüî Ion, pübl icc 
le 1er juillet 1947, suscita 
une grande espérance et 
une immense joie.

Dès son arrivée a Québec,

le nouvel archevêque se fit 
reconnaître ou remarquer 
par son humilité, sa discre­
tion, sa bienveillance et son 
désir de conseils en toute 
chose de quelque importan­
ce

Par apres, sa promotion 
des grandes missions, de la 
pastorale d'ensemble, d'une 
administration temporelle 
progressive et sa réussite 
dans l'arbitrage d'un diffi­
cile conflit syndical (Asbes­
tos), jointes à la clarté et à 
copales de la province et 
la sagesse de ses interven­
tions dans les réunions épis- 
du pays, voire au sein des 
comités ou des sessions du 
dernier Concile, ont tôt fait, 
de l'archevêque de Québec, 
l'un des membres les plus 
appréciés de la hiérarchie.

Aussi bien, les catholi­
ques et même nombre de 
nos frères séparés ont-ils 
été heureux et fiers de le 
voir gravir, avec une cons­
tante modestie, les hauts 
degrés des responsabilités 
primatiales, cardinalices, et 
celles encore plus impor­
tantes de la présidence de 
deux nouvelles Commis­
sions pontificales : Des 
LAICS et de JUSTICE ET 
PAIX.

Comment porter allègre­
ment la totalité de pareilles 
charges dont une seule suf­
firait a absorber les éner­
gies d'un homme coura­
geux? — C'est là le secret 
du cardinal Roy. Grâce à 
son tempérament plutôt cal­
me, à sa foi toute simple 
et inébranlable en la divine 
Providence et aux secours 
qu'elle ne manque pas de 
lui fournir, il sait envisager, 
au jour le jour, son devoir 
et le remplir avec la plus 
nrnnrle fidélité

En somme, très humble­
ment, il sait faire siennes 
les moeurs de l'Eternel, 
adoptant volontiers le ryth­
me de ses décisions, chaque 
fois qu'il le juge utile ou 
nécessaire. Marcher au pas 
de Dieu, n'est-ce pas la rè­
gle la plus sûre ?

Ernest Lemieux, ptra
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• L’OEIL DU MAITRE. — M. ItolM rt Saget, chef du restaurant "EN PLEIN’ CIEL” de la Tour Eiffel examine 
•on "omelette surprise Tour Eiffel" dont il a confié ia recette a la Maison Jas. Ilennessy et C'o. de Cognac. Fran­
ce à l’intention des fins gourmets du Canada. Madame de Pracomtal. épousé du directeur général de la Maison 
llennessy, !e comte Alain de Pracomtal, est i« i témoin de cette réussite culinaire.

Omelette surprise “Tour Eiffel 9 9

Le consulat français 
recevait ces jours der­
niers les membres de la 
presse québécoise à un 
déjeuner de gourmet a 
l'occasion de la visite de 
la Vieille Capitale du 
comte Alain de Pracom- 
tol, directeur general de 
la Maison Hennessy, de 
Cognac, France.

A l'intention des lec­
trices des pages femini­
nes, toujours intéresses 
par les bons plots, on a 
eu la gentillesse de nous 
remettre lo recette pré­

parée a leur intention 
par M. Robert Saget, 
chef du restaurant de la 
Tour Eiffel.

POUR 4 PERSONNES

2 jaunes d'oeufs 
2 tasses de sucre en poudre 
1 gousse de vanille 
4 biscuits à la cuillère ou 
1 tranche de génois 
12 blancs d'oeufs 
8 boules de glace vanille 
l verre à liqueur de Cognac 
HENNESSY 
•
dans une terrine 

de sucre en poudre

• y joindre les graines de 
la gousse de vanille
• mélanger jusqua consis­
tance de pâte
• placer les biscuits sur un
plat
• verser le cognac Hennessy 
pour imbiber
• monter les blancs d'oeufs 
en neige ferme
• sucrer avec le reste du 
sucre en poudre
• mélanger délicatement les 
blancs d’oeufs montés à la

composition de jaunes 
d oeufs
• recouvrir la glace de ce 
mélange
• former l'omelette avec 
une spatule
• décorer au goût avec une 
poche munie d'une douille 
cannelée
• mettre au four chaud 
environ 4 minutes
• imtoof au cognac Han-
nessy

N. B. 'Pour faciliter le 
flambage du Cognac le faire 
réchauffer au préalable».

Par Thérèse Dallaire

Un volume de plus de 400 
pages divisés en 26 chapitres 
destiné à tous les Jardiniers 
amateurs et aux horticulteurs 
en herbe", a ceux qui coin 

mencent à s'intéresser aux 
fleurs annuelles, aux fleurs 
vivaces, aux arbrisseaux, aux 
arbustes d'ornement et aux 
arbres fruitiers. Une encyclo­
pédie du jardinier horticulteur 
rédigée par l'un des plus grands 
spécialistes dans ce domaine au 
Quebec. M. \V. II. Perron, et 
publié aux Editions de l'Hom­
me.

M. Jean-Charles Magnan, 
agronome, membre de l’Asso­
ciation canadienne des rédac­
teurs agricoles et de l’Acadé­
mie d'agriculture de France, 
qui a signé la préface du livre, 
souligne que l’ouvrage de M. 
Perron, abondamment illustré, 
part des réalités pour nous 
conduire à la réussite. C'est un 
ensemble de régies, de conseils 
et de recettes qui permettront 
aux intéressés d'arriver à des 
résultats heureux et profita­
bles.

Le premier chapitre s'ouvre 
sur quelques principes d’em- 
brUisspvnent ... puis après 
avoir parlé de la ferme au 
deuxième chapitre, l'auteur 
traite du gazon, des mauvaises 
herbes et de quelques insectes 
nuisibles. Quelques-uns de res 
articles ont été publiés dans la 
revue l’Agriculture. Ce qui a 
retenu surtout notre attention 
ce sont les chapitres traitant 
des suggestions pratiques pour 
la cuiiuir du rosier: les oignons 
à fleurs; 1<k boites à fleurs: 
les fleurs annuelles: les outils 
du jardinier-horticulteur.

Nous sommes assurés, que 
comme nous, vous apprécierez 
beaucoup ce livre qui parle 
aussi de la plantation, la taille 
et l’entretien des arbres, ar­
brisseaux et arbustes. (En 
vente à la Librairie de l’Action).

mm

tmbsfüxscn» nu$ rfommifes oit approfendi&garrt 
nos coor.iiissancos en horticulture

~ ______ '

Fnl ^ I. s F DIT IONS DFI «Il HOMME

Utiliser les aérosols avec précaution
confectionnez-fes vous-méme».

Trois morceaux Neuf lapis

Avec la belle saison qui 
approche, ruülisation d’une 
\a<te gamme de produits 
vendu' en aérosols va bientôt 
battre >on plein. Le Con­
seil Canadien de la Santé 
Familiale vous recommande 
de ne les employer qu’avec 
d extremes précautions.

Qu'advient-il de ce brouil­

lard que nous avez libéré de 
l’aérosol ?

Si vos yeux nous de per­
mettaient, vous pourriez voir 
que ce nuage ne se disperse 
pas tout simplement dans 
l’air. Bien au contraire, il 
se dépose sur toutes les 
surfaces qui ravofsinent.

Les enfants comme les

adultes en respirent les éma­
nations. Il se disperse sur 
les récipients non couverts, 
sur les aliments en prépara­
tion, à la surface des verres 
de lait et autres boissons. 
Les comptoirs, le poêle, la 
table de la cuisine, rien ne 
lui échappe.

Le Conseil, un organisme

Mette/, de h» couleur mhi» 
vos pieds. Ces tapis seront vo­
tre décoration favorite.

.y • *

fondé pcmr encourager la 
sécurité au fo>er nous donne 
ces conseils pou remployer 
les aérosols en toute sécu­
rité :

Lisez attentivement et en­
tièrement l’étiquette... et 
suivez-en les directives à la 
lettre.

Vous constaterez que cer­
tains insecticides contiennent 
des produits chimiques in­
flammables. L’étiquette vous 
recommandera de ne pas 
fumer et de ne pas vaporiser 
une pièce où brûle une 
flamme nue, comme celle de 
la cuisinière à gaz par 
exemple.

Vaporisez en tenant le 
bidon Join de vous, pour 
éviter d’absorber l'insectici­
de. Si nous n ous en servez 
à l’extérieur, vaporisez dans 
la direction du vent.

Avant de vaporiser une 
pièce, assurez-vous que vos 
enfants n’y sont pas. A 
l’extérieur, gardez-les à bon 
ne distance de l’endroit où 
vous avez vaporisé l’insecti­
cide.

Couvrez les aliments ou 
mettez-les à l’abri. Protégez 
les animaux familiers en 
couNTant leur eau de boisson, 
ou l’eau de bur bain si 
c'e>t un oiseau, le plat du 
ch'en et l’aquarium. Couvrez 
aussi la cage à oiseaux.

Après avoir vaporisé, lavez 
les comptoirs et les dessus 
de tables avant de préparer

les aliments ou de servir un 
repas.

Lorsque nous aurez termi-
no lo x-Of-w-vt-t •otii'xr* r! ’ i it-» itNorw'- 
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ticide ou d’un autre produit, 
rangez-les hors de vue et 
hors de portée des enfants.

Si votre enfant, en vapori­
sant un insecticide ou un 
produit chimique quelconque, 
s’en introduit dans les yeux, 
lavez-les immédiatement avec 
de grandes quantités d’eau 
tiède. La meilleure méthode 
consiste à lui faire tourner 
le dos au lavabo de façon que 
son visage se trouve directe­
ment sous le robinet. Si la 
rougeur ou la douleur per­
sistent. emmenez-le immédia­
tement chez un médecin. 
Si votre enfant s’est vaporisé 
de l’insecticide dans la bou­
che. téléphonez au centre 
anti-poison de votre localité.

LINGERIE - CORSITERII 
VETEMENT SPORT

ISO ouest, St-Valller, Québec • 
Tél. : 325-3033

ORGANISATION
de

m ^ m »**•“ ■ A XI#»
Ktv-cr i ivsro

de tous genres
Si vous avez una recaption è donner, 
confiez-en l'organisation 4 un homma 
d’axpériance.

Votre hôte : ALAIN 
842-3597

V/otre boutique de grées 
et féminité

BOUTIQUE ET 
PRE-NATALE

694 ru« St-Jei" — 523-8754 
Place Laurier — 653-2333 

-'S

ET APPAREILS

VAST -f

By
. 4ir ' v

y ^ Le roi'irr'

PRIX TRES 
AVANTAGEUX

FUTURS MARIES

Gaston LEVESQUE*.
100 rv* Chabot. ViHe-Vanier — 683-3471

Demandez le patron 
neuf modèles exquis.

7218.

9118 ^ SIZES 7-15 
^lJVvilc«et

Promettez-vous cet ensemble.
11 vous ira à ravir. Hotn* à plis 
plats sur le côté avec boulons 
décoratifs. Modèle jeune et
seyant.

Demandez le patron 9118,
Jr Miss 7, 9. 11, 13. 15.

Ecrivez lisiblement votre nom et votre adresse ainsi que !• 
numéro exact du patron et la grindeur. s'il y a heu. 
Adressez votre comnituide à :

SERVICE DES PATRONS. L’ACTION,
C.P. 1727, Québec 2. P.Q.
PRIX : 75* por patron

Sauls lay mandats-posta at las chiquas payable» au pair * Quebec seront 
acceptes. NE PAS ENVOYER DE MONNAIE NI DE TIMHUEb POS l E. 
Ces patrons ne sont pas échangeables. Ils sont habituellement livras dans 
un délai de 15 è 20 jours. Las instructions sont m anqlais seulement Toute 
commande doit être envoyée pas plus tard que 2 mois après sa publication.

Ci-Inet uo $

PetToa ne i

Patron nos «m.»

Adre

(las timbres ne sont nis acceptes)

Tailles • .................................................

Taillas i ......... «............. .....................

Mesdames, Mesdemoiselles,
Confiez l'entreposoge de voi précieuie» iounuret à des expert» 
en la matière. Voûte» moderne» à l'épreuve du feu, vol, mite». 
En plu», vo» fourrure» »eronl atturée» pour l'année entière li 
vou» le détirez.
Un «impie appel téléphonique et nou* iront chercher vo* manteaux. 
N’hétitez pa» à faire réparer ou modeler vo» manteaux, ce» 
dernier» seront minutieusement examiné» à leur arrivée.

Tirage de 15 nettoyages 
de l'entreposage.

'Marandarizing" parmi let client»

________________ ___________________________ mm%

• t.iu.j .i un nouveau filtreur, IVau polluée devient limpide comme du crtNtal. Min 
sur le marché par une ntaixoïi américaine, le filtre est fait de charbon de bois et ne 
demande aucun système de plomberie, ou de connection électrique. Il enlève efficace­
ment le goût du chlore cl d’autres substances additionnées à l’eau en vue de la rendre
potable.

INVITATION DF 
M. 6ERMAIN BIWIN

SfRVKfc
MOMFTET

COURTOIS

X
TEL.: 523-4434* 699, 3e AVENUE, QUEBEC
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Tel. : 522 4771

3, Place Jean-Talon, C.P. 1727
L'ACTION, quotidien catholique a été fondé en 1907. 

L*ACTION est membre de la Presse Canadienne, Agence 
France-Presse et de l’Audit Bureau of Circulation.

Les employés de TACTION, journal et Imprimerie sont 
♦membres du Syndicat National de l’imprimerie de Québec 
fC.S.N.) Inc. affilié à la Fédération Canadienne de Tlmpri» 
weri* et de l’Information C.S.N. j , i

TARIF D'ABONNEMENT A "L'ACTION"
VENTE AU NUMERO IS*

Livraison par porteurs aux endroits ci-dessous :
Ancitnnt-lorctu. Beauport, Cap-Roujc, Chanipiyuy, Charlaabourfl, Chanty. 
Courvilla, Duberger, CiHard, Croi Pin, Lac St-Charlaa, Lai Sautas, lévia! 
Loreltavillc, Neutchatal, Notra-Dama des Laurenlidei, Ortainvllla, Quebec, 
SL David. St-E mile, Ste-Poy, St-Romuald, Sillery, Village Huron, Villa Da 
Vtnitr, Ville Montmorency.

60 CENTS PAR SEMAINE OU
#29.00 par aoneo 4 mois 913.00 

3 '• 9 7.00
I ** 9 2.J.30

to* outres centres eù lo distribution sa tait par porteurs.

40 CENTS PAR SEMAINE OU
#20.00 par année C mois 910.SO 

3 •• 2 5.30 
1 " 9 2.00

Reete ésirs la provins»de Québec 3 
«20.00 pi • mois 9.0.50 

3 '' 9 5.50
1 • 9 2.00

ETAT9-UN19 
936.00 par annan

Gens las autres provinces du Canada r 
«27.00 per aonéo 6 mois $14.00 

3 '' 9 7 50
1 ” $ 3.00

3 M |13.00
1 ”3 4.

COUPON D'ABONNEMENT
L’ACTION
f*P 1797
QUEBEC 2, Qué,

J’iodiu le roontam de oe«e9aat«BBy>d»o4ep»eaa<e»oaaoeBato pour

.................................. Ttiuis d’abonnement.

Veuillez •dreaser comme suit :
NOM: uivMi.ui.u»u>ii.iii.u<ai.ui<....tut...a..a..a...ii.u...u..<i.>iimi>

ADRESSE ; •MMM>ui>n..i.u.w«niiU»amw(itnntnt}«in«.naM<ini.<t»iiiMtniiHWk

siiui.a.iau.»vMtMu.tiaMntm.,»iMSMi.MUMOwf«.wt.mnM.w«Mnw

TARIF DES PETITES ANNONCES
Annonces ordinaires :

Nombre 
d» mots

1 jour 3 jours 
cons.

6 jours 
cons.

^ 20 ou moint .75 #2.00 #3.50

21 i 25 .50 | #2.40 #4.20

26 a iO $1.05 #2.80 #4.VU

31 i 35 #1.20 | #3.20 #5.60

36 à 40 *1.15 j $3.60 #6.30

Annonces è la ligne agate: 18< la ligne, (minimum 10 lignes)
Les annonces, ordinaires >ont composée* en caractèrci 6 point 
minuscules. Les trois premiers mots d’une annonce PEUVENT 
ETRE COMPOSES EN CAPITALES

Charge de service pour les numéros de casier. . . . . . . . . . . . . . . S1.00
Les réponses reçues pour les casiers sont envoyées à l’annonceur 
les mardis et jeudis de chaque semaine.

Reconnaissance ou remerciement pour faveur obtenue : 
Sam photo .............. #1.50 — Avec photo .............. $5.00

Fiançailles, prochain mariage, (sans photo! ................  #3.00
(Publiés en page (féminine)

Prières, (sans photo! ..........................................................  #5.0(1

Les annonces classées sont acceptées jusqu’A 4 h. P M. le veille 
de le publication, et jusqu à 4 h. P.M. le vendredi pour publica­
tion le lundi.

In cas d’erreur dan* une annonce, notre responsabilité se limite 
•u montant payé pour telle annonce, pour la première publication 
seulement. Nous ne pouvons accepter la responsabilité pour une 
«rreur non signalée de* la premiere insertion.

Agences matrimoniales A vendre — Divers

A vendre — Divers i Commerce à vendre Logements à louer logements à louer Maisons à vendre Motocyclettes
Chauffage a air chaud, n«ul, aucun
comptant, tar paiement en octobre, 

Téf6 o interets tel. : 663 0954
3-24365 27-4 (1 ms) 21

RADIO TELEPHONfc et WALKIE TAL 
KIE : Johnson, Courrier, Soror, Halli- 
erafters, Spittire. imptna.. Venta. 
Achat.. Location. Nwul. «I u»«yc.. An­
tennes Microphones. Stereo. Electroni­
que & Communications, 426, Stu-Agnes,
?uébec.

el. - 523-1857 — 522 8169.
24149 17-4 (*. au 8 5) 21

EQUIPEMENT da restaurant neuf' et 
usagé : grille puin Toast master, Silex, 
table chaude Modem Kitchen, poêle a 
hot-doij* et hamburgers Garland, poêle 
leuse de patates, malaxeur, laveuse de 
vaisselle Hobart. Garantie VICTOR 
BUTCHER'S SUPPLY INC.. 775. Côte 
d Anrahain, Québec. Tél. : 522 4315.

24258 27 4 (mar.j.s. au 22-5) 21

Epicerie licenciées s vendre avec re 
sidence. Dans centre Touristique 1res 
bon poste pour boucher o l'année. 
Ecrire Casier 432, 3 Place Jean-Telon, 
Quebec.

24 147 16-4 (v.s.l. eu 7-5) bb

Motel Boul. Ste Arme, 19 unites, fcqui 
pées, développements domiciliaires, épi­
cerie licenciée, cantine mobile, manu­
facture de meubles, menuiserie ec|uipée,
hôtel, foyer, financement tacile. Lucien 
Fortin "Courtier", Tel.i 653-9945.

3-24409 1 5 (1 ts) 6b

Clavigraphes

TAPIS

6 mois 918.0» 
3 •• 9 8.0» 
1 ” 2 3.00

PAYS ETRANGERS 

950.00 par anne» 6 mois 925.00

Spécial Otite $2.58 lu vc.ite cuiree.
liquid,Evaluation, posage, aussi liquidation de 

meubles et d'appareils électriques. Cen­
tra d’Ameublement 239 Ouest, SI Vol 
lier, Québec. Tel. . 523-3770, soir 529 
2701.

24046 8-4 (24 ts) 21

CLAVIGRAPHES TOUTES MARQUES 
A LOUER $7.50 par moi* ou 3 
mois 118.00. GERALD MARTINEAU. 
485. Bout. Langelier, Quebec. — Tel.; 
525 5156.

24136 17-4 (24 la)

CREME GLACEE MOLLE
BONNE condition, haut profil rnjih, 
nés neuves et reconditionnées, service 
et pièces, aussi équipement complet 
de restaurant. Les Entreprises St-Lau 
rent Inc., 1194, rue St-iean Quebec 
4

24007 6-4 (24 fs) itl

E. LACwwLSNE INC, 530, Côte d'A- 
brah.im, Quebec. — Tél. : 522 1539, 
claviçruphc OLYMPIA. Vente, service, 
location machine è additionner. Ameu­
blement de bureau.

24081 9-4 (24 ts) 60

5 grandes pièces, moderne, St Pascal, 
chauffe, eau chaud* 9125 00 libre 15 
juin 1570 de Nivorville, Apt 4, tél. t 
661 S458 soir.

3 24376 27 4 (6 is) 1 18

Quartier timoilou. Mai juin - Juillet, 
neuf. 4 et 5 places, 3 pièces meublees, 
2125 ou semt meublees, chnutte, éclai­
ré, laveuse-sechcuse, buanderie. Téi. : 
623-5391.

3-24436 28 4 (24 ts) 118

Sillery logement 2 Va pièces, chautfé, 
meublé, éclairé, près Université et cen­
tre d’achats, tel. ; 527-4469

1 24461 29 4 (6 ts) 118

Demi sous-sol, 4 pieces, chauHé, tél. i 
872 7265.

3-24455 29 4 (3 ts) 1 18

Quartier St Fidele Limoilou. logement 
de 5 appartements, plus salle de bain, 
libre 1er mai. tel.; 523-1587.

->94 rç us

Cause de maladie, au 245 - 54e Rue 
Ouest Charleibouig, tel. : 626 5753.

3 2445) 29 4 (3 ts) 127

Banlieue, logement da 4 pièces, chaut-1 
té. salle de bain, eau chaude, propre, 
pour adultes ou nouveaux mariés. Tél.: 
524 4503 ou 822 1832

3 24459 30-4 (3 H) 118 !

SI VOUS DEMENAGEZ 
A QUEBEC BIENTOT

AUCLAIR AUTO 
200. BOUL. HAMEL

AGENCE J» Slwiidu, " j A, ISsiiSV D U ■ .3 
son, tél.; 681-8022

24238 29 4 (].V.r eu 19-6) 147

Lévis, logement 3V^ pièces, meublé, 
chaulté, éclairé. Tel. ; 837-4203.

3 24481 30-4 (6 ts) 118

St Rodrigue. 4 pieces, chautfé, entrée 
laveuse-secheuse. 9115.00. Tél.: 626-
0611 ou 623-4014

1-24490 1 5 (24 ts) 118

QUARTIER ST-SAUVEUR
Demi sous-sot, 4 pièces, chauffé, tél.: 
872-7265.

3-24455 29-4 (3 ta) 118

Logement a louer, prés Cotisée, 3’i 
pièces, choullc-, très propre. 980.00 
Paroisse St-Prancofs-d'Assise, Tél.: 626- 
2938

3-24501 1-5 (6 ts) 118,

Quartier St-Seuveur. t logement de 4 
pièces et deux de 3 pièces, tel.: 522- 
4803
1-24377 27 4 (6 I») 118 St-Sauveur

PLACE

UNDERWOOD
CLEMENT & CLEMENT Inc., 555, bou­
levard Charest Est. Quebec. 529 9244.

’ an 97.50 par mois. 918-00 pour 
3 mois. Réparons vendons, machines 
toutes marques, ameublements bureau, 
carbone, tournitures.

23937 2 4 (24 fs) 60

50

CHEZ HENRI TURCOTTE 
JOURS D'ECONOMIES

Rabais général sur meubles et appareils 
ménagers neufs. Bon choix de inobi 
liera chambres, chesterfields, divans lits, 
cuisines, dînettes, bureaux, commodes, 
lits superposes, matelas a ressorts, lits 
continentaux, liis pliants, fauteuils de 
repos. Tables, lampes, cuisinières élec­
triques courant 110 ou 220. relrigc 
rateurs, lessiveuses, sécheuses, lave 
vaisselle, fournaises è l’huile. Bas prix 
garantis, facilités de paiement, aucun 
comptant, requis, è l'achat, si desire, 
jusqu’à 36 mois, pour payer. Henri 
Turcotte Ltee. 330, de la Couronne. 
529-3365.

24368 27-4 (6 ts) 21 I

Logement a louer, 2*.4 pieces, chauffe, 
meublé, éclairé. 30, Ste-Ursule, libre 
ter mai, tapis mur a mûr, bonnes con­
ditions. Tel. • 525 6638

3-24483 30 4 (2 ts) 118

BONÀYENTURE

Duberger. neuf. 6 pièces, chautfé, eau 
chaude fournie, stationnement, libre. 
Aussi 5 pieces, neuf, chauffé, eau chau­
de fournie, stationnement, juin. Téi. : 
681 5520.

3-24482 30-4 (6 fs) 118

$115. a $160.
V/2, 4V2, 5’/2,

Ville Vanier, Rue Sarr.ion

. . . consultec nous dès maintenant 
pour l'acquisition d'una

MAISON UNIFAMILIALE 
MAISON A REVENUS 

COMMLKLES EN GENERAL 
Courtage immobilier

On demande travail
Menuisier en finition décoration, etc. 
Longue expérience. Peut Fournir réte 
rences. Tel.; 527-1913.

24070 9-4 (24 ta) 1S8 A

YVES GERMAIN
LTEE

321. ST-PAUL, QUKUKC 
TEL : 529-8121
24085 9 4 (a. au 1-5) 127 j

Réparations diverses
QUEBEC SERVICE DE UVEUSES INC.

Maisons démandées

SERVICES A PIECES
La euset, sécheuses, poêles et rètrigé- 
rateurs toutes marques. 213, 3e A-e 
nue, Quebec, Tel.: 529-8479.
23705 23-3 (mer. j. s. au 15-5) 190

ATTENTION

RAOUL EMOND Construction Inc. i
681-6257

1-24332 24 4 (l.mer.i. au 16-6) 118

Avons acheteurs sérieux maison seu­
le ou revenus, Quebec Banliaua, payons - 
comptant dans tous les secteurs, pourj 
un succès assure dites-vous toujours | 
avec Canadiens c’est certain. Immeu­
bles Canadiens ‘‘courtiers" 529-6178.

2-24353 26-4 (24 fs) 128

Reparations de bicycles è pédalas, de 
reparations diverses et remorquage 
d'automobile». Tél. : 323-3738 Garage 
Andrews. 60 St-Vallier, Québec.

24216 17-4 (s. au 8-5) 190

Distributeurs demandes Immeubles

MENAGE NEUF 1971
Ayant servi pour l’Exposition du meu­
ble. Ces meubles sont neufs et garan­
tis, comprenant : 1 poêle de luxe, 30 
pouces. 1971, 1 réirigérateur, 2 portes 
Zéro Zone 15 pieds cubes, 1971, 1 
mobilier de salon 4 pieces. Air Foam, 
réversible 2 morceaux, 1 table de cen­
tre. t table de coin, 1 lampe de pied, 
1 lampe de table. 1 mobilier de cham 
bre. 72 pouces, miroir ajustable, 3 
morceaux, 2 lampes de bureaux “Terre 
des nommes”, 1 sommier-caisse et un 
matelas, valeur $260., I set de cui­
sine 3 morceaux, 1 plat a fruits, 1 
téléviseur Admirai Instant Matic. 1971. 
1 laveuse automatique et 1 sécheuse 
automatique de luxe 1971, valeur to­
tale $2635 laisser pour 91.690. Aucun 
comptant. Entreposage gratuit et ' li­
vraison gratuite Pour informations, 
663-7485, Québec.

24146 21-4 (24 ta) 21

DISTRIBUTEURS
DEMANDES

HijiinI rnx

Nous sommes a la recherche d'hom­
mes sérieux désirant devenir distri­
buteur de produits chimiques, dans 
le domaine de l'automobile, de l’in­
dustrie et de la quincaillerie. Si vous 
êtes intéresse a participer a une bonne 
atlairc, organisée par une firme d’en­
vergure nationale, prenez note des 
avantages suivants et communiquez 
avec nous.
— Marque de commerce très bien 

établie
— Produits de haute qualité 
—- Contrat avantageux
— Profit très rémunérateur
— Territoires exclusifs
— Distribution s l’echelle nationale
— Assistance professionnelle des 

ventes
— Publicité de soutien
Ecrire .t : M. |.M. La Roche 

Master Automotive Chemicals Inc., 
8652 Boul. Métropolitain Est, 
Montreal. Québec 
Téléphoné: 351-6360.

3 24465 ^04 'fi fv' 7bB

QUI DIT VRAI ?
LE prix d'une propriété ne doit pas 
dépendra des seuls dons oratoires du 
vendeur et de l'acheteur, que ce soit. 
pour acheter ou vendre une valeur j 
immobilière, faites appel è notre ser­
vice de vente d’immeubles. TRUST GE­
NERAL DU CANADA, la plus impor­
tante Société de Fiducie Canadienne 
française, téléphoné Québec, 529-5311.

24195 17-4 (24 ta) 128

Roulottes
GARAGES André Bélanger, dépositaire 
roulottes Rocket et Holiday. Aussi mai­
sons mobiles "Commodore”, Posage 
d'Attachement. Vent» service. 3367, 
boulevard Hamel-Ouest, Lee Saules. — 
Tél. : 527-0749.

24226 21-4 (24 ta) 192-A

EL VEDÈRE
Maison mobile 50 X 12 meublées, très 
propre, prix a discuter, tél. : 872-2301.

3-24432 28 4 (6 ta) 192 A

LTÉE
Marchandises sèches

vous OFFRE

Entrepreneurs
0 AMEUBLEMENT 0

O

LE MENUISIER N
MOBILE ENR.

Constructions et reparatione 
de tous genres 

20 ans d'cxperience 
Prop. P.-E. Ceyer 

1205, Marcel.
Quartier Laurenticn, Ste-Foy

TEL. : 872-3557

ST-JEAN-BAPHSTE. propriété de 4 logements, non chauf­
fé. brique. Acompte $3,000.

ST-PASCAL, propriété de 5 logements chauffés, brique, 
grand logement de 7 pièces. Acompte $10,000.

HAUTE-VILLE, centre d'achat, bien situe, gros revenus. 
Acompte $100,000.00.

VILLE VANIER. propriété de 5 logements, non chauffé, ré­
glement de succession.

LES SAULES, propriété de 2 logements, chauffé, en bon or­
dre. Prix $23.000.

DUBERGEh, propriété de 6 logements, chauffés, bien située. 
Acompte $12,000.

CENTRE-VILLE, maison de 15 chambre», chauffé, brique, 
gros revenus. Acompte $15,000.

MARCHANDS colporteurs, portez atten­
tion. Demandez notre nouveau catalo­
gua illustré, envoyé gratuitement vous! 
démontrant assortiment complet de 
marchandises pour hommes, dames et 
enfants. Une visite vous convaincra de 
l’immense choix à prix défiant tou-| 
te compétition. Montreal Jobbing Li­
mitée, 857-859 Est St-Joseph, Québec, 
PO

24009 15-4 (24 fs) March. Sèches

Roulotte familiale 60 X 10, annexe 
9 X 10. site enchanteur près lac ar­
tificiel, Lac Jourdain, Ancienne-Loret- 
tete, tel.: 872-1624

3-24379 27-4 (6 ta) 192-A

Tentes roulottes à louer, è vendre, toit 
rigide et toit de toile, très propre, 
en bonne condition, 3 grandeurs, assu­
rance comprise, tél. : 623-4992.

3 24381 27-4 (6 ta) 192-A

ATTENTION, marchands, colporteurs, 
jobbers. Achetez votre stock au prix du 
manufacturier paletots, habits, panta­
lons. chemises, lingeries, demes et en-l 
fonts, robes, manteaux, costumes. cou-| 
pons marchandises a la verge, chaussu- ' 
res. Demandez Catalogue, gratis, La Cie | 
Assh Inc., 842 Est, St-Joseph, Québec. 
1-24330 23-4 (24 ts) March. Saches

Maison mobile a vendre, 45 X 10 pds, 
meublée, complètement, usagé 1 an, 
un milia de basa Valcertier, tel. : 844 
3269.

3-24380 27-4 (6 ta) 192-A

Service domestique
Ste-Foy aida familiale demandée, 20 
ans et plus, 3 entants, chambre seul» 
T.V. Référenças exigées, té!. ; SS) 
2575.

3-24433 28-4 (6 ta) 198

Matériaux construction jabaC en teuilles

COMMERCES

MATERIAUX neufs et usagés da tou­
tes sortes, plomberie, etc. Prix d'au­
baine. Modem Plywood Ltd., 74, 
BOUL. PIE-XI, Villa Bélair. Tél. : 842- 
1911.

24082 9-4 (24 fs) 137

TABAC EN FEUILLES

24037 8-4 (j.v.s. au 6-5) 88

BANLIEUE, magruiique magasin avec logement de b pièces, 
le chiffre d'affaires de Tépiceile a été de plus de $325.000. 
de ventes l'an dernier, équipement moderne. Ac. $20.000. 

HAUTE-VILLE, taverne très bien située, bonnes affaires 
Ae. $20.000.

BANLIEUE, restaurant licencié avec bar, gaz et grand loge­
ment. Acompte $15.000.

CENTRE-VILLE, tabagie très bien située, bons revenus. 
Acompte $4.000.

CENTRE-VILLE, restaurant bien équipé bons revenus. 
Acompte $4.000.. accepterais chalet pour la balance du 
prix demandé.

ST-ROCH. tabagie bien située. Prix $6,000.

Médecins
DR CHARLES RINFRET .voie* urinai-! 
ras, petite chirurgie, maladies vénérien­
nes. 885 Est St-Joseph. Tél. : 524-4061.

1-24497 1-5 (24 fs) 140

Meubles è vendre

Bell» petite récolte 
tabac, 10,000 Ibv e 
.55 ets. Ib. limitée. 
4.000 tubes è ciga­
rettes $1.00, 3,000 
machines sur toile a 
cigarettes è sacrifier 
.39 cts. checune. Ta­
bac coupe è pipes te 
sorti naturel fl.45 le 
boite. Tebec da Vir-
tinie è cigarettes

1.45 botte, 400 tu­
bes filtreurs .84 cts 
chacun. Tremblay 246 
St-Vellier Ouest, Qué-

1-24487 1-5 (mer. j. 0. au 23-6) 204

Extermination A LOUER

1S. RUE ST-LOUIS. LÉVIS 
TÉL. : 837-8821

MATHIEU Extermination Enr. Spécia­
liste extermination, insectes, coquerel- ^ 
les. punaises, rats, souris, 582, 1 Sicme ; 
Rue. Québec. Tel.: 522-1661.

23704 22-3 (I.J.s. au 15-5) 89-A i

HAUTE-VILLE, équipement d'épicerie ainsi que le local, 
prix d’aubaine.

A LOUER, logement de 3 pièces, non chauffé, prix $52., par 
mois.

CENTRE D'ECONOMIE 
Meubles Neufs et Usagés 

77 St-Vallier est- 525-8155
Voisin St-Lewrence Clothing. Toujours 
des prix coupés. Avec achat et cette 
annonce, dollar en argent gratuitement.1

1-24440 29-4 (24 fs) 144

Terrains à vendre
CHARLESBO’JRG EST, magnifique ter­
rain è construire, 125 x 100. Prix 
d’occasion, Raymond Bélanger, notaire. 
Tel.: 523-5352.

24080 9-4 (24 ta) 210

60 an» é’e-périeiKe 
pour mieux vous servir

Femmes, filles deman.
Pour une transaction rapide et equitable, contiez-vous à une 

équipe reconnue pour son intégrité et sa competence.

23928 1-4 (l.j.ft. au 24-5) 21

Bicyclettes

Temps partiel, 3 soirs par semaine, 2 
heures chaque soir environ $35.00. 
Auto utile. Tél.: 653-9712.

24095 13-4 (24 ta) 90

Argent à prêter en 1ère et deuxieme hypothèques, aussi achat 
de balance de prix de vente.

MAISONS ET COMMERCES DEMANDES

Foin
Rané Falerdeau, vente et réparation de 
bicyclettes, 174 rue Richelieu, Québec, 
tél.: 522-8685.

1-24378 27-4 (24 fs) 28

Nous avons des demandes pour l’achat de propriétés de 4-6-8-12 
logements et oins. Avons du comptant. Nous avons une grande 
demande pour commerce de tout genre, restaurant, tabagie etc

Foin è vendre, excellente qualité.
Tél. : 823 2487.

24084 9-4 (24 ta) 94 A

Bureaux à louer Hommes demandés IMMEOBlfX : mr Par Louis"ette-F. PARADIS Maître Br

LE COUP EN BLANC

PERSONNES séparées, veuve», céliba­
taires. Venez au Club Social Muguet, 
865 de la Reine, le samedi, tél. : 523- 
1321 soir.
23786 25-3 (j.v.a. au 15-5) Ag. Mat

Animaux à vendre
Elevons, échangeons, achetons, ven­
dons. Chiens toutes Races, Boston Bull, 
Pelmetien. Terre-Neuve, Colley. Cocker, 
Berger Allemand. Boxers, Caniches, Au­
tres. Chats Siamois, Poules. Roulette» 
en Ponte, 91.25. Achetons Lupins. 
Tel. : 339-2955 Leboeut Kennels Regd, 
St-Ce»imir, Co. Portneul.

3-24463 1-5 (1 fs) 10

Argent à prêter
ARGENT A PRETER, en première hy­
pothèque. résidentiel ou commercial, 
sur immeubles .dans la Cité de Qué­
bec et banlieue. Baillargeon, Carrier K 
Laforce, notaire, 38, Desjardins, Qué­
bec. Tel. : 525 4637.

24013 8 4 (24 fs) 15

CAUSE DE DEPART MENAGE neuf è 
veidre. valeur $3,000. pour $1,500. 
Tél. : 626-1108.

23932 5-4 (24 fs) 21

Bureau u louer S'adresser ou 1033 Rtc 
de l’église Ste-Foy. Tél.: 65Î-9836, 
651-2525.

3-24429 28-4 (6 ts) 37

Bureau 3 pièces 5160.00. libre 1er 
mai. Chemin des Quatre-Bourgeoys, Ste 
Foy. tel.; 651-2282.

3-24431 28 4 (b ts) 37

Bureau a louer, 3 pouces, superficie to­
tale 400 pieds carrés, excellent pour 
hommes d'affaires et professionnels, 
tél. : 529-9376

2-24462 29-4 (6 fs) 37

POLYON Polypropylene, laine Phentex 
S'adresser 317. 51e Rue(en gros). S'adresser 317, 51e Rue 

Ouest, St-Rodrigue. Tél. ; 623-9638.
1-24496 1-5 (24 fs) 21

Télévision en couleur. 25 pouces, ré­
gulier $719. Spécial $499 Tremblay &
Bergeron Meubles Tel.: 626-1102 ou 
523 7760.

24014 8-4 (24 ts) 21
Ameublement 3 pièces ou en partie

r- m ' " "“3-3r"*ayant servi exposition, tél. ; 523-3852.
3-24427 28-4 (1 m») 21

Camping
VILLE Vanier Sport et Camping Enr., 
vente tentes-roulottes et roulottes 
de voyages neuves, usagées, déposi­
taire Motos Pony Bikes. Cadeau 
gratuit sur l'achat. Réparons toutes 
marques, service. Tél. : 527-7744, 460 
rue Godin, Centre industriel, Ville Vn- 
nier.

1-24373 27-4 (5 ta) 39 A

Mécenlcien automobile, très bon salai­
re pour homme d'experience, ouvrage 
à l'année, Garage François Hébert, 714 
Côte Franklin, tél.: 527-3601.

3-24387 27-4 (6 ta) 105

Représentant pour couvrir Québec Mé­
tropolitain, auto nécessaire, tél. : 661- 
8979.

3-24382 27-4 (6 ta) 105

COURTIERS
873 St-Vallier Ouest

1-24489 1-5 (1 ta) 111

Hôpital maternité
POUR MERES célibataires, service so­
cial professionnel, consultation, place­
ment, orientation medical» et sociale. 
Prendre rendez-vous avec te directeur 
du Service Social, aux parentr non 
mariés, 43, d'Auteuil, Québec. C.P. 
129. Haute Villa. Tél.: 524-5181 
23991 6 4 (mar. J. s. au 1-5) H6-8

Immeubles

Logements è louer giffard

681-6358 Ce sujet a déjà été exanuné
par nous lorsqu’il a été ques- 

i lion de l'affranchissement des 
longueurs. Nous revenons tou­
tefois à l’étude de ce coup étant 
donne sa fréquence.

APPARTEMENTS HELENE BOULE
1 Vz - 3 - 4 - 5 PIECES meublées et non meublées.

Tous services inclus. Intercom. Terrasse avec vu* «plendide.
Période gratuite à discuter. Prix surprenant.

Pour visiter: 347S Petitclerc, appt 17, 663-9029 - 661-5266
23927 5-4 (24 ta) 118 Gitfard

Quand faut-il faire 
un coup en blanc ?

Trayause Co-Up Universel, 3 chaudières
suspendues, avec équipement complet, 

Tél.:..............»n très bon état. tél. : 882-2567
3-24437 28-4 (6 fs) 21

Chambres à louer

Télévision portative 19 pouces noir et 
blanc, excellante condition, usagee 4 
mois, è prix d'aubaine, tél. : 842-8230.

3-24452 29-4 (3 ta) 21

Chambre double et simpi», permis de 
cuisine, chauffée, éclairée, eau chaud», 
tél. : 653-9837.

3-24430 28-4 (6 ta) 44

FIDUCIE DU QUEBEC 
COURTIER

Fiducie des ca.sses populaires contiez 
nous la vant» de vos propriétés ou 
commerces dans Québec et banlieue. 
Nos clients sont sérieux et ont la H- 
nance nécessaire. J.-H. Paquet. Tél. : 
524-4651.

2397b 3-4 (24 ta) 111

Instruments de musique

ARGENT disponible pour consolida­
tion dettes, amélioration construction, 
tonds roulement, par 1ère ou 2e hy­
pothèques. Service rapide. Prêts P.M. 
du Québec, courtiers, 1010, St-Cyrille 
Ouest 668-1624. soir 626 1513.

24086 13 4 (24 ta) 15

A vendre set de salon en cuirette avec 
fauteuil berçant, aussi commode et 
bureau, en bonne condition, tél. : 681- 
3273 appelez 8 h A M. et 4.30 h. 
P M

3-24428 2C-4 (6 ta) 21

A vendre semoir è disques, tél. : 524 
2719.

3-24454 29 4 (3 fs) 21

PARTICULIER, j# serais inférasse è 
prêter en lore et 2e hypothéqué, par 
tranche de $2.000 è $20.000 aux 
tau» bancaires, achèterais les hypothè­
ques ei !•« balances de vents sur pro­
priété. Je peux vwUï donner une ré­
ponse le même jour. Appeler en tout 
temps 626-4198.

24227 26-4 (24 ta) 15

Set de cuisine chrome avec chaises ber­
çantes. rideaux de custne, lustras. Tél. : 
651 4025.

3-24457 30-4 (3 ta) 21

Chambres et pension
CHAMBRE è louer et pension ai dé­
siré; personne pouvant fournir des ré­
férences. Tél.: 524-6861.

23977 3-4 (24 ta) 46,

P. GAGNE Frères, vente, réparation, 
spécialité accordéons, 302 Durocher, 
525-8601.

23494 25-3 (m»r.j.s. au 8-5) 115

CHOIX Di

Hotels motels convertis pour chembras I 
•t pensions pour personnes âgées, ma­
riées ou célibataires. 5 milles centre 
ville, chambres indiviouelies; Pavillon; 
des Chutes t*|. ; 822-2661.

24045 13-4 (24 ta) 46;

Vaste choix

d# APPARTEMENTS 
QUEBEC

ET LES ENVIRONS

I

courtiers en2i/7. 3 i/2. 4V2. SVi. 6 pièces
IMMEUBLES

MEUBLES
OU

NON
MEUBLES

TEL. : 626-9279 - 529-9738
24259 23-4 (v.s. au 15-5) 118

Les principales situations où; 
ce coup s'inq>ose sont les sui-i 
vantes :

Ouest entame l’As de Coeur 
suivi d’un petit, le déclarant 
coupe diez lui et en trois tours, 
en levé les atouts adverses. On 
voit que Sud a encore une levée 
perdante en Trèfle et deux en 
Carreaux si le Roi de 1* cou­
leur est mal placé. Or il suffit 
de trouver les Trèfle» adverse» 
partagés 3-2 pour rendre mai- 
tresse la longueur du mort. 
Comme celui-ci n’a pas de re­
prise, il ne servirait à rien 
d’affranc lür cette longueur.

a) L’affranchissement d ime 
longueur lorsqu’on n'a pas de 
rentrées suffisantes.

b) L'épuisement d’une cou­
leur chez l'un < es adversaires.

GUITARES
YAMAHA"

PLACE DE LA CONCORDE,
3180, BOUl. NEIISON, STE-FOY,

A vendre — Divers

Aubaine, divan-lit, et bain en fonte. 
Tél.: 681-5165.

3-24460 30-4 (2 ta) 21

A sacrifier — frencheuses, hache-ylei»- 
de, scies, balances calculatrices, délica- 
titaut. Tou# Produit: Hebert, avec 
•ervice après vente. Victor Butcher's

Automobile de marque Ramblor, 6. 4 
portes. 1964 laveuse Général Elec­
tric, poète è bois, et un garage d'hiver, 
tél.: 837-1902.

2-24450 29-4 (3 ta) 21

Supply Inc., 775, Côte d'Abraham. Qué- 
Tél. : 57 ---------bec Tél.: 522 4934.

1,24495 I S (1 mer. s. au 26-5) 21

LIVRES tout genre. Achat, vente. C»-
nadiene. Aussi échangeons roman» d’a-

mies. COMPTOIR DU LIVRE 29, rue 
St-Vallier-Est. — Tel. : 525-6402.

23990 6 4 (24 ta) 21

Chalets à vendre
Cholet moderne. 5 milles du Mont 
Ste-Anne, tac, etc . . . (Route MalbaiQ, 
conditions. Tél.: 623-9343.

3-24502 1-5 (6 fs) 21

ST CYR & FRERES inc.
7S4 St-joseph-Est, Quebec 

Tel.: 522-1233 — 522-1234

X4135 21-4 (Marc. 5. eu 1-5) 115

Commerce à louer Lac à vendre
Coin lia Rue et 8e Avenue chauffé. 
9125.00 par mois. S’adresser eu 1001, 
8e Avenue, tél.: 525-9012.

24078 9-4 (1 ms) 65

Lee prive è vendre, avec grand ter­
rain, très bel endroit, situé Rive Sud, 
environ 3 milles Rond-Point, Lévis, 
tél.: 837-4976.

2-24386 27-4 (5 ta) 115-Al

RESERVEZ DES MAINTENANT
jVy.S'/j^S pièces, meublé» ou non. Vous trouverez k» ce que vou* cherchez 
partout ailleun, tout les service» d’un immeuble de preitig» «nique en »o« 
genre. Jerdin» intérieur», piscine, boin-tauna, toile de jeux, garage», ateen- 
seurs, intercom, buanderie et incinérateur à chaque Jg^.. 651-4643
etoge. A vititer de 9.00 A.M. à 9.00 P.M.

1-24500 1-5 (» iw 22 •*) 118 Ste-Foy1

c) lorsqu’il faut éviter de don­
ner la main a l'adversaire dan­
gereux.

d) la preparation d’un
squeeze.

Etudions ces situations sur un 
exemple.

4 Ri 
V V.7.3 
4 8,7.2 
4 R.7,6.5,3

Le coup en blanc vient remé­
dier à cette situation, le décla­
rant joue l’A* de Trèfle suivi 
d’un petit et laisse passer. Main­
tenant si les Trèfles «ont effec­
tivement partagés de la façon 
espéré. Sud réalisera 11 levées. 
Sans le coup en blanc, le con­
trat dépend du ^iaowiiciu du 
Roi de Carreau.

CALENDRIER
SAMEDI, lec MAI 1971 

S. Joaeph. artinafi 

Le* niarrr*. samedi le 1er mal

N
O I 

«

4 A.D.V.10 8,7
V 3
4 A.D.6 
4 A.4.2

Basses! 6.25 a.m. — 6.35 p.m. 
Haute*: 10.45 a.m. —11.35 p.m.

Demain :

Sud joue 4 Piques après lesl 
enchères suivantes :

3e dimanche après Pâques

Les marees de dimanche, 3 mal
Basses: 6.20 a m. — T.35 p.m. 

Haute: 11.30 aun.

SUD OUEST
1 Pique Passe
3 Piques Prtsse

Passe Passe

NORD KST
1 Sans-A tout 2 Coeurs
4 Piques. Passe

■orsen.: 

LUN El

l ever: 4 4X 
Coorhrr: 7.07 

I-ever: 1I.S4 
€'*»<• her: l.M

PII ANES DK LA LL’Se EN MAI

Premier Quartier 1» 3, à 3 h. a.ir.. 
Pleine lun» le 10, A S h. 34 a.m. 
Demter Quartier le 17, à 3 h. 1$ p.m. 
Nouvelle lune le $4. à 7 h. 32 a m. 
Premier quartier .a Xi, à 7 h. «2 p ut.

rS-F r. . - . - r • \ î. «w v s.

15



OMOBILES
AUTOS A VENDRE

ACCESSOIRES — PIECES — REPARATION — SERVICE

Samedi, 1er mai 1971

Les fermiers de l'Ouest mécontents 
des prix payés pour leurs produits

Autos à vendre
G.T.O. 1968, «•rantl», i
t«t. ; tprca 5.30 hrs PM. * 626 5507.1 

2-24435 284 (4 H) AV

Alouette Autos Inr
Oal»um, Vaut* Servie», 332, avanu* St- 
^acramant, Quabac. Tél. : 683 2967.

24137 14 4 (24 fa) A.V.

CON CE SS ION N A I Pf

MAZDA
VENTE at aarvica. Garoga O Goasclln 
Inc., 189, avanua St-Sacramoni, Oua- 
bac . CS* -GZ2Z.

1-24233 23-4 (24 ta) A.V. 1

CHEZ CARILLON
LKS IMtlX SONT BONS

50 AUTOS, uaugéva, A 1, Diap. uuiun- 
tic, I00vo, 6 mola ou 6.000 ntillaa. 
Hutun complain, àu i, i«ia Àvenuo, 
coin Pont Drouin. Ttl. : 529-1323.
1 24231 27-4 (mar ia, au 22-5) A.V.

GRANDS
SPECIAUX

RINFRET AUTO 
VENDEUR VOLKSWAGEN

1969 Viva. 1967 Volkswagen de luxa. 
1966 Pontiac. 1965 Volkawagen, 1965 
Oïdsrnobile. 1964 Valiant. 50. rue Da­
llait, Rond Point, Lavia. Tel. < 833- 
2133.

24232 21 4 (24 ta) A.V.

Rond-Point LEVIS Rond-Point
SONGEZ-VOUS A 

ECHANGER VOTRE VOITURE ?

VOYEZ NOS COMPACTES 1971
1971 - COMET

1970 OLDSMOBILE 
TORONADO
K.n,!.. $4750

10 A.______ V ■ I*»v
1964 RENAULT R 8 automatique, 
radio, 16 m m., \AC||

_________
HEVR0LET Impala, h.-t..

portes, 4 vitesses. Bal.
L R2*A. yLJU

i' 7 1 BIRO, herd t '
état de neuf. OKH

A ___________ 1
| DODGE Polara, tedan, V-8,

$1895I équipée.
Stock X60-A

1971 - CAPRI
COUPE SPORT

Moteur 1600 ce. Pneus ra­
dieux. Roues de ma g Servo­
freins à disques. Sièges ba­
quet». Console sport. 4 vi­
tesses - plancher. Plusieurs 
couleur» disponibles.

1969 VALIANT, sedan, 6 cyl.. au­
tomatique, radio. ÇIQQ^
Stock X43-A -J 1/7J

COUPE SPORT 
et

4 PORTES SEDAN
Moteur 6 cyls et 8 cyls 302. 
Transmission automatique ou 
ordinaire. Belle petite amé­
ricaine facile et peu coû­
teuse d’entretien.

Arthur BLAIS autos Inc.
61, ROUTE KENNEDY, LEVIS — 837-3681

MARQUIS — METEOR — MONTEGO — COUGAR 
COMET — CAPRI — CORTINA et CAMIONS FORD

1968 CHEVROLET Impala, hard­
top, 2 portes. V-8, équi- C13(K

_pée. Stock 2024-A. *7,07J
1967 MÉTÈOR. sedan, V-8, équl-

Stock 1210 B. $1250
1967 OLSMOBILE Delta, hard­
top. 2 porte* C1A(K
Stock 1410-A.___ V 'U7J
5 965 FALCON, 6 cyl., automati­
que. radio. CyJQC
Stock X39-B 947J

TURMEL AUTOMOBILE

IS^O Volvo 142, 1969 Plymouth Bar­
racuda, 1969 Volvo G.T., 1969 Volvo, 
1968 Comat Cyclon* hard-top, 1!(»>H 
Volco Canadlanna, 1968 Envoy Station, 
1908 Volvo **dan, 1968 Mu*tan« hard- 
top. 1967 Volvo, 1965 Volvo P 1800 
•port, 1966 Volkawagan. Turmal Auto, 
1385. Oorchaatar-Nord, Ou4b*c. Tél.; 
522-2793.

239S2 8-4 (24 fa) A.V.

B. RACINE AUTOS INC.

1966 Charger hard-top. 1969 Old*mo- 
bila hard-top. 2 porta». 1967 Cougar, 
ÎÜSÎ Ch*vr0,*T hard-top, 2 porta*. 
1969 Barracuda, hard-top, 1967 Buick 
hard-top, 4 porta». 1400. Oorchastar- 
Nord. coin d* l’EspInay. Tél.t 525 
4769.

24230 20-4 (24 H) A.V.

Autos demandés
B. RACINE AUTOS INC

ACHETONS COMPTANT. 1400 Do* 

VéîVi*525^4769°ln ^ rE,P,n-y* ~ 
24015 8-4 (24 fs) A D.

Service d’automobiles

Accessoires d'aulos
Maurlca Polrlar PIECES NEUVES, uia- 
géa*. — ditférantlals, tran*mis*ions, 
radiateur*, grilla*, moteuix. Hoist*. 
Ru*tell. 589. 1èr* AVENUE, QUEBEC 
3. Tél.: 529 0661.

24229 27-4 (mar.j.*. eu 19 6) A A.

SPECIALISTE para-choc *t grilla* d’au­
tomobiles usagé* et racondltionne», as­
sortiment complet d’aile* at hood*, ré­
cents modale*. Edgar Crotaou, 14, 3a 
Avenu*. 524 7791.

1-24493 1-5 (24 fa) A A.

VOLKSWAGEN
VENTE, réparation, service, nuit. Jo*. 
Lahoud Automobile», 34 Dorchestar, 
529-9051.

23969 2 4 (24 fs) Service Auto*

VENEZ VOIR NOS SPECIAUX '
DU PRINTEMPS E~SâWWrfc3

VOLVO H4 1949 | BARRACUDA 1969

VOLVO 142 1968 MUSTANG HARD TOP I960

VOLVO CANADIENNE 1967 V01V0 142 1970

VOLVO STATION WAGON 1966 COMÉT CYCLONE HARO TOP 1968

1969 PICK-UP FORD. 
4x4, V-8. avec gratte. $3550

1-24491 1-5 (1 fs) A.V.

SAUVEZ DE L'ARGENT 
CHEZ SOVEA

SUICK LE SABRE 400 'il
Cenv. 8 Auto PS p». Kanio.

$2695

METEOR MONTCALM i5
Station W. 8 Auto PS PB Radio.

$995

CORTINA ’it
portes, aut 

Radio.

$1395
Cooch, 2 port**, outomatlqua. 9 - ri : O

BUICK WILDCAT '65
Conv. 8 Auto PS PB Radio.

$1295

VOLKSWAGEN 1300 ii
Radio.

$795
REN&ULT—10 49

Radio.

$1195
FIAI 850 COUPE 70

Radio.
$1795

CITROEN DS 1t i8
Radio.

$1850
RAMBLER AMBASSADOR 37

6 Auto. Radio.

$1295

PLUSIEURS AUTRES 
MODELES 

DE 1960 A 1970

AUCUN COMPTANT 
PREMIER PAIEMENT 45 JOURS

mJTMM ch£\/0ol er 
wjaiosMoa/i£-

pap la Frenne Canadirnne
Ix*» f en tuera dei* Prairies onl 

iiucUiifvbU' dan* cinq villea de 
l’Ouoet, jeudi, jour |>nyehU'r 
contre le* prix qui leur sont 
payée pour leur» produits.

liea cibles des manife.staliotia 
r'ompremueiU Ier. «*difktti parle- 
meataiivs de* villea de KegUui, 
Winnipeg et Fkimonton

I>*a fermiers proieataient ctxi- 
tre les politiques fédérait** et 
provinciâlea dea urix, mais aur- 
tout contre la politique fédérale 
concernant les prix du porc.

A Kegina, le secrétaire de 
l'Union nationale de* fermiers a 
au vu .te le gouvernement fédéral 
d’avoir induit les fermier» en 
tMTéur en leur recommandant 
de procéder a la production 
niasaivo du porc.

Selon M. Stuart Thiesî*en, un 
de» fermiers contestataires, une 
recommandation fédérale visant 
à diversifier lc« produits agri­
coles aurait suscité une satura­
tion du porc sur 1» marché.

A tùlmonLon. les manifestant» 
se chiffraient par environ 1,500 
et défilaient dam; Ica rues du 
centre-ville et autour des edi­
fices gouvernementaux. Pré* de 
400 canuons et 100 voitures cir- 
culaient en arborant des par 
cartes révélatrices : “Ce porc 
sent meilleur que la politique 
agricole d’Ottawa ”, ou, ‘‘19 cents 
par livre au producteur, 76 
cents au consommateur".

Des camions remplis de porcs 
étaient stationnés aux portes 
des édifices législatifs de Win­
nipeg et d’Kdmonton.

Près de 500 fermiers à Winni­
peg ont présenté une pétition 
de 5,000 signatures au premier 
ministre M. Schreyer.

On pouvait lire, sur les pan­
cartes des fermiers réunis à 
Winnipeg, des phrases telles 
que "nos cochons ne sont pas 
les seuls a engraisser

Le premier ministre Schreyer 
a provoqué Ica applaudisse­

ments des fermier* lorsqu’il a 
déclaiv que le problème de la 
rentabilité de* ferme» était j>ro- 
fondeim nt enraciné, et qu’il a 
ajouté :

•‘Vous n«* pouvez, tut» résoudre 
de» problème* ausai sérieux 
s uis solution» radicales".

A Kdmonton, M. Walter Spak, 
coordonnateur d? district i>our 
l’LNK, a affirmé que lelevag# 
d’un porc coûtait 26 cent* pal 
livre au fermier et que ce der­
nier en recevait, à la vente, 19 
cent» par livre.

MOTS CROISÉS
Problème No 904 

HORIZONTAL
1—Fb'oeéde de gravure.
2 —Grimace — Adv. de lieu.
8—Genre — Qui a rapport a 

la musique.
4— Ville allemande — Em|>e- 

reur romain.
5— Non vrai — Qui a de l’or­

dre.
6— De la gamme — Faculté 

de voir — Prince de Troie.
7— Savant mathématicien suis­

se — Soleil.
8— Allèrent dehors.
9 —-Célébrer — Entendre.

10— Organe de la gestation, 
chez le» animaux supé­
rieurs — Soustrait.

11— Matière |>e*ante dont oi» 
charge le fond d’un navire 
— Enlèveriez.

12— Obtenu — AffaiWi — Chef 
de famille.

VERTICAL
1— Premier magistrat — Ran­

gée de personnes.
2— Qui aime — Reçu.
3— Recouvrir d’une couche 

d iode — Nénuphar du Ja­
pon.

4— Parcourue des yeux — 
Homme d’Etat américain.

5— Chemin de halage — Ho­
micide commis volontaire­
ment.

6— Du sexe masculin — PeU 
gne du tisserand.

7— D une saveur agréable — 
Partie extérieure du pain.

8— Titre de noblesse — Meu­
se. moins une lettre.

9— Ministre du culte mahomé- 
tan — Nég. — Révérend 
père.

10— Dernier repas — Ville d’A­
sie Mineure.

11— Roi des Israélite» — Pio 
des Pyrénées — Trois fois.

12— Du verbe aller — Article 
— Comin. des Alpes-Mari­
times.

HROf UKKZ-VOUs « U Librairie d*
I AC'i lON la Clé dis Mot* Croise»,
3 4 13 lettre*. Définition* exactes.
PRIX : tii Ou et la Nouvelle clef
des Mots Croisé* i'i et 3 lettres.
PRIX • $0«(
oü'üiiuu ùu i»iuuii-iue Nu 993

t 10 H 10

VOLVO CANADIENNE 1965

TURMEL
AUTOMOBILES

VOLVO P. 1800 SPORT 1966

DCPOSITAIRC

INC.
1385 N., RUE DORCHESTER — TEL. : 522-2783

1.24510 1-5 O ht A.V.

565 BOUL. HAMEL 
529-4564

1-24506 1-5 (1 h) A.V.

A BCITROËNto "tiünSSm
1792 Boul. Homel, Ville Dubcrgcr, Que.

681-7393
1-24486 1-5 (1 fs) A.V.

SPECIAUX
CHEVROLET 1969 

BELA IR SEDAN, V8 
STOCK 357

$1995
OLDSMOBILE 1968 
2 portes, hard top, 

tout équipée.

$2350
1er patentent 10 juin 

Léger comptant 
Garantie OK, GW

71.

ROGER BARRE 
AUTO. 1095

d« la Canardicrs

Tél.: 529-3331
1- (28-4) (1-3-5) A.V.

CHEZ

LAVAL VOLKSWAGEN LIEE
EN A QUEBEC

1968 FORD
LE GRAND QUARTIER GENERAL VOLKSWAGEN A QUEBEC

1965 VOLKSWAGEN
S595Blanc — Reconditionné, 

(stock 1-732A)

1966 VOLKSWAGEN
$795De Luxe — couverture de 

volant.

1967 VOLKSWAGEN
De Luxe, bleu.

t O/** A \ avtsva* a -\*%j a * eooc
V# #4/

10^0 uni ycu/Ami
l/U/ ! V/LIWIfrtVUI

De Luxe, en spécial jusqu'au 5
mai. 100% de garantie écrite, Ç100C
30 jours ou 1000 milles. Cou- j I
verture de volant. ^ w

GALAXIE — 2 porte». H. T., 
reconditionné à neuf. $1895

Peinture neuve.
1968 RENAULT 16

$995
1968 MUSTANG

_ q Changez-lo donc... 
" K C'EST FACILE !

6.T.O. 1969
Hard top, équlpamant 
complot. $2700

PONTIAC 1968
Station Wagon $1500

COUGAR 1968
2 porta*. 
Hard top. $1750

BUICK RECTRA 1968
$24004 porte*, hard top, 

tout équipé.

SERVICE DE NUIT

Concessionnairt

PONTUC
IUICK

ROND-POINT
LEVIS

837-5894

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 II 12

Grande reconnaissance et re­
merciements à Notre-Dame du 
Cap et Padre Pio pour faveur 
obtenue avec promesse de pu­
blier. E. L.

M0T-CACHÉ
1-24492 1-5 (1 H) A.V.

A PRIX SPECIAUX
4 portos,
automatique.

1969 TOYOTA

$1550
1968 AMERICAN

$1395D* luxé, 4 port** 
automatique, radio

1967 AMERICAN

$1295D* lux*, hard-top, 
outomatiqu*. radio,

Hard-Top, V-8. reconditionné à
ncirf en tiQQi;

4* I

1969 PEUGEOT
$1495

Aucune offre raisonnable ne aéra refusée.

CouiK* 204. grise. Recondition­
née a neuf.

Tous les modèles de Volkswagen et de Karman Ghia 1971 jouissent d’une garantie de 
24,000 milieu ou 24 mois et de 4 services de diagnostics gratuits.
1er paiement le 15 juin — incluant assurance-vie et plan de protection des paiements.

OUVERT 

TOU* LC*' 

SOIRS

iL&miLi
V Ota K $ W A 5 ÇN x TÉ E

NOTRK SERVICE 

PAIT NOTRE 

ORGUEIL

Pierre Miville, Président et Propriétaire

777 OUEST, BOUL CH AREST —TEL: 683-4451
1-24507 1-5 (1 h) A.V.

1966 CLASSIC 770

$10954 portés, 
•utomatiqué, radio.

1969 VAUXHALL VIVA
Wagon. Cl } Crt
automatiqu*. I d-J\J

1967 AMBASSADOR

$13954 portas,
automatique, radio

1967 T-BIRD

SS»,, «h™*. -$1495
1965 AMERICAN

$550Wagon, sadan. 
automatique, radio

wegoneer, 4x4
967 i F F P °* >u*«- v 8- •u‘-;7VJ r équip complet. PRIX SPECIAL

P II yavmon rambler
CONCESSIONNAIRE AMERICAN MOTORS & JEEP 
2025 OUEST, BOUL. CHAREST, (sur ‘ean-Taion)

STE-FOY, 681 4S31

'Rroirr^TnçrTTv.

LES ÉCHECS
NOUVELLES BREVES

— Ce matin au Séminaire a 
lieu La dernière ronde du tour­
noi imercuiiéKNni. L»uc AJIaire 
et Jacqur-A rcfschétie», tous deux 
du CEGEP Gameau, se dispute­
ront le champlotukat individuel, 
tandLs que le Collège de l<évis 
tentera de s’emparer du cham­
pionnat par équipe, en prenant 
2 de ses 7 parties au program­
me.

— Demain après-midi, le di­
manche 2 mai, au Club Serge- 
Laoroix (hall de rhétcl Victo­
ria), se déroulera le champion­
nat des jeunes (moins de 21 
ans) au Jeu rapide (10 secondes 
par mouvement), pour la coupe 
Académie de Québec Ce sera 
la 20e attribution de ce trophée. 
Dix-huit fois déjà, il a été ga­
gné par le Séminaire.

— I*a •Wilson pour les jeunes 
ne s’en terminera pas là pour 
autant. En effet, il y a un 
match entre débutants de Ri- 
mouski et de Québec au pro­
gramme pour le «amedi 8 mai; 
puis la demi-finale pat equities 
pour le rticnpionnat intercollé­
gial du Québec, entre Rimouski

et Quebec, puis la grande fina­
le contre le Rosemont High- 
School. Les dates probables de 
oes deux dernières rencontres 
sont les 8 et 15 mai.

ixo 010071 P.-H. N.

La météo
MONTREAL (PO — Voirl 

1rs prévisions de U météo pour 
ssmedi 1er mai :

Régions du St-,Maurice et du 
Lac St-Jesn : généralement en­
soleillé samedi. Minimum 30 à 
35, maximum 45 à 50. Aperçu 
pour dimanrhe : généralement 
ensoleillé et frais.

Réglons de l'OutRouais. de 
Montréal et de (Jucher : géné­
ralement ensoleillé. Minimum 
près de 35, maximum 50 à 53. 
Aperçu pour dimanche : quel­
ques nuages et frais.

Réigions des Laurentides et 
des Cantons de i’Est : ensoleillé 
avec périodes nuageuses. Mi­
nimum près de 30. maximum 
45 à 50. Aperçu pour diman­
che : quelque* nuages et frais, i

. ■ w v >

La procédure
□ Tous les mots insérés au- 

dessus du Cïdre doivent 
être trouvés dans ia grille.

□ Pour plus de facilité ... 
trouvez d’abord les mots les 
plus longs.

□ Dès que vous repérez un 
mot, encerclez les left res 
qui le composent et râturez- 
lo dans ia liste au-dessus 
de ’.a grille.

No

490
12 LETTRES CACHEES
Mammifères

anthropomorphes
antilope

B
babouin
belette
bison
boeuf
bouquetin
buffle

C
cachalot
canidés
carnassiers
castor

cétacés
chacal
chamois
chimpanzé
cobaye

D
daughln

écureuil
élan
étude

félidés
fouine

□ Seuls des mots formant un 
centre d'intéréj sur le mot 
à chercher entrent dans la 
grille.

□ Dès que vous aurez inséré 
tous les mol», il ne restera 
que les lettres formant le 
"raot-caché”.

□ Ce mot caché sera trouvé en

rassemblant les lettres non 
encerclées (HORIZONTALE­
MENT SEULEMENT).

G
girafe
gorille
guanaco
guépard
hippopot
homme
hyène
lama*
léopard
lion
loup
loutre

□ Tous les autres mots peu­
vent se trouver dans les 
trois dispositions, soit hori­
zontale. verticale ou diago­
nale. et une même lettre 
peut servir à plus d'un mot.

“Tous droits réservés par le 
Centre des Mots-Croisés 
]nc.,, Reproduction interdis 
te par l'auteur. "

lynx ours brun sirèna
M P T

marsouin phoque^ tapir
martres pinnipèdes tatou
mer primates taupe
mois R test
morse raton laveur tigre
mouflon réel U

N renard ursidés
nippé rhésus W
noue rongeur wapiti

O ruminants 2orang-outan S
otarie séparé zèbre
ours blanc singes zibeline

Le mot-coché du problème No 489 : ZYGOMATIQUE
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Samedi, 1er mai 1971

G«org»Ms Leç^pix

Texte rédige por GEORGETTE LACROIX . .. pour 
ARTS & LITTERATURE... CHRC FM STEREO... 
ftamedi eoir de 7.30 o 8 heures.

ARTS ET LITTERATURE : 
editions ROBERT LAFFONT

Il y a quelques mois, un dimanche d'hiver à 
Lauzanne, BERNARD CLAVEL, auteur de plusieurs 
ouvrages de réputation universelle, rencontrait 
l'homme qui sauve les enfants, celui qui est l'esprit, 
le roeur et l'àme du mouvement Terre des Hommes, 
mais dont le nom ne sera pas prononcé, car il refuse 
toute forme de publicité La rencontre de cet homme 
et la decouverte, à travers lui, des abimes de souf­
france où la misère et la guerre jettent les enfants 
sur toute la surface de la terre ont décidé BERNARD 
CLAVEL à pousser un cri d'alarme, un cri qui tente 
de secouer l’indifférence générale et son cri est ce 
live qui o pour titre LE MASSACRE DES INNO 
CENTS publié par les éditions ROBERT LAFFONT.

Ce geste pour BERNARD CLAVEL, ce cri 
qu'est le MASSACRE DES INNOCENTS révèle une 
fois de plus la sensibilité, la chaleur humaine et la 
générosité de BERNARD CLAVEL qui excelle dans 
la description comme dans l'analyse des milieux po­
pulaires, des figures généreuses et passionnées où 
l'on retrouve l'homme, avec ses joies, ses douleurs, 
ses espoirs et ses amours.

BERNARD CLAVEL dit au debut de son livre : 
"je voudrais par ce livre, que chacun prenne con­
science de ce qui se passe dans le monde et de cette 
vérité que nous pouvons toujours, quelle que soit 
notre situation, accomplir un geste pour porter se­
cours à des innocents. Ce geste, pour l'auteur de :
L'ESPAGNOI___ L'OUVRIER DE lJk NUIT... LE
VOYAGE DU PERE... LE TAMBOUR DU BIEF... 
L'ESPION AUX YEUX -VERTS... LES FRUITS DE 
L'HIVER... et LA GRANDE PATIENCE, c'est 
d'avoir écrit LE MASSACRE DES INNOCENTS. Pour 
chacun de nous c’est d'acquérir ce livre, d'abord 
pour savoir et ensuite pour participer à l'oeuvre ue 
sauvetage mené par Terre des Hommes, car les 
droits de l'auteur comme le bénéfice de l'éditeur sur 
cet ouvrage sont intégralement versés à Terre des 
Hommes pour l'édification d'une nouvelle maison 
d'accueil à Massongex en Suisse, là où déjà tant 
d'enfants ont retrouvé la vie.

Toujours aux éditions ROBERT LAFFONT : 
MOI JUIF PALESTINIEN, un ouvrage de CLAUDE 
RANEL dans la collection "LIBERTE", dirigée par 
JEAN-FRANÇOIS REVEL; un ouvrage sur l'Etat d'Is­
raël, un peu plus de vingt ans après sa fondation et 
aussi cet ouvrage de JEAN-FRANÇOIS REVEL lui- 
méme, NI MARX NI JESUS où la nouvelle révolu­
tion mondiale est commencée aux Etats-Unis.

Les précédents ouvrages politiques de JEAN
FRANÇOIS REVEI___ "LE STYLE AU GENERAL",
"EN FRANCE, LETTRE OUVERTE A LA DROITE, 
analysaient le contraste qui existe à notre époque 
entre l'archaïsme du pouvoir politique et le moder­
nisme technologique, moral et culturel des sociétés 
en économie de croissance. Actuellement un proces­
sus est en cours aux Etats-Unis vers l'invention d'un 
nouveau type d'autorité politique adapté eux aspira­

tions du monde moderne et c'est ce phénomène, 
qui, sur la base de la premiere révolution américaine, 
nee du XVI II le siècle, mérite le nom de seconde 
révolution américaine, modèle possible d'une seconde 
•■évolution mondiale.

En eftet, c'est en Amérique que pour la pre­
mière fois dans l'histoire, une masse puissante a pro­
testé contre l'Impérialisme de son propre gouverne­
ment, qu'a commencé la révolte des jeunes, le com­
bat pour l'égalité réelle des sexes, le reflet de toute 
répression morale et même, à travers les souffran­
ces, l’invention d'une société multiraciale et d'un 
polycentrisme culturel.

L'Amérique est en train de créer un modèle 
révolutionnaire pour les autres pays, le premier mo­
dèle depuis longtemps dans les sociétés développées 
qui ne soit pas l'imitation d'une révolution antérieure.

L'Amérique est le réservoir où se retrouvent 
aujourd'hui tous les types de conflits et toutes les 
possibilités de solutions révolutionnaires de notre 
epoque.

LOUISE DE VILMORIN poète et romancière 
née en 1902, vient de publier aux éditions GALLI­
MARD un petit livre qui a pour simple titre ; CAR­
NETS. Il s'ajoute à la liste déjà imposante des ou­
vrages de LOUISE DE VILMORIN : SAINTE UNE 
FOIS. . . rjui a marqué ses débuts en littérature en 
1934, un roman qui a ravi JEAN COCTEAU et qui 
fut suivi de FIANÇAILLES POUR RIRE... LE LIT A 
COLONNES ... LE SABLE DU SABLIER ... LE RE­
TOUR D'ERICA . .. JULIETTA ... MADAME DE ... 
LES BELLES AMOURS . . . L'ALPHABET DES AVEUX 
... HISTOIRE D'AIMER ... LA LETTRE DANS UN 
TAXI ... MIGRAINE ... LE VIOLON ... L'HEURE 
MALICIOSE... ET POEMES.

Après une enfance et une adolescence choyees, 
LOUISE DE VILMORIN a quitté son milieu familial 
pour se marier et faire de longs voyages en Améri­
que. Par la suite, avec son second mari, le comte 
Palffi, elle a fait d’autres séjours en Slovaquie, en 
Hongrie. Voyages qui ne l'ont pas empêchée toute­
fois de poursuivre sa carrière littéraire composée 
surtout d'histoirese amoureuses généralement insoli­
tes et traitées avec une grâce légère et souriante et 
de grands bonheurs de style.

LOUISE DE VILMORIN se plaît à des jeux 
lexicologiques et typographiques qui la rapproche de 
GUILLAUME APOLLINAIRE et des surréalistes au­
tant que de JEAN COCTEAU et "CARNETS" publiés 
par la Maison GALLMARD révèlent une fois de plus 
son talent de styliste et sa sensibilité de femme. 
CARNETS ou journal de LOUISE DE VILMORIN pu­
blié par la N.R.F., de Gallimard, en vente chez votre 
libraire.

Pour venir en aide aux pauvres de Québec

NOUS AVONS BESOIN
DE VOS VIEUX VETEMENTS, DE VOS VIEUX MEUBLES

urgent ! Appelez-nous, on ira chercher vos surplus—^

EMMAUS
LE I l COMPTOIR

160 St-Paul, Québec - 692-0385
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rrlrnr nul trnlU 
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cri alhum. Mon 
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par Lee Folk et Roy Moore
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Tou* ers grand* 
hommrs... A 
vendrr ?
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lion*.
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PHILOMENE Poe Ernie Bushmiller

EXPERT EN «CRJTt Rk U
V/ V/ .

Cm» la premier# foU qua Je
•al* embarrassé.
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FAITE» ANALYSES '/
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LA FAMILLE TETEBECHE por Chic Young
Qu'Il fait ban de savoir 

qu'il a une telle 
Il i roullanee en mol.

Tu n'a* qu'à l'as.rolr 
là et ne heufr pat et 
ne rraln* pas dr pren­
dre eertalne* décision* !

le te lalaae la 4r()h.
reaponaablllté I mere!,
-ompléle du bu-/ ^M. Dlther*.

___________

Koaalre, Je serai 
m dehors de !* 
ville pendant 
quelques Jour*.

«SHHI B

ébbhnotwmmk»

Dr André Dorion, o.d. 
Dr Ghisloin Dionne, o.d.

OPTOMETRISTES

EDIFICE MARCEL MASSICOTTE 

869 EST, RUE ST-JOSEPH — 529-9642

IIOKAIKK DES POSTES l.orAUT 
Il Dis ROSI I B 

TRANSMIS PAR CARI.K

EXPLICATION»

I*t valeur humain* et chrétienne 
ou Min eat Indiquée après le titre 
Ou film. S'ajouta, quand IJ y a lieu, 
la convenance ixmi lea Jeunes : 
(El enfanta; (A) Adolescent*.

Lea chitn va placé« immédiatement 
A coté du title réfèrent a là valeur 
artlatlqua : (1) chef-d'œuvre; (21 re­
marquable: (31 très bon; lél bon; 
«S* moyen; (6) médiocre; (7) mina­
ble; (—) tnt* coté.

AUJOURD'HUI - SAMEDI
P. M.

12 00 3—Srooby Doo •
4—De tout de tous V
7— Tour de terre ♦
8— Motor Mouse *

10— Bon Week-End *
11— Tour de terre *
12— Earthmen Are Coining è
13— Tour de terre *

12.30 3 The Monkecc * 
é—Epelio-4 *
7— Aventures du Seaspray *
8— The Hardy Boy* *

11—Aventures Ou Seaspray ♦ 
13—Canadian Figure Skating

Championships *
13—Aventures du Seaspray *

12.a(j 3—In The Know *
1.00 3—Dastardly & Muttley *

7— Joe 90
8— American Bandstand *

11- Lea 4 saison* e
13- Les petites annonces

1.15 11—golf et ae» étoiles *
13—IA golf et se* étoiles e

1 25 3—Test Pattern & Munie 
!.J0 3—The J et sons •

4—L«s homme* volant*
7—Sklppy *

10— Jeunesse en forme *
12- Saturday At Th* Movies *

I. 50 3-Prelude e
3.00 3 ABA Basketball e

4— Québec aalt chanter *
5— T.B.A.
7— U* chantent en France *
8— Rick Wells Jam Session *

11— Ils chantent en France *
13- lia chantent en France *

215 7—Baseball *
11— Baseball * Minnesota ' vs 

Boston
13—Baseball *

2 30 4—Jeunesse Optimiste *
8—Saturdby Showtime 

10—Le Vlrginien *

3.00 4—Grande Caravane
3 3(J 12—Call Of The West ■>
4.00 3—Like Young *

4— Sur le ma te la*
5— Replay e

10— Sur le matelas
12— Come Together *
13— Lea enquêtes Jobidon

4.30 8—Sports Challenge *
4.46 7—Echos du spe/t *

11— Echos du sport *
12— Echos du sport *

5.W 3—Kentucky Derby *
4—Allc/-4 *
3— Kentucky Derby *
7— Parti libéral
8— Wide World Of Sports *

10— C'est arrivé cette semaine à
11— L’heure des quilles e
13— Tartan

5 15 7—Parti Québécois
5.30 7—J.-A. Desfossés 
5 30 7—J.-A. Desfossés
5 45 7—Ralliement des créditisteg 
5 30 3—Hazel *
6.00 3—Sports Digest *

4— Les découvertes de J en Ro­
ger •*

5— Tecn Club •
7—Edition du àut.cdi

10— Terre de* Jeune* *
11— Téléjoum&i
12— Like Young •
13— Parti libéral

6.05 11—SI Jeunesse pouvait
6.10 3—Weatherwlse *
6.15 3—Saturday News*

7—Edition sportive
13—Laurier* loisir»

6.30 3—Roger Mudd & Kewp *
4—Samedi-Informations *
7— FZ
8— Judd For The Defense *

11—Tarzan * •
64C 13—C'est beau chez noue
7.00 3—Get Smart e

4— Jeunesse *
5- The World We Live In *
7— Soirée Canadienne o

10— Jeunesse *
13—The Glen Campbell Goodtl- 

me Hour e
T.30 3—Mlsalon Impossible •

5-The Pig & Whistle *
8— I^awrence Welk e

11— Jinny *
13—Papa a raiscr.

8.00 4—Auto-Patrouille *
5—The Tommy Banks Shew a
7— Film

10—Les grands spectacles : Le 
shérif de ces dames *

11 —Cinéma. _ Les Cheyennes 
'Cheyenne Autumn». Wes­
tern réalisé par John Ford, 
a\ec Richard Widmark. Car- 
roll Baker et Gilbert Roland. 
En 1878. des Indiens Che­
yenne» décident de quitter 
leur réserve de l’Oklahoma 
pour rejoindre leur terre na­
tale. La ehvalerie américai­
ne »e lance alors à leur 
poursuite pour les forcer à 
rebrousser chemin. (Améri­
cain 1964).

12— Academy Performance e
13— Film

8.30 3—My Three Sons *
4—Le Ranch à Willie*
8— The Pearl Batlley Show • 

0.00 3—Amie *

4— A la bruinante ; Le gouffre 
aux chimères (3» E.-U. 1951. 
Dranta social de B. Wilder 
avec Kirk Douglas et Jan 
Sterling. En voulant réali­
ser un reportage sensation­
nel. un Journaliste est cau­
se de la mort d’un homme.

8—Arthur Penn *
9.30 3—Mary Tyler Moore Show * 

8—This Is Your Life *
10.00 3—Ma un ix *

8—Bill Anderson Show *
10—Brigade criminelle *
12— Tile Fllo Wilson Show *

10.30 5—My Kind of Country *
7— Pierre, Jean, Jacques
8— Movie 8 *

10— Le 10 vous Informe •
11— Pierre, Jean, Jacques
13— Pierre, Jean, Jacques e

10.45 4—Ave2 André Guy*
11.00 3—Final Edition *

5— CBS-TV New* e 
7—TéléJoumsl

10— Au delà du réel
11— Téléjournal
12— The National News *
13— Téléjournal

11.10 S—Tomorrow Weather *
11.18 4—Actualité *

5—Provincial Afflaire 
7—Dernière édition 

11—Nouvelles du sport 
13—Nouvelles du sport 

11.18 13—Puise*
II. 20 3—Sports Digest*
11.21 8-After II : Who Was That

Lady 4
11.30 3—Late Show *

7—Cinéma : Longue nuit

U—Ctnéina :* Le temps d’ai­
mer et le tempe de mourir 
(4) E.-U.» 1958. Film de
guerre de D. Slrk avec John 
f*wln et Llselotte Pulver. 
Un soldat allemand, déelllu- 
slcnné par la guerre, tonte 
de trouver un peu de bon­
heur. Atmosphère bien 
créée

13—Cliié-Solr : La collectionneu-

11.45 4—Heure Exquis* ; A la fran­
çaise »4* E.-U. 1963. Drame 
psychologique de R. Parrish 
avec Jean Sober g et Stanley 
Baker. — Lss expérience* 
amoureuse* d'une Jeune 
Américaine à Pari».

13—Saturday Night Feature Mo-•d»
A. M.

13.00 10—En (jentooflcs : Marchand 
d'esclave* •

12 30 8—News Kepoit
12 45 8 AUC Weekend New**
12.37 3 Sign Off
1.00 7 Cinéma > Muni pinauu
1.06 5—Pootliude e
1.07 4—Musique Marc Lcgioml*
1.14 13—Nouvelle* anglaikc*

1.15 11—Ciné-Nuit : Le* ûvux oi phe
Une* »5-A> It 1943 Mélo 
drame de Carminé Gallonc 
avec Alidu Valll et Maria 
Dmls la-J. tnéaaventure* d< 
deux Jeunes orpheline*. For­
tement mélodramatique.

1.17 4—Fin des emiaaicua 
1.30 10—Dernière édiiion

13—Montreal Bulletin Board 
1.32 13—Fin de* émission»
1.35 10—Fin drt émiksions 
2.29 11—Fin deh éinlkkluiiK 
* Programmes en couleur»

DIMANCHE
A. M.

7.15 8-InMgbt
7.4a 3—Test Pattern

8—Rev. Cari Steven»
8.15 3 Oktholic Mai»*

8—Rex H un .hard *
11—Mire et muaique

8.30 3—Test Pattern 
8.45 12—Sign On
9.00 3—Tom A J*rry *

13—Morning New»
9.15 8—Catholic Mu-s 

13—Tomorrow Today é

9 26 10—Mire et musique
9.30 3—Perils Of Penelope PiUtOP * 

4—Mire et musique
10— Musique canadienne *
13—The Hellenic Hour

9.50 4—Musique Marc Legrand *
10 00 3—Lamps Unto My Feet *

4— Dessins animés *
8—Day Of Discovery •

11— Mire et musique 
13—Mire et musique

10.15 4—Ciné -Dimanche ; Le vaga­
bond <4-E» E -U. 1»5« Wes­
tern de H. Fregoncse avec 
Joel McCrea et Wanda Hen­
drix. Un aventurier doit 
prendre en charge les quatre 
enfants de son ami décédé. 
Charme et fraîcheur, paysa­
ge» bien utilisée.

7—Assemblée de la Pentecôte
10.25 11—Aujourd'hui à CBVT
10 30 3—Look Up A Live *

7— Le Jour du Seigneur
8— Sunday Morning Movie •

10— Bon voyage *
11— Le iour du Seigneur
12— Orol Robert* Presents *
13— Le Jour du Seigneur

11 00 3—Camera 3 4
8—Mellingers *

10— Sauve qui peut *
13—It Is Wr'tUn à

11.25 5—Test Pattern A Music
11.30 3—Faith for Today 4

5— Test Pattern A Mumc 
7—Le monde en liberté

11— Le monde en liberté ■»
12— Cathedral Of Tomorrow *
13— Phare sur le monde 

11.45 4—Ralliement Crédltlste
11.50 5—Prelude *

P. M.

12.00 3—Thi» Is The Life *
4— Emission J.-A. Desfossés *
5— Sacred Heart Program
7—Les découvertes de Jen 

Roger
10— Bon dimanche*
11— D'hier à demain *
13—D'hier à demain *

12.15 4—La lumière jaillira e 
5—The Living Word 

12.30 3—Face The Nation *
4— Match *
5— Crossroads *
7— Votre foyer madame
8— Journey *

13—Teledomen ica

12.43 7—Télé-propos
1.00 3—Int'I Diving A Swimming

Meet *
4—L’heure de la bonne nouvelle 

5—Ann log
7— Travaux et les Jour»
8— Directions

11—Travaux et les jours 
13—Le» travaux et les jours

1.15 4—Le» assemblées de Pentecôte 
au Canada 

5—A Way Out *
1.30 4—Lamagval 4

5—Country Canada *
7— Le français d'aujourd'hui
8— Issues And Answers *

10— Les Champions *
11— Le français d'aujourd'hui 
13—Le français d'aujourd'hui

2.00 3—Suzuki On Science *
4— Les joyeux naufragés *
5— Suzuki On Science *
7— Hockey
8— NBA Basketball 4*

11— Hockey :* New Yoik à Chi­
cago (7e et dernière parti*’» 
le gagnant passe en finale 
contre le Canadien

13—Hockey

2.30 4—Carnet de voyage ♦
5—Kalt«lospo»'t i*

10—Coups de filet V
12— Continental Miniature

3.00 4— Bricolage à
10—Le fend des choses e 
12—Tlv World Tomorrow *

3 15 4—Votre foyer madame e
3.30 4—Les mystère» de l'Ouest * 

12—Mrs Chips*

4.00 5—The New Majority
10—Citoyens du monde e 
12—Travel 71 f 

4.25 4—Les nouvelles *
4.30 3—Spring Garden Program *

4— Patrouille du Cosmos *
7— Valérie et l’aventure
8— Topper *

10— Télé-Quille* *

11— Valérie et l’aventure*
12— Question Period *
13— Valérie et l'aventure •

4 56 5—CBC-TV New*
5.00 3—You Can Quote Mc *

5— Audubon *
7— Les visages de l'Eglise
8— High School Quiz

11— Les visages do l'Eglise
12— University Challenge •
13— 3-D

5.30 3—Animal World*
4— C'est un départ *
5— Hymn Sing *
8-World Of Two Wheels*

10-I.e» joveux naufragés ♦
13— The New Crusaders * 

fl.OO 3- -CBS News
4—Bonne soirée avec Réal Gl- 

guère *
8—Tire Wonderful World Of 

Disney *
7— Mission Impossible
8— Sunday Showcase ♦

10— Flipper *
11— Té’éloumal
12- Pulse*
13- Vie de vedette

6.05 11—Invitation aux loisirs *
8.30 3—Untamed World *

10— Bonne Soirée *
11— Le trésor du château sans 

nom *
12— Montreal Sports Scene *
13— Le trésor du château sans 

nom

7.00 3—Lassie *
4— Qui-Club *
5— Adventures In Rainbow

Country *
7—Quelle famille *

11—Quelle famille *
13—Unthsnod World *
13—Quelle famille •

7.30 3—Hogan'* Herora
5—The Bill Coeby Show e
7— Zoom *

10— Oui Club *
11— Zoom *
12— Ho Haw* 
i« Yrcrn *

8 00 3- Ed Sulllv; n *
4— Vie d'artiste *
5— Ed Sullivan *
8— The F.B.I •

8 30 7- Le* beauv dimanche* *
10 Vie d ai lûtes *
13 Le* beaux diusmclwh *
U - Le» beaux dimanche** Bon 

W'-iH-kcnd moiikieur Bennett. 
Comédie en trou acte» d'Ar- 
thui W.itkvn mettant en 
kcèue un homme fort rca-
i>et lubie et conventionnel,
monsieur Uennett. mal» qui 
a eu sa jeunesse, kve li»»- 
qu:*k. Voila qu'apré» de* aii- 
nèet . Il est m» lé u une his­
toire de chantage.

12—Here'* Lucy •

9.00 3- Glen Campbell 4> 
é—Sou» mon toit*
5- Sunday Al Nine*
H - Suiuitv Night Movie*

12- -Tlie Humai: Jcurney *

9.30 4—Ctnéina : Le* cm p» wiuva- 
ge» '3' G -H |9.>» Etude 
de mœurs de T. Richardson 
av«#c Richard Burton el Ma. 
ry Ure. Un homme névro é 
rend la vie impossible d sa 
femme.

10—Québec sait chanter *
10.00 3- Jackie Gleason *

5- Weekend *
10- Aulo-l’utiouille'I1 
12 MnrcUk Welbv M.D. *

10.30 7—Dossier»
10- Le 10 vous Informe
11- Dossiers
13— Dossiers

11.00 3—CBS News *
«—A-tualité *
5—CBC-TV News •
7— Téléjournal
8— New» Report

10— En pantoufles : Chevauchée 
avec je diable *

11— TéléJnurnal
12 -Th«- National News •
13—Te.v jC’Tnal

11.15 3—Nerv Grlffln *
5—Nation's Business *
7— S port - D i tn an che
8— Movie 8

11- Sport-Dimanche 
13—Soort-Dimanche 

11.18 12—i Mise *
11.30 4—Heure Exquise; Le pays d«

la haine >5» E.-U 1957. Dra­
me de H- Bartlett et J. 
Bricken avec Jeff Chandler 
et Joanne Dru. Un gouver­
neur nordiste triomphe de 
l'hostilité d'un village du 
Sud réduit au dénuement.

11.21 5—After II: Zarak 
11.30 7—Cinéma

11—Cinéma : La pointe com te 
'2» Fr. 1956. Drame le A. 
Varda avec Sylvia Mon (fort 
et Philippe Noiret. En va- 
tfinces au hameau de la 
Pointe Courte, deux éP°bx 
repensent leur amour. Oeu­
vre de qualité.

13—Cinéma
11.45 12—The Pierre Berton Show • 

A. M.

12.15 12—Montreal Bulletin Board 
Î2..I0 10—Dernière édition
12.35 10—Fermeture
12.45 3—Sign Off

12.52 4—Musique Marc Legrand *
1.00 5—.Postlude *

8—ABC Weekend News *
1.02 4—Fin des émissions 
1.11 13—Fin des émission»
1.14 11—Fin des émission»

(•) Programmes en couleur»

LUNDI
A. M

8.30 3—Test Patten,
7.00 3—CBS Morning New» •

12—Sign On
7.15 4—Mire et musique 
7.20 10—Mire et musique 
7.25 10—Horaire, bienvenue
7.30 7—Aujourd'hui

10—Ley p'tlts bonshommes 
12—University Of The Air

7 35 4—Musique Marc Legrand *
7.45 4—Dessins animés *

8—Morning Report
10—Mini-annonce» •

7.50 3—Morning Report *
7.55 3—CBS Morning News *
8.00 3—Captain Kangaroo *

4—Les ncuvelles
8—Farm A Home

10— Bonjour *
12— Mis» Helcnc *

8.10 t—Yé. Yé. Quelle heure?*
H. 15 12—The Sandbox *

13— Mire et musique
8.30 8—Cartoon Carousel

13—Le 13 vous informe

3.45 10— 36-24-36*
11— Mire ci musique
13—Caméra 13 : Les sept tonner-

res

9.00 3—M Ike Douglas *
4— Au bout du fU
5— Test Pattern A
7— R-itaolan
8— Snuffy A Barney

»o_Madame est servie *
12— Hercules

9.10 11—Aujourd’hui à CBVT
9.15 7—Télévision scolaire e 

11—Télévision scolaire *
13— Télévision scolaire *

9.28 5—Opening e
9.30 5—Quebec Schools *

7— Joyeux naufrages
8— Morning Movie

11— Mes (roi* flB*
12— Magic Tom *
13— Caméra 13 'suite)

10.00 3—Lucy Show *
4- Doigts de Fée *
7—A communiquer

10— Pour vous mesdames *
11 Tous les trains du monde 
Il Mcuntrap *
13—Télévision scolaire

10.30 3— Beverly Hillbillies *
t- Poui vou» mesdames •
5— Friendly Giant *
7— Edith Sore!

11— En mouvement
12— The Pierre Berton Show *
13— Leçon de beauté

10.45 5—Chez Helene
7—Conte* du lundi 

11—Contes du lundi 
13—Contes du lundi

11.00 3—Family Affair *
5- Sesame Street ♦
7— La souris verte
8— The Movie Game *

11— La seuils verte
12— John Manoleseo *
13— La souris verte

11.15 7—Théâtre des petits *

11— Cinèmta : 3 h- 10 peur Yu­
ma '3' E.-U. 1956. Western 
de D. Daves aveq Glenn 
Ford et Van Hcflin. Un fer­
mier accepte de surveiller 
un hors-la-loi jusqu'à l'ar­
rivée du train qui l'emmè­
nera en prison.

13—Marine Bov
11.30 3—Love Of Life *

4—Palmarès
7— La famille Stone
8— Th.,1 Girl *

19—Mon ami Fllcka *
12— Edith Send*

11.45 4—Leçons de beauté*
13— Zagutlath 0013

F. M.

12.00 3—Where The Heart I» *
4—Actualité
7- Mlnl-rama •
8- Bew itched *

10—1,0 10 vous Informe 
13 The Flintstone *
13—Le 13 vou» informe

12.10 13—Les petites annoncée
12.15 4—Dessins animés *

10—Ciné-Lundi : L’ombre du
«o

12.24 3—CBS New* *
12.30 3-Search for Tomorrow •

4 De tout de toua
7—Deuxième edition

8 A World Apert ♦
12 Matinée Joe Van 
13—Rue Principale

12.4a 7-- CTkt mon opinion 
12.50 7—Midi-sport
1.00 :t- One O Clock Weather *

I>«ux dans un : Jerrv souf­
fre douleur 'The PuUy). 
avec Jerry Lewl* el in» 
H.ilin. 'Comédie 1964). 2e 
fihn • L'homme qui n’a pa* 
J étoile '3> E.-U. 1955 Wea. 
tern de K. Vidor avec Klrlc 
Doug'f* et Jeanne Crain. 
Deux uinla »oat mélés à un* 
quei elle entre proprléUle» 
de ranches.

a Test Piitlern and Mus la 
7 Qui paire gagne 
8—All Mv Children *

U-Cinéma: Let Grande» Ecu­
rie* Doeumenlalre réalisé 
par %. Rus h te Entrevue* sur 
l'élevage de course et leur 
entrainement. Accouplement 
d'un cheval et d'une ju­
ment Entretien* avec des 
jockeys. (Fr».

13 -l.es plus beaux filme : Bun­
galow pour femmes 

1.03 3 Aero * The Fence •
1.15 3—Lucille River» show
I 2t> S—Prelude *
1.30 3—Ak The World Turns * 

8—5* North Maple Street •
T—Route 66
8—Let'* Make A Deal *

1.43 11 Oui ou non u
200 S—Love la i Many Spiendored 

Thing *
S—What On Earth 
8—Newlywed *

10 -Ciné-Lundi : Tout chante 
autour de mol

2.15 11—Emission spéciale
2.20 3—Guiding Light *

5— Peyton Place
7— Pour vou» me^dame»
8— Dating Game •

11— Oui ou non
12— Famous Jury Trial» »
13— Pôur vous mesdames

2.43 11—Jjf club du pZhno
3.00 3—Secret Storm •

5—Tike Thirty
7— Femme» d'aujourd’hui
8— General Hospital •

11— Femmes d'aujourd'hui
12— Another World *
13— Femme» d’aujourd’hui

3.30 3—Edge Of Night •
5—Edge Of Night •
8—One Life To Live •

10—A vous de jouer *
12—Trouble With Trac:- *

3.57 4—Actualité
4.00 3—David Froat Show *

4— Commodore Sémaphore *
5— Galloping Gourmet *
7—Bobino *
3— Password *

10— Le cirque du capitaine *
11— Bobino *
12— Bewitched *
13— Bobino *

4 30 4— Prof. Pierre*
5— Drop-In
7— Marie quat'pochee *
8— The Early Show

11— Marie quat'poches •
12— Lassie
13— Marie quat'poches *

5.00 5—The Pink Panther Show •
7— Daktari »

10— Bon appétit *
11— Daktarl •
13—Truth Or Consequence» * 
13—Cinéma de 5 heure* s Capi­

taine Mystère
5.30 S—Comer Pyle •

4— Bon-Appétit •
5— Woody Woodpecker Show •
8— 5:30 Report

12— Beat The Clock *
6.00 3—World of Sparta *

5—Dateline
7— Troisième édition
8— ABC Evening New» *

10— Studio 10 •
U—Sklppy le Kangourou *
12— Puise •

6.18 3—Weatherwise •
7—C’est mon opinion

6.30 7—Edition sportive
6.25 3—Newstime *
6 30 4—Panor.imonde •

7— Bon«olr copains •
8— Beat The Clock *

11— Téléjoumal
13— Le 13 vous Informe

6 35 5—Truth Or Conséquence» *
6 40 11—24 heure»
6.53 11—Nouvelles du •pot*
7.00 3—CBC News *

4— Madame est servi# •
5- The Pierre Berton Show* 
8—To Tell The Truth •

10— Le 10 vou* informe
11— Format 30
13— U. F. O. *
13—Les joyeux naufragé#

7.25 10—Les commentaires d* •
7.30 3—Gunsmoke *

3— This Week With Barb *
7— Mont-Joye *
8— Make A. Deal *

10— Les Berger *
11— Mont-Joye *
13—Mont-Joye •

8.00 4—Le* Bciger *
5—The Partridge Family #
7— Ma sorcière bien-almée ♦
8— The Newlywed Game *

1(1—Patrouille du cosmos •
11— Ma sorcière bien-*imée *
12— Room 222 *
13— Ma sorcière bien-almée *

8.30 3—The Lucy Show •
4— Symphorien *
5— Front Page Challenge*
7— A la seconde
8— The Reel Game*

11— A la seconde
12— Carol Bumett Show *
13— A la seconde *

9.00 3— Maybery R.F.L. *
4— Soirée Canadienne •
5- The BoM One* e
7— I ,. naradL terrestre e
8— Monday Night Movie *

10— Claude Blanchard *
11— Le paradis terrestre •
13—paradis terrestre *

9.30 5-Dori* Dav *
11— Prenez le volant
12— Ptg'n Whistle*
13— P: « nez le volant

10.00 3—Carol Bumett ♦
4— Claude Blanchard *
5— Man Al The Centre 
7—A communiquer

10- Une »oumre avec .. *
11 Le* Espion* *
12— Tromlde *
13— Visite de la reine en C. B. * 

10 30 5—Alan Alive
10—Le 10 vous informe

11.00 3—Charnel 3 Night Beat •
4—L» magazine *
B—CBC-TV News •
7— Téléjoumal
8— 11 O'Clock Report

10— La couleur du temps •
11— Téléjoumal
12— The National News *
13— té’éjeurnal •

1105 10—En pantoufle*: Cauitafn* 
Pantoufle

11.18 12— Puise *
11.20 7—Dernière édition 

11—Nouvelle» d.» sport 
13—Le 13 vou», informe

ll.F» S—Viewpoint *
11.29 5—Postlude*
11.3G 3 '»erv C-'«fln Show •

é—Heure Exquise : Le* nou­
veaux riches (5» Fr. 1938. 
Coméd'e de A. Berthcmiei» 
avec Ralmu et Michel St- 
mon. L’histoire ue deux an- 
clenr ouvrier» devenu» ri­
ches. 1 un honnête et l’autre, 
Un financier sans scrupuïa 
et cupide.

7— Dossiers
8- Dick Cuvett Hhow •

11- Dosrier 
13—Dossier

II 48 12 Monday Night Fe«tui* M»»
vie *

11.5» 7—Cinéma
11—Oréma :* la» tigre de» mer» 

i6-Ai It. 1962. Film d’aven­
tures de L. Capuano avec 
G'.tnna Marin Canal* «t 
Anthony Steel. La fille d'un 

• pirate prend le commande­
ment du bateau de son pér*. 

13—Cinéma

.4. M.

12.35 10—Demiete édition 
12.40 10—Fin des émissions 
12.35 4- Musique Marc Legiàtnd • 

1 00 à—Sign Off 
1.05 4-Fin de» émissions
1 14 13—Nouvelle* anglaises

SI—Fin de* émission»
1.33 13—«'In des émission»
1.45 11—University Of The Air
2 15 13- Montreal Bulletin Bcsrtf 
t*) Piogranunes es couleur*

t



Le voyage de Trudeau à 
Vancouver gardé secret

Pv GINNY GALT

VANCOUVER P<’ — !.*• défailli entourant le proitranmie 
de fin de iteiuainr du premier niiniatre Trudeau a Vancouver 
•ont (tardéa aecreta afin d'éviter toute manlieatation.

I>éjà. plusieurs groupe» de radicaux ont annonce iiu'ila 
•e raaaembleraient au coun» des deux apparition* publiquea 
ijue fera M. Trudeau, samedi, premier Jour de mal tradition­
nellement dédié aux manifestations de mlidaritc entre les 
travailleurs.

lie programme publié cette semaine par le bureau du 
premier ministre, ne mentionne en effet gue deux 
lions publiques au cours de la journée de samedi.

M. Trudeau doit luaucurer une nouvelle piscine de ba 
leinea à ( Aquarium de Vancouver, situe dans le parc Stanley; 
le soir. Il sera linvité d'honneur d'un banquet-bcneflee du 
parti libéral donné à l'hôtel Vancouver.

l undi, ,M. et Mme Trudeau doivent m- rendre a i’aeroport 
de Vancouver pour y accueillir la reine, le prince Philip et 
la princesse Anne, qui séjourneront pendant 10 Jours en ( o- 
lomble britannique pour feter k* centenaire de cette province.

SEJOUR PRIVE

lTn porte-parole du bureau du premier ministre a décla­
ré que le couple Trudeau désirait effectuer dans cette ville 
un séjour aussi discret que possible.

Le même porlr-parole a ajouté que le banquet ofiert 
par le parti libéral coïncidait avec le 1er mai. par^c que 
c était la aeule journée où à la fois M. Trudeau et la salle 
de réception étalent disponibles.

!>e Comité du 1er mai, constitué de groupements de 
travailleurs, de chômeurs, du mouvement pour la liberation 
des femmes, de hippies et d'autres organismes, a organise 
pour samedi un rassemblement au pare Stanley, a quelques 
mille pieds de distance de la piscine des baleines ou doit sr 
rendre le premier ministre.

Après le rassemblement, le Comile de 1er mai demande 
aux manifestants de se rendre a la cour municipale, ou aura 
lieu un '•Banquet'' aux saucisses et aux fèves au lard, alors 
que les libéraux mangeront un bifteck à l'hôtel situe de l'autre 
côté de la rue.

DROIT DE PAROLE
Les manifestants désirent ai^si protester contre le cho* 

mage, la loi des avortements, l'envahissement des capitaux 
etrangers dans les industries canadiennes, l'usage interdit 
de la marijuana et la Loi des mesures de guerre promulguée 
au Canada en automne.

Al Engler, membre du Comité di 1er mai. declare qu'il 
a demandé à M. Trudeau et à l'Association liberale de la 
Colombie britannique de permettre aux membres de son 
comité de s'adresser pendant 15 minutes aux invités du ban­
quet de samedi soir.

“SI la permission nous est accordée, des représentants 
de« hippies, du mouvement de liberation des femmes, des 
*r*v**^M,r* sociaux et des syndicalistes prendront la parole 
tour à tour, pendant quelques minutes chacun. SI cela nom. 
est refusé, nous dirons ce que nous avions a dire aux gens 
rassemblés à l'extérieur”.

La manifestation se veut, en principe, pacifique. Le 
maire Torn Campbell a pour sa part affirme que s'ils pré­
voyaient des troubles, les organisateurs du rassemblement 
ne seraient pas ridicules s'ils décidaient que l'evenement 
n'aurait pas lieu. “Ce sont les organisateurs. S'ils ne peu 
vent contrôler leur rassemblement, ils devraient l’annuler".

^ n,,'Pe * ajouté que les manifestants pouvaient faire 
ee qu'ils voulaient, en autant qu’ils n'enfreindraient pas les 
lois. En ce cas' “des mesures appropriées” seraient prises.

»•!.* - - s.? ‘ •’’X OJf- X5V

L'horoscope
DIMANCHE, 2 MAI 1971

21 mar» au 20 avril (Bélier) — Rajeunisse; vos for­
mules de travail, at donne; un nouvel élan a la semaine 
qui commence. Un projet de voyage vous intéresse.

21 evrll eu 21 mei (Taureau) — Nota; las changements 
qui s'opèrent dans votre milieu. Agisse; vis-a-vis des 
autres, comma vous aimez qu'lis agissant envers vous

22 mai au 21 juin (Carneaux) — La semaine débute 
sous de bons augures. Prene; le temps de réfléchir avant 
de vous engager dan« une altaire important*.

*2 juin au 23 Juillet (Cancer) — ’'Il faudra faire contre 
mauvaise fortune bon coeur". N* succombe; pas è la ten­
tation de la facilité.

24 juillet au 23 août (Lion) — Ne commencez pas la 
journée trop vite, il vaut mieux adopter un tempo mo­
déré et le conserver. On vous tait une grande faveur.

24 août au 23 septembre (Vierge) — "Il est inutile de 
pleurer sur du lait renversé", ce qui revient à dire que 
vous ne devez pas vous tourner les sangs pour de petits 
incidents ou accidents domestiques.

24 septembre au 23 octobre (Balance) — Eliminez les 
surplus de travail ïî les sorties inutiles. Dans l'interèt de 
votre santé, il importe d'éviter le surmenage.

24 octobre «u 22 novembre (Scorpion) — Vous aurez
de gros obstacles a surmonter. Vous vous sentirez a l’é^ 
troit dans un cadre limite. Fin de journée stimulante.

23 novembre au 21 décembre (Sagittaire) — Evite; les 
abus alimentaires. Restez fidèle è vos principes et "Os 
obligations, c’est un bon moyen d'être en paix avec vous- 
même.

22 décembre au 20 janvier (Capricorne) — N'oubliez 
jamais ceux qui vous font des faveurs et sache; leur ex­
primer votre gratitude. Un supplément d'air pur vous fera 
grand bien.

21 Janvier eu 19 février (Verseau) — Evite; les trop 
tonguzs seances de travail et ménagez votre sente. La 
fatigue est mauvais* conseillère.

20 février au 20 mars (Poissons) — On s attachera aux 
personnes persuasives. Votre mémoire fidèle vous rendra 
d’excellents services, aujourd'hui.

LUNDI, 3 MAI 1971

21 mara au 20 avril (Bclier) — Vous sera; en retard 
dans l'accomplissement de votre programme. La soirée 
vous réserve cependant des moments de détente.

21 avril au 21 mai (Taureau) — Voyez les gens et les 
choses sous un angle différent, ca vous évitera l'ennui 
du déjà vu et la monotonie de l'habitude.

22 mai au 21 juin (Cerneaux) N* vous laisse; pas 
seduire par des apparences brillantes. Vous manifesterez 
un intérêt accru pour les personnes nees sous le même 
sipie que vous.

22 juin au 23 juillet (Cancer) Il n’en depend que de 
vous pour qu* la journée sa déroula harmonieusement 

et désselon vos pians lésirs.

24 juillet au 23 août (Lion) - • Une tour 
touts pour les natifs de ce signe. Les pei 
cancel feraient bien d'en profiter.

24 août au 13 septembre (Vierge) — Il y a des obliga­
tions auxquelles vous ne pouvez vous soustraira, quoi 
qua vous en pensiez. Sbyez tout à votre altaire.

24 septembre au 23 octobre (Balance) — Une nouvelle 
façon de présenter vos ideas sera da nature à les (aire 
valoir. Les vacances vous réussiront bien.

24 octobre au 22 novembre (Scorpion) — Le succès de 
la journée est entra vos mains. Na vous laisse; pas ber­
ner par plus naît que vous.

23 novembre au 21 décembre (Sagittaire) — Votre Ira 
veil paraîtra moins fastidieux si vous vous placez an face 
du but que vous désirez atteindra.

22 décembre au 20 janvier (Capricorne) Appliqua; 
vous è étudiar las autres afin de comprendra leurs diffi­
cultés. Vous amorcez une affaira inférassanfa.

21 janvier au 19 février (Varaaau) — N’hésitez pas à 
faire las changements que vous jugez néceitaires. Une 
rencontra vous mat aur une plate intéressante.

20 février au 20 mars (Poissons) — On vous encourage 
à cultive; vos ambition». Journée stimulaniv pour les in- 
tallstctuels qui font des recherches.

sjr •»* ■d'*iv

Service anniversaire

Mgr Krurkl DuinvU
DU MAIS — Mardi le 4 mai 
Ifiil, à K hrcK B.m. en la basi­
lique rathédrale de Québec 
M*ra chanté \r service anni­
versaire de Mgr Ernest Du- 
mais IM)., membre du Chapi­
tre de Québec. Parent* et amis 
sont (triés d’y assister sans au­
tre invitation.

Le Canada au 
sein de TOfA

OTTAWA (PO — Jusqu'à 
un certain point, le Canada 
semblerait sur U< voie d’étre 
prochainement admis au sein 
de l'Organisation des Etals 
américains.

Selon des sources bien in­
formées. il appert en effet que 
d'ici la fin de l’année un pre­
mier pas serait fait par l'envoi 
d'un observateur canadien per­
manent au siège de l'OEA a 
Washington.

Une adhesion à part entière 
pourrait par après s'ensuivre, 
Ottawa obtenant un siège au 
sein de l'Organisation inter- 
amérioaine qui groupe à l’heure 
actuelle les Etats-Unis, 20 pays 
d’Amérique latine et trois du 
Commonwealth — des Carai- 
bes.

Bien que techniquement fai­
sant toujours partie de l'Or­
ganisation. Cuba est tenue à 
l’écart de ses activités depuis 
déjà plusieurs années en rai­
son de ses allégeances commu­
nistes.

Une etape decisive a ete fran­
chie au bénéfice de notre pays 
lorsque, au début de ce mois, 
une assemblée générale de 
l'OEA réunie à San José, à 
Costa Rica, vota une résolu­
tif officielle pour la création 
d'un statut d'observateur per­
manent.
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MONUMENTS
De distinction 

SOLIDE! ET CARANTIS 
Faits par la manufactura la
mitux orgini;.*...
Achat*; dlracfamant d* la 
manufactura. Visitas nos 
atsliara at yoyoz la ditto-
tança.

Catalogua sur damando

LAFORCF & FILS
TEL. : 527-0854

1-24305 1-5 (a. ou 22 5) S.S.

Mesdames, mesdemoiselles)
Le temps est venu
D ENTREPOSER 

VOS FOURRURES
Confiez-ies 

à des experts

GASTON 
ST-HILAIRE

KNR.

Marchand de fourrure
Réparation — Transformation 

et Location de cape

Membre MFA 

274, 7e Rue, Limoilou, 529*1181

23933 3-4 (a. au 22-5) S S.

INVITATION A

ENTREPOSER

FOURRURES
choa

ADRIEN

LAPOINTE
dessinateur modalisto

745, rue Ste-Cloire
Tél. i 522-4654 - Rés. i 663-9S6S ' 

VENTE ET REPARATION
23726 29-3 (I. mar. a. au 1-5) S.S.'

Faite»

ENTREPOSER 
vos FOURRURES

dès maintenant 
J0S. ROBiTAILLE

Enr.

Marchand de Fourrure

700 Richelieu - 522-3288
23741 29-3 (39 fs) S.S.

Cette initiative faisait suite 
à une démarche pressante de 
M. André Ouellet, secrétaire 
d'Etat aux Affaires extérieures 
et chef de la délégation d'ob- 
servateurs canadiens auprès de 
l’OEA.

“Nous croyons qu’il est es­
sentiel d’instaurer des liens 
institutionnels satisfaisants", a- 
vait déclare l’adjoint de M. 
Sharp, en soulignant qu’il s'a­
gissait là du point crucial de 
la collaboration canadienne a- 
vec les autres nations de l'hé­
misphère.

Dans le contexte de ses allu- 
» lotte aux intentions qu'a le 
Canada de consacrer une part 
plus importante de son aide 
extérieure aux pays d'Ameri- 
que latine, l'intervention du 
secretaire d’Etat a pu consti­
tuer jusqu'à un certain point 
un moyen de pression écono­
mique en vue de l’adhésion po­
litique du Canada à l’OEA, 
bien que cet aspect soit dé­
menti dans les milieux officiels 
de la capitale fédérale.

* • - 3 '

L'émission 
- TEMOIGNAGE

du 11 au X mal 1971 
CKCV — jaw — fita.05

Paul HAMEL., SJ. tnvltr chaque 
Jour, à l'émission TEMOIGNAGE, 
de* témoins du monde chrétien.
LUNDI. 3 mai — Pierre Hurtenu:

Pourquoi le* ebrvtlent sa taUcnt-tls?

Mardi. 4 mai — Pierre Hurteau:
l.a participation un al(n* de* 
temps dans l’EflIae.

Mercredi. S mal-Jean-Paul Tremblay:
Pourquoi un* paatorala du 
tourisme?

Jeudi. 6 mai — Jessn Levert;
Un dloceae trouva sa vorptlon ......
touristique

Vtswiivsli, 7 mal — Guv 1-abonté:
L’Initiation au Tlara-Monde dans 
un« roulette.

Samedi. 8 mai — Jean Bouchard:
V a-t-IJ encore des volontaires 
pour I* Ttera-Monde ?

T3
Offres ef 

demandes d'emploi

NE RESTEZ PAS

Nous pouvons vous aider... 
•n vous faisant parvenir un

LIVRE GRATIS

qui explique comment 
retrouver une audition 
claire, des deux oreilles. 
Des termes simples, des 
illustrations pratiques. Vous 
saurez qui vous parle et
r4 'r* «*• • mm ê la» a» a» m» • • — -N4 t/va » IV. I n 9011. Ul IC
nouveauté destinée aux 
personnes qui n acceptent 
pas de porter d'appareil 
encombrant

Pour rocovolr c* livra précieux
POSTEZ CE COUPON SANS^ 

TARDER!

I
I

Nom

Adressa

■

■
I

PHILIPS SHMCE AUDITÏÏ
JR. PE TROT ACOUSTICIE N 

4SI eat, Bout Charast, Québec 2 
Oépt. M

I
I
I
I
I
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On recherche :
CHEZ LES HOMMES

Un homme d entretien ayant des connaissances en menui­
serie, plomberie et peinture. Salaire selon expérience.
Tél.: 694-3491.

Un briqueteur pour emploi d’environ 3 mois. Doit possé­
der carte de compétence et carte d’identité du ministère du 
Travail et de la Main-d'œuvre du Québec. Tél. : 694-3491.

Des installeurs de portes et chassis d'aluminium avec 
experience. Doit posséder carte de compétence de menuisier 
de construction et carte d'identité du ministère du Travail 
et de la Main-d'œuvre du Québec. Téd. : 694-3491.

Un apprenti-typographe 3e ou 4e année ou un compa­
gnon avec connaissance de la presse Heidelberg. Emploi d'une 
durée d'un mois sur la Côte de Beaupré. Téd. : 694-3282.

CHEZ LES FEMMES

Des vendeuses d'expérience pour les rayons des robes, 
des manteaux, dea vêtements sport, de la lingerie pour 
dames et des tissus à la verge. Bon salaire plus commissiou. 
Té). : 094-3547.

CANDIDATS DISPONIBLES

Un licencié ee tierces comptables avec diplôme R.I.A, 
et un licencié en administratjon specialise en marketing. Ils 
possèdent 1 an d’expérience dans la représentation et 1 an 
dans l'administration générale. Tél. : 694-3057.

Pour de plus amples informations, 
adressez-vous aux bureaux du

Centre üeMMeuvreüuMH
Ministère de te Mem-tToeuvre et de t lmivigretion 

dans le Québec métropolitain.

Décès de monsieur 
Freud) Levesque

M. Freddy Levesque restau­
rateur, époux de dame Léon­
tine Gamache, est décédé le 
30 avril 1971, à Québec, à l’âge 
de 75 ans. Il demeurait au 
2230, Gérin Lajoie.

Outre son épouse 11 laisse 
dans le deuil ses filles et son 
gendre: Mlle Charlotte Levesr- 
que, M. Mme J can-Paul Ram­
say (Louise), ses frères, soeurs, 
beaux-frères et’ bel les-soeurs; 
Mme Elzéar Levesque, (Ledia), 
Mme Stanislas Gauthier, (Ed­
dy), Mme Albert Bouchard, 
(Noella', Mme Lazare Trem­
blay, (Thérèse), M. Mme Paul- 
Emile Levesque, M. Mme Orner 
I^vesque, M Mme N. Brous- 
seau. Mme Honoré Levesque, 
M. Mme L. Gaudreau, M. Mme 
W. Gamache. M. Mme A. Moi- 
san, Mme Maurice Levesque, 
Mme Charles-Edouard I^eves- 
que. Mm*- Georgea levosquc, 
sa belle-mère; Mme G. Gama-
l lie

- dépouille mortelle est ex­
posée au funérarium Lepine 
Liée. 318, chemin de La Canar- 
dière.

Le service sera chatité lundi 
le 3 mai en l'église Si-Roch à 
16 heures.

L inhumatior se fera dans le 
crypte de l’église St-Roch.

Samedi, îer mal 1971
WÊSSïËS, SES

écrolog îe
BILlfAU — A ('Ancienne Lo­

retta, le 28 avril 1971, è l'age de 
72 an», est dectde M. Arthur Bel- 
leau, ex-employé civil, époux de 
dame Germaine Langlois. Il demeu­
rait au 1704, Notre-Dame, An­
cienne Lorelte.

Le» funérailles auront lieu sa­
medi, à 5 heure».

Départ de la résidence funûraira 
Sylvio Marceau Inc., 1460, Notre- 
Dame. Ancienne Lurette à 4 heu 
res 4S, pour l’église de l’Ancienne 
Loretta et de là au ometieie pa­
roissial. 30-4 (2 fs)

BOUCHER A Quebec, le 30 
avril 1971, à l’âge de 68 ans. 
e»t décédée Dame Dolorès Thér­
rien, épouse de feu M. L.-P. Bou­
cher More de Françoise (Mme 
Fernand Parusse), j.-Paul (Made­
leine Lamontagne), Jacqueline 
(Mme Jacques Deslauriers), Loui- 
setle (Mme Flonant Labrecquel, 
Guy (Pauline Maheux), Roger 
(Yolande Trudelle), jeanmne 
(Mme Roland Guérftte), Alexan­
dre (Denise Cote). Denise (Mme 
Yvan Paradis), Renée. Soeur de 
Roméo, Joseph. Elle demeurait au 
1 07 7 1 Ara Av<ar»iia

Les funérailles auront lieu mar­
di, le 4 mai, à 10 heures.

Départ du foyer funéraire J. 
Bouchard Cr Fils Ltée, 1290, 1ère 
Avenue, à 9 heures 50, pour l'é­
glise de Sf-Fran<;ois-d’Assise et de 
la au cimetiere de Loretteville.

1-5 (2 fs)

D ALLAIRE — A btc-Foy. le 30 
avril 1971, à i'àge de 80 ans, 
est décédé M. Adélard Dallatre, 
demeurant à 918, Place du Via- 
duc, Sfe-Foy.

Les funérailles auront lieu lun­
di, à 3 heures.

Départ de la residence funé­
raire Cloutier Ltée, 1025, route 
de l'Eglise. Sfe-Foy, à 2 heures 
45, pour l'église de St-Mathieu 
et de la au cimetiere St-Charles.
M. Dallaire sera exposé à comp­
ter de dimanche, 2 heures p.m.

)-5 (I fs)

DENECHAUD — A Quebec, 
le 30 avril 1971, à I'àge de 38 
ans. est décédé Monsieur Leonard 
Denechaud, fils de feu M. Geor­
ges Dr.nechaud et de feu Dame 
Diana Mmville. Frère de Georges 
(Thérèse Grenier), Paul (Jean­
nine Lamarre), Ghislaine Renaud. 
Il demeurait a 318, rue de la 
Reine.

Les funérailles auront lieu lun­
di. à 10 heures.

Depart de la résidence funé­
raire de la Cie Hubert Moisan, 
253 est, rue St-Joseph, à 9 heu­
res 45, pour l'eglise de Samt- 
Roeh et de la au cimetiere St- 
ChaHes. 1-5 (1 fs)

GALERNEAU — A Québec, le 
29 avril 197!, à I’àge de 72 ans, 
est décédé M. Jean-Baptiste Galer- 
neau, époux de dame Holga Zizka, 
père de Guy (Yolande Bégin), De­
nise (Mme Bruce Morton), Lucille 
(Mme Jean-Paul Martel), Gabnelle 
(Mme Fernand Martel), Jeannine, 
Pierrette. Il demeurait au 8085 
Ouest, Trait-Carré, Charlesbourg.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, à 5 heures 15.

Départ de la résidence funéraire 
Cloutier Ltée, 6450, boulevard 
Henri-Bourassa à 5 heures, pour 
l'église St-Charles-Borromée et de 
là au cimetière de Charlesbourg.

30-4 (2 fs)

HOULE — A Ville Les Saules, 
District de Québec, le 28 avril 
1971, à I’àge de 47 ans. est décé­
dé M. Jean-Marie Houle, époux 
de dame Madeleine Chevalier. Il 
demeurait a 415, Monseigneur-Ga­
rant.

Les funérailles auront lieu lun­
di, à 3 heures.

Départ de la résidence funérai­
re Sylvio Marceau Inc., 224 Ouest, 
St-Vallier, à 2 heures 30, pour 
l'église de Ste-Monique de» Sau­
les et de là au cimetière St-Char­
les. 29-4 (3 fs)

LABERGE — A Montmagny, le 
29 avril 1971, à l’âge de 78 ans, 
est décédée dame Georgiana Val- 
lières. épouse de feu M. Wilfrid 
Laberge, mère de Georges, Robert, 
Jean-Paul, Béatrice (Mme Flonant 
Dérv', Elle demeurait à route Ru­
rale No 3. St-Nicolas de Montma­
gny.

Les funérailles auront lieu lun­
di, à 10 heures.

Depart de la résidence funéraire 
Laurent Normand, 115, St-Louis 
à 9 heures 45, pour l'église de 
St-Mathieu e* de là au cimetière 
paroissial. 30-4 (2 fs)

LAROCHELLE — A Ste-Foy, le 
29 avril 1971, à I'àge de 81 ans, 
est décédée Dame Alice Nolin, 
épouse de feu M. Joseph-Edmond 
Larochelle. Mère de Michel, Sr 
(Annette DuVal). Ses petits-en­
fants: Michel Jr, Denyse, Sylvie, 
Soeur de Jean, de Gardner, Massa­
chusetts, ainsi que plusieurs ne­
veux et nièces. Elle demeurait à 
la Champenoise.

Les funérailles auront lieu sa­
medi. à I I heures.

Départ de la résidence funé­
raire Cloutier Ltée, 1025, route 
de l'Eglise, Ste-Foy, à 10 heure* 
45, pour l'église de Ste-Gencvie- 
ve et de là au cimetiere St-Char­
les. 1-5 U fs)

LEVESQUE — A Québec, le 30 
avril 1971, à I’àge de 75 ans, est 
décédé M. Freddy Levesque, res­
taurateur, époux de Dame Léon­
tine Gamache. Pere de Charlotte, 
Louise (Mme J.-Paul Ramsay), 
Beau-fils de Mme G. Gamache. 
Frère et beau-frère de: Mme E!- 
zéar Levesque (Ledia), Mme Sta­
nislas Gauthier (Eddy), Mme Al­
bert Bouchard (Noella), Mme La­
zare Tremblay (Thérèse), M. et 
Mme Paul-Emile Levesque. M. et 
Mme Orner Levesque, M. et Mme
N. Biuusseau, Mme Honoré Le­
vesque, M. et Mme L Gaudreau. 
M. et Mme W, Gamache, M. et 
et Mme A. Moisan, Mme Vve 
Maurice Levesque, Mme Vve 
Charles-Edouard Levesque, Mme 
Vve Geo. Levesque. Il demeurait 
à 2530, rue Gcrin-Lajoie.

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 3 mai, à 16 heures.

Départ du funérarium Lépine 
Ltée. 318, chemin de la Canar- 
dière, à 15 heures 40, pour l'e- 
glise de St-RecR et de là danr la 
crypte de l'église St-Roch.

1-5 <2 fs)

LETELLIER — A Quebec, le 28 
avril 197 J, à T âge de 85 ans. est 
décédée Sf St-Iules, née Berthe 
Letellier, autrefois de la paroisse 
Notre-Dame de Québec.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, le 1er mai, à 4 heure», en 
la chapelle du Couvent Jésus-Ma­
rie, 2047, chemin St-Louis, et 
l'inhumation se fera au cimetiere 
de la communauté, sous la direc­
tion de la maison Lépine Ltce.

30-4 (2 fs)

PAQUET — A I Ancienne-Lu- 
rette, le 28 avril 1971, à l’âge de 
61 ans, est décédé M Georges Pa­
quet, époux de dame Yvette Du- 
plam II demeurai au I 384, Erm- 
lien-Rochette.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, à 3 heures.

Dtparl de la icsidence luneraire 
Sylvio Marceau Inc, 1460, rue 
Notre-Dame. Ancienne-Lorelte a 2 
heures 45. pour l'eglise de I An- 
cienne-Lorette et de là au cimetiè­
re paroissial. 30-4 (I fs)

PAQUET —- A IMopttai de 
(Enfant-Jésus, le 30 avril 197), 
a l'age de 65 ans. e-* décédé M. 
Philippe Paquet époux de Dame 
Alice-Mignonne Maheux. Pere de 
Charles-Dollard (Giiéle Thomas- 
sin), Camille (Claudette Simo- 
neaur, Madeleine (Mme Fernand 
Rodrigue*, Micheline (Mme Geor­
ges Aimé Drapeau), Denise. Frère 
de Orner, Léonidas, Wilbrod, Mau­
rice, Lo.'C.'.zo, Arthur. Albert, Eu­
gene, Armand, Roland, Bertha 
(Mme Albéric Belanger), Rose- 

Aimée (Mme Lucien Viger), 
Adnenne (Mme Léonidas Ma­
heux). Il demeurait au 160, 
avenue Ste-Therese, Ste-Thérese 
de Lisieux.

Les funérailles auront lieu lun­
di, à 10 heures.

Depart de la résidence funé­
raire Wilbrod Robert Inc., 738, 
avenue Royale, Beauport, a 9 heu­
res 30. pour l’église Ste-Therèse 
de Lisieux et de là au cimetière 
paroissial. 1-5 (1 fs)

PELLETIER — A la Maison 
Géneralice, le 30 avril 1971, à 
l'age de 77 ans. est dccédee Sr 
St-Eloi. nee Thérèse Pelletier, 
apres 57 ans de vie religieuse.

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 3 mai, à 2 heures 30, sous 
la direction de la maison Lépine 
Ltée. en la chapelle de la Maison 
Géneralice, avenue d'EshmauviMe. 
L'inhumation se fera au cimetiere 
de la Communauté. 1-5 (I fs)

PERRON — A Québec, le 28 
avril 1971, à I’àge de 38 ans. est 
décédé M Claude Perron, plom­
bier, fils de feu M. Gratien Perrr , 
et de dame Marie-Louise Gingras, 
frère de Mrgella (Rose Simard), 
André (M.-Marthe Légaré), Jean- 
Guy (Huguette Faucher), Gratien- 
ne (Mme Jean-Paul Hébert!, Gé­
raldine (Mme Marcel Boudreau), 
Yolande iMme Jexn-Mxrie Bar­
rette), Charlotte (Mme Richard 
Garris), Colette (Mme Maurice 
Girard). Louisette (Mme Fernand 
Maheux), Germaine (Mme Donald 
Firlotte). Il demeurait au 1620, 
Champfleury.

Les funérailles auront lieu sa­
medi, 1er mai, à 3 heures.

Départ du foyer funéraire ). 
Bouchard & Fils Ltée. 1740, ave­
nue Bardy, Angle de la Canardière 
à 2 heures 45, pour l’eglise de 
St-Pascal de Maizerets et de là au 
cimetière St-Charles. (St-Vallier- 
Ouest), 30-4 (2 fs)

RHEAUME — Au Lac St-Char­
les, le 29 avril 1971, à l'âge de 
78 ans, est décédé M. Adélard 
Rheaume, célibataire. Frère de 
Marie-Anna, Alice II demeurait 
au 228, 1ère Avenue, Lac St- 
Charles.

Les funérailles auront lieu lun- 
a x a i-------«a* • o* a iivsatwa*

Départ de la résidence funé­
raire J.-E. Asselin Enr., 845, 
Notre-Dame, Notre-Dame des 
Laurentides. à 8 heures 45, pour 
l’église du Lac St-Charles et de là 
au cimetière paroissial. 1-5 (1 fs)

RICHARD — A Québec, le 30
avril 1971, à I'àge de 55 ans, est 
decédée Dame Laura Labrecque, 
employée civile au ministère de la 
Santé, épouse de M. Maurice Ri­
chard. Elle demeurait au 1439, 
chemin Ste-Foy.

Les funérailles auront lieu lun­
di, à 9 heures.

Départ de la résidence funé­
raire Cloutier Ltée. 975, Margue­
rite-Bourgeoys, à 8 heures 45, 
pour l'église St-Sacrement et de 
là au cimetière de St-Raymond, 
où un libera sera chanté avant 
l'inhumation. 1-5 (1 fs)

PIU2E ^ j
avril 1971, à I’àge de 65 an», 
est décédée Demie Laura Lavoie, 
épousé de M J -Marius Piuze 
Mere de Autélien (Madeleine 
Tremblay), Rolande (Mme Romeo 
Laiiberte) J.-P.iul (Theré»e Ron 
lean), Henriette (Mme Laurent 
Charlton !, Sylvio, Raymond < Mar­
guerite Ouallyf I, Robert «Mu 
que Guay), Loince, 0*rard (Ni­
cole Lapomte', Gilbert (Jeenneiie 
Poulin I, Clénunce (Mme Maie 
Melivier), Miche! (Laurette Dr»- 
chénes), Manus (Réjeanne Bc 
geronl, André, Thérèse Elle de 
meurad au I / I I, de la Capncieu 
se.

Les funérailles auront lieu (un 
di. le 3 mai. a 9 heures

Départ du foyer funéraire J. 
Bouchard & Fil» Ltee. 1740, 
avenue B.udy, angle de la Canar 
diere, a 8 heures 50. pour l'egli- 
ve St-Pascal de Maizerets et i e la 
au cimetiere St-Charles «boul. 
Hamel). | .$ (] fs

ROY — A
1971, a l'age de 1 î an», est dece- 
dee accidentellement Aline Rov. 
(die de M. Raymond Roy et oe 
Dame Thérèse Dionne. Soeur de 
Gilles, Gaétan. Michel, Roger «-t 
Denis Roy. Elle demeurait a 540, 
rue Richelieu.

Les funérailles auront lieu lun­
di. le 3 mai, à 3 heures.

Depart de la résidence tune • 
faire de la Ce Hubert Moisan, 
253 est. rue St-Joseph, à 2 heu 
rcs 50, pour I eglise Notre-Dame 
de Jacques-Cartier et de là au c 
metiere St-Charles. 1-5 (2 «s

ROY — A Quebec, le 29 avril 
1971, à l'âge de 6 ans. est dece 
de accidentellement Claude Roy, 
♦iis de M. Raymond Roy et de 
Dame Thérèse Dionne, Frère de 
Gilles, Gaétan, Michel, Rcgcr et 
Denis Roy. Il demeurait a 540, 
rue Richelieu.

Les funérailles auiont lieu lun­
di. le 3 mai, a 3 heure».

Départ de la résidence funé­
raire de la Cie Hubert Moisan, 
253 est, rue St-Joseph. à 2 heu 
res 50, pour l’église Notre-Dame 
de Jacques-Cartier et de là au ci­
metière St-Charles. 15 (2 t*.

ROY — a Q|g | > avn1
1971, à I âge de 8 ans, est decede 
accidentellement Pierre Roy, fils 
de M. Raymond Roy ef de Dame 
Therese Dionne. Frère de Gilles, 
Gaétan, Michel, Roger et Denis 
Roy. Il demeurait a 540, rue Ri­
chelieu,

Les funérailles auront lieu lun­
di, le 3 mai, à 3 heures

Départ de la résidence funé­
raire de la Cie Hubert Moisan, 
253 est, rue St-Joseph. à 2 lv»u 
res 50, pour l’église Notre-Dame 
de Jacques-Cartier et de la au ci­
metière St-Charles. 1-5 (2 fs)

REMERCIEMENTS 
MME NAPOLEON ALBERT

La famille Albert remercie bien 
sincèrement, tous les parents et 
amis, qui ont témoigné des mar­
ques de condoléances, à l'occasion 
du décès de Mme Napoléon Al­
bert, soit par offrandes de messes, 
bouquets spirituels, tributs flo­
raux, télégrammes, visites ou as­
sistance aux funérailles. A tous 
un cordial merci.

3-24358 26-4 (6 fs» R. D.
SERVICES ANNIVERSAIRES
DUFOUR — Samedi le 1er mai 

1971. à 4 heures PM., en la Ba­
silique de Ste-Ahne de Beaupré, 
sera chanté le service anniversai­
re de M. Thomas Dufour (Geor­
gette Deschénes) . Parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre 
invitation.

3-24458 29-4 (3 fs) S. A.

LU CIE 
HUBERT

directeur! de 
funérailles 

{53 est St-Joseph 
Québec 2. 

524-2473

TARIFS DE PUBLICATION
AVIS DE DECES

(Formule régulière) >2,00 
mots additionnels chscun 0.03

SERVICE ANNIVERSAIRE
(Formule régulière) $2.00 
(avec photo 1 col.) $io!oo

REMERCIEMENTS POUR SYMPATHIES
(Formule régulière) $2.00 
mots additionnels, chacun 0.03

NOUVELLES DE DECES
(Nécrologie) $10.00
(Nécrologie et photo) $15.00

COMPTE RENDU DE FUNERAILLES
Minimum $20.00

le service de publicité
de l'Action

Tél. : 522-4771

/
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Le vote de grève secret 
dans la construction ?

QUEBKC (PC) I^e gouvernement québé­
cois pourrait être obligé d’imposer le vote de grève 

xcret aux syndicats de la construction, afin de sa­
tisfaire aux exigences de la democratic-

C'est ce qu’a déclaré vendredi à l’Aï emblée 
nationale le ministre du Travail, M. Jean Cour- 

noyer, tout en soulignant que la politique de son 

ministère sur cette question n’est pas encore établie.

Nous ne prendrons pas de décision avant que 
les études amorcées par le Conseil couNultatif du 
travail et de la main-d'œuvre n'aient pris fin a-t-il 

dit.

Ix* ministre répondait à une question de M. 

Robert Burns P(J Maisonneuve qui voulait sa­
voir si M. Cournoyer avait l’intention de trancher 
cette question par voie législative, selon une déclara­
tion en ce ?ens faite à Londres le 14 avril par le 
premier ministre québécois.

AVIS PUBLIC

CAMPAGNE DU GRAND NETTOYAGE

DU 3 AU 8 MAI 1971
INCLUSIVEMENT

A TOUS LES RESIDENTS 

DE LA VILLE DE QUEBEC
Durant la campagne de nettoyage, les camions de la 

Ville parcourront les rues de la Ville entre 7:00 heures et 
16 00 heures, dans les districts Champlain, St-Roch et Li- 
moilou.

Dans les districts Les Saules. Duberger et Neufchâtel, 
l'enlèvement sera fait par les entrepreneurs.

Dans tous les cas. l’enlèvement coïncidera avec les 
jours réguliers de la cueillette des ordures menageres.

Il est bien entendu que les tas de terre, les matériaux 
de demolition ou de construction, les carrosseries d’automo­
biles ou du même genre ne seront pas ramassés. Les ca­
mions n’iront pas sur les terrains privés et les hommes n’i­
ront pas chercher les objets dans les cours.

S. V. P. placer les objets à ramasser le long des rues 
et des trottoirs, mais en aucun cas dans la rue.

Ceux qui ont des objets et lingerie qui peuvent en­
core servir pourront s'adresser au “Comptoir Emmaüs" 
<692-0385» qui ira les chercher sans frais.

On pourra obtenir ce service en téléphonant au numé­
ro 522-7041 postes 403 ou 407.

LE DIRECTEUR
Québec, le 29 avril 1971.

CITE DE
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AVIS PUBLIC 941

Avis aux électeurs propriétaires 
du quartier "DES JESUITES"

AVIS PUBLIC est, par les présentés, donné:
le—QUE le scrutin est maintenant nécessaire pour 

l’élection complémentaire maintenant pendante pour le 
quartier “DES JESUITES’’ de la Cité de Charlesbourg;

2e— QUE ce scrutin sera ouvert en conséquence le 
neuvième jour de mai mil neuf cent soixante-et-onze (9 
MAI 1971), de 9.00 heures du matin à 6.00 heures de l’après- 
midi à l’ECOLE POLYVALENTE DE CHARLESBOURG, 
800, Place Sorbonne, (Salle Pastorale).

3e—QUE les personnes dûment présentes comme 
candidats à cette élection complémentaire, et pour lesquelles 
seulement les votes seront admis, sont : —
BERNATCHEZ .Jules, Avocat, 8170, Avenue de Vienne. 
Charlesbourg;

BLE A IT, Jean-Guy, Courtier en douanes, 408, 79ième Rue- 
Est, Charlesbourg;

DROLET, Adrien, Professeur, 435, 70ieme Rue-Est, 
Charlesbourg;

RACINE. Jean-Pierre, Réceptionnaire, 160, 71ième Rue-Est, 
Charlesbourg.

4e—QUE l'addition officielle des votes se fera à la 
Salle civique de l’Hôtel de Ville de la Cité de Charles­
bourg, le soir même du scrutin, au fur et à mesure que 
les boites de scrutin me parviendront.

INFORMATIONS AUX ELECTEURS 
DU QUARTIER DES JESUITES :
Pour l’information des électeurs du quartier “DES JE­
SUITES’’, le soussigné. Greffier de la Cité et Officier- 
Rapporteur de cette élection complémentaire, avise, par les 
présentés, tous les électeurs propriétaires du quartier “DES 
JESUITES” de ce qui suit :

Sont seuls admis à voter lors de cette élection complémen­
taire, les électeurs du quartier “Des Jésuites’’ dont les 
limites sont les suivantes : —

BORNE AU NORD par les limites Nord de la Cité de 
Charlesbourg; A. L'EST par les limites Est de la Cité; A 
L’OUEST par le Boulevard Henn-Bourassa du côté Est de 
celui-ci à partir des limites Nord de la Cité jusqu’à la 74ième 
Rue-Est et de là en empruntant la 74ième Rue du côté 
Sud Je cette dernière jusqu'à la 1ère Avenue en se dirigeant 
ensuite vers le Sud du côté Est de la 1ère Avenue jusqu’à 
la 70ième Rue-Est; BORNE AU SUD par la 70ième Rue-Est 
dans toute sa longueur du côté Nord de cette dernière jus­
qu’à la lOième Avenue-Est en se dirigeant vers le ^ud sur 
la partie de !a lOicmc Avenue Est jusqu'à la Rue J 'ÀlIgGÜ- 
lème en se dirigeant vers l’Est.
Ce dont tous les intéressés sont requis de prendre connais­
sance et de se conduire en conséquence.

DONNE SOUS MON SEING, à Charlesbourg, ce 1er 
jour du mois de mai 1971.
LE PRESIDENT D’ELECTION 
ROSAIRE GODROUT. o.m.a.
Officier-Rapporteur.

L'abolition de la monarchie

On prévoit un débat aussi long que celui 
qui a précédé l'adoption du drapeau canadien

Par BERNARD RACINE

MONTREAL (PC) — 
Les Communes canadien­
nes reprendront-elles pour 
l'ubolition de la monarchie 
un débat aussi long et ora­
geux que celui qui a précé- 
conadien ?
dé l'adoption du drapeau

Il est permis de le croire, 
si le comité mixte sur la 
constitution recommande 
l'abolition de la monarchie, 
comme l'ont suggéré nom­
bre d'anglophones qui ont 
dépose devant le comité 
lors de ses audiences à 
Montréal.

Le Comité-Canada o été 
le premier et peut-être le 
plus important organisme a 
abonder dans ce sens tout 
en insistant que, le cas 
échéant, le Canada devrait 
demeurer dans le Common­
wealth.

"Le nombre de ceux qui 
entretiennent encore des 
sentiments vivaces envers 
la Monarchie britannique 
ou la France diminue rapi­
dement", disait le mémoim 
présenté par le Comité-Ca­
nada.

Affirmant qu’il ne vou­
lait ni diminuer l'influence 
"très grande" que la mo­
narchie britannique o eu 
sur le développement dos 
institutions canadiennes ni 
la contribution que "l'héri­
tage français a faite a no­
tre identité nationale", le 
mémoire ajoutait :
''Le Comité Canada estime 
respectueusement que ccs 
rapports historiques sont 
actuellement d'une impor­
tance purement symbolique, 
et que trop souvent, ils ser­
vent davantage o iirirer 
l'unité canadienne qu'a y 
contribuer.

Commonwealth
"Nous reconnaissons ce­

pendant, que la conserva­
tion de nos liens avec le 
Commonwealth est d'une 
importance pratique et pro­
fitable à notre pays, de mê­
me que le développement 
de nos relations avec la 
communauté francophone''.

Apres avoir ajouté qu'il 
recommandait que le Cana­
da devienne "un Etat fédé­
ral entièrement indépen­

dant, tout en demeurant 
dans le Commonwealth, le 
mémoire ajoutait encore 
qu'il croyait "approprié" de 
conserver le "plus grand 
nombre possible des coutu­
mes du passe, des tradi­
tions et des procedures ac­
tuellement suivies par no­
tre Parlement fédéral, ses 
cours de justice, et le Sé­
nat".

"Ne nous défaisons pas 
des traditions qui ne nuisent 
pas o notre unité ou notre 
autonomie, mois qui ser­
vent plutôt à nous identi­
fier et nous distinguer". 
Dans cette veine, le mémoi­
re recommandait de con­
server le poste de gouver­
neur-général.

Parmi ceux qui ont 
abonde dans le même sens, 
on note la Humanist Asso­
ciation of Canada, M. Al­
len E, Nutik, M. Norman 
Bermucci ainsi qu'un M. 
Schwartz qui a présenté un 
mémoire personnel conte­
nant tous les principes du 
NPD. Par contre, presque 
tous les francophones qui

ont demandé l'abolition de 
la monarchie voulaient aus­
si que le Canada quitte le 
Commonwealth. Le Comité 
montréalais de la Fédéra­
tion balte du Canada a re­
commandé de soumettre la 
question a la population par 
voie de référendum.

Attachement
Mais le débat, si débat 

il y a, promet d’étre pas­
sionné car beaucoup de Ca­
nadiens, aussi bien franco­
phones qu'anglophones, de­
meurent attachés a la cou­
ronne britannique.

Mardi soir, à Notre-Da­
me de-Grâce, un certain 
M. Todd a expliqué pour­
quoi il fallait rester atta­
ches a la monarchie. C'est 
parce que le monarque bri­
tannique commande l'ar­
mée et la marine de Gran- 
de-B.etagne.

Et il ne faut pas oublier, 
a-t-il dit, que c'est l'armée 
britannique qui a arrêté 
Napoléon et que la marine 
anglaise a patrouillé les 
mers durant deux siècles.

Mais, plus surprenant 
encore, lors des audiences 
tenues au centre de la vil­

le, o l'Hôtel Mont-Royal, 
un francophone d'une soi­
xantaine d'années, a de­
mandé et obtenu une pério­
de de trois minutes au mi­
cro pour détendre la mo­
narchie.

Sa voix tremblait d'émo­
tion et au bout d'environ 
une minute, étouffé par le* 
sanglots, il o quitté le mi­
cro et s'est effondré sur un« 
chaise en pleurant, la tét* 
dans scs mains.
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ORDONNANCE DU DIRECTEUR DE POLICE
Conformément aux dispositions prevues a l’article 3 du 
règlement municipal numéro 721. la circulation trafic 
lourd (véhicules ayant plus de 4 roues> est interdite sur le 
Pont Lavigueur. Cette disposition a été jugée nécessaire 
pour des raisons de sécurité.

J.-A. MATTE. DIRECTEUR.
Quebec, le 21 avril 197L*

L'UN s’oppose à un projet domiciliaire 
mené avec les Caisses "pop ” Desjardins
Par PAUL LONGPRE 

QUEBEC 'PC» L’opposi- 
tion unioniste, dirigée par .son 
leader parlementaire. M. Rémi 
Paul, a bloque vendredi l’a­
doption du projet de loi per­
mettant au gouvernement qué­
bécois de s’associer aux Cais­
ses Populaires Desjardins pour 
réaliser un projet immobilier 
de $100 millions, dans l’est de 
Montréal.

C’est sur l'article 18 du pro­
jet de loi créant la Société de 
développement immobilier du 
Québec qui. avec une mise de 
fonds initiale de $10 millions, 
acquérerait 49 pour cent des 
actions de l’entreprise formée 
par le mouvement Desjardins 
pour la réalisation de ce pro­
jet, que M. Paul a Jeté les 
hauts cris, dénonçant ce qu’il 
a appelé “le plus beau nid à 
patronage du gouvernemen t 
actuel’’, M. Pau' Desrochers, fi- 
nanci'*»* montréalais et conseil­
ler du premier ministre, étant 
'Tâme dirigeante de ce pro­
jet’’.

Pierre d'achoppement

Cet article 18 du bill 29. der­
nier article important étudié en 
comité plénier, stipule que la 
SDIQ pourra “acquérir d'au­
tres intérêts dans toute entre­
prise dont les objets sont si­
milaires, de même qu’elle pour­
ra “ceder ses intérêt» a la

Caisse de dépôt ou à toute au­
tre personne ou corps public”.

De l’avis de M. Rémi Paul, 
les expressions “autres person­
nes” et “toute entreprise” sont 
pour le moins ambiguës. Piqué 
au vif par une décision du pre­
sident du comité plénier, M. 
Denis Hardy L-Terrebonne. sur 
une question de procédure, le 
député de Maskinongé, rouge 
de colère, a alors invoqué les 
règlements sessionnels pour de­
mander l’ajournement du débat 
à mardi prochain.

Fonctionnaires

Une autre disposition de ce 
projet de lo>. finalement adop­
tée par le comité, avait plus 
tôt soulevé des objections des 
trois partis de l'opposition. En 
substance, le projet de loi pré­
voyait que la Société serait »nr- 
mée de trois membres nommés 
par le cabinet, en ajoutant que 
tout fonctionnaire pourrait être 
du nombre.

Sur ce point, l’opposition a 
fait valoir au parrain du bill 
29. le ministre de la Voirie et 
des Travaux publics. M. Ber­
nard Pinard, que c’était faire 
peu de cas de la compétence 
des hauts fonctionnaires que 
de recourir, pour des fonctions 
à temps partiel au sein d’une 
société de gestion, à des “can­
didats prestigieux du monde 
des affaires

Pour sa part, M. Pinard a 
expliqué à la Chambre que cet­
te disposition de la loi avait 
l’avantage de laisser les cou­
dées franches au gouvernement. 
Trop franches justement, au 
gré de l’opposition.

Par ailleurs, il a accepté d'a­
mender l'article en question 
pour faire en sorte que deux 
des trois membres de la so­
ciété soient obligatoirement 
choisis au sein de la fonction 
publique.

Torpillage

De son côté, 'e leader parle­
mentaire ministériel, après

avoir souligné que dans l’étu­
de de ce bill le gouvernement 
avait manifesté une bonne foi 
évidente, en acceptant plu­
sieurs suggestions d'amende­
ment venant de l'opposition, a 
accusé M. Rémi Paul de se li­
vrer à “un torpillage systéma­
tique” du travail parlementai, 
re.

M. Pinard, visiblement cour­
roucé, a conclu qu'a son avis 
l’Union nationale veut tout sim­
plement “boycotter l'adoption 
des lois du gouvernement et 
laisser le gouvernement en sus­
pens, pour mieux l’accuser en­
suite de n’avuir rien fait pour 
régler des situations urgentes".

Enlèvement des ordures dans les ruelles
AVIS PUBLIC

Les citoyens sont pries de noter qu’a partir de Itndi, le 
3 mai 1971 et jusqu'à nouvel ordre, l’enlèvement des ordu­
res ménagères se fera par les ruelles comme par les années 
passées.

A compter de cette date, les ordures devront donc être 
déposées dans leurs réceptacles, le long des ruelles, en ar­
rière des propriétés et aux jours habituels, conformément 
aux disposition du règlement No 1415.

Les citoyens devront aussi prendre les mesures néces­
saires pour nettoyer les terrains et parties de ruelles dont 
ils sont les propriétaires afin de se conformer au règlement 
municipal No 313 concernant la propreté, la salubrité et 
l'hygiène dans la ville de Québec. Il n’appartient pas aux 
employés de la Ville d’effectuer ce nettoyage printanier ni 
d’entretenir les ruelles privées. •

PAR ORDRE DU DIRECTEUR 
DU SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS

Québec le 20 avril 1971.

Le Conseil central de la 
CSN repense l'action du CAP

Par BERNARD RACINE

MONTREAL PC — T>e Conseil central est en train de 
repenser le fonctionnement et les outils de travail de son 
Comité d’action politique pour en faire le moteur reel de 
l’organbation à la base.

L’atelier de travail sur l’éducation et l’action politique, 
au congrès annuel du Conseil Central des syndicats natio­
naux de Montréal, a adopté hier presque unanimement une 
résolution disant:

Que tous les membres d'i CAP concentrent leur activité 
à l’éducation syndicale durait six mois afin d’assurer à la 
base un nombre de militants capables de prendre des respon­
sabilités et de participer aux décisions et de développer 
des liens de solidarité avec des travailleurs de son milieu.

I n seul membre de l’atelier a voté contre la motion, af­
firmant que cela équivalait à abolir le CAP durant six mois 
et qu’on devrait plutôt lui établir des priorités.

Au cours du débat qui a precede l’adoption de la re­
solution, un membre de l’atelier a déclaré qu’il fallait que le 
CAP devienne “une machine pour fournir des militants au 
conseil”.

Un autre a déclaré que la crise d’octobre et la campa­
gne électorale à la mairie de Montréal, où le FRAP a connu 
un échec, ont montré que les syndiqués ne sont pas assez mi­
litants.

L’atelier a aussi adopté une proposition voulant qu’aussi- 
tot finie cette période d’éducation, le CAP s’empresse de 
dresser les prises de poeillon du Conseil central en vue de 
l’élection fédérale prochaine.

à, atelier a aussi decide que le CAP devrait servir de 
relais entre l’executif du CC et les syndicats de base. Il a 
adopte pour rela une résolution stipulant que chaque fois 
que rassemblée générale prendra position sur une ques­
tion politique de principe, le CAP devra se charger de faire 
accepter ces prises de position par les syndicats j la base et 
qu’il devra faire rapport des résultats à l’assemblée.

De plus, quand les syndicats à la base prendront posi­
tion sur des questions de principe , le CAP devra se charger
d£ pübllëi vrs tîéelsiuii».

Six ateliers de travail étaient à l’oeuvre au congres, les 
cinq autres portant sur l'administr itimi. la consommation, 
le plein emploi; les problèmes urbains et l'administration de 
la justice.

Les décisions pri après étude par les ateliers de tra­
vail doivent être en’erlnécs par les travailleuni lors des plé­
nières qui rommenc^Mt 'e matin et qui se poursuivront Jus­
qu’à demain.

«ïiOllIS PRflfflM
Ne manquez pas l'émission spéciale

//LES NÉGOCIATIONS DANS LE 
SECTEUR PUBLIC et PARA PUBLIC”

LUNDI 3 MAI-9 h. à 10 h. p. m. au
canal 4

Au cours de cet*e émission, la conception de la politique salariale 
du C.C.N.S.P. (Comité de Coordination des Négociations du Sec­
teur Public) vous sera exposée par

M. MARCEL PEPIN président general de la C.S.N., coordina- 
, leur de C.C.N.S.P.

Invités :
M. Amédée Daigle, directeur des services de Ip CS.N. et des représentants de 
la C.S. N. des secteurs suivants :

S.F.P.Q. (Syndicat des Fonctionnaires Provinciaux du Québec,
F.N.S. (Fédé Mion Nationale des Services)

PROFESSIONNELS : Membres de la Fédération des Ingénieurs et Cadres
PROFESSEUP*' : Membres de la Fédération Nationale des 

* E.iseignonts Québécois.

CETTE EMISSION S'ADRESSE PARTICULIEREMENT 
AUX EMPLOYES DES SECTEURS SUIVANTS :

S.F.P.Q. (Syndicat des fonctionnaires 
provinciaux du Québec)

Syndicat des employés de lo Régie des 
Alcools du Québec

Fédération des employes de service publics, 
pour les syndicats d'employés de soutien 
des CEGEPs.

Syndicat de professionnels 
du Gouvernement du Québec

Fédération nationale des enseignants 
Québécois.

Syndicat des agents de la poix 
de la fonction publique.

Fédération nationale des services.

La C.S.N.
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Confiez à "l'Action" 
vos travaux d'impression

5224771

$5

Samedi, 1er mai 1971

Lisez "l'Action" régulièrement 
vous l'adopterez définitivement

ET POURQUOI PAS?...
Les Remparts sont capables de “tenir leur bout”

pur Jacquot RKVF.I.IV

lit* phntompH dernier, il fal­
lait être exagérément optimiste 
(comme nous! poi:r s’imaginer 
que les Rampa ils surclasse­
raient les Canadiens Juniors 
de Montreal. Le club québécois 
avait certes rem|>orté le cham­
pionnat de sa section, puis 
balayé ensuite les éliminatoi­
res, pour vaincre ensuite U* 
National de Port-Alfred et le> 
Islanders do Charlottetown 
Mais les fiers représentants di 
la Cite de Champlain étaient 
encore jeunes, trop jeunes et 
pas suffisamment étoffés pour 
rivaliser avec la meilleure for- 
malion uiiUrienne, menu* s’il 
s’agissait (Tune équipe montré­
alaise.

Par contre, c’est ‘ une autre 
paire de manche” cette fois. 
D’abord et c’est important d’en

tenir compte, les gal's de Mau­
rice Pilion mu un an de plus.

Dans le cas des veterans va 
compte énormément. Seuls 
ceux qui ne l’ont pas vu jouer 
cet hiver ne se sont pas rendu 
compte que le Lafleur de 1970 
et celui de 1971 sont bien diffé­
rents. Guy n’a pas perdu son 
temps. Il est devenu plus sin- 
de lui. plus agressif partout sur 
la glace et notamment dans le- 
eoius. Défensivement, son jeu 
s’est nettement amélioré et, ses 
152 buts dans 76 matches, plus 
precis encore, sont devenus scs 
tii-s vers les filets adverses.

Le capitaine des Remparts 
|H*ut désormais déjouer un gar­
dien dans toutes les positions, à 
moins qu’il soit coincé en tw- 
rière de la cage. Ne l’a-t-on pas 
vu marquer de toutes sortes de 
façons, comme dans une certai­
ne paille quand deux buts si­

gnes "Lafleur” furent enregis­
trés alors qu’il tournait carré­
ment le dos à la cible.

D'autres aussi sont bien meil­
leurs que l’an passé. Le Jac­
ques itichai-d d'aujourd'hui ne 
ressemble guère a celui d’i! y a 
dnw/e mois.

Bien sur, c’est encore un ado­
lescent espiègle, au tempéra­
ment pas tou jouis stable, mais 
le No 15 des Rempart* s’est 
quelque peu assagi en faisant 
passer le hockey en priorité 
dans ses préoccupations, (.’a 
c’csi un changement notable 
méritant d’éux* souligné. Mau­
rice Pilion a dû le stimuler 
quelquefois et nous l'avons con­
tinuellement harcelé au coin's 
de l’hiver, pour qu’il pousse, 
pour qu’il force, pour qu’il ne 
gaspille pas ses énormes talents 
naturels. * Ces "piqûres” n’mit 
pas fait plaisir a Richard et il

ne s’est pas gene pour sen 
plaindre, mais elles ont pioduit 
d excellents effets, l-e voici de­
venu un leader, digne de méri­
ter le “C” du capitaine qu’il 
portera au mois d’octobre pro­
chain. Si ça lui dit, et on sent 
qu’il U* veut, Jacques Richard 
peut "gagner" deux joutes au 
Collate pour son équiin* et 
meme une à l’extérieur. Il le 
pourra d’autant plus qu’on sur­
veillera bien entendu Guy La­
fleur. Or, les Black Hawks de 
St. Catherines ne semblent pas 
avoir une équipé suffisamment

■

ser plusieurs rivaux dangereux.
Ce n’est pas tout. André Sa- 

vand. qui a eu des hauts et des 
bas au l'ours de la saison, est 
actuellement en ascension. Lors 
des derniers matches élimina­
toires, sa forme était magnifi­
que, son tour du chapeau de

/

ON VA ESSA YER
POUR LA 6e FOIS

Avant les Remparts, d’autres equipe> juniors québé­
coises ont atteint la finale de l’Kst de la Coupe Memorial. 
Kn 1951 les Citadelles se heurtèrent aux Flyers de Barrie 
qu’ils affrontèrent une nouvelle fois sans succès deux 
ans plus tard, tout d’abord sous la conduite de Pete Mar­
tin et ensuite sous relie de Phil Watson. Celui-ri revint a 
la charge avec le Frontenac deux années de suite, en ’54 
et '55. mais ces deux nouveaux assauts ne furent pas 
plus fructueux que les autres. Alors une période de sept 
ans s’écoula sans grandes émotions à Québec, sur le 
plan junior, puis les Citadelles dirigés nar Len Corriveau 
rejaillirent, toujours en vain malheureusement, comme 
les Remparts le printemps passé.

Ca fait en tout six fois qu’on s'essaie et pourvu que 
ce soit enfin la bonne . ..

Voici par qui ces divers a.isauls onl été menés au 
cours des vingt dernières années :

1951 — CITADELLES DE QUEBEC (.Martin) VS
Flyers de Barrie 

Paillé. Sénécal, Hudson J.-M. Plante. Amadio, 
Beliveau. MakHa. B. Guay, Lemonde Dubeau, 
Henry. Leyte. R. Guay, Gcrvais, (’line Divincy.

1953 — CTTADfc; jEs DK QUEBEC iWatsou) VS
Flyers de Barrie 

Paillé, G. Houle. Henry, Collins. Pichette. La­
badie, Amadio. Leclerc, Cyr. Doyon, Laperriere, 
Kukulow’icz Lepage.

193* _ FRONTENAC DF Ql FBKC (Watson) VS
Tee Pees de St. Catharines 

Marcotte. Mantha, Langlois. Prcstley, Chevalier. 
Cyr, Parker, Faulkner, Parker. Ratchford. Bou­
chard. Thibault. Turcotte, Doyon. Pelletier, 
Rousseau.

1955 — FRONTENAC DF QUEBEC (Watson) VS
Marlboros de Toronto 

Marcotte, Prestlcy. Anuidio. Harbinson, Fan-

• ..............

Wl

• Le premier match entre 
les Remparts et les Black 
Hawks de St. Catharines se­
ra également télédiffusé en 
circuit ferme à l’aréna de 
Verdun, demain soir. La di­
rection de l’équipe québe-

glois. J. Rousseau. G. Rousseau. Bouchard. 
Bradley, Lagacé, O’Kce, Huneault, Desy Carter, 
Gagné. Bergeron.

1962 — CITADELLES DE QUEBEC (Corriveau) VK
Red Wings d’Ilamilton 

Cardinal. Aubry. Rivard. Drolet. Ruelland. Le­
page. Lacoste. Gagnon. Mercier. Daviault. I>a- 
cbailee, Lacroix. Tunnel, Hobidoux, Larose. De- 
rome. Nolet, Laforest, Labrecque.

1970 — REMPARTS DE QUEBEC (Filion) VS
Canadiens Juniors 

Ready. Duquette, Lafleur. Richard, Savard. Gi­
roux, Farose, Goyette, Roy, Landry, Landers, 
JSantel, Dion, Bergeron, Blais RHeri* PiiwDr.

1971 — REMPARTS DE QUEBEC (Filion VS
Black Kâwkft de St. Catharines 

Fortier. Gaudreault. Landry. Roy, Lafleur. Dion, 
Duguay, Lambert. Rrière. Girnux. Grenier. Sa­
vard. Lamarre. Richard. Lacroix, Locas. Perron, 
lenders.

De tous ces joueurs, 31 sont devenus professionnels.

Ce sont :

1951 à 1955
Paillé. Hudson, Amadio. Beliveau. Henry. I eyte. Cline.
Collins. Pichette. Labadie. Leclerc. Cyr. Kukulowicx. Mar­
cotte. Mantha. Langlois. Faulkner, Bouchard, Thibault,
G. Rousseau. O’Ree, Gagné. (23),

19«2 à 1971
Aubry, Rivard. Drolet, Lacoste, Lacroix, Laroee. Nolet.
P. I .arose. (8).

coisc tient a préciser qu’elle 
n’est pas reliée à cette ini­
tiative. La série étant sous 
le contrôle de la CA H A, 
c’est elle qui a accordé la 
permission nécessaire pour 
ce reportage sur grands

ccra.-H*, en retour d’une 
somme dv 5400.00. une som­
me qui n’est guère abusive. 
On a dit à Québec que les 
profits de cette promotion 
seront versés au corps musi­
cal des Diplomates. SI tel 
est le cas. on devrait savoir 
rapidement combien ils re­
cevront. comme on dévoile la 
somme remise chaque année 
par le tournoi Pee-W’ee et la 
eainpagne du Patro-Lapln au 
Patro Roc-Amadour ..,

• Le trophée George B. Ri­
chardson débattu entre les 
Remparts et les Black Hawks 
a été offert à l’Association 
Canadienne de Hockey Ama­
teur en avril 1932 par James 
A. Richardson de façon à 
perpétuer la mémoire de son 
frère, mort pendant la pre­
mière grande guerre. Le 
Trophée est emblématique 
du championnat junior A de 
l’Est du Canada et c’est un 
trophée des plus convoités, 
l^c lieutenant George Ri­
chardson fut une des vedet­
tes du Kingston et son sou­
venir sera toujours perpé­
tué en ce sens qu’il était un 
grand joueur de hockey, un 
citoyen exemplaire et un 
soldat qui a donné sa vie 
pour son pays.

w;-
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# Le trophée Richardson n’est peut-être pas aussi gros que cette coupe, mais »a 
ennuiiéte par les Remparts serait bien plus réjouissante.

• Les Joueurs de soccer fe­
ront leur première sortie de 
l’année cet après-midi, sur 
les Plaines d’Abraham. 
S’entraînant en gymnase de­
puis près de deux mois, plus 
d’une vingtaine joueront un 
match de qualification sous 
les regards de Glovani Mar- 
colin qui doit former sous 
peu l’équipe du Patro Roc- 
Amadour devant représenter 
la cité de Champlain dans La 
première division de la Li­
gue Nationale. Ce match dé­
butera à 13h.00.

• Parmi les joueurs connus 
avant déjà porté l’uniforine 
des Black Hawks de St. Ca­
tharines. mentionnons : Bob­
by Hull. Stan Mikita, Ken 
lïodgc. Roger Croder. Elmer 
Vasko ,les troU frères Col 
lins, les deux Hoekstra et 
Bob Barlow.

• C’est contre les Tee Pces 
de St. Catharines que Ml- 
*'hei Labndle a eJiflUé se* 
huit buts au Colisée. Que 
Lafleur en prenne note...

meiviviii rayant manifestement 
confirmé. Il |>eul, il faut, U doit 
jouer une grande série contre 
les Black Hawks. 11 le doit par­
ce que h* début ih* sa saison ni* 
fut pas mirobolant. Compenser 
ce lent départ par uni* fki 
étincelante serait hautement 
satisfaisant, surtout pour Filion 
qui n’a jamais douté de sis 
possibilités et pour le remer­
cier de l’avoir fait jouer ave» 
Lafleur.

U y en a d’autres soi* qui 
l’on peut compter pour livrer 
une chaude lutte aux Ontariens. 
En fait, il faudrait nommer tous 
les joueurs des Rempails car 
leur détermination est sans 
faille. En arrivant a Québec, en 
janvier dernier, Pierre Duguay 
non* nous en souvenons, avait 
déclaré ceci : "Je suis surtout 
heureux de changer de club 
pour être en mesure de jouer 
contre l’Ontario, car l’occasion 
me sera ainsi fournie de faire 
payer a l’OHA les déceptions 
subies a Ottawa, avec le club 
‘67”. C’est contre le* représen­
tants de la capitale fédérale 
qu’il souhaitait surtout disputer 
la finale de l’Est, mais que sa 
revanche s’exerce contre les 
Black Hawks de St. Catharines 
et "ça fera pareil..

Qui n’a pas été rassure par 
ailleurs de revoir un Réjean Gi­
roux rejouer au hockey comme 
en 1970? Le No 11) devrait être 
le plus frais de son équipe et 
en empruntant de la dynamite 
... a son père, il pourrait lui 
aussi profiter du détournement 
d’attention sur Lafleur.

Pendant que nous y sommes, 
passons en revue rapidement le 
reste de l’equipc, par ordre 
numérique :

LANDRY: Contracte pendant 
presque toute ia saison, il re­
trouve son assurance. Selon 
nous, il devra éviter de trop 
utiliser k* lancer-frappé sui­
tes jeux de puissance, deux sur 
trois ayant la mauvaise habi­
tude de ricocher sur les jam­
bières de l’adversaire le plus 
proche. lui offrant amsi une 
occasion de belle échappée. Si 
c’est Marcel Dionne qui en pro­
fite, ça sera grave...

ROY: En progrès constants 
depuis son retour au jeu, c’est 
un bon appui défensif qui re­
cule toutefois un peu trop de­
vant les attaquants. 11 devrait 
frapper davantage avec ses e- 
paules, à moins que sim an­
cienne blessure au dos néces­
sité une certaine prudence.

DION: Son courage perma­
nent est une assurance. Il don­
nera encore sa pleine mesure
on»* lev file o ••*•«•«•*1 i- — - -- -•••- ^ tag* fSAftVf ttv
toujours à bien faire ce qu’on 
exige de lui.

LAMBERT: Sa robustesse 
pourrait s’avérer utile, peut- 
être essentielle.

Nou» avons aime lire ce qu’il 
a dit cette semaine en s’expri­
mant ainsi : "L’occasion est su­
perbe de briser le mythe de 
l’Ontario. C’est cette année ou 
jamais et nous ne manquerons 
pas notre coup. St.Catharines 
ayant un bon ch b, ça va être 
dur. mais on va aller la cher­
cher cette sérié". A la bonne 
heure ! En voilà au moins un 
qui ne se sent pas complexé.

BRI ERE : Jusqu'au bout, il 
fera son possible, parce que 
c’est l’un des plus combatifs et 
que cette saison de hockey est 
peut-être sa dernière sur le 
plan compétitif.

Récemment, le No 9 n’a pas 
été très productif, mais généra­
lement ses léthargies ne sont 
pas longues ...

GRENIER : Toujours très ef­
ficace. son action est rarement, 
négative. Voilà un joueur pou­
vant peser lourd dans la ba­
lance du succès.

LAMARRE : En commençant 
sa saison au mois de janvier, 
il n’a pu combler «ni retard. 
Mais Filion comptera sans dou­
te dessus pour durcir le jeu, 
si c’est nécessaire.

LACROIX : Son échec-avant 
sera très précieux et n’oublions 
pas qu’il a marqué 30 buts cet 
hiver, en ne jouant pas tou­
jours régulièrement.

LOCAS : C’est à partir de la 
saison proenaine qu’il doit jus­
tifier sa réputation. Toutefois, 
ce joueur de 17 ans a des ta­
lents qui peuvent s’extérioriser 
dans cette série décisive car 
c'est aussi l’un des avants qui 
peut échapper à la surveillance 
des défenseurs ontariens.

PERRON: Filion n’osait pas 
trop l’utiliser au début des élt- 
minatoire*, mais après sa ru­
béole, le petit défenseur est 
devenu plus audacieux que ja­
mais. Rarement puni, il consti­
tue un obstacle difficile à fran­
chir.

LANDERS : Un ex-Ontarien 
contre des Ontariens ne devrait 
pas éprouver trop de difficultés. 
Ses valeurs sont stables et, s’il 
y a du grabuge. Billy ne recu­
lera pas.

FORTIER : Si son pilote l’uti- 
lise, nous aurons confiance en 
lui.

GAUDREAULT: Il a l’habi­
tude d’être meilleur sous une 
forte tension.

DEGUISE: C’était le meil­
leur de la LJMQ et il le prou­
vera sans doute. •

FILION : Il doit vaincre l’On­
tario |)our sa consecratiiw,.

Voilà tout ce que ous pou­
vons écrire en attendant, puis­
que les Black Hawks de St. 
Catharines sont de parfaits in-

Evidemment, nous serons là- 
bas dimanche soir...

St. Cat War (ne*

1

Marcel Dionne a permis aux 
Hawks de payer leurs dettes

A la fin de la saison de 1968. 
les Hawks de St. Catharines 
venaient de completer leur 25e 
année dans la ligue, mais les 
perspectives étaient sombres.

A cette époque, l'assistance 
aux joutes avait diminué plus 
que sensiblement et l'équipe 
devait quelque $56.000 aux 
Hawks do Chicago, après avoir 
subi des |K*i1es de l'ordre d'en­
viron $20.000 par année au 
cours des trois saisons précé­
dentes.

D’autre part, les Hawks Ju­
niors venaient de terminer en 
sixième position et avaient été 
éliminés en quatre joutes suc­
cessives. en quart-de-finaies 
par le Canadien Junior.

En plus, une nouvelle entente 
entre la Ligue Nationale et 
l’Association Canadienne de 
Heckey Amateur venait ùc met­
tre fin à la possibilité, pour 
une équipé de la Ligue Na­
tionale. de subventionner une 
équipe junior.

Uri.i c’étaiT ,i'' déhfifwisde 
totale a St. Catharines et on 
sentait que la lune de miel en­
tre les amateurs et l’équipe 
son allait vers une rupture et 
personne n’aurait été surpris 
si les Hawks Juniors avaient 
commencé à se chercher un 
nouveau domicile.

Cependant, deux hommes 
ayant foi en l’avenir du ho­
ckey Junior A, Fred Muller et 
Ken Campbell, continuèrent 
l’action entreprise deux ans 
auparavant, lorsqu’ils avaient 
pris le contrôle de l’équipe, 
soit rechercher des vedettes 
pour pallier à la baisse d’as­
sistance.

On avait tout d’abord obtenu 
l’assurance d’Halifax que si 
Bob Sheehan manifestait l’in­
tention de jouer dans la ligue 
Majeure d’Ontario, on obtien­
drait la priorité sur lui. Shee­
han prit sa décisiim durant 
l’été et son contrat fut rapide­
ment signé.

I^es Hawks établirent égale­
ment un sys-tème d’éclaireurs 
et furent la première équipe à 
agir ainsi, dès que la Ligue 
Nationale retira ses subventions 
aux équipes juniors.

Les meilleurs rapporte arri­
vèrent de Québec et Muller 
suivit attentivement tous les 
tuyaux de ses éclaireurs. Il con­
tacta Guy Lafleur. Jocelyn 
G uc v remont. Serge La jeunesse 
et... Marcel Dionne.

Il rata sa chance avec les la­
fleur, Guèvremont et La jeu­
nesse, mais il mit la main sur 
un lingot d’or en amenant 
Dionne chez-lui.

"Ce n’est pas tellement qu’il 
tenait particulièrement à jouer 
pour nous, mais il voulait ve­
nir en Ontario pour apprendre 
l'anglais’’, rappelle Muller.

D'autres équipes de la ligue 
Junior d’Ontario avaient con­
tacté Dionne mais Muller était’ 
qui avait insisté le plus, parlant 
régulièrement avec Marcle et 
sc famille,

Muller et Campbell avaient 
fait du gros travail, mais il n'en 
/este pnà moins que ce furent 

' l’habileté, ia détermination et 
le style de Dionne et Sheehan 
qui revendirent le hotkey jn- 
r.ior aux amateurs de St. Ca­
tharines.

, Pendant la saisun 1968-69. 
l'assistance aux joutes doubla 
en passant a 120,000 specta­
teurs poui 27 pallies régulières 
et neuf joutes éliminatoires. 
On établit ainsi un nouveau 
recoid pour le hockey Junior 
A à une patinoire ne comp­
tant que 3.090 sièges.

Le commissaire des Incen­
dies imposa de sévères reel rie
Uona relativement aux specta­
teurs se tenant debout l’an der­

nier. Quand meme. 100,000 per­
sonnes assistèrent aux joutes. 
Depuis que Dionne s’est joint 
aux Hawks, U n’y a eu que six 
parties où tous les billets n'ont 
pas été vendus. Le printemps 
dernier. Muller et Campbell 
ont donc remboursé les $56.000 
qu’ils devaient aux Hawks de 
Chicago.

On dit que Dionne n’a jamais 
regretté le geste qu’il a pose 
quand il a décidé de joindre 
les rangs des Hawks, même si 
son salaire ne dépasse pas $65 
par semaine, selon les restric­
tions imposées par la Ligue.

"Je joue au hockey pour fai­
re de Parient, “de dire Dionne 
avec son honnêteté”, mais cela, 
viendra lorsque je deviendrai 
professionnel’’.

Dionne ne panait pas un 
mot d’anglais quand il se rap­
porta au camp d’entrainement 
des Hawks, à l’automne de 
1968. mais il est maintenant 
complètement bilingue et a ter- 
miné I3ème anote.

Malgré sa taille relativement 
jM*liU* pour un joueur de ho­
ckey (il mesure 5 pieds et 7 
pouces et demi et pèse 155 li­
vres) Dionne a prouvé qu’il ne 
son laisserait pas imposer. Au 
cours des quatre premières 
joutes qu’il a disputées dans la 
..guc, U a été impliqué dans 
deux bagarres et a gagne deux 
décisions très nettes contre des 
adversaires plus gros que lui.

On s’est servi de plusieurs

adjectifs flatteurs pour décrire 
les talents qu’il accumule. Il 
est aussi motivé qu’Henri Ri­
chard à qui il ressemble d'ail­
leurs physiquement.

Cependant, il a un tempé­
rament beaucoup plus égal que 
Richard et bien qu’il soit fré­
quemment provoqué par ses 
adversaires, il perd très rare­
ment son calme.

Pendant que les éclaireurs 
de toutes les ligues et de tous 
les calibres affirment que Dion­
ne ou l>afleur seront le pre­
mier choix du repêchage, à la 
fin du printemps, Marcel ne 
s’en fait pas,

Dionne ne s’interroge pas sur 
l’équipe qui le repêchera, mais 
il espère qu’il sera repêché p«u' 
une équipe assez faible de fa­
çon à pouvoir faire immédiate­
ment le saut sous la grande 
tente.

En plein coeur de la demiere 
saison. Dionne s’est fracturé 
une clavicule, ce qui l’écarta 
du jeu pendant plusieurs se­
maines, alors qu’il se détachait 
en tète des pointeurs, rang 
qu’il occupait le printemps pré­
cédent, devant Gilbert Per­
reault. Do retour à son poste 
de capitaine, il rattrapa vite 
le temps perdu pour rejoindre 
ceux qui l’avaient dépassé et 
les devancer ensuite, pour s’as­
surer un nouveau championnat 
des compteurs.

RESTAURANT-^
1177 RUE DE L’EGLISE, 

VILLE DE STE F0Y A i

LIVRAISON**^ 
A DOMICILE Tél.:659-1010
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PREMIER DEPART A 2 HEURES

Compétition :
voyez vos chevaux 
favoris

Détente :
dan* une ambiance 
agréable et bientôt 

ini riub-house”

Confort :
dans une estrade 
er fièrement 
rénovée
N'oublie* pat 
c'eet Pacifique 
qui voue le dit
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Les Canadiens attendent Tissue 
du match de demain après-midi

IL AURA LIEU AU STADIUM DE CHICAGO
rr Par <P( ri PA)

Les Canadiens de Montreal 
retourneront a l'entrainement 
aujourd'hui apres une journée 
de repos vendredi.

Lm Canadiens sont 11*venus a 
Montreal vendi>edi midi et ont 
e\i la permisaion de rentrer 
dans leur famille "pour un 
repos bien mérité", selon le

pilote Al MacNeil,
lx*s Canadiens sauront di 

manehe aprea-midi quel club 
1U affi‘ooteixxit dans la finale, 
après le match décisif entre 
New York et Chicago télédiffu­
sé iKir !e reseau CBS à jiaitir 
de 2h p. m.

Ix*s deux premiers matches 
de la finale auiont Lieu à 
Chicago ou New York et jeudi

soirs, suivi» des 3e et 4<* à 
Montreal dimanche après-midi 
et le mardi suivant.

la*s Canadiens ont divise les 
chances à 3-3 avec" les Rangers 
et les Hawks au cours du 
calendrier régulies*. Toutefois, 
la majorité des joueurs sem­
blait préférer affnmter les 
Rangel's, qui emploient le 
meme style de jeu que les

Montréalais. Jacques LaiHOTiè- 
re prelérait Chicago en raison 
de la meilleure glace À cet 
endroit.

lx*s Canadiens, qui tiendront 
des exercices samedi, dimanche
et lundi, retourneront dooo lit 
Ijaurentides après avoir assisté 
au match final New York- 
Chicago à la TV.

/tfrv-ycHK
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Doit-on laisser la Coope 
Memorial au Canadien Jr?

Alors qu’on discute avec passion de la série finale de 
l'Est pour le championnat Junior canadien entre les Rem­
part* de Quebec et les Black Hawks de St-Catharine* et qu'on 
tente d’évaluer les chances de nos Diables Rouges de l’empor 
ter, un fait presque brutal est à constater: si les Remparts 
tou les Black Hawks) continuent à s’en tenir à leur posi­
tion, les Canadiens juniors de Montréal conserveront la Cou­
pe Memorial par défaut, puisqu’il n’y aura pas de finale 
canadienne pour l’obtention de cette Coupe tant enviée.

Il est certes permis de mettre en question les principes 
énoncés par les dirigeants du hockey Junior à Québec pour 
refuser une telle confrontation; on soutient que les équipes 
de l’ouest ont droit d'aligner quatre joueurs de vingt et 
un ans alors que les Remparts voient leur limite fixée à 
vingt ans. A cet égard, il est deux choses à considérer, tout 
d'abord, le repêchage dans l'Ouest comme dans l'Est est fixé 
à vingt ans et on ne peut contraindre un Joueur de vingt 
ans nui **« renérhé de demeurer dans les rangs juniors Jus­
qu'à sa vingt et unième année: cela veut dire en pratique 
que les j«meuni de vingt et un ans qui s’alignent présente­
ment avec les clubs Juniors de l’Ouest sont loins d'ètre les 
meilleurs ouisoiie. «i tel avait été le ras. ils auraient été 
repéchés l’an dernier. Ensuite, il est à noter que durant les 
années précédentes, le club de l'Ouest qui se rendait en 
finale pour la Coupc Memorial avait le droit d’aligner six 
joueurs empruntés aux autres équipés et H constituait ainsi 
une véritable équipe d’étoiles. Or cette année, hormis un 
gardien, on ne pourra plus emprunter de joueurs dans 
l'Ouest. De plus, malgré les Joueurs empruntés, le finaliste 
de l’Ouest, ces dernières années, n’a jamais fait très bonne 
figure contre le champion de l’Est: qu’on se rsppell* les éli­
minations rapides des Bruins d’Estevan en 1967-68. des Pat* 
de Redna en 1968-1969 et des Red Wings de Weyburn en 
1969-1970.

L'équipe championne de l’Ouest cette année, priver des 
joueurs empruntés ne sera sûrement pas plus puissante que 
les finalistes des années dernières et les quatre Joueurs de 
vingt et un ans ne feront qu'une très faible différence.

Les Remparts et partant de la Ligue Junior majeure du 
Québec sont cette année en excellente posture pour rem­
porter la Coupe Memorial: ce aérait pour la Ligue du Qué­
bec le couronnement d'une remontée fantastique et pour nos 
Remparts et Guy Lafleur non seulement une occasion unique 
d’inscrire le nom de Québec sur cette coupe, mais aussi la 
meilleure façon de dire merci à leurs milliers de partisans.

Le* dirigeant* de la Société Collbec n’ont pas le droit de 
décevoir tous ce* amateur* qui depuis deux ans rêvent de 
cette Coupe, tou* ceux qui ont attendu cette confrontation 
ultime. SI cette série finale n’a P*s lieu, et que les Rem­
parts éliminent St.Catharines, 11 s'en trouvera une multitude 
pour dire que no* porte-eoiihurs se seraient fait buttre par 
l’Ouest ou qu’ils ne sont pas les grand* champions.

Normalement, la série finale pour la Coupe Memorial 
devrait cette année se Jouer entièrement dan* l’Ouest, mai* 
en guise de compromis, étant donné que le finaliste de 
l’Ouest a le privilège d’aligner quatre joueurs de vingt et un 
ans. il serait Juste que le* deux premières partie* se Jouent 
dan* l’Ouest, que le* trois suivante* aient lieu dans l’Est et 
qu’on retourne dans l'Ouest pour le* deux dernières dans le 
ea* où elles seraient nécevsalres. C’est un compromis qui. 
semble-t-il, devrait pouvoir régler le conflit. Un précédent a 
d'ailleurs déjà é*é créé en 68-69, lorsque les Pat* de Regina 
ont accepté de Jouer les deux premières parties de la série 
contre le Canadien Junior à Montréal alors qu’il* auraient 
dù avoir l’avantage de la glace pour toute* le* parties.

Noa Remparts ne doivent pan se contenter du vice-cham­
pionnat, Ils méritent le championnat et la Coupe Memorial; 
d’ailleurs. Ils ont déjà tenu tète à des équipe* beaucoup plus 
puissantes que les cJiMinpion* junior* de l’Ouest: au début de 
la saison 69-70, il ont affronté dan* un match hors-concours 
les Gaulois de Saint-Hyacinthe, une éouipe théoriquement 
senior ‘‘B’’, mais qui alignait de* joueurs ayant pour la plu­
part joué sénior "A" l’année précédente: dan* cette partie, 
les Rempart* qui manquaient de cohesion puisqu'ils en 
étaient à leur première saison ont limité les Gaulois à une 
victoire de 5-S; au mol* de février de cette année, le* Joueur* 
des Remparts ont eu le dessus sur l’equipe nationale «mérl- 
raine au Forum de Montréal. Il* n'auraient maintenant sûre­
ment pas dr complexes à affronter le* champion* juniors de 
l’Ouest.

François LANGLOIS

Lanceurs probables
Rsr la
LIGUE

Rr*##a AMociéa 
NATIONALE

tan Diago. Kirby 0-2 è 
Pittsburgh, Moosa 1-1 

Rhiladtlphia. Wist 1-0 k 
Chicago, Janklns 3-2 

Montréal, Ranko 3-0 3 
St-Louis. Glgson 3 2. S 

Los Angolas. Ostaon 3-2 à 
Atlanta, Stona 0-0. S 

San Francisco. Robartson 1-1 à 
Cincinnati, Guilatt 2-0, S 

N« - York. Saavar 4-0 a 
Houston, Oiarkar 3-0, A

LIGUE AMERICAINE

Clavoland, Ounnlng 1-1 ê 
Oakland, Sagui 3 1 

Datroif, Nlakro 1-3 b
California, Maaaarsmith 1-2, S 

Bslfimora. McNally 4-0 à 
Kansas City, Bunkar 1-1 

Chicago, John 1-4 b
Washington, McLain 3-2, S 

Mllwaukaa, Kraussa 0-2 b 
Naw York, bahnsan 1-2 

Minnasota, Perry 3-2 è 
Boston, Paîtra 2-1

Baseball
LES CLASSEMENTS 

Ligua EASTERN 

Division NATIONALE

T rois-Riviares 
Waterbury 
Reading 
Quebec

G p Moy. DiH. 
6 3 667 —
4 2 .667 V*
6 4 .600 Vi
2 8 .200 4Vi

Elmira 5. Quebec 4 
Reading 2. Trois-Rivières 3 
Pawtucket a Waterbury (2, remisa; 
Manchester b Pittsliald (pluie)

Ligua NATIONALE

Montréal 2, St-Louis 4 
San Francisco 7, Cincinnati 5 
New York 4, Houston 3 (12a) 

San Diego 3, Pittsburgh S 
Philadelphie 1, Chicago 0 
Los Angeles 2, Atlanta 7

Ligue AMERICAINE

Chicago 8, Wasiiington 1 
Minnesota 3, Boston 4 
Baltimore 4. Kansas City S 
Detroit a Calltornie (nuit)
Cleveland b Oakland (nuit) 
Milwaukee 1, New York S

Division AMERICAINE
G p Moy. nilf. 

Pittslield 6 1 .857 —
Elmira 5 4 .556 2
Pawtucket 2 5 .285 4
Manchester 1 5 .166 4 Và

Ligue NATIONALE

(Joutas d'hier non-incluses)

Ligua
AUJOURD'HUI

EASTERN

t)*mps suppléiiwntairR 
permettra à John PVrguson <1** 
se rétablir complètement d une 
hlcssuiv à une hancho «ubie 
mardi dernier. 11 aurait voulu 
prendre part a un septième 
match éventuel contre Minne­
sota. mais U poursuivra m** 
traitement* afin d'ètre pcét 
pour la série finale,

RANGERS-HAWKS

le pilote Emile KrantH* a 
donné congé à se* Rangers 
vendredi à La suite de leur 
victoire en 3e période supplé­
mentaire sur le* Hawks jeudi 
soir, victoire qui a nécessité un 
7e match dimanche après- 
midi à CTsica^o.

Francis déclarait après ce 
triomphe que “c'était le plu* 
beau jamais disputé par les 
Rangers sous sa direction", 
tandis que le pilote Bily Reay, 
des Hawks, regrettait qu’une 
"telle jxartie soit décidée par 
une punition".

On sait que Pote Ste/n- 
kowsk.1 a mis fin au marathon 
au tout début de- m 3e période 
supplémentaire, quatre secon­
des après l'expiration d'une 
punition à Pat Stapleton.

I^es deux clubs avaient fait 
preuve de prudence au cours 
des deux premiers engagement 
en surtemps. car, selon Stem- 
kowski "personne ne veut être 
responsable de la défaite".

Stemkowski a révélé subsé­
quemment que ce but victo­
rieux ne lui avait pas procuré 
la plus grande satisfaction de 
sa carrière, "qui est survenue 
lorsque Toronto a remporté 1« 
cou jh* Stanley en 1967 et 11 
me faudra encore deux autres 
semaines afin de supplanter 
cette sensation".

• Le travail de* juge* de ligne* n’est pas de tout repo* et Claude Béchard en Rai* 
quelque cho*e. Il a du grimper sur la bande pour ne pas nuire aux joueurs et c’est 
dans cette position, assis sur la baie vitn-e. qu’il surveille le jeu. Cette situation »* 
répété assez souvent au cour* d'une rencontre. (Téléphoto UPI)

Elmira b Québec 1h 30 
Reading b Trots Rivieres 
Pawtucket b Waterbury (2) 
Manchester b Pittsfield (2)

Ligue NATIONALE

Montr<el b St-Louis (a) 
Philadelphia b Chicago 
New Yock b Hou*»on

G p Moy. DIH. San Diego i Pittsburgh
Montréal 9 5 643 Los Angeles è Atlanta (s)
N«w York 11 7 .611 _ San Francisco è Cincinnati
Pittsburgh 11 10 .524 IVa
St-Louis 12 11 .522 1V» Ligue AMERICAINK
Chicago
Philadelphie

8 12 .400 4
8 12 .333 S Detroit è Californie (s)

Dlvltlon OEST
C p Moy. Diff.

Cleveland 1 Oakland 
Baltimore à Kansas City 
Chicago i Washington

San Francisco 17 S .773 — Milwaukee à New York
Los Angtles 13 10 .565 4’* Minnesota é Boston
Houston 11 11 .500 6
Atlanta 9 11 .450 7 DIMANCHE
Cincinnati 8 11 .421 7Vi
San Diego 8 15 .250 11 Ligue EASTERN

Les Carnavals tenteront de 
reprendre le terrain perdu

Ligue AMERICAINE 

(Joute* d'hier noo-lnclute*) 

DivHion EST

Elmira a Quebec 1h.30 
Reading b Trois-Rivierea 
Pawtucket b Waterbury 
Manchester b Pittslield

Ligue NATIONALE
G P Moy. DiH. 1

Baltimore 12 7 .632 _ Montréal è St-Louis
Boston 11 7 .611 Vi Philadelphie i Chicago
Washington 12 9 .571 1 New York h Houston
Defroi* 9 10 .474 3 San Diego X Pittsburgh
New York 7 10 .412 4 Los Angeles k Atlanta
Cleveland 6 13 .316 6 San Francisco k Cincinnati

Division OUEST Ligue AMERICAINE

G P Moy. OiH. Cleveland k Oakland (2)
Oakland 16 8 .667 ___ Detroit k Californie
Calilornie 12 1C .545 3 Baltimore k Kansas City
Kansas City 10 11 .476 4Vi Minnesota k Boston
Minnesota 9 11 .450 S Milwaukee è New York (2)
M'Iwaukee 8 10 ,444 5 Chicago k Washington
Chicago 7 13 .350 7

Par Réal LABRE

"Nous ne frappons pas assez, 
voilà notre gros problème et 
j’ai bien l’intention de conti­
nuer à changer mon alignement 
jusqu’à ce que nous l'empor­
tions", a dit le gérant Gus Niar- 
ho*. après que ses Carnavals 
eurent subi leur cinquième dé­
faite d'affilée par &-4. contre 
les Royals d’Elmira. Hier. Niar- 
hos avait remplacé Jim Coving­
ton et Willie Brown et ü n’a 
pas fait jouer Mike Easom ni 
Jerry Cole comme c'était son 
intention, parce que le gérant 
des Koyals d'Klmira, Harry 
Malmberg avait choisi le gau­
cher Mike Jackson pour com­
mencer le match.

Cet après-midi, vu que c’est 
un droitier qui fera face aux

Rupture officielle entre 
Scotty Bowrnun et les Blues

ST-LOUIS fPA> — La direc­
tion des Blues de St-Loui* a 
confirmé la démission de Scotty 
Bowman, à titre de directeur 
gérant et pilote de cette équipe 
de la Ligue Nationale de 
hockey. Le présider des Blues. 
M. Sidney Salomon, fils, a 
déclaré que le club et Bowman 
"avaient décidé mutuellement 
de mettre fin au contrat de 
travail”.

"Une entente à l’amiable est 
survenue et les arrangements 
sont à la satisfaction des 
intéressés”, a ajouté M. Salo­
mon.

Cependant. M. Salomon n’a 
pa* fait état des raisons de 
cette démission.

M. Bowman était attaché à 
l’organisation des Blues à titre 
de pilote et de directeur gérant 
depuis l’avènement de cette 
équipe (^’expansion, il y a 
quatre saisons.

"Le monde du hockey en 
entier est au courant des 
initiatives et réussite* de Scotty 
pendant son séjour chez les 
Blu«»s", a déclaré M. Salomon.

"Se* exploits sont largement 
documentés dans le» annale* de

ce sport et le» expression* 
d’admiration que nou* pour­
rions ajouter ne sauraient être 
que superflues. Je sais que 
nous exprimons les vues des 
partisans de St-Louis et de 
l’organisation entière de* Blue*, 
et non* lui souhaitons bonne 
chance pour l’avenir.
“"‘‘Nous avons plusieurs per­
sonnes en vue à titre de 
successeur possible, mai* nous 
avons un objectif principal, 
celui d’amener la coupe Stan­
ley à no* fervent* partisans de 
St-l>ouis”.

"Je démissionne dans les 
meilleur intérêt du club. Vous 
ne pouvez noter aucune rnison 
importante en particulier pour 
cette décision et U existe 
certaines confidences que je ne 
révélerai Jamai*", a dit Bow­
man lors d’une conférence de 
presse.

Bowman, qui a d’abord com­
mencé à piloter les Blues en 
novembre 1967, à leur début 
dan* le* majeure*, a cédé sa 
place de pilote à Al Arbour au 
début de la saison 1970-71. 
mai* il a repris la barre le

Scotty BOWMAN Sid SALOMON JR

7 février, conduisant le riub 
au 2e rang dans la division 
Ouest et subissant I’eKmination 
aux mains des North Stars du 
Minnesota en série quart-de- 
finale de la coupe Stanley.

L’élimination des Bhies ainsi 
que le* congédiements de Cliff 
Fletcher comme directeur gé­
rant adjoint et de Tentraineur 
Tommy Woodcock seraient à 
l’origine de la mésentente entre 
Bouman et les propriétaires 
Salomon.

On n’a pas révélé le* terme* 
de l'entente, mais on rapporte 
que Bowman aurait reçu $50,- 
000. Le contrat de cinq ans 
de Bowman n’expirait pas avant 
trois autres saisons et son 
salaire aurait été de $60.000 
par année.

"De toute façon, la situation 
était telle que Je ne pouvais 
plus l'accepter’’, a conclu 
Bowman.

BILAN

Dirigeant le* Blues d'une 
main de fer. l’ancien membre 
de l’organisation des Canadiens 
de Montréal. les a conduits en 
3e place de la division Ouest 
en 1966 même s'il avait hérité 
d’une fiche de 4-10-2.

Les Blue* avaient attent la 
finale, s’inclinant par 4*0 d«4 
vant les Canadiens. Il* avaient 
♦emiiné au 1er rang en *69 et 
*70. atteignant encore le* fina­
le* de la coupe Stanley, mais 
ne rééditant aucune victoire 
dans ce* séries en trois essais.

Sydney Salomon, fil*. a 
déclaré que le club avait 
l’intention de remplacer Bow­
man par un pilote et un direc­
teur-gérant. bous prétexte que 
l<k Otinrvil Hc* deux ponte* était 
trop exigeant.

Arbour, qui détient presente- 
meni un contrat d'instructcur 
avee les Blues pour 1971-72 
s’est refusé è tout commentaire.

L'ancien pilote du Boston. 
Harry Sinden, et l’ancien direc­
teur-général du Detroit, Sid 
Abel seraient les candidats aux 
deux postes.

Sinden a avoué qu'il était 
intéressé, mais a ajouté que 
le* Blues ne l’avaient pas 
etteure contacté.

Carnavals, il alignera Cole et 
Easom. Malmberg fera appel a 
Greg Chlan pour l'opposer à 
Pat Russell qui n'a pas encore 
connu la victoire en deux dé­
parts cette saison. Gus Niarhos 
ne pourra cependant compter 
sur les services de Willie Brown 
car ce dernier ne peut jouer le 
samedi, à cause de sa religion.

2e de Manqua!

Les Royals ont pris les 
devants 1-0 à la première man­
che, lorsque Scott ‘Northey. qui 
a été frappe par un lancer de 
Bo Bertino a pu croiser le mar­
bre sur un roulant du troisième- 
but Gary Sanserino. Lany Stro- 
man a commencé pour les Car­
navals et il fut retire sur un 
roulant à l’arrêt-court. John 
Reid a suivi avec un simple et 
Steve Angelo a frappe un bal­
lon au champ centre pour le 
second retrait de la manche.

Avec un compte d'une prise, 
Pepe Mangual qui jouait au 
champ centre hier soir, a frap­
pe le premier coup de circuit 
de l'équipe locale à Québec. Il 
n'y avait pas de doute quand la 
balle est partie et elle est pas­
sée par-dessus la clôture du 
champ centre, à plus de 380 
pieds du marbre et les Carna­
val* ont pria les devants 2-1.

L’artilleur Bo Bertino a do­
miné les frappeurs adverse* 
Jusqu'à la cinquième strophe, 
alors que le* Royals ont marque 
à la suite d'une erreur. Lloyd 
Lighfoot a frappe un dur coup 
entre le deuxième-but et le pre­
mier et Steve Wagner a ex< cuu 
un jeu superbe, allant chercher 
la balle, fin voulant la lancer 
au premier-but, qui était cou­
vert par Bertino, il a mal exé­
cuté son tir et Bob Burrows 
qui était sur les sentiers, en a 
profité pour niveler le compte.

lies protégés de Malmberg 
ont rajouté un point à la sixiè­
me. Scott Northey amorçant la 
poussée avec un double et il a 
compte sur le simple de Gary 
Sanserino. Dans la même re­
prise, les locaux ont égalé les 
chances. Une erreur de l'arrét- 
court Lloyd Lighfoot a pennis 
à Larry Stroman d’être sauf, un 
coup retenu sacrifice de John

ReiJ l’a fait avancer au deuxiè­
me coussin et ü a compte sur 
un simple de Steve Angelo. 
Avec un seul retrait, les hom­
mes de Niarhos n'ont pu conti­
nuer cette poussée.

Derniere manche
Elmira a marqué une autre 

fois, à la septième, à la suite 
d'un simple du lanceur Mike 
Jackson, qui a fait croiser le 
marbre à Lighfoot. Ce dernier 
avait frappé un double dans le 
champ gauche. Larry Stroman 
a connu une autre lionne soiree 
hier, avec un double à la huitiè­
me, pour son deuxième coup 
sûr. Il est passé au troisième 
but. à la suite d'un mauvais 
lancer de l’artilleur Mike Jack­
son et le receveur Bob Bur­
rows, en voulant retirer Stro­
man au troisième coussin, a visé 
trop haut et le joueur des Car­
navals a pu égaler le pointage 
4-4.

Le pilote Harry Malmberg a 
décide d'envoyer Torn Smith 
pour frapper à la place de Ligh­
foot. alors qu'il y avait deux 
coureurs sur les sentiers et son 
simple a fail compter Dan Hay­
nes et ce point était celui de la 
victoire.

Aujourd'hui, la rencontre 
commence à lh.30 et ce sera la 
que les Royals d'Elmira dispu­
teront le dernier match de cette 
série. Iws Aigles de Trois-Ri­
vières prendront la relève lun­
di et mardi soirs.

Ailleurs

Trois-Rivières a remporté 
une autre victoire hier soir, dis­
posant des Phillies de Reading 
par 3-2, devant 1.035 specta­
teurs. A Waterbury, le pro­
gramme double qui devait 
avoir lieu contre Pawtucket a 
été arrêté a la deuxième man­
che de la première rencontre, 
par suite d'une défectuosité au 
système luminaire. On jouera 
un double aujourd'hui et la se­
conde partie n'a pas encore été 
fixée. A Pittsfield, on a dû re­
mettre la joute à nouveau, à 
cause de la pluie et on dispute­
ra un programme double au­
jourd'hui.

Sommaire
Elmira 100 011 101—5 10 2 
Québec 200 001 010—4 7 3

Elm: Jackson et Burrows. 
Que: Bertino, Babcock (8> et 
Hart. Gagn: Jackson (1-1). Perd: 
Babcock 0-1). Cir: Mangual 2e.

Boxscore des 
Carnavals

SOMMA IR R

ri.MTRA
AB r CS rr

Marshall. OC 5 0 0 0
North«y. CD 3 2 10
Wolff. CG 4 0 10
Sanserino, B 4 0 12
Haynes. IB 4 110
Burrows. H 3 13 0
O’Donnell, AC et 2B 3 0 0 0
UChtfoat, AC 3 12 0
Jackson. L 4 0 t I
a) Smith. Fü 10 1
Joyce. 2B 0 0 0 0
Totaux 84 6 10 «

Qt'EBKC

Stroman, 3b 
Reid. AC 
Angelo, 3b 
M-inguid, CC 
Rivera, CD 
Wagner, IB 
James, CG 
Hart. R 
Bertino. L 
b' Covington, Fü 
Babcoclr, L,
Totaux

a • Retire »u bâton pour Berlin 
b) Un simple pour Ughtfoot.

Kim Ira
Quebec

F CS FF
2 2 0 

!■a
io x
«0 
0 0 
9 
7

U» 01)1 101—6 10 S 
300 001 010—4 T 8

Erreurs : xamlra: Ughtfoot, Bur­
rows; Quebec; Wagner, Bertino, Reid
— Coups de deux-buts ; Wol/f. Nor-
they, stroman — Coupe de circuit : 
Maiignal — Buts volt* : Angelo — 
Sacrifices : O’Donnell, Reid. Burrow*
— Doubles-jeux : Québec (1) : Reld 
A Wagner DdwAs sur les but* : 
Elmira: 5; Québec; 4.

ml es p pm bb rb
» 7 4 2 1 8
7 8 4 3 0 3
2 3 1 1 • 2

Lanceur* 1

Jackson Bertino 
Babcock

Frappé par le lanceur, par : Nocihey 
(Berlno) — Mauvais lancer* : Jack­
son — Lanceur gagnant ; Jackson
(1-1)   Lanceur perdant ; Babcock
iO-D   Arbitres: Smith au marbre
Young sur le, buts — Assistance . 
078 — Durée de U joute : Sh.04min.

Parc Bon Air - Charlesbourg
(Par la 80e Rue, descendre à la 10e Ave, Est)
BON CHOIX DE MAISONS A VENDRE

LIVRAISON IMMEDIATE

RUE RABELAIS 
RUE CHAMBORD 
RUE BAUDRICOURT 
RUE MAURIAC 
RUE SULLY

MAISONS 
A VISITER 

2k. à 9k. p.m.

1

BUREAU DES VINTES : 1060. nm Mauriac 
INFORMATIONS A TOUTE HEURE. Roger Lacroix; 681-12ÎT

DUFRESNE & LEGARE INC.
ENTREPRENEURS GENERAUX

»
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Somedi, 1er mai 1971

NOS 
FAVORIS

Les inscrits à Québec et Montréal
THOt

UIMANTHe

t'OI HXK N» !
liourar f700 «U

COI'H.SK \o 1 — Yvon !)«*ni<*rs a ooiiuu la vUtoU«* a troth reprlmnt dimanche dernier 
et l'un <le se* protégé». OLIVET, devrait répéter demain. I.Ml’Ai l I.. hou» 
la eonduiU* de Fernand Nadeau, pourrait donner u'ie lere victoire à tv Soreioih.

COl’RSE Vo 2 — DESTINY devrait completer la druxieru partie du pari-douhie 
de demain après-midi, il a bien figuré dans cette categorie en 1970. ItKDE 
héritera du role de favori et tentera de ne pa» décevoir ms nombreux 
supporteur».

COURSE No 3 — POM'ON i I.Fl'UiK est un chevai Ires capricieux mai» il ponsede 
beaucoup de rapidité. S'il demeure sur *cs pieds, il devrait inscrire une victoire 
aux dépens de ELEMENTAL, un eheval qui a été battu comme favori à 
son 1er départ.

COURSE No 4 — Nous donnons notre vote encore une fois à OEM DIRECT pour 
gagner cette 4e course menu s’il nous a déçu en dernière fin de semaine. 
VICTORY DALE baisse de classe en plus d'etre avantagé de la premiere 
position. Prenez 4-1*2 pour la quinella.

COURSE No 5 — MR FRONTEN \C a fait un mille très ••dur" dans celte classe 
dimanche dernier mais sa position de départ ne demain lui rendra la tâche 
plus facile. DARN (âOOD NH.IIT a montré uu'il finissait fort et peut causer 
une surprise ici.

COURSE No (» — M \STER LOU devrait inscrire un 2e gain de suite dans cette 
épreuve : ii semble en excellente condition. W.D. liKOOKS avait connu beau­
coup de succès dans des classes supérieures a celle-ci l’an dernier. Prenez 
3-5-2 pour la quinella,

COURSE No 7 — BELLE ANGUS a fait une excellente course à son dernier depart 
et devrait venger l'échec quelle a subi. FLOAT JOLLY prend le départ 
d'une position extérieure mais il termine ses courses avec beaucoup de rapidité.

COURSE No 8 — ANPELL a bien commencé la saison 1971 en paradant dans le 
cercle des vainqueurs et. avec un peu de chance, pourrait répéter. BRUHIIOEP 
WTCK à la dernière position mais ne terminera pas a ce rang. Prenez 5-8-3 
pour la quinella.

COURSE No 9 — NARDLVS HOOFER a remporté une victoire facile a sa première 
présence à Quebec et jouera te role de favori, GOLD KAT pourrai» profiter 
d'une erreur du \o 6 pour triompher.

COURSE No 10 — Nous avons assez aime la dernière course de LUSTY LAWRENCE 
pour lui donner notre confiance dans cotte dernière épreuve. DEVIL’S PRIDE 
a une bonne position et devrait compléter le pari exaeta. Renversez 5-1, 1-5 
pour ce pari jumelé.

.’•ü'.ILLEI K ( IIOIX : NAHDIN'S HOOEER (9e course)

NEGLIGE : DAVEY TOI
K ■

T (lie course)
mmmm.. . .

$7,900 en bourses bemoin après-midi
Le Club de Courses Jacques- 

Cartier présentera demain, à 
2:00 heures, son troisième pro­
gramme de la saison. Une fois 
de plus, les enfants seront ad­
mis moyennant la modique som­
me de 50 cents. La direction a 
décidé de présenter encore pour 
quelques sememes, les pro­
grammes dominicaux en mati­
nee, afin de profiter du soleil 
au maximum.

Dans l’épreuve principale, 
pour une bourse de $1,800.00, 
Mr Frontenac tentera de rem­
porter sa première victoire dans 
la Vieille Capitale. Favori a 
5-2. le protégé de Jules Quessy 
a été favorisé de la première 
position au départ. Paysan Fleu­
rie et Pompier Bill s’ajoutent

aux autres partants de l’invita­
tion, qui sont Betsie’s Dream, 
qui tentera de remporter une 
deuxième victoire d’affilée, Mic­
key Jo Abey et Dam Good 
Night. Dans la neuvième épreu­
ve, Nardin's Hoffer ioue le rô­
le de pré-favori, a 2 contre 1, 
pour remporter la part, du lion, 
d’une bourse de SI.100.00. Les 
autres trotteurs sont Mr Coal 
Dust. Gold Rat. Gloria Elking- 
ton. Emperor Mir et Bagarreur 
Dundee.

En tout, $7.900.00 seront of­
ferts en bourses. Yvon Deniers, 
qui a remporté trois victoires, 
dimanche dernier, sera dans le 
sulky de Olivet, Float Jolly, 
Bede, Master Lou et Princess 
Mir.

11 y avait plus de 121 entrée* 
dans les boites et tout laisse 
prévoir que l'achalandage sera 
plus considerable au cours des 
prochains jours, puisque plu­
sieurs chevaux qui n’étaient pas 
prêts pour l'ouverture, sont 
maintenant aptes à prendre le 
départ dès les prochains pro­
gramme s.

De plus, les restaurants et 
les bars de la grande estrade 
sont maintenant en opération 
et des téléviseurs ont été pla­
cés aux premier et deuxième 
planchers, afin de permettre 
aux amateurs de hockey de 
suivit* avec intérêt les élimina­
toires de la Coupe Stanley.

Le premier signal du départ 
sera donné a 2:00 heures pré­
cises.

1—.Su*- VuU-uli iA Théroux) KM
X—Jâmpa'.ls (K Nudenu) 3-1
3- Noftariidi Humién iL V«tU*nix) 7-1 

• ;.*•« i V I viik-i i 8-3
5 )<um*uv liunovcr (K V/lilUs) 4-1
6 QUcttlï VrtU-y iY RugW) 8-li
7 l.ighUUnu Jl,i. i.j f iluMirtle) B-l 
S Trunqutl KlUr 'V CaleUtori <M 
Blig. I T .ii (ion h.,Hcr iY Kolcluit)

Atlantic bum il* Laclianc*)

COIJUK NO K
AM (IL g HuurM fMUOO
l J S Dale (M Poullin KM
3 -Dcbliny (A Jean) 4-1
3 Heda tY Deincmi 3-1
4 Baiiny Sining U QilMiett») 5-t
8- t'hucklc il.um iu Lachance » 7-3
0— ConiKX'Ucul Adl<% iJ Cyrenne) tt-2
7— .Htirhank Com lei iL Bolduc) 7-1 

.Robert Druinmnnd i*' Hapacl)
iClig. : Annlno Kx|,Iimct > Y Rugei')

Sweat Harmony «Y Fun (aine)

COl KMt: No 3
TROT HuurM fMMI.UO
1— Tonglejo (C Deajardlnm 8-3
3— David Minbar (R Grlmai-d) 8-1 
3 My Stxitdi (J A Variai) 3-1
4- BUl Scotch iW mbei-t) «-)
8— Kuklr iY Polchat» 7-1
6— Elemental <Y CatelUer) 8-1
7 Ad;crir.au Trvax (PcrrîatîlM ,n-)

Pimpnii rleurlc (P Ç Alain) 4-1 
Kllg. : MlMourl Kanovei* i pas nommé)

COl'RHX NO 4
AMBl-t: Huurtc ÿiMNiOW
l—Victui-y Dale (C Deajardlna) 8-3
3— Circle Dale «B Gerval») 4-1
3 Consul Richelieu iG Smith) 3-1
4— Gem Direct <J M Savaid) «-1
8—Klk Slator (J Cyrenne) 7-1
A- Intrigante C (A Jean) 8-1
7— ̂ Pwsky D (Y Roger i 10-1
8— Arleen <J Y Lâchante, -M
Wig : Sweet Clover (G S Guay)

( Ol RSy NO 6
A M III.K llun rue |I,8UO.UO
1— Mr t'ronten&c (J Queasy) 8-2 
3—Be*dCu Dream (Y Pelchat) 3-1 
3—Paysan Fluerie ij Germain) 10-1
4 Darn Good Night iP Lachance) 8-1 
8—Pompier B)U ÇM Broeseaui 4-t 
8—Mickey Joe Abbey (Tremblay) 8-1

COI RSK NO •>
AMBLI. BuurM 4801 MM)
L- District Dale iL Duquette) 8-t
2— Carls Lady Senator iY Roger) 5-1
3— Master Lou (Y Demèra) 5-2
4— White Flame (Y pelcliat) 6-1
8—W D Brooks (B GervaU) 7-1
6— Davcy Top it (J M Mareouxl 10-1
7— Hals Delight N (M Biosaeau) 4-1
8— -Mighty Que iC Desjardinsi 7-2 
Elig. : Rideau star (j Cy renne)

Dusty Prince (G Maloi

COURSE NO 7
AMBLI Bourse |8«MMM)
1—Mr Joe CusUe (Alex Pagé) 4-1
3—Meadow Roach «A Jean) 6-1
3— Belle Angu* (J M Savard) 6->
4— Sonny Arden iN Ti-etnblay) 7-1
5— Duke Crain <G Jutras ) 8-1
6— Speedy Pointer «V Roger) 3-1
7— Float jolly )Y Demers) 7-2
8— Boumfrtae {R Bélanger > 10-1

COI RSK NO 8
AMBLg Bours« $li84).IMI
1—Colonel Stone (J Y Lachance l 6-1 
3—Senator Artic «Y CatelUer) 5-1
3— Princecs Mtr (Y’ Deniers) 3-1
4— Richard Belle i,D Hébert) 9-2
8—cuipeU (M Ccumoyer) 5-2

coi KAE NO te
A.MH1 K Bourse |68u.lMl
1 Devll'e Pride (Y CatelUer) 9-2
2 SfMMla) Pilde (,p Noël) 6-1
3 -Bouyant Fleurie | paB lUMiimS) 5-2
4— KU-.iuoi Atom (J OtienetU*) 8-1
5— Diut.- LÜwvrence ip lautuuu-e) 3-1
6— Tye«- Tie (V Rhea ut ne > 4-1
7— Counael’g Admirai (Gueiwltei 10-1 
6 Bonjour Kern md iG Mallard) 6-t 
Ellg. ; l/lacuigot il Duquette)

Lucky Laaalc (J Cynmne)

SAMEDI 

t ou Rat: no i
TR4JT Buurse il.uce.
7— Ktnnetl I^xlge (J Findley) 2-1
8— Stu-rrnar Alex >J MacGregor) 8-2
2 Barre Bruce iA Hanna l 3-1
3- Taxha Lind ifi DcsJiUdUu.) 4-1
4— Fiiwty Tin ,j Hébert) 5-1
8—-Lucky Friday (Norinandlu) 8-1
6 Ruth Ann sky (P CaldweU) 8-1
I—E. B Dthaj 13-1

Résultats à B.B.
VKNDRLUI

COURSE NO I

TROT Bourse 81.'MM.

No 1 Uncle Art (M lYircottc) ID liO 
6.j|) *.80 — NO 9 Observer (,M Gigue- 
rc i 3.4o 2.70 — No 4 Loveliest Mir 
<B Cbte 1 « 70

ont aussi couru ; Armbro J ait, 
Corker Dean, Conilah Horn, Impri­
mis. Clever Garland. Lynn Cystal. 

TEMPS ; .31.3, 1.04.1, 1 36.2, 2 00 2.

OOUREE ^*0 *
AMBLE Bourse 81.29».

6— Thercse Frost (G Mathieu) 8-1
7— Doug Johnson C (Cyienne) 10-1
8— -Biiishoff Wick )N Tremblay) 4-1 
Elig. : Luckv Knox (J Queasy)

AvonUn i_p Lachance)

course no 9
TROT Bourse 8l,10O.im
1—Mr Coal Dust (R Marcotte) 8-1 
3—Gold Kai .Y CatelUer, 4-1
3— Gloria Elk big ton ,p E Alain) 6-1
4— Bagareur Dundee ,j Cyrenne) 9-2
5— Emperor Mir (J A Verret » 5-1
6— Nardin's Hoofer iN Temblay) 2-1

Les juges enquêtent sur un cas 
de doping à ta piste locale

Par Remy d'Anjou

Les Règlements et Lois de 
la Canadian Trotting Associa­
tion sont là... pour être 
observés.

Au chapitre 21, Clause 7. on 
lit : Un entraîneur devra être 
responsable en tout temps de 
la condition physique de tous 
les chevaux entraînés par lui. 
Aucun entraîneur ne devra 
lancer un cheval dans une 
course ou permettre à un 
cheval sous sa garde de prendre 
part à une course s'il est au 
courant ’ou si dans l’exercice 
de ses fonctions il aurait pu 
se rendre compte, ou aurait eu 
des raisons de croire que le 
cheval avait reçu n’importe 
quelle drogue susceptible de 
laisser des traces et donner un 
test positif. Chaque entraî­
neur doit suite!lier ou prendre 
les mesures pour que chacun 
des chevaux entraînes par lui 
soit l'objet d'une suiteill.im e 

, étroite pendant la longue pério­
de précédant le moment où le 
cheval doit entrer dans la 
competition et doit empêcher 

j- toute personne mm employée 
, ou non associée avec le pro­

priétaire ou avec l’entraîneur 
d'administrer n’importe quelle 
drogue susceptible de donner
un résultat positif dans les 
analyses.

Km deux mots, cela veut dire 
que l’entraîneur est toujours 
responsable de sa bète.

Cette situation très nette
pourrait éventuellement coûter 
cher à un entraîneur-conduc­
teur de la piste locale.

Effectivement, il se trouve 
que le gagnant de la 4ème 
course, dimanche dernier, lors 
de l’ouverture de la saison, 
Charlie Adios, partant huitiè­
me, a terminé la course en 
première position. Cela n’est 
pas rare qu’un cheval qui 
part au large termine premier. 
Ce qui est beaucoup plus rare, 
c’est que le gagnant d’une 
course présente un test positif 
révélant qu'on lui a administré 
une drogue ou un stimulant 
pouvant améliorer sa perfor­
mance.

Et dans le cas de Charlie 
Adios. c’est ce qu’on aurait 
constaté. Charlie Adios. Je nu­
méro 8 dam.: la quatrième 
courte, conduit et entraîné par 
Marcel Coumoyer a retourné 
$23.50 sur le ne/ et la quinella 
8-5 a payé $102.

A la suite du test d'unne 
qui a suivi la çmirsr». on il 
retrouvé, en laboratoire, des 
traces de drogue.

Cette situation a forcé le 
juge-en-chef de la piste locale. 
Sylvio Juneau à ouvrir une 
enquête.

La Gendarmerie Royale et 
les officiels du ministère Fé­
déral de T Agriculture ont éga- 
loment visité l’écurie de l’cn- 
traineur.

Suite à la reception du test 
positif, les juges ont également 
décidé, lors du m "ranime de 
jeudi soir, de retii 1 r deux des 

1 chevaux que Coumoyer devait 
conduire dans les quatrième et 
sixième course-:, soit Charlie 
Adios et Lady Flemington.

Le juge Juneau a déclaré

que son enquête allait bon train 
et qu’il serait probablement en 
mesure de rendre une décision 
dans le cours de la journée 
samedi, ou peut-être lundi.

Il est très rare que dans un 
cas de doping, le coupable son 
tire en bas d'une suspension 
de 60 jours. s\is]H*nsion qui est 
souvent accompagnée d’une 
amende.

Quoi qu'il en soit, le fait 
que l’on ait décelé un cas de 
doping dès le premier pro­
gramme montre bien que rien 
n'est laissé a la légère en ce 
qui regarde 'la protection du 
public. 11 est évident que le 
véritable coupable n'est pas 
nécessairement l’entrai n e u r ,

mais U n’en reste pas moins 
que le règlement de La CTA 
est spécifique : l’ont raincur est 
responsable de ses chevaux et 
dans une situation semblable, 
s’il est impossible, malgré les 
recherches poussées des juges 
de trouver le véritable coupa­
ble. c’est lui qui doit payer 
pour les pots cassés.

Il est bon de rappeler que 
la decision dos juges peut, tout 
d'abord être portée en appel 
devant le Bureau des Direc­
teurs de DistricL et en dernier 
ressort devant le Bureau de 
Direction de là CTA. Dans cc 
dernier cas, La décision, est 
irrévocable.

Kentucky

No 3 Scvliign Bund (A Lav*116e) 
8.80 4 80 210 — No 8 Brewer» (Jem 
<M Lefebvre* 14 80 6.80 — N» 7 Migh­
ty Go (R Coutil 1 3.U0.

Ont nufcM couru : Caporal Traoy, 
Notre Daine, Bayloi Hanover, Capi­
taine Tracy. Kuwartha Bob.

Retire : No 2 Royal Don»
TEMPS : .31.1, 1.041, 1.36.!, 3.08.3

pari-double — 1-3 — 970.30.

COURSE NO S

AMBLE Bourse 88.999.

No 1 Golden Able iD MclavLn) 
5 10 4 50 No 5 Betty N Brewer ,A 
Bedard 1 5.20 3 30 — N© 2 Teen Queen 
(S Grise 1 %.T0.

Ont aussi couru : Star Brook. Swuig 
Easy Caroldon Intrepid.

TEMPS- 31 2. 1.03.4. 1.36, 3(0.3.

COURSE NO 4

TROT Boune 11.790.
No 7 Mr Bomb (P S Guay» 10.80 

6.O0 — No 4 Loup Garou ,M GtnRras) 
6.40.

Ont aussi couru : T odd Mite An­
drew Hanover. Andy Flight. Greg 
Brown, Allan* Pride, Gina Pola, De­
mon Lobell.

TEMPS ; .31.4, 1.06.1, 1.37, 3.08.4. 

QUINELLA — 4-7 — $30 10.

COURSE NO 6

AMBLE Bourse 81.290.
No 2 Lofty (D Ftllon) 7.10 5-10 

2.50 — No 8 Brown Fkite (S Bou­
clier 1 7.30 2.40 _ No 3 Shadey Val­
ley (j Bruyère) 2.40 — No 7 Officers 
Attack lA Hanna* 2-10.

Ont aussi couru • Handv Lad, Adios 
Angus, Bethel Adios. I.lùrlen Span­
gler.

No 3 Shady Valley ct No 7 Office» 
Attack: égalité au 3c rang 

TEMPS: 30 3, 103.3. 1.34. 2 07.

COURSE NO «

TROT BuurM tl.WO
No 4 Star Record <D Normand In)

9 10 4 90 _ No 3 Wyticrest Tom <G 
Gendron) 12.50.

Ont aussi couru : Josedale Wa. 
God. Mr Parish, Somewhere, Keysto­
ne Scot, R D'S Ike.

TEMPS : .31.4, 1 04.1. 1.3&, 3.06.2.

QUINELLA — 4-« — 943 16

COURSE NO 7

AMBLE Bourse *;.4o0
No 6 Vanguard MU' '.J Hébert)

5.40 3.80 3 40 — No 1 Indian Ruller 
«M Turcotte) 5.30 4 00 _ N© 7 Alex 
Hamrxer iC Pelletier* 3.60.

Ont aussi couru : War Cry, Medls- 
•a Hanover, Sales pitch. Howard Mir. 

TEMPS; .30, 1.00.L 1.3L 2 03.2.

COURSE NO 8

AMBLE Bour-e 81.300.
No 3 Scot Flick., (V Bourg on 1 11.40

6.40 — N® 6 Worthy Hodgen (C 
Crockett) 5 50.

Ont aussi cwu : Caroldon Blue. 
Horatio, Side Effects. Bucket. Pom­
pom Richelieu. Terry Braden, Free- 
da.m Scotty.

TEMPS : .31.1. 1.05, 1 36.2. 2.08.2. 

QUINELLA — 3-5 _ $3H 36 

COURSE NO 9

AMBLE Bourne 84.309.
No 5 Jolin Craig (D Normandin) 

15.10 5.00 280 _ No 2 Pop Art (R 
White: ;.t0 Z iC — No 4 Meadow Red 
(C Crockett* 2 80.

Ont aussi couru . Swining Time,
H M Pace.

TEMPS ; .30.3, UC.4, 1.32.2, 2 02 4

COURSE NO 19

AMBLE Bourse 81.509.
No 1 Los King (G Gendron 1 8.90 

4.90 _ No 3 Well Done (Dun 'Ac- 
Tavlahi 20 30.

Ont aussi couru : peter Jaco. Stea­
dy Teck, Adioa Bill. Knight Surpri­
se. Adios La Flame. Darryl m Bee 

TEMPS j Jl, 1.02. 1.35.2, 2.ÇÎ.1.

EXACT A — 1-3 — $319.50.

ASSISTANCE 1 9.689.

PARI-MUTUEL : $6*2.393.

Ct*1 So $
AMBLE siuut.-e 81.109.
4 Hadiseon 9-1
9 Fro/on Chip* ijj Norn k,i id In) 8-2
5 la*e (Ke Hanovtr *D White. 3-1
8 Green River Hsidiie uSamaon* 4-1
2- Lovely l.uann «M Turcotte) 6-1
1 MuiKhu MU (J Hubert) a-1
3- Ozark Dom 8-1
8—The Gogetter (j Q uueau) 19-1 
"—Maroon ivjuiu ip s Guay 1 12-1 
Elig. : Roy,, Queen (Y Pohler)

Ch rut I an Abe

cot use ho 3
AMBI.e BuurM yj.'.'uo.
1 Noil),wood Garwin iGendrun) 2-1
4- Search Me *D MacTavlah > 5-2
6- Guy Parader |C Pelletier I 3-1
B—Bupreme Yankee (H Côté* 4-1
2 .Siuplverd» IXdighl * A Bèdard) 5-1
3- -Newstar Mir iM Glguèiei 6-1

COURHE -NO 4
AMBLE Bourse 81,100
3 - Frosty Ed (J G ia».cau) 8-2
7- Follow Abo 3-1
8- Harry Boy (Y Gamache) 7-2
8—Hearty Dure* 4-1
4— Madge Magie *,s Grise) 8-1
8— Georgia J. (J Foley * 6-1
1- HHokare 8-1
2- Ravens Best <G Bouvrette) 16-1
9— Vic» Last * M Ricard * 12-1
Eli*;. : Hobby llorie Tim (Nomumdin)

A LKUe Scotch

COtKHfc No 5
AMBLE Bounc |1.409.
1- Flying lliuik iA Bèdard) 5 2
6- -Brave Sir (Y G.uiuu lie* 7-2
4— C F Att<»mev 'C Pi'lletier) 4-1
3- -Land«weep il; Gendron) 5-1
3—Marquis IX' Tiacy U Aubin) 6-1
5— Total Yankee *R Samsoni 6-1
7— Queens La lay et te iA Boucher) 8-1

COURHE NO «
AMBLE Heur»* Jl.tiiM
7— Judy Kltan (C Gagnon) 5-2
3— Touskege tj Judoini 3-1
l—Leader Lobell (MacGregor) 7-2
6— Sjx‘edy Troy (Aranyi) 4-1
4— Adios Great (Martineau) 5-1
8— Duffy'» Bet (D White) 6-1
8— Sherrys Time ( Lareau ) 8-1
3-Dr Symbol (A Boucher) 10-1

COURHE NO 7
AMBLE Bourse |l,!)09.
5— Tup Deck Lobell i.Brosaeau) 2-1
7— Faber Bov iLarcau) 5-2
3— Dowln 'Nomiandim 3-1
4— Key Pebble (J Jodotn) 4-1
6— Speedy Satan 5-t
1— Tyrone Prince (GendJ'Oh) 6-1
2— Steady Nan (MacGregor) 8-1

COURHE NO 3
AMBLE Bourse |MOO.
5— Wingy Mir (M Dostle) 8-5
3— Jimmy Craig (A Boucher) 3-1
3— Valley Master < Bouvrette t 7-2
6— Shadydalc Native iR white) 4-1
8— Eternal Margaret iR CaldweU) 6-1
9— Count Royal (G Gendron 1 8-1
1— -Select Yankee iM Ricard» 8-1
7— Mountain Banker (Crockett) 10-1
4— BeUe Coloniale ijd picard) 12-1

COURSE No »
TROT Bourse 86.000.
3— Pnmo Hanover (Robiilard) 3-1
6— Bo* Ali^n (Pelletier* 3-1
4— Mat.aan iY Gamache) 4-1
3—The Egyptian 5-1
2— Third Edition *D MacTav-is), ) 8-1
b—Desert Prince (Benoit Côté* g-l

COURSE NO 10
AMBLE Bourse 81.390.
7— Fran Brown <S Grise) 5-3
3— Rare Byrd iBouthillier * 3-1
1—Adios Byrd (Normandin) 7-2
4— Armbro George (Desjardins) 9-2

R Smoke (J Hébert) 5-1
6—Tart Yankee 6-1
5— -Morant 8-1
9— Dusty Daktari iLareau) 8-)
3—Glen’a Tax (Bedard* 10-1

HIM AM'Mt 

COURHE NO 1
IRAI I' Bourse $1,499.

8—Doctor Ijuie (U Côt*( 2-1
1—Han* IlaiwivOi (It White) 3-2
» Pearl's Girl (j Fmdlvy, j-1
8 -Hav Cfeorge i.d MncTavUh) 4-1
3 Ciuucoal lately (J Cloutier) 5-1
3—Pelley Way *A Beaudoin) p-1
3— Kid DilUv i.Y Gamache* 8-1
7—Paris Street iD laiuchellei 8-1
4 Ikx- Mite (G (X'luhon* 12-1

COI RS». No 3
AMBI.E Hour»» |l. .‘09
6 JV'Hk Pk-k (B Gciaei 2-1
7- FoxeioR Duke 8-2
1—Two Monntabui Pass

(R Gr,indiuab’<si ■ 3-1
2 Coding*(aid Boy <J Biosecau) 4-1
3 Master Brown 3-1
4- Carmen Mir (J Bruy ere) 6-1
3- Hunoiahb, iD Flhon)

J M Captain 8-1
6 Fairs* ell Light 10-1
Elig. : Camden Paloiua (G Gendron)

COIHKE NO 8
4M HIE Bsurs* 88.999
2 King Tar H CoU * 3-1
U-Armbro Je«% (D NU-’l'avlsh) 3-2
6— Victory Hour (C Sl-Jacquer) 3-1
4- Abbe latrk *51 Turcotte) 4-1
5- BWe sue (j G LdieaU) 6-1
7— FlLgeiald (R WlUte) 8-1

COURHE NO 4
TROT Bourse |2,709.
1— Fmg (A Hanna) 2-1
7— Troubador *R White) 8-2
8— Gina Roma y iA Boucher) 3-1
4— Haul Decision *C St-Jatxsiee) 4-1
5— Btuy vesant (D MacTaviah) 5-1
3—Renfrew County (J Findley) 6-1
2— Vollaire Hanover (J Hébert) 8-1
9— Klmbo (C Gagnon) 8-i
3 -Rod et te* Boy (P Robiilard) 12-1

COURHE NO 5
AMBLE Bourse ll.’OO.
3— Walikill Ensign (S Grlse> 3-1
5 Rojai Bachelor ;I) Côté) 5-2
4— Early lake* John iY Gamache) 3-1
2— Armbro Imprint (R White) 4-1
1—Steady Nolly (,M Ricard) 8-1
7— Green River Ally (R Samson) 6-1
6— Topaz Duke iA Bèdard) 8-1

COURSE NO 6
TROT Bourse $l,,uuO.
3— Winger Lobell (St-Jsrques) 2-1
1—Matthew Hanover (Robiilard) 5-1
9—Harlan Marv 3-1
3~Shamokln Hanover (R White) 4-1
6— Dork Flash (j) Fillon 1 4-1
8— Aqua Duke 6-1
7— Old town (J Robert * 8-1
4— Lincoln Lan Abe (Y Gamache) 8-1
8— Lilas Mir (H P Lajoie) 15-1

COURHE NO 7
AMBLE Bourse ri.nisi.
3—Yankee Docket (R White) 2-1
6— Biavw Angus 5 2
1— Artie Angus (A Bèdaid» 3-1
5— Baker Lobell (J Hébert) 4-1
3— Chico Herbert iS Brisson) >1
4— Right Test (St-Jacques» 6-1
2— Baron Adios $-1
8— Pearl Mir (M Dostle) 13-1

COURHE NO 8
AMBLE Bourse $1.8«M.
9— Pepper Mir (S Grise* 5-2
U—Amaru, Hanover (M Glgoftro) 3-1
3— Speed Star (Normandin) . 7-2
5— Star Alan *B Côté) 4-1
7— OuteraU (Gamache* 5-1
4— Margie Victoria *A Bedard* 6-1
6— Opeongo (J Findley* 8-1
1— (Richelieu Fleurie (Rocheleau) 8-1
2— Bud's Dominion (Ponton) 13-1

COURHE NO »
AMBLE Bourse fS.OOO.
4— Canny Choice (Findley) 8-5
5— Boot Hül *R White) 2-1
J—Rite Retort (fi Sôté) 3-1
2— Meadow Renco * St-Jacques) 4-1 
1—Brazil Fleurie (Larochelle) 6-1

COURSE NO Ift
AMBLE Bourse |2.NM».
8— Armbro Kevin (B Côté) 5-2
7— Pamelll Hanover (R White» 3-1
8— De] Minbar (MacTavish 1 7-2
4—Oeena Will (C Gagnoni 4-1
8— F Uat Front (G FU ion) 5-1
9— Pamp<>n (J Hébert) 6-1
3— Speedy Bd Gendron) 8-1
k—Mountain Scout (Crockett) 8-1
3—Byrd Time (Desjardina) 15-1

li y 2 qiU'IqilèH ântUMW. U114 
cumpuh'iu* avait été entreprist 
ih.uT que len pi-opnHairt-s <i< 
chevaux dp (MMtrac» hhis harnaii 
powièdent le un ix-opivs cou* 
Icui's en ce qui concerne U»» 
rohUmicM dt*.s conducteurH. Cel 
te pratique exirtait chez le# 
coure un mai»* l’Idée n'avait ja 
mai* ivelieinciu été evpioitee 
du*/. U» nmude des ambleur* e| 
trotteun.

Cette idée qui axait germe 
diiius la tête d'Aibert TrotUcr, 
de Ulue KimnetH, a été reprise 
par Fieshm Jcnurtie, gerant gé- 
nAruI de la piste Hollywood 
Dark et aiu-ien président des 
Pi sien de courses hcair harnais 
d'Amérique.

Jenuinc et se» coursiers pri­
rent le cliemin de la Californie 
ou les conducteurs portèrent les 
couleurs de U‘ur pi'oi>riéta:ie 
et plusieurs propriétaires firent 
de même par la suite.

Ixicalement. Don Oberfeld fut 
le premier Dif»Priétaire à porter 
ses propres couleurs distincti­
ves. Jean-Louis l^exesque suivit 
avec les frères Hervé et Gilles 
Filion qui portaient les couleurs 
vert et blanc de l'écurie Ma­
plewood dans les courses les 
plus Importantes. Roméo Le- 
btNiu est aussi un autre pro­
priétaire qui a obtenu ses pro­
pres couleurs.

Et dimanche après-midi, un 
autre propriétaire, Jacques Cé- 
té, aura ses propres couleurs : 
routfe, blanc et vert qui seront 
portées par son conducteur et 
entraîneur Roger White qui se­
ra aux guides de Hans Hanover 
dans la première course et du 
jeune ambleur Yankee Rocket 
dans la septième épreuve.

Joint à son domicile dans la 
Vieille Capitale, Côté a expri­
me sa grande satisfaction du 
fait que Roger White portera 
ses propres couleurs lors du 
programme de dimanche. Il a 
ajouté que le choix de ces cou­
leurs avait fait depuis l’hiver 
dernier et qu’ii attendait le 
beau temps pour mettre le tout 
à exécution.
LE TEST COGGINS SE 
POURSUIVRA JUSQU’AU 
15 MAI

Michael MacCormac, vice- 
président des courses à la Piste 
lilue Bonnets, a annoncé au­
jourd'hui que la date limite en 
ce qui concerne le test Coggins 
avait été portée à plus tard.

Normalement, la date d’expi­
ration avait été fixée au 1er 
mai, mais le département de 
l’Agriculture par l'intermédiai­
re de son laboratoire de santé 
dos animaux, a avisé les auto­
rités de la piste, que dû au 
grand nombre de tests qui ont 
et seront prélevés chez les che­
vaux, le travail se poursuivra 
jusqu'au 15 mai

MacCormac a révélé que le 
15 mai. le travail sera terminé 
du moins en ce qui concerne 
les chevaux cantonnés à Blue 
Bonnets.

Avec un vingt...
Par Remy d’AXJOU

Aujourd’hui, alors que nous nous retrouvons avec un 
deficit de $13. suite au programme de jeudi dernier, nous 
allons tenter ce qu'on peut appeler le “grand renfloue­
ment”. Pour la première fois, nous allons essayer ce 
qu’on appelle en langage de courses un “parlay”, c’est-à- 
dire que nous allons miser $2 sur un cheval et que nous 
rejouerons les gains (s’il gagne évidemment) su complet 
sur un autre cheval. Notre parlay se jouera sur les 
troisième et dixième courses.

Pan-double — 4—2 ..............  ......... ............... $2.00
4e course (quinella) 4—1 .................«...................  $2.00
6e course — 3 (deux fols gagnant) ........  .... .... .... $4.00
7e course —■ 3 (une fois gagnant) ......................... $2.00
î)e course — 6 (deux fois gagnant) ................... .... $4.00

10e course — (exaeta) 1 et 5 5 et 1 ............ .... $4.00
Parlay: Le 8 dans la 3e et le 5 dans U 10e .... $2.00

HIER

Aacur.s partis
AUJOURD’HUI

Ligue Américain*
Finale 4 d* 7 
Providence ■ Soringtield 
(Springfield men* 3-0)

DIMANCHE 
Ligue Nationale
Semi-finale 4 de 7 
New York è Chicago 
(Série égale 3-3)
Coupe Richardson 
Finale de 8 pts 
Québec è St.Catharine* 
(Première partie)
Ligue Américain*
Final* 4 de 7 
Springfield è Providence 

(«i nécessaire)
(Spring! ield mène 3-0)

Coquetel sportif
OTTAWA (PC) — les six 

meilleurs Joueurs canad'ens 
de badminton, y compris 
Yves Paré, de Montréal, ef­
fectueront une tournée d«‘ K 
semaine en Afrique du Sud 
à partir du 20 juillet.

TOKYO (PA) — Le Japon 
affrontera l'Inde à Tokyo du 
14 au 16 mai dans la série 
finale de la zone de l’Est 
en vue de la coupe Davis.

MARSEILLE (AFP) — 
22 combats professionn-ls, le 
champion de France des su­
per légers, Jacques Kecài- 
chlan. a brillamment conquis 
le droit vendredi soir, sur 
le ring de la salle Vallier, à 
Marseiiie. de ôispuier ia M- 
nale des championnats du 
monde de la catégorie contre 
l’Italien Carmclo Bossi. Il a. 
en effet, triomphé m 1
d’un adversaire très difficile 
à boxer et dont le style con­
venait mal à son tempera­
ment de battant. Néanmoins,

grâce à son courage et à sa 
persévérance, il a réussi à 
*f^p< r la résistance du Trini- 
téen Matt Donovan nu 10e 
round d’un combat prevu en 
12 reprises.

MANILLE (Reu«er) — le 
ehamoion mondial poids 
mouche Erbito Saiavnrria, 
d*s Philippines, a conservé
SCI! fifre en l'emmirfant jhiv

points sur le Japonais Susu- 
mu ü m.v.'tta en 15 rmttfds 
vendredi soir. Le Philippin 
est reconnu chamnlnn par le 
Conseil mondial de la boxe.

VANCOUVER (PC) — l.en 
Lunde, qui a pris 4a retraite 
la snison dernière, espère 
obtenir sa carte d'amateur 
aim de devenir joueur-pilote 
en Finlande. Le directeur- 
gerant Bud Polie, des Ca­
nucks de Vancouver, est bien 
prêt à l’aider s’il est sincère 
et veut s'assurer que l.unde 
m rendra bel et bien en Fin- 
landc et n’évoluera pas chez 
les pros l’an prochain.

LOUISVILLE. Kentucky (A 
FP> — Vingt chevaux (un grou­
pe inhabituellement important) 
s aligneront au départ du Derby 
du Kentucky, la plus populaire 
des grandes classiques hippi- 
ques américaines réservées aux 
trois ans et qui aura lieu same­
di à ('hippodrome de Churchill 
Downs près de Louisville.

Eastern Fleet, Impetuosity, 
Bold and Able. Jim French et 
Unconscious sont les grands fa­
voris de l’épreuve traditionnel­
lement courue sur 1 1-4 mille 
et qui. cette année, sera dotée 
de $188,000 de prix, dont $145,- 
000 iront au propriétaire du ga­
gnant. $25,000 au deuxième, 
$12,500 au troisième et $5,000 
au quatrième. Chacun des con­
currents portera 128 livres.

Le Derby du Kentucky, dont 
ce sera la 97e édition, est La 
première épreuve d’une série de 
trois courses pour chevaux de 
cot âge dite “triple couronne” 
avec le handicap du Preakness 
et le Grand Prix de Belmont.

Hoist The Flag, jugé comme 
le meilleur de sa génération 
aux Etats-Unis, ne participera 
pas à la course. Le cheval, ha­
bituellement monté par le joc­
key français Jean Crnguet, s’est 
fracture une jambe et l’on ne 
sait encore si, après ropéi«tiuü 
qu'il a subie, il pourra être 
envoyé au haras ou devra être 
tué. Cru guet montera Bold Rea- 

qui c • î coL c, lu lixiitc i.
Impetuosity sera, «u départ, 

le plus défavorisé des favoris 
puisqu’il s’élancera du box nu­
méro 20. le plus éloigné de la 
corde, laquelle sera tenue par 
Bold and Able.

Le jockey d'Impetuosity sera 
Eric Guérin, 48 ans. le plus 
chevronné du groupe. Eastern 
Fleet qui sera monté par Eddie 
Maple et en qui beaucoup voient 
le suc^-essêur de Dust Comman­
der, le vainqueur l’an dernier, 
n'a guère été plus chanceux au 
tirage au sort putsau’il partira 
avec le numéro 17.

Pour la première fois dans 
le tiède d’histoire du Derby, 
un concurrent a été admis à dé­
fendre des couleurs étrangères. 
Il s'agit de Canonero 2. un che­
val ne au Kentucky, mais ap­

partenant à l’industriel véné­
zuélien Edgar Caibett et ayant 
fait pratiquement toute sa car­
rière dans son pays d'adoption

LONDRES (AFP) - Une des 
plus importantes réunions de 
natation depuis les Jeux Olym­
piques de Mexico de 1968 a 
débuté vendredi soir à Londres 
à la piscine du Crystal Palace, 
avec la participation de nageurs 
de 14 nations, y compris le Ca­
nada et parmi lesquels on 
compte de nombreux record- 
men du monde ou d’Europe.

La réunion se déroule sur 
deux jours et les épreuves ont 
été divisées en deux séries di­
tes “rapides”, où l’on retrou­
ve de nombreuses vedettes de 
la natation mondiale comme J. 
Kinsella. R. Mathes. D. Meyer, 
et ’lentes”, avec la plupart 
des nageurs britanniques.

Dès lu deuxième épreuve. 
l’Australienne Shane Gould, 14 
ans, donnait le ton en égalant 
le record du monde du 100 
iiièiies-uage libie détenu de­
puis le 29 février 1984 par sa 
compatriote Dawn Fraser en 
58”9-10, tandis que l’Australien­
ne Karen Moras battait le re­
cord du monde du 400 mètres- 
nage libre féminin en réali­
sant 4' 22” 6-10. L’ancien re­
cord appartenait à l'Américai­
ne Debbie Meyer denuis le 20 
août 1970 avec 4’ 24“ 3-10.

Les Canadiens
Chez les Canadiens. Donna 

Marie Gurr s’est classée 3e 
dans les 100 mètres-dos en 1: 
10 2: Mile Whittaker s’est clas­
sé 1er dans les 200 mètres- 
brasse en 2:38.3 série lente; 
Bill Mahoney s’est elaesé 2e 
dans la même discipline en 2: 
37.7 série rapide et Byron Mc­
Donald s’est clisse 3e dans les 
200 mètrcs-pap.llon en 2:12.8.

PRESENTE

LA TELEDIFFUSION EN CIRCUIT FERME

ÉCRAN GÉANT 30 x 40 pieds
(système de reprises)

Les Remparts de Québec
VS

Les Black Hawks de Ste-Catharines
Au Colisée de Québec

Dimanche, le 2 mai, 7H.15
Premier arrivé, premier servi et 

premier assis.

PRIX UNIQUE $2-50
LFS PROFITS SERONT VERSES AUX

Diplomates de Quebec inc.

0*

Guy Lofleur Marcel Dionne

e* )
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TORONTO (PC) - 1*** prix 
ont Mcrusé une chute üigue au 
couru d'une Million moderce 
pour une quatrième journée 
consécutive k la Bourse de To­
ronto.

A Tindice, les industrielles 
ont perdu 1.39 k 181 .les mé­
taux de base Stt à 97.71 e» !«»< 
pétroles de l'Ouest 1.18 à 213.- 
78. Les valeurs or ont gagné .92 
à 189.38.

I^e volume des actions a été 
de 2.45 millions, une baisse sur 
Jes 2 82 millions d’actions é* 
changées jeudi. Les déclins ont 
dépassé les gains par 314 à 268 
et 196 valeurs n'ont pas varie 
Hudson Bay Mining a fléchi 
de 2 1-4 à $19 1-2. Patino de 
3-4 à $21 1-2, Dofasco de 5.8 
à $25 1-2.

Consolidated - Bathurst, avec 
une perte de $1.200.000 pour le 
premier trimestre, a perdu 1-8 
à $10 1-2.

General Motors a perdu 1 
7 8 à $89 1.2; Aquitaine 1 1-4 
à $26 1-8. CPH 7-8 à $67 3-8. 
Thomson Newspapers 3-4 à $26. 
Canadian Superior OU 34 à 
$43 3 4

Atlantic Sugar a monté de 
1-8 à $7 1-4, Falconbridge de
1 à $140.

p*r la F'rekse < «nadirnu*

TITRES LES 
PLUS ACTIFS

INDUSTRIELLES
Titre* veniee haut bae frnn. Ch.
Koffler 57085 14* 14* 14* - *
MB Ltd 3966» 34 23* 23*-- *
Abitibi 39100 7», 7* 7*- *
Int Nickel 23477 41 y* 40', 40>^_ 4
Triziee C iMKIO 150 145 145 — 5

MINES
eoLepn 131300 28 21 35»fc+4Vi
Nor Acme 94500 37 34 35<V- t»
An* U D 77800 108 96 96 —11
Runbst E 61850 12 9 11 + 2
Aranqre 5o7«e 32 20 22 + 1

PETROLES
Am Leduc 46000 13 12 12
Syracuse 
Pinacle P

37945 390 365 390 430
24100 79 Ü6 86 —12

BP OG 16510 705 700 700 + 5
fiponer 16200 210 106 207 — 3

COTATIONS
INDUSTRIELLES

TK'RKü 
A A —
«-A—
▲bel Black 
Abitibi 
Abitibi 74P 
Ackiands 
AckLnd 3d 
Acres Ltd 
Acres A Dr 
Acres wt 
A*ra Ind 
Aimco 
Alta Gas T 
Alla G as t> 
Alla G D p 
.AIta Nfet 
Alcan 
Alcan pr 
Algo Cent 
Alxon 
Algon pr 
Alliance B 
Alum in tn- 
Almin 2 n 
AnKlo-cn 
Ar.glo-cn pr 
Ane CT 44 
Aquitaine 
Ares 2.V) p 
Args 260 p 
Argus B pr 
Argus c pr 
Asbestos 
Atco Ind 
Atl Sugar 
AU Sug A 
Atl Sug pr 
Atl Sue w 
Auto El

ventes haut bas ferm.

400 270 270 270
29160 7* 7* 7*

50 48* 48* 48*
475 5* 5* 5*
100 10* 10* 10*
150 11* 11* 11*
100 38N 38* 38*
120 300 300 300

3300 8* 8* C*
11925 10 * 10*
2250 52 V, 51* 52*

76 74* 74* 74*
r.10 144 143 143
650 34* 34* 24*

69*14 22* 22* 22*
950 28* 27* 28*
500 10 10 10
300 360 260 260
375 230 230 230
i30 365 365 365

rl 85 17* 17* 17*
745 35* 35* 35*
300 490 490 490
7.25 13* 13* 13*
150 31 31 31

4375 27* 36* 26*
223 32* 32* 32»,
150 32* 32* 32*
25 34 34 34

1600 9* 9 P*
1606 35* 35 35

130 8 8 8
2000 7* 7* TV',
1278 16 15* 16

rl 65 65 65
190 195 195 195

2310 455 450 455

Bahama 
Bank MU • 
Bank N S 
B Cdn Nat 
Bartaco 
Bathmt p 
Bay Mils p 
Bcr.vr En g 
Beas-w L 
Beldng w 
Bell Canaci 
Bell A pr 
Block Bros 
Bombrder 
Bov-is Cor 
Bow voly 
Bowatcr 
Bow-rn pr 
Bramalea 

' Bramai w 
ferascan 
Brdg Tank 
Brrlg Tnk p

SC Forest 
C Frest p 
’ BC PacK A 

BC Pack B 
BC Sugar 

^ BC Sugar n 
BC Phone 
BC Ph 6 pr 
BC Ph 4J. p 
BC Ph 19M 
BC Ph 54 P 
Bc Ph 4.34 
BC Ph 6 80 
Brinco 
Bruck A 
Budd Auto 
Bums Fda 
Burra rd

Cad Dev- 
Ct .d Dev b p 
CAE Ind 

* Calgary 3 
*■ Calgy 54o p 
• Calvrt Dla 

Campeau 
CD Sugar 
Car» Cen» L 
C Cem L p 
Can Malt 
Can Malt p 
C Packer* 
Can Perm 
CSL pr 
Cdn Brew 
C Brew Ap 
C Brew Bp 
C Cablesy 
C Cable w 
CC Mang 
C Curbs 
GE
CGtC pf 
CG Inveurt 
C Go Idle 
C Hydro 
C Hydro pr 
C Imp Bank 
C bvd Oaa 
C ind G*s peu.
C Intecurti 
C Intrurb p 
C Marccnl 
CP Inve pr 
Cp Inve w 
CPR

'* C Remet 
Cdn Sait 
Cdn Tire 
Ctdn Tire A
C Utlties 
c uni w 
C vlcker* 
Can rot» 
Contend A 
Caplt D!v

ir\
Caasidv c 
Ctl Fund A 

è Chat-Gai
Chenuvl]

1500 22 22 22
5092 15 14* 15
3859 24* 24* 24*
450 13* 13», 13 »,
200 6* 6* O-1,
200 8’ii 8* 8*
100 450 450 450
375 8 8 8
670 14* 14* 14*
300 195 180 195

6898 48 47* 47*
339 53* 52* 33*

1690 440 430 435
450 11* 11* H*

4300 240 235 236
5240 19* 18* 19*

500 405 405 405
45 31 31 31

3650 435 430 430
6 0 285 280 260

8634 18* 18* 18*
500 325 325 325
50 31 31 31

500 23 23 23
slO 39* 39* 30*
100 18V, 18* m*

*100 18', 18* 18',
565 18* 18* 18*
333 16 1 6 16
160 «8 68 68
75 87 87 87

7.15 67* 87* 67*
n *7* «7* 67*

155 84 M 84
6/0 17* , 17* 17*

40 24 25 25
8590 6* 6* H*

100 15* 15* 15*
1055 7* 7* 7*
7055 12 V, 11* 12*
200 6* 0* 6*

3130 8* 8». 8*
100 19', 19* 19*

4830 450 440 450
994 21* 28*
90 105* 105* 105*

400 91 91 91
9”1 (-9 4"5 425
495 33* 33'', 33 V,
220 41 40* 40*

2000 20 V, 20 20*
100 23* 23* -t*
100 90 90 90

190 21* 21V, 21*
3291 15 14* 14*
1000 450 450 4A0
2395 7* 7* 7*
200 30* 30», 30*

50 36 V, 38 V, 36*
1720 10»* 10* 10*
iei° 160 160 160
1470 ,13* 13* 13*
900 MO 106 110
50 26 26 26
75 29 29 29
z9 63», 63 63

1700 5* 5* 5*
1434 17»* 17* 17*
200 15* 15* 15*

7975 73 —s-. F»*
3443 10* 10* 10*

100 26* 26 -, 76*
650 13* 13* 13»,
100 205 205 205
100 •*4 8* 8*
rl 350 350 380

5625 23* 23* 23*
5453 390 380 380

10627 68* 66* 67*
• ton , 11 11S4 1 IM.

300 18 ' 18 18
425 17 17 17
rio 34 34 34

«0’’6 32* 31 32
100 37 37 37
500 865 86» MS
rio ** 8* 8N
183 15* 18* 18*
7 30 5* ** "*

2200 115 110 110
mis «* 6* 5*
*MI 488 475 475
100 6* 6 V, 6*
100 17 17 17
665 5* 5V« 5*

duvsler 
CHUM 
Cil U At B 
Columbia 
Coiuiubl p 
Continco 
C Hoiidav 
Convputel 
ComU-ih 
Con Bath 
Cun U.iti» p 
Cm» H» 11 h w
c Bath w
Coo Hldg 
Coi» Hldg p 
Coi» TexÜe 
Con DiMib 
C Go»
Con Glass 
Central K 
CiM»|>ei- C 
C0m.1t Ind 
Coroiiutii 
Corp Fotid 
Contain K 
Cialn KL 
Crefctbrk 
Crwn Tr*t 
Crow Nest 
Ciusli Inti 
Cunnlhnn» 
Cygnus A 
C*»gnus B

—II—
Ik-hhld B o 
DWtl Seag 
Dome Pel«
D Bridge 
D Cltru*
D Fdrv
Dofaseo p 
Don» Glass 
D Lime w 
D Scottish 
Don» Store 
Domtar 
Deintar pr 
D Textile 
Donke M 
Douglas L 
DKG ltd 
Dupont 
Du-lbane 
Dvlex Dlv 
rviex D A 
—F.—
Econ tnv 
E L Fin 
E-L Fin w 
Flectro Ind 
Enwo

Falcon 
Fed Diver 
Fed Crain 
Finning T 
Fleet Mfg 
Ford Cnda 
F Seasons 
FPF. Pion 
FPE pn or 
Freimpm 
Fruehauf 
—G—
Gax Metr 
Gar M 63w 
Gar M 6'iw 
Gdn Mong 
Gen Baker 
Gen Dtstrb 
G.MC
Gcnstar L 
Gnstar L w 
Gesco Dis 
Glendale 
Glengau- 
Glvng B p 
Gleng B w 
Clang U 
Goodyer 
Greb Ind 
GL Paper 
GL Power 
GN Capital 
GN Gas A 
Gt V.*' Int 
Gt W l.if* 
Greyhttd
GSW a A
GSW Cl B 
Guar Trst 
Gulf Can
—H—
Hahfav D
H Group 
Hand Chm 
Hnd C A pr 
Hardee 
Hard Carp 
Hard Crp A 
Harlequin 
Harris j S 
Harvey* F 
Hawker S 
Hawker pr 
Hay# Dnn 
Hedwav C 
Ho OA 
Home B 
Home Pit 
H Bramoi 
Howdn DH 
Hudson 
HB Oil Gas 
HB Oil G pr 
Hunter D 
H u ron Erl 
Husky Oil 
Husky B pr 
Husky D w 
—I—
I AC 
1 AC w 
Imasco 
1 ma sco 
Imp Gen 
Imp O 
Indal Can 
Indusn» in 
InglU
tnBynd Gas 
Inland G p 
Inter-City 
Intr Cty w 
Intrmetco 
IBM
I Nickel 
I Util 
Int Util 
Int Div 
Intpr Pipe 
Int Pipe w 
Int pr Steel 
Inv Group 
Inv Grp A 
tnv Grp 3 p 
In Ovrseas 
I Os Ltd 
Irwin Toy 
ITl, Ind 
ITl Ind or 
Ivaco Ind 
—i— 
jefferson 
jefferim W 
Jockey C 
Jockey A p 
Jockey 2 p 
— K—
Kaisei Re 
Kap* Tran 
Keoprlte p 
KHsey H 
Kentlng 
Koffler 
—1^-
l^abatt pr 
I^aidlaw M 
Lallaw A o 
L Ont Cem 
Laura Sec- 
La u Fin 
lau Fn 84 
Lau Fn 
Lau F 200 
Ijeigh Inst 
Lew-
Levy A pr 
Life Inv w 
Living pr 
Llvtng w 
Lob (’•> A 
!^>b Ce B 
Lob Co pr 
Lob G B pr 
Lneb M 
—M—
MH r« ble 
MB Ltd 
Magna F.l 
Magnason 
Magnetes 
Maher pr 
Major H w 
Manoir In 
.Maritime 
Mnrkboro 
Markbro w 
Mans-Fer 
Mt-Lachn 
MEPC 
MEPC w 
Melcher*

Met stors p 
Met Trust 
.WPG Inv 
Mic-roapst 
Mlcrsvs w 
Milt Brie 
M oison A 
Mon Life 
Monencc 
Mnt Trst 
Moore

A
Mo-«-e f) pr
MTn Inter 
Murphy

430 31 31 11
360 «60 ««o 440

1190 T 6*4 7
»V> S* 5 5*

1530 15* 15 16
5420 11* 21* 21*
8030 H* U* II*

430 480 465 465
1700 185 :*o 185
1870 ** 10* |Â*
725 12* 12* 11*
175 70 70 70

1043 380 365 380
600 155 150 150
300 450 450 450

1515 644 t». 6*»
725 22* 22* 22*

16096 19*, 18* 19
337 14* M* 14*

4900 195 175 195
9T5 H 10* 10*
«00 160 150 180
«on 160 160 160
750 8 8 8
800 TH 7* 7*

1)25 15* 15* 15*
135 8 V, 6* 6*
z50 11* U* 11*
100 27 27 27

7375 19», 19 19'.
*100 11* >>* 11*
2595 490 475 475

900 fl* 6 6

25 80* 80* 60*
3895 54* 53* 54*
870 87'» 87 87

3440 23*4 23* 23*
600 6* 8 6*

11424 36 25* 25*
100 78 78 78
100 14 14 14
200 145 14.5 145
/10 1144 11* II*

2815 10* 10* 10*
64'>3 13* 13 '3*

165 15 15 15
1H16 16* 16* 16*
200 «* 6* 6*

1400 230 230 230
100 11* 11* 11*
500 16* 16* 16*

3000 6* 6* 6*
100 6 6 6

1600 5* S* 5*

735 13 13 13
425 7* 7* 7*
100 295 29.5 295
60 30* 20 V, 20*

200 17V, 17* 17 V,

1390 140 138* 140
2700 115 115 115
36>»0 T* 7* T»,
200 14* 14* 14*

1000 120 110 120
45 37 86* 86*

1470 13 12* 12*
100 20 20 30
40 80 80 80

Xl0 480 480 480
100 17 17 17

500 6* 6* 6*1
1124 255 250 250
3000 305 290 290
*20 6V« 6 V, 6*
z75 400 400 400
235 15 15 15
657 91* 89* 89*
846 12* 12* 12*
550 480 465 465
705 «10 390 410
150 T 7 7

1475 230 215 215
2862 335 330 335

300 140 140 140
100 7 7 7

25 140 MO MO
600 5* 5 5

1980 18* 18V, 18*
650 20* 20* 20*

28T2T, 9* 8* 9*
720 19* 19 V, 19*

4840 5* 5* 5*
100 46 46 46
597 14* 14* M*
550 8 744 8
500 8 Va 8 8

2120 11* H* H*
7147 23* 23* 23*

610 1.50 145 ISO
100 16 10 18
lOO 9* 9* 9*
100 9* 9* 9*

6550 100 95 100
z5 13* 13* 13*

2920 13* 13* 13V,
900 313 310 319

1900 315 335 335
5350 94 87 94
51175 305 295 305

101 63 63 63
193 10* 10* 10*

1000 325 335 325
10458 29* 28* 28*

1347 29* 29* 20*
2400 305 ses 305
200 335 325 325
z75 325 325 325

11055 18* 17* 18*
7835 46* 45* 45*
zlO 58* 58* 5K*

1100 12 11* U*
1200 22* 22* 22 V,
8733 16* 16 16*

50 44'4 44* 44*
1100 780 760 780

58.50 J8* 18* 18*
47'0 805 790 790

9913 13», 18* 18*
z 159 450 435 450
400 380 375 380

14.382 21* 21* 21*
2.30 9* 9* »*
zlO 12* 12* 12*
100 10 10 10

1220 13* 13* 13*
*65 14* 14* 14*
850 13* 13*4 13*

1580 585 660 665
700 300 29.5 29.5
119 365 365 36.5

33477 41* 40* 40*
11715 42* 42 42

405 37* 37* 37*
1400 375 370 375
5728 28* 28 28
400 13* 13* 13*

2200 7* 7* 7*
:"f> 8* 8* 8*

2125 «»a «* 8*
225 22 22 22
300 300 300 300

1450 69 67 68
850 13 12* 12*
230 5* 5* 5».
*6 18* 18* 18*

1400 1144 U* 11»,

1748 13 V, 13* 13*
7425 195 175 195
2725 S 5 5

100 91'« 9*5, 9V,
400 8* 8* 8*

4825 6H 6* 6*
3700 8* 8* 8»,
2575 14*'1 14* M*

200 9* 9* 9*
200 7* 7* 7*

52065 14* 14* 14 V,

Mrphy PC 675 32* 31* It*
MurriU B 300 490 490 41X1
— S —
Na Chu 1 3676 11* 11* 11*
Nat Dru» 1480 7* 7 V, 71,
Nat Hc«n 300 370 300 Mo
Nat Sca 500 9 9 9
l.t Trust 25 27 V, «V, 27 V,
Ni-onex 6145 «15 400 4^0
NB Tel 618 14* 14 14*
N t ld LP 800 10 V, to* 10 ,
Noiandu 35* 34* 35
Nur CU O 5708 16', 16 18
Nor Cl A p 500 25* 26* 25%
Nor Ctl B o 305 33* 32», 32*
Nor Ct 270 p z«0 35 V, 37* 37*
Nor CU w 700 74» 765 70S
NS L P 224 10V, 10* 10*
Nu Wsst H 2445 »* 8* 9

—O—
DU Patch 100 270 270 270
Okanaxan S«U 476 «75 475
Orlando R 610 7 V, 7 V, 7 V,
ORK Imj 3200 7* 7* 7*
Otdutwa A 1800 11* 11* 11*
O.-haua W 200 210 200 300
Overbid 2 p 
—P—

1125 390 380 390

Par Pete <149 31* 31* 31V.
Peel Elder 2650 21V, 20* 20',
Peu » b A 11160 8* 0», 6*
Petnbln B 9240 8* 6», 6*»
Pc mb D p 9t 1 23* 23* 23*
Pcnntngt 300 10* 10* 10*
P Dcpt s 4<Hl 13* 13* 13*
Petroftna 22 22
Philip», cb 4850 12* n* 11 *
Photo En g 100 17 17 17
Pil tg En g 2250 14* 14 V, 14*
Pow Corp 9055 5* 5* 5*
P< w Crp pr 60 27** 27* 27*
Pow C 5 pr 1000 9 8* 9
Price Com 1500 8 7H 7*
Prnv B can 275 10* 10* 10*
— U—
Que Te', 166 14 14 14
Quinte C 300 195 195 195
Quinte A 1200 200 185 200
—R—
Rank Org 5552 20* 30* 20*
Rapid Grp 100 485 «85 485
Rapid Gr A z50 7*. 7* 7%
Readers D 100 7 7 7
Reed Oslr 1134 20 25* 36
Reichhold 160 7* 7* 7*
Reitnv j» A 100 20* 20* 20*
Rcvelstk 229 16 16 16
Riley. 4055 395 270 295
Ripley Int 300 270 265 270
Rolland 400 355 350 350
Rothman 375 11* 11* n*
Rothmn w 200 240 240 240
Rothn» 2 o 100 18* 18* 18*
Royal Bnk MM 25* 24* 25*
Royal Trst 3900 34 33* 33»,
Rusai H P 200 22* 22 V, 22*

St L Cen» A 200 38* 36* 36*
St Maurice 8100 83 V, ÜÛ
Sandwell 400 7* 7* 7*
Sayvette 100 360 360 380
Sclntrex 100 8* 5* 5*
Scot York 410 15* 15 16
Scot Lanai 4150 30 29* 30
Scot Paper 300 21* 24* 24*4
Scotts 1735 13V, 12* 12%
Seaway 200 5* 5* 5*
Seaway w 500 85 85 85
Selkirk A 350 13* 13* 13*
Shaw Pipe 100 »* 9», 9-*
Shell Inv p 320 37* 37* 37*
Shell Inv w 4750 17* 16* 10*
Shell Can 3280 365, 36* 36*
Shore To s 100 .«0 390 390
S'fton Pro 520 s* 5* .5*
Sllknit 125 19 19 19
Silverwd A ?35!8* 18* 18*
Silverwd z35 17* 17* 17».
Simpson 1010 19* 19* 19».

"ii< S 150 24», 34* 24».
Slater SMI 1040 12* 12* 12%
Slate Walk 100 6* 6* 6,i»
Sou than» 35.5 60 594, 59s.
St n rod est 270 12* 12* 12*
St Paving 300 9* 9V, 9*
Stly Brock 400 IflV, 19 19
St Can 13905 26* 25% 26*
Steinb A 845 18 V* 18* 18%
Stcintron 900 5* 5* 5».
Stuart Hv 3105 6V« 6 6*
Surrtest od 350 41 40* 40*
—T—
THedvne 100 5* 5% 5%
Texaco 1232 32* 32». 3244
Texas Gu S 3500 21 20* 21
Thom e» 1050 26* 26 36
hewn pr MB 50 50 50
Tone Craft 500 IS* P* ’»*
Toromont 2*50 ns no no
Tor Dm Bk 7957 34* 24 24
Tor Star B 7100 21* 21V, 21*
Trader» A 9065 M* 14 14*
radars B 275 13* 13* 13*
Trade 4* p 1000 •57* 55 55
Trader A p 985 26 25* 26
T rader B p 100 36 36 26
Trader 65 w 600 265 365 365
rader 66 w 2720 460 450 4V>
Trader 69 w 2600 490 465 465
Trsnedr 200 340 335 335
Tr Can LP 3495 34* 34* 34*
Tr Can PI p 200 41*. 41* 41%
Tr Can A pr 595 65 64* 64»;
Tr Can P w 315 10* 10* 10».
Tran* Mt 2136 22*, 22 H ?«».
Trans PPL 300 13 V, 13 13
rtzec 19500 150 145 14.6
Trlzec w 1200 53 51 53
—IT—
Uar> Inc 100 16 16 16
TTNAS Tnv 1000 11* 11* n*
Un Carbid 4681 17* 17* 17*
U Gas 18695 15* 14*4 15
Union OH 225 46 46 46
U Ccrp A *15 19* 19* 19*
U Corp B 300 18* 16* 16' -$T»« CVt 1100 P* 13% 13*
U Sections too 7* 7* 7*

van D H 12500 8 7* 7*
van Ne*s 900 95 95 95
versatile 1150 345 325 330
versatile A 1350 265 2.60 260
vie G Tr *20 26 26 26
vtllcentre . *5 8* 8* a*
vulcan Ind 600 11V, 11 11
— w —
V, ajax 200 10>', 10% 10%
Walnoco O 210 6 6 6
Walk GW 2695 38* 37* 37»'.
Weldwod 150 17* 17* 17*
Wstbume 983 11* 11* n*
Wbur A p 990 36* 38* 36*
Wburn wt z50 775 775 775
Wcstcst 4826 27 V, 26* 26*
West Ind 1000 170 170 170
Westeel 250 10* 10 V, 10%
W Breast 250 19 19 19
W Cdn Seed 1850 435 435 435
W Elec E 3900 380 375 330
W Paclf 12650 6 5* 5*4
W Realty 300 7* 7* 7*
Weston 225 17* 17* 17%
Wstn 4* p Z40 65* 65% 65%
White Pas 660 16* 16* 16%
White P A z25 22 22 32
White P w z75 270 270 270
Wood Alex 100 280 280 280
Woodwd A 830 23 23 23
— Y —
YR Prop 200 8* .8* 8%

zellers 780 18* 16V, 16V,

2430 23% 23* 23* MINES
4310 13 12*4 13

350 14 14 14 — A —
1450 280 270 275 Accra 2000 9 0 9
3080 8* 8% 8% Adanac M 1700 140 140 140
1200 9 8», 9 Agnico 300 330 325 330

100 16% 10* 18% Aknitcho 2300 50 48 49
100 i-* 1 -% ,«>, Allied VIng 0049 355 335 340
150 25* 25% 25% Ang UD 77HCO 1011 90 96

5420 8% 7* 8* Area A 900 180 175 100
r25 12% 12% 12* Argosy 13500 85 63 65
100 7% 7* 7* Arniore 58799 22 20 22

1000 130 130 130 AU C Cop 2000 70 09 70
200 40 40 40 Atlas Yk 0 100 9* 9 9
825 455 45.’» 455 Anor 1800 280 274 280
955 5 490 5 Avoca M , 1500 99 06 99

HMO ««a 495 4*»? — B —
381 30». 30% 30». Bank-no 3100 015 600 600
z25 30% 20% 20% Barry E 3100 0)5 600 000

2400 405 400 405 Barry E 1850 120 125 120
B-Dnu 7500 8 8 H

410 5»4 5* S»4 Betlm 1475 17 10* 17
2P068 24 23»4 23». Big Nnma 1060 14 14 14

4.50 390 380 380 Black Bay 3000 « 6 «
1830 8% 8 8 V, Bl H»wk 8000 72 «8 09

125 105 105 105 Bounty Ex z76 8 8 8
700 7* 7* 784 Bral Can F 174 210 310 210

1500 165 160 160 Braineda 5100 245 246 345
1100 100 155 160 Brenda M 800 M0 825 825
590 21* 31 * 21% Broul Ref 1000 28 ’ 28 38
106 6 « 6 Brunswk 1850 600 575 575
z59 195 195 193 Bunker H 4000 7 7 7

2886 11*4 11* n% — r —
775 8 8 8 Calmer IB 5000 38 37 38
525 6* 6* 6% Com Mine 5000 38 37 38
500 235 230 230 Camfl 11400 350 X» 340
z25 10* 10* 10*4 Cam Chib 300 715 710 715

,n 4A Alt t»r -on tniA. In ■unA*
z50 18% 18 H 18% C Tung 6000 215 " 210 214
z3 17% 17% 17% C lam lean 1200 172 172 172

100 5 5 5 C Mai 35000 40 38 38
1046 5* 6% 5% Candor* 500 8 8 8

100 220 220 320 Caslar 1645 22» s 22% 22%
300 5K 5* S»4 rent pat 300 350 250 250

1345 18». 18». 18% Chmly 16H50 3135 305 335
z3 23 22 V, 27 Chesvl 10000 16 16 10

200 6% 6% 0% Chlmo 1800 138 138 130
300 MV 14% 14% Chrom 3uu 195 155 155

9015 ??.. r% 35% Columb M 3500 74 72 74
4CC 13% 15% • rs innn »•» 12 12
75 9» 35 35 Contagas 4000 35 34 34

1500 495 485 485 Conlgo »>t) 15 1ft 1ft
1300 13% 12’/b 12»4 Cop Fardy 300 145 145 lift

C Marben 
C M<Mim 
Con Ncgii* 
C Kaiub 
C Rod Pop 
C Itt-xspar 
Con w -nt 
Cop Fields 
Cl a I glut 
Cstland 
Cnswbanic

— U — 
D'Aiagiai 
Deer Ham 
1) Kid a 
le-ii'son 
Dick isn 
Disco -ay 
1»- ine
D Exi *
Lkmei.di 
Duni Hio
Dynasty
— E —
East Sull

Farweat 
F Mar 
Fort Re|
Gnt Masct 
Giant Yk

Int Mogul
Iron Bay T
Iso
Jelcx
Joliet
jonsrnith
jorex Ltd
joutel
jowscy
— K —

JUKI 190 186 10U
7100 MA 350 356
1600 250 Md 248
1500 U 11 11

naoo 244 236 238
1000 8* 8* «M
1000 40 40 40
3200 10* 10' . IV61 '.no 155 15ft
lOu 900 900 900
Cl6 B 8 tt

3000 13 13 13

1150 22 22 22
800 7 7 1

12700 TO 74 75
1902 30* 30 X)
H0U 14ft 14ft 14A
165 108 100 lue
460 #7% 00 V» 07»;

1200 155 154 155
500 10* 10* 16';

3000 27 37 27
0405 040 025 (HO
1816 375 XT0 370
'non 10 10 10
1200 120 117 117

1O3U0 70 6ft 67
390 470 460 400
200 104 I0‘« I0‘«

Goldruy 500 80 80 80
Grand uc 600 810 810 810
Gran tale 700 12 12 12
Green pnt 3000 23* 23 23'
Gulf L 
— H —
Hall nor

5700 6 0 «

3100 300 WO 390
Headway 2000 10* 10* 10'
High Bi 600 370 370 370
Hoi linger 475 41* 41 41
Hud B 4000 18 1A 18
Hu-Pain 4000 18 16 18
Hydra Ex 4420

a
30 38 3b

Int Halllw 800 160 160 160

130 360 960 360
12200 180 175 175

1000 224 224 224
1000 20 
5500 10

20 20 
9‘s «4

300 140 140 140
4250 92 90 92

Kan» Kolia 
Kenn Hold 
Kerr Add 
Kid C<»per 
Kirk Mm
— L —
Lab Min 
L IX»fault 
L Stun e 
Lang la 
Lsitch 
Liberian 
LL Lac 
Lost Riv 
Louvicrt 
LyUoo M
— M — 
Madeline 
Madsen 
Malart lc 
Man Bar 
Mutât 
Mattgmi 
Maybrun 
Me Adam 
McIntyre 
Ment 
Merrill 
Midriin 
Mt Wright 
Multi-Mi

200 116 
1500 25 
2530 09b 

500 16
2500 22

585 40 
2260 14

13562 325 
500 14 

1700 106 
110 13% 

2472 220 
10706 526 
ittOO 20 
1200 234

2500 336 
4800 109 

z35 70 
/«4 76 

12500 104
3700 284
1300 16
6700 75 
1856 146 

28200 11» 
1000 ISO 

6500 31 
rl00 2S 
2000 .46

110 116
24* M*

9125 02ft
16 18
22 22

39% 39»4
14 14

330 325
14 14

180 185
1 13».

3U0 * 216
460 495

19 30
230 230

330 330
101 103
70 70
62 70
9% 9*

28 28
16 16
74 75

144% 144*
115 118
140 ISO

30 30
26 2i
44 44

New Cal 
Ncwconx
N Harri 
N Imprl 
Newlund 
Newnor 
N Quo Ragt 
N senator 
Nick Rim 
Noble M 
Nor-Ac 
Norbaska 
Norlex * 
Norcal %
N Canada 
N Coldstm 
N Gate 
N Roc k
_ O — 
Obnen 
Opemska 
Ore hen
— P —
Pac Coper 
Pamour 
Patino 
Pee Exp 
Pick Crow 
Pine Point 
Placer 
Prado Exp 
Preston 
Pure SUy
— Q —
q Mattgmi
— K —
Rad lore 
Rayrock 
Reeves 
Rio Mgom 
Roman 
Jtyanor
— 8 — 
Satellite 
Sherr 
Sigma 
Silniq 
Sisco
Stanrck 
Strep R 
Sud Coat 
Sullivan
S»m bîx
— T —
Teck Cor A 
Tec-k Cor B 
Textnonl 
Texore 
Texsol 
Tliom L 
Tombill 
Trilwg
Trip Chib 
T»»ndra
— U —
U Asbestos 
U Keno 
Upp Can
— W —
West Mine 
Wtllrov
Wr Hai-g
— Y —
Yk Bear 
Yukon C

sulap*

1100 24 24 24
1400 590 580 585
7000 5 5 5

16000 128 125 128
2000 154 16 154
2000 6 6 6

400 134 13% 134 
5300 134 134 134 
6100 134 134 13'» 
1600 222 218 218 

94500 37 34 35'*
3200 33 33 33

voir liste plus bas 
16000 6 54 54

500 » 
510 116 

1«W2 10%
3400 70

3400 54 
3425 11%
1800 400

1100 290 
3200 230 
657 224 

28850 137 
500 3K 

1133 32 
146 34% 
800 149 

800 96 
750 230

700 44

ïlOO SB 
2300 157 

100 190
886 10% 

2400 850 
2500 11

85 85
116 116
9>i6 10*
06 TO

A4 A4
M»A 11*

«00 400

290 290
225 230
21'* 21*

130 130
26 26
31 »4 32
34% 34%

146 145
946 980
230 230

44 44

32 39
156 156
190 190

19 19
830 830

11 11

zll 8 8 8
15177 18% 18* 18%

1800 425 400 400
14337 36% 3ft 36

900 171 170 170
noo 190 120 120
1676 244 242 942
«500 ®* 38 »
ns 375 J75 375

61850 12 9 U

1730 700 690 «90
1700 615 605 610
4100 ns 08 68
3000 25 M* 34*

31800 90 86 87
1500 33 31* 32
3400 90 88 88
3800 100 100 100
500 16 16 16

1000 20 20 20

700 570 550 660
100 640 «40 640

9500 200 193 193

220 340 335 340
7009 123 MS 12S
1000 146 140 146

2100 525 520 ..25
2500 136 13ft 13ft

131200 28 21 26*

PETROLES ET GAZ
— A —
Alt Ea«» O 200 405 4«ft 49ft
Almlncx 3580 615 010 Ç1S
A Led 4ÔOOO 13 19 12
A Quasar P 5150 545 535 535
Asamera 925 22% 21* 21*
Ashland O■a

z6 10* 10* 10*
—— n
BP OG 3500 255 243 24(3
Bralor OG 3500 255 243 243

CS Pete 3200 496 485 490
Cs t*ete w 710 395 295 295
C Dehl 500 470 470 470
C Ex Gas 1600 415 405 41&
C Home 10827 TW 720 725
CU Pete 1018 07 67 67
C Reserve 1000 565 550 550
Cdn Sup O 4310 44% 43», 43%
Cent Del 1696 12* 12 V, 12%
Chartel Ol 150 630 630 630
Chteftnn D 1800 860 825 840
Clark 0»n 600 25ft 255 255
C Bast Cr
— 1» — 
Dynamic*• __

250 210 210 210

3230 119 118 118
—* r
Francana 200 400 aeo 400
— G —
Gr Plaine 500 35* 35 3ft
Gt C QUada 
— H —
Huston

1300 686 eno 685

1(1300 335 32ft 33ft
Houston w 200 180 180 '80
““ la
I xx’hi el
— M —

SftvO 120 MT MT

Mill City 1000 221 2S1 221
Mineral R 
— N —

5368 66 05 05

Nat Pets 4800 3K5 370 370
N Cant 000 80 88 86
N Dhv 11600 9 • 9
vr rut» 200 736 736 72»
Northld 5100 » 80 88
Numac 2220 735 72ft 795

Oakwond p 314 114 114 114
— P —
Pan Ocean 7066 18* 18* 16*
Permo 4000 74 IX 72
Peruv 500 50 50 so
Petrol 600 131 130 130
Finn p 94300 79 06 66
Place G 4300 138 1» 136
rirtwier 1000 58 56 56
Peyto Oil*B 9500 230 217 218

n
Ranger 3119 10% 13% 16*

Canadienne
Par Is Presse CsusdUoas

COTATIONS
INDUSTRIELLES

TITRES «salas haul bas fsrm.
Ahed Music 2100 400 Mt «00
A til un re H 150 376 375 375
Helg did 1122 38* 37% 38 •«
Dernrarn 8000 410 4U0 410
Blue Hon 1600 230 220 220
Capital Dyn 2100 275 378 276
Com Hold 5500 200 270 378
Crswfd A1 300 250 250 250
IV» moo 500 8* •* 8*
Dium Dla 87300 74 06 73
Guar N A 150 16 18 18
Hambro 468 ** 15* 15*
Isec Canada 5Ci0 40 40 40
N Aut vn 400 21 21 21
Old C le.v it 1360 2 1* 2
P»tI*c 700 220 215 220
Proflex 2800 290 27» 290
Radio 1H000 81 79 80
Heart Dv 1900 225 215 275
Select Fin 1000 5% 5% 5%
S M A Inc 300 130 120 120
Steel tree 500 80 80 80
Superpek 1000 9* 9»k 9%
T Lon Ivs 100 365 368 366
Unican Sec 300 250 350 250
Visa Bella 3300 96 88 95
Wlnco Steak 300 396 398 395
Wingait Dtv 1650 •* 6 6*
Whiterk «900 •V. •Va ev.

MINES ET PETROLES
— A —
Abit Asb » 300 445 445 445
Ablt Cop 3000 33 30 33
Arroll Ltd 600 85 85 85
Afitcana 21000 68 84 •7
Ajax Min 3043 37 37 37
Ailed Inv 2598 410 390 «10
AUd Mm 1650 360 33ft 340
Ameran 24700 29 28 29
Arno 2000 6 • 6
AU N1 
— B —

1000 55 5ft 5ft

Basic Res 100 290 290 290
Beauce PI 1000 4 4 4
Beltere 13200 26% 26 26
Hluewtr 5200 123 115 123
Buffalo Gas 1100 720 710 T10
Burnt Hill 
— C _

1500 >»% 19 19

Caliper Dev 400 293 292 295
Canadex 1000 18* 16% 16*
C Keeley 44760 6 5 6
Cdn Mag 1000 35 35 35
Canadore 13500 26 26 26
Cannon 1000 9* 9% 9*
Capri 25500 33 31 32
Caprlve In 500 13 13 13
Cartier 3020 14 13 13
Chsbar I 2100 450 425 430
Chsbar w 200 166 165 165
Chib Cop IXMMI 30 30 30
Chlpman 4643 85 92 82
Con Quest 7000 46% 45 45
Cons Bellek 500 3 3 3
C Can Ex 5000 27 25 27
C Dolsan 102720 35* 30% 32
Cons Imp 46600 35 32 38
Con Man IMM 19 16% 19
Con Prop 500 11 11 11
C Virginia 2900 240 230 240
Corge 1500 41 41 41
Crusade 
— O —

1300 110 MO no
Dauphin 11500 IT 18
Devils El 5000 M* M 11
D Lease 81000 23 21 23
Dun» uni 5000 25 22 28
Dumont 12200 95 9S 97
Dyn Mn 
— E —

2500 25 24 2ft

Eagle Min 5650 380 375 380
Expo Iron 
— F —

500 78 75 78

Kano Min 36500 12 13 13
Fidelity 13000 16 14% 14*
Flint Rk 
— G —

5300 37 35 35

Gaspe Q 24700 81 80 80
Ghislau 2000 T 7 7
Gr W Mm 3300 32 31 31
Guardn 7000 22 31% 32

Int Norval 3000 11% M* M*
Israel Cnt 78300 122 109 119

James By 27850 37% 24 36
— K —
Kal Res 2500 70 68 68
Kingswd 8000 43 42 42
Ktngswd w 3000 21 19 19
— 1. — 
Ladubor 4300 89 84 89
Ledertc 500 17 17 17
Lynx C Ex 1500 160 168 160
— M —
Mdonld M 4000 9 9 •
MacLan 1000 83 03 83
Mrshl Bn 13500 40 36 40
Menorah 2166 9 8 Vi 8*
Mid Ind 4000 3% 34 34
Mija Mns 20000 36 M% 36
Mistnngo 5500 22 31 31
Monteagle 8000 38 35 36
Mt Laur U 21200 146 140 146
More Mines 3000 32 31 31
Mt Jamie 450<i0 31 30 31
M Pleas 1000 33 33 33
— N —
Nw Form 15000 7% 7 7
Nw Ho sco 1200 145 141 141
N W Unlsp 4500 35 35 35
N A Rare 10000 32 30 32
Nrthn Q E 5000 74 74 74
N w Canal 1000 9 9 9
Nouvelle 3000 48 48 48
— P —
Pat Silv 1000 13 12* 13
Phoenix .700 865 865 865
Probe Mines 568 16 16 16
Prnghorn 1000 81 81 81
Prov Ex 5000 41 40 40
— q —
Que Ur an 800 28 28 X
— X — 
Queenstn 7500 23 31 31
Rncherla 11050 23* 21 31
Rol Agas 17500 41 38 41
— 8 —
St L Col 100 230 230 730
St Lucie 10O0 33 S3 33
Safari 1100 74 73 74
Sciminex 5000 45* 4ft 48*
Shield Dv 2000 225 210 225
Sil Stack 3000 99 95 97
Sllv Sum 1500 8 5 -5
Stand Old 2500 13 U 12
Subeo 1000 80 80 80
Suriuga 2500 6 6 6
— T — 
Tagaml 5500 17 16 16
Talls-n 3000 26 28 28
Torcan M1M 21 19 21
Toronado 9500 32 31 31
Tower Res 3100 24 34 34
Transtere 9000 17 16* 17
Twcnt C 750 180 150 130
— W —
Wtrn Buf 6500 IT 16* 17
W Q Mn 5000 16 16 16
Wilm Crk 27500 61 S3 36
Wrlghtbr 1000 TO 70 70

Total des ventes : Industrielles : 
321,984. mines et pétroles, 1,159,361.

Américaine
Psr la Presse Csasdisaas

COTATIONS
TITRES ventes bant bas fern».
Asamera O 184 22* 21% 21»b
Brascan lb 84 18% IB* 18%
Camp Ch 60 7% 7* 7%
C javelin .44f 70 16% 15% 15»,
Cdn Marcon 8 4 3* 4
Creole 2.60a 39 29% 2«‘-s 29*
Cwn CP 1.23t 148 44% 42* 43*
DCA Dev 113 19* 18% 19*
Dome Pet 38 87* 86% 80*
Domtar 60a MO 13* 12% 12»4,
Delectm 83 9* 8% 8%
Flit Dyn Ole 8 18% 15* 15%
Ford Can 2 X100 86 85% 85*
Fresnl .10g 7 SS* 21»k 22
Giant Yl 40 57 11% 11V, 11%
Imp Oil ,50a 57 31% 21% 21%
Jup Cp 13 9»i 9». ®*
Lake Shore 84 3% 3% 3%
Merrill I 105 1% 1* 1%
Molyb C 12 3% 3% 3»i
Peel El 18 21 20% 2U»«
Pratt l*amb l 8 18* 16% 16*
Scurry Rain 13 24V, 23% *3%
Syntex 40 329 80* 50% 59%
Trans L .00 39 27 26* 27

Total des ventes : 4350.000.

— R —
Scurry Rn ififto at *4 14
Slebena 1300 770 760 770
Spoon 16200 210 196 307
Syc-use 37946 3940 3H6 390
— T —
Total P 10660 746 730 730
Total P A P 113ft 16% 16% 10'
Tr Can Res 5600 1ft 112 1.16
Troc ran 0 
__ ft _

*87 20% 20% >0’

U Canao 30RO 466 466 455
U Canao w «00 311 300 200
U Reed 13600 28 26 25
Ulster p 10300 300 303 206
. •> V w—
voyager P 
— W _

700 400 400 400

Wespac 3000 3ft 33 *3
W coast p 8» 10 10 0
W Dec alia 3806 640 630 630
World Wde 300 347 >44 347

niSTRlBl TION PKIMAIEE
Norlex 14600 VI 40 41

EBSffl
MONTREAL (PC) - Ig* prix 

ont fléchi dans tou» le» sec­
teur», g li Ikmrtie de Mont­
real, notamment don» le» pa­
pier» qui ont connu leur plu» 
forte baiaae de l'année.

A l'indioç, les industrielles 
étalent en baisse de 1.54 à 
i 82.12; les services public» de 
1.14 k 15ti 4H, les bancaire», .85 
à 196 06; l'indice cotnpoae, 1.40 
a 179.22 et le» papiers, 1.14 à 
8247.

Le» perte» l'emportaient sur 
les gains par 146 é 97, tandis 
que 95 valeur» restaient inchan- 
«ées.

Dans les mine». Hudson Bay 
Mining and Smelting a cédé 1 
3-4 à $19 3-8; Asbestos Corp., 
7-8 à $34 3-4; International Nic­
kel, 1-2 k $40 1-2 et Hio Al- 
gom, l<4 à $19 1-4 È ak onbi d 
ge avançait de 1-2 à $140 et 
nenlson Mines, 1-4 k $30.

Dan» les industrielles. Cana­
da Cement Lafarge a fléchi de 
1-2 à $40 1-2; U. C. Telephone, 
1 1-4 à $17 3-4; Aquitaine, 1 
14 à $26 1-8; CPH, 1 à $67 
1-4; Weston, 7 8 à $17 1-8, Mac- 
lean-Hunter Cable TV, 3-4 à 
$5 3-4; Industrial Acceptance, 
5-8 a $18 1-4, Steel Co of Ca­
nada, 5-8 à $26 1-4; West coast 
Transmission, 5-8 à $26 5-8; 
Dominion Glass, 1-2 à $14; 
Grissol Foods, 1-2 à $6; Hud­
son's Bay Co, 1-2 à $18; Moore 
Corp., 1-2 à $35 3-4; Banque 
royale, 1-2 à $25 1.8 et Great 
Lakes Paper, 1-2 à $18 1-4.

QSP Ltd avançait de 1 3-8 à 
$14 3-8; Fraser Companies, 1 
1-4 à $17 1-4; Trust Général du 
Canada, 3-4 à $19 1-2; Heil­
man's, 1-2 à $23 1-4 et Banque 
d'Epargne, 1-2 à $12.

Le volume s’est inscrit à 
1.50 millions à la Bourse de 
Montréal et à la Bourse cana­
dienne, contre 1.58 millions 
jeudi.

Fsr Is Presse Csnadlenue

TITFES LfS
PLUS ACTIFS

INDUSTRIES

L'HEUREUX (j OUELLET ASSOCIES

GASTON L'HEntEUX JO OUELLET
Jo Quelle', et Gaston L’Heureux sont maintenant associée 

dans un bureau de relations extérieures 8>tué dans les locaux 
de l’agence Bleau. Duperrcy, Giguère + Associés Inc., Sa­
unant» du Coq d'Or, h''and prix de la publicité, de» deux
dernière» années.

G U' ton L Heureux fut journaliste pendant plusieurs an­
nées au quotidien Le Soleil où il dirigea la section Arts et 
lettre». Adjoint au directeur général, chargé des relation» 
publique» à l’Orchestre symphonique de Québec, il a travaillé 
comme recherchiste, scripteur et commentateur au service 
de la Société Radio-Canada.

Pendant deux ans Gaston L’Heureux occupa les fono- 
Lon.s de recherchislc-aninialeur dans le cadre du projet-pi­
lote de television éducative pour adulte» au Saguenay-Lac 
St-Jean (TEVEC). Collaborateur a Radio-Québec, il a travaillé 
pour de n ombreuses maison» d’affaires du Québec à titre 
duiéateur-concepteur. Gaston L'Heureux est membre de 
plusieurs associations professionnelles nationales et inter­
nationales.

Jo OueLlet est. éditeur du magazine Le Quebecker et au­
teur du livre a succès "Instant French”. Elle tient une oh io­
nique hebdomadaire pour l'agence Canada Wide ainsi que 
dans le magazine Star Weekly de Toronto.

Jo Quel!et est l’une des journalistes canadiennes les plus 
réputées grâce a ses nombreux articles publiés dans les plu» 
réputées grâce à ses nombreux articles publiés dans les prin­
cipaux magazines canadiens et américains. En plus de colla­
borer régulièrement à diverses émissions de la chaîne an­
glais de Radio-Canada, elle est l’auteur de la section consa­
cré»* a la Province de Québec clans l'Encyclopédie G roller.

Elle est également l’auteur de la version bilingue de 
l’hymne national "O Canada” et elle a adapté en langue 
anglaise le succès des plus importants autours-compositeurs 
du Canada-Français

Elle remportait en 1962 le Prix Chatelaine et le Libe. ly 
l r's Digest Award

Jo Quelle! est membre du Canadian Women's Presa 
Club, de l’Association Canadienne des Compoeiteurs, de l'As­
sociation Canadienne du Tourisme et de la Chambre de Cotn- 
m<T<<* d»* Québec.

Bleau. Duperrcy. Giguère + Associés Inc. sont henreux 
d'accueillir dans leurs locaux un bureau dont le personnel de

titre» ventes hsni bane fmi. ch. cadre est aussi compétent. 
Drum D 17200 74 “ —
Int Nick 30431 *1* 40% 40V,- *
Rad BM laoou 8! 79 80 —2 Int Nickel
Hud B C 14320 18* 18 18 — * Int Util
Alcan 12408 22% 22* 22»ii + »« Int Util pr
C Cables 11275 10* 10* 10* Intpr Pipe
Domtar 11229 13% 13 13*— % I O S Ltd
Home A 9892 29* 28% 70%— % Ivaco
MacMillan 9575 23». 23% 23»,— % — J —
Bang CN 8400 13% 13* 13%+ % Jamaica

— K —
MINES Koffler^

20431 4>% 40* 40* — Q —
5200 42* 42 42 QSP Ltd «725 14* 12% 14%

100 37* 37* 37* Que Tel 416 14* 14* 14*
1700 28% 28* 28% — K —

300 70 70 70 Rapid D 1630 490 465 465
1400 14% 14% >4% Reitman 300 23% 23 23%

Rio Algorc 655 19% 19* 19%
1000 30 30 30 Rolland 450 360 350 350

Rolland B 100 325 325 325
4700 14V. 14% 14* Royal Bank 3328 25% 24». 25%

Royal Trst 7250 34 33», 33%

C Cols 102720 33* 30* 32 —1
D Lease 81000 23 21 23 —1
Israel 78300 122 109 119 + 14
Cons I M 46600 35 32 35
Mt Jamie 45000 31 30 31 —I

COTATIONS
INDUSTRIELLES

TITRES
— A —

ventes bant btti ferm.

Abitibi 8200 7% 7% 7*
Alta Gas T 300 52 52 52
Alcan 12408 22% 22* 22%
Alcan pr 300 28», 28»', 28*',
Algomi St 550 14% 14* 14%
Aquitaine 4000 27 26* 20*
Argus B pr 25 34 34 34
-Asbestos 330 35* 34% 34»;
Atl Sugar 200 7% 7% 7*

— » —
Bank Mtl 1465 14». 14% 14%
Bank N S 3232 24’i 24* 24%
Banq C N 8480 13», 13* 13*
Bq Dcparg 4850 12 11% 12
Bq Pv Can 525 10 10 10
BH1 Canad 2966 48 47* 47*
Bell A pr 571 53% 52% 53»;
Bombrder 530 n* 11* 11%
Border C 275 6% R», 6%
BP Oil Gas 8680 710 700 705
Brascan 1680 18»4 1R», 18%
BC Ph 4 84 200 17», 17% 17%
Brine© 2865 6* 6 6

— C —
Campeau 100 420 420 420
Can C?m L 516 40* 10* 40*
C D Sugar 45 33% 331', 33%
C S L 1075 34* 34 34
Cdn Brew 365 7 % 7* 7*
Cdn Cable 11275 10% 10* 10*
C Hvdro 126(1 17». 17». 17%
C Im 6153 23 22», 22»;
C I L 250 13* 13% 13*
C r I pr 1505 23% 23% 23»,
C P Inve w 575 .390 385 39"
C P R 2494 08* 67 67 V,
C P R UK p 1000 9 9 9
C P R 3 pr 200 11* M* 11*
Canron 100 18% is»; 18»;
Cent Del 450 12* 12% 12».
Cent Dyn 700 75 75 75
Charter Ind 600 185 180 185
Chemcell 690 5% 5% 5%
Columbia p 300 15». 15 15
Com in co 1202 21% 21% 21%

10*Con Bath 429 10% 10*
C Text 137 G% «». 6%
Cons Gas 7100 19% 19 19
Cooper 200 M 11 11
Crain RL 100 15% 15»; 15%
C. Fonc lîîîî 51 50* so»;
Cr zell A 300 19 18% 19
Cygnus A 300 «RO 480 480
Cygnus B 100 6 6 8

— T» —
Denison 420 30 30 30
nist! Stag 1100 54 5.7% 54
D Bridge 700 23», 23% 23%
Dofasco 104 25* 25% 25*
Dorn Glass 200 14 14 14
Dom Store 2300 10% 10* 10*
D Textle 6700 10% 10* 10*
Domtar 11229 13». 13 IS*
Domtar pr 100 15V, 15* 15%

— r —
Falcon 161 140 140 140
Fraser 100 17* 17V, 17V,
Fulcrum 300 <35 435 435

— G —
Gaz Metr 1538 6* 8* 6*
Glengair 100 215 315 215
Glrngair U 200 7 7 7
GB Cl 5 pr 300 32 32 32
Gt West Int 3500 5* 5% 5»;
G I. Paper 2300 18* 18V, 18%
Grey Cmp 400 200 200 200
Grissol F 5350 6 0 6
Gulf Can 1235 33* 23* 23*

— l( —
Hard Crp A 400 13% 13»; 13»;
Hawker S 250 306 305 305
Home A 9892 29* 28* 28',
Home B 543 29* 28* 2»>,
Buds Bay 10595 21 19% 19»,
H Bay Co 14.320 18* 18 18
Husky Oil 2250 16* 16* 16 V.

— I —
I A C 3650 18% 18 V, 18*
Imp Oil 3151 21% 21% 21%
Imasco Ltd 1030 18* 18* 18%
Inglls 250 10 10 10
Inland Gas 175 13% 13* 13%

La halt 274 23 22% 23
Lob Co B 300 5 5 5
Lor b M 1U <05 405 405
— M —
Madam 1700 20 20 20
M H Cable 200 5% 5», 5%
M B Ltd 9575 23% 23 s* 23%
Magnason 1000 8 8 8
March Un 200 385 385 385
Mass Fer 450 M% U* 11*
Microsyst 1351 5». 5* 5%
M oison A 325 18% 18% 18%
Molson B 300 18% 18* 18*
Mnt Trst 1150 14% 14% 14»,
Moore 917 36 35», 35%
MSN Ind 374 5* 5* 5*
— N —
Nat Trust 200 27 V, 27* 27 V,
N B Tel 006 11 13% :<
Nlld LP 200 10% 10% 10%
Noranda 2460 35% 34% 34%
Nor CU G «38 16* 16V. 1C*
N W Sp 1800 7* 7 7*
NS LP 913 10* 10* 10 V,
— « — 
Oshawa a 5600 11% 11* MV«
— P —
Pac Pet* 2900 31* 31* 31*
Peopl St 500 13% 13* 13*
Petrofina 1006 22 21% 22
Phillips Cb 450 12% 12% 12».
Placer 210 34», 34% 34%
Popular 500 105 165 J65
Pow Corp 3733 5% 5% 5%
Price Com 1733 8 7», 7»;

Provigo 735 5* 5* 8*

— H — *
St L Cem A 400 36* 36* 36%
SandweU 1200 7* 7* 7*
Scot Lasal 450 30 29% 29%
Scotts 100 13 13 13
Shell Can 2603 36% 36% 36»,
Shell Inv p 50 37». 37». 37»,
Simpsons 2400 19* 1»* 19»;
See Gn F 450 410 400 «no
Southam 200 60 59% 59»;
Steel Can 394* 3ft»+ MW 7.6*
Steinbg A 3142 18* lb». 18*
Sup Elec 000 425 425 425

Texaco 125 32% 32* 32».
Tor Dm Bk 2630 24 24 24
Tot Pet A 1700 740 730 730
T Pet A 100 16* 16* 16*
Trader* A 250 14* -4* 14%
Tr Can PL 895 34». 341 « 34»;
Trans Mt 1545 22», 22», 22».
Trlzec Crp 5050 150 150 150
Tr G C 300 19* 19* 19*

velcro 1200 17* IT !7*
— W —
Walk GW 540 38* 37% 38 Vs
Webb Knp 2050 30 30 30
Weldwod 400 17* 17% 17%
Wcstcst 2725 27% 2S* 26',
Wbur a pr 25 36% 36% 36%
W Pacific 500 5* 5* 5%
Weston 500 17* 17* 17*
Woodward 350 23 23 23
“* 1 — 
zellers 1025 16* 16* 16*

J.-0. Dslofrav# Olivior Sarmsn

Barry & McManamy
Courtière en valeurs

Membre! <fe la 
four»» d* Montréal 
»t do la
feurte Canadienne.

132 RUE ST-PIERRE, QUEBEC — TEL: 692-1262

velours de pl

OSCAR DUBÉ & Cie Inc.
(fondbe en 1928)

Siège social: 925 Chemin St-Louis, Québec i • 527-2310 
Succursale : 110-A des Forges, Trois-Rivières • 374-2090

MIMBSB» O» L’ASSOCIATION CANADIVIMS M8 COURTIBRS tH r*à*UKS MOHjAMV

ACHATS
VENTES

OBLIGATIONS
ACTIONS

Q¥S.S/<j$zm/nc/Jwu/IS*

VALEURS DE PLACEMENTS

MIMBRE DE L’ASSOCIATION CANADIENNE 
DES COURTIERS EN VALEURS MOBILIÈRES.

Côte de la Montagne, Québec 2, P.Q. tél. : (418) 692-1626yk
LA CORPORATION BE PRETS DE QUEBEC
MEMBRES DE L’ASSOCIATION CANADIENNE DES COURTIERS EN VALEURS MOMJEREf

132. RUE ST-PIERREv QUEBEC 2. PO 
C.P. 68. STA. C.

(418) 692-1380

( I



« Samedi, 1er mai 197Î | L'AthonQuibèc

CANADA.
Province <1« Quittée,
Di»trlct de Quebev.
Ville de ble-Ko.v,
Lhuie La Cour Mumcipale.
No ; C-3ul«l

VtUe de Cluway 
Deiiiuiuletenee 

M
CbuKi# llioutn 

Ddleit'lrui

AVIS PCBlilc *»t doiuie que h*» 
bleue meuble» et elfe U du déleiidcui' 
d>UU en celte cau«e en vertu d’un 
bref d« Kien KecUe de Bonly aerunt 
vendue en jueUoc per encan ixibllt 
à 11 heures de r«vant-nttdl, ce lie 
joui de mai 1971, au No : tmi, #.• 
Avenue, Cluu-ny,

lien dlta bleue meuble* et efteU 
ronaietant en : téJévIaeurs, »et d«' 
kalon, bahut, tables, lampee eu-

Le tout *sra vendu suivant la loi 

QCVBIX.'. 1er niai 1971

Grégoire Royer, If.C.tf.

CANADA.
Pro^'tnce de Quebec,
Dlstilct de Quéoec 
Dan* Lu Cour Provuiciale 
No (13-138

Bourbonnais Tire Service Co.
Den van dereose 

Vs
Raymond Vemiett# 

Défendeur

AVTS PUBL»C est donné utie les 
biens meubles et effets du défendeur 
suinta en cette cause en vertu d'un 
b-ef de Fieri,Fadas de Bonis seront 
vendus en lu*tic»? pur emun public 
a 10 heure» de l'avant-mldl. ce 12e 
jour de mal 1971 au No UiJo. rue 
Chibot Notre-Ummc-dei-Laurentldf*.

Lee dits biens meublee et effets 
canal..tant en : une automobile de 
marque Pontiac.

Le tout sera vendu suivant la loi. 

QUEBBC, 1er mal 19?1

Grégoire Royer H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIAL!.

No 68 545
REMI G. GIROUX A
tCRCC LEVESQUE

demandeurs
vs

GERARD ARMSTRONG
détendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le present 

donne que les biens meubles cl effets 
du détendeur, saisis en cette cause, 
seront vendus en justice, oar encan 
public, le 12e jour de mai 1971, à 
11 heures de l’avent-midi, e 3083, 
des Quatre Bourgeois. Ste-Foy.

Lesdits biens consistent en : 3 ma­
chines à coudre Omege.

Le tout sere vendu suivant la loi. 
Quebec, le 1er mai 1971.

JEAN-CLAUDE LEGARE, H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 68-293
GUY DES RIVIERES

demandeur i

9IMCRAFT LTD
défenderesse

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le prosent 

donné que les biens meubles et effets 
de la défenderesse, saisis en cette 
ceuse, seront vendus en justice, par 
encan public, le 12e jour de mai 1971, 
è 10 heures de l[avant-midi, a 39, 
Principale, St-Agopit'.

Lesdits biens consistent en : 5 bi 
cycles à moteur Poney Bike.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

JEAN-CLAUDE LEGARE. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 65-940
DIPLOMATIC INDUSTRIES LTD.

demanderesse

CLERMONT BOISVERT
détendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le present 

donné que les biens meubles et effets 
du défendeu'-, saisis en cette cause, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le 12e jour de mai 1971, à 
11»/ heures de l'avant-midi, a 2414 
rue Evangeline, Gifford.

Lesdits biens consistent en : 1 ma­
chine à additionner, 1 tagère vitrée,
9 hnrlnfl»« in nihtlntc et ♦nuta I»
merchandise comprise dans la tabagie, 
etc.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

JEAN-MARIE PAYEUR. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 69-259
PAQUET INC

demanderesse

ROBERT GIROUX A
Mme PHILIPPE GIROUX

détendeurs
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est par le present 
donné que les biens meubles el effets 
des détendeurs, saisis en cette cause, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le 12e jour de mal 1971, a 11 
heures de l'event-midi, à 8, St-Antoine, 
Ste-Brigitte de Laval.

Lesdits biens consistent en i 1 moto- 
neige Snow Jet.

Le tout sera vendu suivent le lot. 
Quebec, (e 1er met 1971.

JEAN-MARIE PAYEUR. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 62-510
CATIEN ROY

demandeur

Dame MICHELINE BERNARD A
CLAUDE AUDET

défendeurs
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est par le present 
donné que les biens meubles et effets 
des defendeurs, saisis en cette cause, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le 12e jour de mai 1971, è 
11 heures de l’avant-midi, e Boul. du 
Lee, Lac Beeuport

Lesdits biens consistent en : 1 télé­
vision de marque Sanyo 21 pouces 
avec antenne.

Le tout sera vendu suivant I* •<?*, 1 
Québec, le 1er mai 1971.

EMILIEN MILLER. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE MONTMAGNY
DANS LA COUR PROVINCIAL!

No 2898
JEAN-PAUL BOUCHARD

demandeur
vs

Dame ROSE MATTE
défenderesse

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le présent 

donné que les biens meubles et ettels 
de le défenderesse, saisis en cette 
cause, se-ont vendus en justice, par 
encan publie, la lie jour de mai 1971, 
a 10 heures de revent-midi, à 905. 
Murray, Québec.

uesdits ùiuns consistent en : 1 télé­
vision modèle Consol, 1 set de salle 
k dîner, etc.

Le tout sera vandu suivant la loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

ROBERT GAGNON, H.C.S.

CANADA
KKU/INUt Ut QütOtC
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR PROVINCIALE 

Na 61-012
SIMARD, PROULX A FONTAINE

demandeurs

PHILIPPE LAMOTHE
détendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le tu«tem 

donne que les biens meubles et ettels 
du détendeur, saisis en catte cause, 
seront vendus en justice, par cncar. 
fuhllr, le 13e jour de mai 1971, è 
1 heure de l'après-mldl, à 260 est. H* 
la Sapinlèra Dorion, Québec.

Lesdits biens consistent en : 1 télé­
vision couleur.

Le tout sera vendu suivant le loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

JEAN MARIE PAYEUR. H.C.S.

Marché des 
obligations

2U-4-71 % I40.UUO ('AN AU A

V1UJ-; DK 
i Bei'thler)
7 uuuniiishioiM 
$140,000 7»V

ST-GABKiKi, 
$07.90 

7.8400 
1-5-72-81

20-4-71 S’MMO.iMMI

Cl TB DK TKOIS- HI VIK K KS
( Trois-Rivière»)
7 soumission.', 
$1,979,(XX) 7;V 
$ 87,(XX) TU'

27-4-71 S UK.MM

$98.750
7.9647

15-5-72-81
15-5-91

VILLAGE DK SAINT-PLACIDE 
( Deux-Montagne*) $97.00
0 souin:.s.>n,ns 7.HHH2
$115.000 71Vr 1-5-72-81

27-4-71 $ 87.000

OU. Dr ni. Dur.
«ta avril 1-Ï2 101 50 101 70 4 58
7’4 avril 1-72 102 00 1UÏ 20 4.76
4‘4 SvpU-mhif 1-72 90 «0 99 80 4 40
5'4 itei-mnbri' 15-72 10U 50 10". 70 4 78
7 février | 73 103 40 103 00 4 83
«ta Juiltel 1-73 103 05 163 25 4 90
5 iM'tohit- 1-73 100.00 1O0.2O 4 91
«ta «tewtnbre 1-73 103 M 103 20 4 91
U octobre 1-74 100.50 109 00 5.10
« Juin 15-74 102.25 102 75 a.03
5ta déMPtittw 1-74 100 00 100 50 5 34
714 juiltel 1-75 105 00 105 50 5.74
5ta Octobre i-75 IM 00 99.50 5.63
5 ta avili 1-70 99 00 99 50 562
3'4 Juin i.74-76 80.75 89 25 5.72
7 «H'tei libre 1-77105 25 108 00 5 85
3*4 janvier 15-75-78 86.00 87 00 8 13
* juillet 1-78 100 50 109.00 « 41
a-4 oeiuwie |.<u <M. la ia/ OaUt*
51 j août 1 80 94 25 95 00 0 22
41, rteplembi'c i-«3 83.00 83 50 0.46
5 juin 1*88 79 00 80 00 7.03
5't mai 1-90 81 50 82 50 0.92
5ta aeptenibri' 1-92 03.50 86 50 0 98
3ta mao. 15-96-90 01.00 63.00 0.75
3 aeptetiibre 15 ppz 40.00 «2.00 7.14

PAROISSK DK ST-GEKAÜD 
DKS-LAUR KNTI DES > 

(Saint-Maurice) $98.10
1 soumission 8 2918
$ 87,000 S'x 15-5-72-81

CNR

5',Ii décembre 15.71 100.33 100.55 4 56
4 février 79. "U 81.00 8.65
.r> octobre 1 07 79 30 80.50 7.03
5ta janvier 1 -83 89 50 90 50 6.03

28-4-71 $ 118.500
VILLAGE DK LAC-DES­

ECORCES
(La belle)
2 souinùtsious 
$ 68.500 7'a<<
$ 50.000 7aV £
Le 29 avril 1971

$97.88
8.0227

1-5-H1

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 69 199
HERVE PICHE

demandeur

NORBERT BELANGER
défendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le présent; 

donné que les biens meubles et effets 
du defendeur, saisis en cette couse, : 
seront vendus en justice, par encan, 
public, le 12e jour de mai 1971, à 
11 heures de '’avant-midi, a 3425, 
Maricourt, Ste-Foy,

Lesdits biens consistent en ; 1 set 
de salon 2 morceaux, 1 télévision Du­
mont, 1 bahut.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 1er mal 1971.

JEAN-CLAUDE LEGARE. H.C.S,

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 64 976
G. J. LEMIEUX LTCE '

demanderesse
vs

Dame ROSE MATTE
défenderesse

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le present! 

donne que les biens meubles et effets 
de la défenderesse, saisis en cette 
cause, seront vendus en justice, par 
encan public, le Ile jour de mai 1971, 
è 10 heures de l'avant-midi, à 905, 
rue Murray. Québec

Lesdits biens consistent en : 1 set 
de salle à manger, 1 divan, 1 appareil ! 
de télévision.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Quebec, le 1er moi 1971

ROBERT GAGNON. H.C.S.

CANADA
' PROVINCE DE QUEBEC 

DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR SUPERIEURE 

No 2587
Dame FERNANDE 
SOI VIN PICARD

demanderesse

PAUL-EMILE PICARD
defendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est per le present 

donne que les biens meubles et effets 
du détendeur, saisis en celte cause, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le 18® jour de mai 1971, à 
10 heures de l’avant-midi, a St-Charles 
Co. Bellechasse, Ave. Royale.

Lesdits biens consistent en - 1 auto ! 
de marque Chevrolet Bel-Air 1968.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Quebec, le clr mai 1171.

LOUIS COULOMBE, H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR PROVINCIALL 

No 68-0S2
PRATTE HOULE METHOT 
& ALS INC.

demanderesse

JACQUES STE-MARIE
défendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le présent ] 

donné que les biens meubles et effets 
du défendeur, saisis en cette/ couse, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le 13e jour de mai 1971, à 
Il heures de l'avant-midi, k 814, Boul. 
des Chutes. Beauport.

Lesdits biens consistent en : 1 télé-1 
vision R.C.A. Victor portative & sup-1 
port. 1 set de salle à dîner, etc.

Le tout sera vendu suivent la loi. 
Québec, te 1er mai 1971.

JEAN-MARIE PAYEUR. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 335-035
ANDRE CASTONGUAY

demandeur

GERARD LANGLOIS
défendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le present 

donne que les biens meubles et effets 
du defendeur, saisis en cette couse, 
seront vendus en justice, par cncon 
public, le 13e jour de mai 1971. e 
11'/i heures de l'avant-midi, a 10, 
rue Latlamme, Ste Pétronille, I.O.

Lesdits biens consistent en : I piano 
antique et banc, 1 télévision Dumont ! 
portative 10", 1 lazy-boy, etc.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Quebec, le 1er mai 1971.

JEAN-MARIE PAYEUR. H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT Dt QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 64 910
SYLVERE DESROCHERS

demandeur
vs

CLUB LA SOURCE INC.
défenderesse

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est par le present 

donne que les biens meubles et effets 
de la défenderesse, saisis en cette, 
cause, seront vendus en justice, po. ' 
encan public, le lie jour de moi 1971. 
a 12 heures de l’avant-midi, è 537 
est, Boul. Charest. Québec.

Lesdits biens consistent en : 1 filière 
4 tiroirs, 1 friaiH»i«* î liqueur 7-Up,
I tableau. 1 percolateur Regai, etc.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

ROBERT GAGNON, H.C.S,

CANADA
PROVING EDE QUEBEC
DISTRICT DE QUEBEC
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 60-314
LAURENT LEMIEUX

demandeur

PHILIPPE MICHAUD
defendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est 'per le present 

donne que les biens meubles et effets 
du defendeur, saisis en cette cause, 
seront vendus en justice, par encan 
public, le lie jour de mai 1971, à 
10 heures de l'avant-midi, k 374, de 
la Salle Québec.

Lesdits biens consistent en : 1 paire 
de boutons de manchette en or 10K 
avec un diamant sur chaque, I montre 
Omega avec bracelet en cuir, etc.

Le tout sera vendu suivant la loi. 
Quebec, le 1er mai 1971

ROBERT GAGNON. H CS

ON l AltIO

4 J au»
à'a mai 1-72 
4!« mai 15-74
5 juillet 16-75 
4^i déi'embre 1-76 
S octobre 16-77 
5 Janvier 1-79 
f»1» août 15-79
(5 novembre 15-79 
v , août ts-aa 

•
7 février 15-86-88

97 .50 98 50 5 3û
99.50 100 26 5 52
94 25 96 OU 6 1C

50 93 50 6 .22
90 50 91 50 6. 33
01 50 82 .50 i. ,32
89 .50 90 50 6 .80
91 INI 92 00 6 .77
93 00 94 00 6 94
85 25 84 25 7, 27
84 SS 83 INI 7. 30
95 ou 97 M 7 .32

immo

<i juillet 5-78
3 juin 15-73 
7 ta mura 18-74
4 juillet 15-74 
4 44 août 15-75
4 janvier 15-70
•> novembre 15-76 
ft1* octobre 1-76 
«ta Janvier 5-77 
Sta octobre 15-79 
5\ juillet J* 79 
5* j Juillet 15-80
5 juin 15-83
5ta octobre 1-84 
5ta juin 4-83 
6ta juillet 5-87 
« mars 15-90 
6ta septembre 20-89 

août 15-92 
7ta mal 1-94 
8'4 octobre 1-94 
8ta septembre 15-76 
8ta décembre 1-94 
8j4 novembre 30-95 
9 février 1 -95 
9 juin 30-95

UNT AltIO

100.00 101.00 5.05 
94 50 95.50 5.30

101.00 102.00 6.72 
■ 93 50 94 50 5.93

93.50 94.50 6.25
90 50 91.50 0.10 
9250 93.50 6.42

104.01) 105.00 7.12 
97 00 98 00 0.65 
79 00 80.00 6.61
91.50 93 00 6.87 
89 50 90*30 6.91 
31.75 82.75 7 14 
83 00 84.00 7.22
83.50 84.50 7.38
88 00 89.09 7.43 
84.00 85 00 7 49
89 00 91.00 7.40 
93 50 94.50 7.52
98.50 99.50 7 80

103.50 104.50 7 '9 
108 00 109 00 6.50 
105 25 106 25 7.8« 
107.00 108.00 7.95 
110.25 111.23 7.85 
! 09.00 110.00 7.96

CANADA 1
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR MUNICIPALE 

No 19
LA CITE DE QUEBEC

demanderesse

DI MIT ROi. GREGORIOS & 
KOSTAS, PANAGIOTOPOULOS .

détendeurs
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est donne que les 
Pkiis meubles et effets du defendeur, 
saisis en cette cause, seront vendus en 
justice en vertu d’un bref, le 12 mai, 
è 10 heures de l’avant-midi, k 1080, 
rue St-Jean, Québec.

Lesdits biens meubles et effets con­
sistent en : Ustensiles de cuisines au 
complet, un poêle (Gerland), un poêle 
(a frites), une machine k enregistré, 
deux reffigirateurs de (4-portes), un 
reirigirotaur de (S-portes), une laveu­
se de vaisselles, une table è vapeur, 
tout l'ameublement aux complets.

Le tout sera vendu suivent la loi. 
Quebec, le 1er mai 1971.

J.-ARTHEME DROUIN, H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 68-361
BANQUE DE MONTREAL

demanderesse
vs

CLAUDE BEAUCHAMP
defendeur

AVIS LEGAL
AVI*- PUBLIC est donné que les 

biens meubles et effets du défendeur, 
saisis en cette cause en vertu d'un 
bref de Fieri Facias de Bonis, seront 
vendus en justice en vertu du meme 
bref, le 11 mai 1971, è dix heures 
de l’avant-midi, u 1117 Boul. Coulure, 
app. 7, Neutchàtel.

Lesdits biens meubles et effets con­
sistant en : Télévision, fauteuils, tables, 
automobile Valliant 1966.

Le tout sera vendu suivani la lui. 
Québec, le 1er mai 1971.

LOUIS GIROUX, H CS

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR SUPERIEURE 

No 155-708
CAISSE POPULAIRE DES 
FONCTIONNAIRES DU QUEBEC

demanderesse
vs

HUGUES E. THERIAULT
& LEOP. MILLER

détendeurs
AVIS LEGAL

AVIS PUBLIC est donné que les 
biens meubles et etiets du défendeur 
Theriault, saisis en cette cause en vertu 
d'un bref de Fieri Faciès de Bonis, se­
ront vendus en justice en vertu du 
même bref, le 12 mai 1971, k dix heu­
res de l’event-midi, k 925 Celixe La­
vallée, epp. 3, Que.

Lesdits biens meubles et effets con­
sistant en : Télévision, redio stéréo, 
fauteuils, etc.

Le tout sera vendu suivent le loi. 
Québec, le 1er mai 1971.

LOUIS GIROUX, H.C.S

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC
DISTRICT DE ROBERVAL
DANS LA COUR SUPERIEURE 

No 32-317
FRANCOIS SIMARD

demandeur
vs

DOMINIQUE LAPOINTE
defendeur

AVIS LEGAL
AVIS PUBLIC est donné que les 

biens meubles et effets du détendeur, 
saisis en cette cause en vertu d'un bref 
de Fieri Facias de Bonis, seront vendus 
en justice en vertu du même bref, le 
12 mai 1971, é dix heures de l'avant- 
midi, a 169. rue Mistral, Villeneuve.

Lesdits biens meubles et effets con­
sistant en : Télévision, radio, fauteuils* 
piano, etc.

Le tout sera vendu suivent le loi. 
Québec, to 1er mai 1971.

LOUIS GIROUX, H.C.S.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE QUEBEC 
DANS LA COUR PROVINCIALE 

No 70-199
PAUL GINGRAS, en sa qualité de
Syndic è le faillite de Lévis Auto­
mobile Inc., ayant son bureau è 
425, Boulevard Est, dans las ville 
et district de Québec,

demandeur
vs

MILTON SILLS, taisant affaires 
sous les noms et raison sociale de 
Entreprises Privées Enr., 716, rue 
St-Omcr è Drummondville, district 
de Drummond, anciennement, main­
tenant de domicile inconnu.

ieianda'jr
ORDONNANCE

• H est. par les présentes, ordonné au 
defendeur de comparaître personnelle­
ment ou par le ministère de son pro­
cureur, au Grelte de le Cour Provin­
ciale du district de Quebec, et ce, dans 
un délai de UN MOIS à compter de le 
première publication du présent ordiê 
dons : "L’ACTION et THE CHRONI­
CLE TELEGRAPH ”,

Prenez AVIS au’ene copie du bref 
et de le déclaration a été dépotée eu 
dit Grelte è votre intention.
BUREAU DU GREFFIER
Québec, le 27ièmc jour d'avril 1971.

J.E. Vézine. G.A.C.P.Q.
Vraie copie
J E. Vezina, G.A.C.P.Q

New York
Tendance

NKW YOKK (AFP» •
.............lie iimoivc

poursuivi sur un rythme plus 
.soutenu vendredi à Wall Street. 
Succédant a une longue période 
de hausses, un Important mou­
vement de prises de béimfices 
a provoqué la Iwiisse, dans un 
marche nettement moins actii 
que les jours précédent*, et 
peu de compartiments ont e- 
chappé à ce repli, ix* total du 
nombre des baisses l'a emporté 
de plus du double sur celui 
des hausses.

l^es ordinateurs, ou IBM et 
Hunoughs ont |>erdu quatre et 

twiintK mai* où Control 
Data a gagné 2 SU. ont subi un 
net recul, à l'image des trans­
ports «criens et des automobi­
les, ou General Motors a perdu 
près de deux points. lx*s élec­
troniques et les aérospatiales se 
sont effritées tout comme les 
matériaux de construction ont 
accusé un léger tassement. Les 
pharmaceutiques, les alimentai­
res les tabacs et les grands 
magasins ont etc irréguliers. 
Ixfs chimiques, les pétrolières, 
les télévisions et les cinémas 
ont évolué dans des limites é- 
truites.

L'indice des 30 industrielles 
de Dow Jones a fléchi de 6.40 
à 941.75, Les pertes rempor­
taient sur les gains par 964 à 
441, tandis que 284 valeurs 0e 
maintenaient.

Le volume s’est inscrit à 
17,49 millions, contre 20.34 mil­
lions jeudi.

Dans les canadiennes, Hud­
son Bay Mining a cédé 2 pts 
à $19 1-8; Walker Gooderham, 
8-4 à $38 3-4; International Nic­
kel, 5-8 à $40 et Distillers 
Seagrams, 3-8 à $55 Dome Mi­
nes a avancé de 1 7-8 à $66 5-8; 
Granby Mining, 1-2 à $23 1-2 et 
Alcan, 1-4 à $22 5-8.

A la Bourse américaine, Ca­
nadian Javelin a cédé 3-8 à $13 
3-4 et Scuttv Rainbow Oil, 1-4 
à $23 3-4.

Par la Freine Canadieixpe

COTATIONS
TITBC8 vente* haut ba. ferm.

ACF 2.40 22 59'* 59 59* «
Adi s 30K 613 39»a 37ta 39'.
Adrnirl 736 15»* 14». 15%
Alcan 1 .147 22ta 22'* 22»,
Aileg C .2üe 53 17». 10’. 17*.
Allis C . 10c 73 17% 17', 17%
Am Hers 07* 271 86 64*4 66
A Atrlin .80 1085 33 ta 32', 33*i
A Brnd 2.20 207 48». 47»é 48'*
Am Can 2.20 130 40» « 40ta 40%
A Cyan 1.25 347 36ta 35». 36**
A Home 1.70 339 79 ta 78'* 78',
Am Mot 192 6ta 6»« «ta
A Smelt 1.90 649 27ta 28». 27
Am So Air .70 88 31 ta 50', 51
Am Std 1 46 27 ta 26». 26**
AT T 2 00 781 48». 48'. 48»,
Am pcx 288 21 ta 20*« 21 ta
Anacon 1 222 22', 21*. 81%
Armco 1 246 20ta 20 50 %
Arm C .80 71 38 ta 38>« 38*.
AU Rich 2 200 73»* 72®. 73»*
Avco 02 )6ta 16' * 16».
Avnet 128 13». 13ta 13».
Avon 1.30 01 99 ta 98>« 98»«

Babck .50 55* 59»* M 39
Bath .20 89 32 ta 32 53 V.
Beech A oo 42 20'« 19*. 19-,
Bell H .00 125 48'* 47% 47*k
Ben F 1.60 37 64ta 83 ta S3*.
Boeing .40 x353 231. 23 23».
Bois C .25b 391 46 ta 45 ta 46
Bnrdn 1.20 177 29*. 29 *»
Borg Wa 1.2S 364 31ta 31 ta 31 *3
Brist My 1.20 82 68 ta 681 a 68 *,
Bmswk .12 197 301» 30». 30*.
Bucy 1.20 285 32 30'g 3"i *«
Burl In 1.40 114 44 43 V, 43%
Burrghs .60g»

243 130»* 135 133*,
— —
Callahn M 115 12ta 12 13 ta
Cmp RI, .45 35 33». 331» 331.,
Camp S 1.10 93 31». 31*» 3' ta
Cdn Br 40 28 8 ta 7ta 7%
CPR 3.30 4 7411 V4ta 7*‘a
Cat Tr 1.40 134 53'a 52*. 53ta
Celanese 2 54 77'* 77 77**
Cenco In .30 63 49». 48 ta 48*2
Ches Oh 4 104 65*« 6**4 65 V#
Cliri* Cft 83 8*. b 8%
Chrslr .00 932 31'a 20®. 31
Citir* Sv 2.20 481 46». 43*« 48
Claik E 1.40 113 48'i 47»* 48
Clark .40 72 23 . 22%
Coca C 1.58 110 97 95»* 96%
CBS 1.40b 142 45ta 45'. 45*«
Comsat .50 223 H2ta 79> . 79'j
Cor» Fol 1.80 223 27». 27'. 27 V*
Con Can 1.60 109 42®. 42 43
Cont Data 313 81*« 75'* 78‘i
Cop Rng .50b 44 33 ta 32» * 33* i
CPC Intl 1.70 140 38'* 37 *è 37»,
Crane 1.60b 4 37'* 57 37
Cr zell 1.20 222 37 ta 30*« 37
Curt Wr 52 13®. ia y* 13%

«— IP —
Dart 1 ,30b 135 41ta 41 ta 41 ta
Deere 2 214 411k 41', 41%
Denn Mf .60 126 21 ta 30ta 30»,
Dexter .24 20 2!ta 21ta 21%
Digital 190 79 ta 77 ta 77*.
Dome .80 30 67 651» 68-',
Dow C 2.60 104 96 ta »5»ta 95%
Du Pont 1 25g 113 144»* 143ta 1441*

East K la 540 83 ta 8f.»« 80* *
Eatn C 1.40 x!87 43', 42ta 42 %
EG G .10 I!'*, 28 24 ta 28
El Pas NG 1 103 20». 20 .
EKra 1.20 21 29V. 28»« 28»«
Elira 1.20 21 29ta 38»* 28»*
ESB 1.20 33 27 ta 20»«
Essex I 1.20 90 41ta 40»* 41%
Ethyl Cp .84 00 27’k 27 ta 27»i
Ex Cel 1.23 127 22 ta 21 ta 31»,

Falrch 348 43ta 41 ta 41»ii
Firest 1.00 31 54H 34ta 54%
FMC Cp .85 194 29 28 »i 28’i
Ford 2.40 2353 60 05 65‘*
Fruch 1.70 248 33*. 34»« 35

Gen Dyn 445 .u> . 29 V, :toi4
Gen Ele 2.00 27? 123». 121»* 122» b
G Fd 490 S8ta 37». 37»,
Gen î 53f 259 20'/* 37 28%
CMC .85g 037 91 88®ê 88».
GP Cem .80 SU 33 ta 32'a 33
G Tel E 1.52 44R 334* 33 32
G Tire 1b 65 24 ta 24ta 24%
Ga Pac 80b 132 55', .lata 55 V*
Goodrh 1 120 28 ta 28 V. 28%
Gdyr 83 133 32 ta 32 :2ta
Gnu Id 1.40 32 39 ta 38 V. 30*4
Granby 1.60 21 23 ta 22 » * 23*9
Gt A et P 1 60 21 23ta 22»* 33%
Gt A et P 1.30 112 28 ta 28 ta 28»«
Grn Gt 96 10 27 ta 27 27*’*
Gulf O 1.50 620 32-, 31». ni*.
Heel M ,17r 19 25»* 24», 34%
Heinz 1 175 42 •» 42 42%
Hew Pack .20 382 :»»« 39 3»
High volt 42 15 14»ii 14%
Hmstk .40 147 284'. 28% 28 ta
Hnywl 1.30 199 110 108 106%
H FC 1.20 48 53ta 52 ta 52%
Hud Bay 1.20 70 21% 19V. 19%

111 Cent 1.14 67 40 39', 39*,
Ing Rond 2 03 33 ta 52 5? ta
Intlk I 1 no 16 29» « ?9'. 29%
IBM 3.20 191 361 ta 350 V. 337 '*
Int FF ,60b 31 72ta 72 72%
Int Har 1.80 190 28 ta 27». 27%
Int Mng 33 14 13*. 13%
INCO 1.60a 584 40». 40 40
I Pap 1.50 239 40 38ta 39».
Int T et T 1.15 314 65 04»« 65

Jn Man 1.20 105 44 «SV. 43»*
— K _
Kays Ro .00 7 27 ta 27 ta 27*.
Kellogg 1 49 28 27 28
Kennec 2 102 36»« 30'« 30»,
Ki often 1.70 201 44 ta 44 Y. 44%
Kresge .50 119 79». 79 79%
Kroehl 3 30ta 30% 30V*

l>easce 234 314. 21 ta 21%
Litton S0t 331 31ta 30% 31
Lock A 184? i«ta 13
Loews 1 135 40 ta 45% 40
— M —
Mad S Gar 637 3 ta 4% 5
Mgnvx I 20 208 30'« 50% 50 V*
Malry 1.80 « 46». 45», 45».
Murutn 1.60 270 40ta 39% 49%
Marcor .m» ÔM 37 ta àôta ai •«
Marlcn .55g 55 71 70*. 70'i
Mariih F 1.10 202 35»« 35 35*.
Mart M 1.10 «2! 25 •« 24 ta 251,
Mown Cp 28 27 011'* 59';. 39 ta
Mass F 101 12'. 11% 12
McDon Cp 354 75ta 74% 75
McD D 40b • 414 34 ta 33 ta 34

Bénéfices nets Dividendes ''v 1 Fonds mutuels
par la PRESSE CANADIENNE

AC’HKS LTD. anmxice des 
bénéfices de $452,000, M>it 23 
cent* l’action, pour le trimes­
tre terminé le 31 mars 1971, au 
legurd de $275,000 en 1970.

ALCAN ALUMINIUM LTD 
annonce des bénéfices de $14,- 
5(H).000, soit 42 cents l'action, 
on devises américaines pour le 
trimestre terminé le 31 mars 
1971, au regard de $18,800.000 
et 55 cents l'action en 1970,

HKLL CANADA annonce des 
bénéfices de $34,939,000, soit 
91 cent* l'action, pour le tri­
mestre terminé le 31 mars '71 
au regard de $3;.!™'^ et 87 
cents l’action en 1970.

CANADIAN INDUSTRIES 
LTD annonce des bénéfices de 
$982,000, soit 10 cent* l'action, 
pour le trimestre termine le 
31 mars 1971, au regard de 
$1,595,000 et 16 cent* l'action 
en 1970.

CANKON LTD annonce des 
bénéfices de $578,000, soit 22 
cents l’action, pour le trimestre 
terminé le 31 mars 1971, au re­
gard de $603,000 et 23 cents 
l'action en 1970.

CONTINENTAL DISCOUNT 
COR P. annonce des bénéfice* 
de $144,888, soit 75 cents l’ac­
tion, pour le semestre termi­
né le 31 mars 1971, au regard 
do $80,456 et 33 cents l’action 
en 1970.

DOMINION GLASS CO LTft 
annonce une perte de $491,000 
pour le trimestre termine le 
31 mars 1971, au regaixi de 
$213,000 et huit cents l’action 
en 1970.

MONTREAL »PC) — Prix 
’payés aux producteurs du 
Marché central métropolitain 
pour les produit* de première 
qualité jusqu'à 9 heures hier 
matin.

Ces prix sont fournis par la 
section de l'inspection, division 
de* producteurs horticoles, mi­
nistère de l’Agriculture et de 
la Colonisation.

FRUITS

Pommes : Coït land $2.50 à 
$2.75; McIntosh, $2.75 a $3.00 
le boisseau.

LEGUMES

Betteraves; S 1.75 a $2.00 
les 50 Ibs.

Carottes : $3.30 a $3.75 les 
50 ibs; $4.75 à $5.00 pour 24 
cellos de 2 ibs où 10 celles de 
5 Ibs.

Choux: Verts $1.75 a $2.25 
pour 50 Ibs, suivant la grosseur 
ei la qualité.

Laitue : Frisée, $3.25 à $3.50 
pour 24.

Oignons; 1 3-4 po. à 2 1-2 
po.. $1.25 à $1.35 les 50 Ibs; 
2 1-2 po à 3 1-4 po., $1.75 a 
$2.00 les 50 Ibs; $2.25 52.50
les 24 cellos de 2 11»; rouges, 
$2.00 à $2.50 les 50 Ibs.

Patates: $1.45 à $1.50 les 
50 Ibs.

Panais : $2.75 à $3.00 pour 
12 cellos de 2 Ibs.

Rutabaga : $1.25 à $1.35 les 
50 Ibs.

Sirop d'érable : $7.00 à $7.25 
le gallon.

McGr H .60 
McKee .80 
Mrck 2.20 
MGM
Mtdld R 1.40 
MMM 1.85 
Mobil 2 60 
Muhaa 1.10 
Msnnt 1.80 
Motiia .60
— N -
N Cash .72 
N Dlst .90 
N Gyps 1.011 
NY Hon Oüd 
Northrop 1 
Nort S
— O — 
Occidt 1b 
Outb Mar 1
— I* —

Pac Pet ,30e 
Pau A
Pe:i Cn 
Pepsi Co 1 
Per El .30* 
Pfizer 60a 
Phel D 2.10 
Phil Mr 1.20 
Pitney B 66 
Folroid -32 
Proc G 1.40 
Pllmn 2
— K —
Rnlst 70 
RCA 1 
Rep St 1.60 
Rich M 1 
Roy D 1.04c
— S —
Sa Fe T ! 60 
School i 40 
Schr PI 90 
SCM
Srott Pap 1 
Srs R 1.20a 
Sedc-o 08 
Shell O 2 40 
Singer 2.40 
Sou Pac 1.80 
Spartn .40 
Spry R 25g 
Std Br 1.60 
St O Cal 2.80 
Std Ind 2 30 
Stud W 1.2C 
Sun OU 1b 
Sunsh M .52 
Swift .70
— T — 
Teledn .63f 
Tenco 1.32 
Txco 1,60 
Tex GS .60 
Tex Inst .80 
Textr .90 
Thtok .40 
Time 1 90 , 
Tlmkn 1.80 
Trns U 1.20 
Twnt C
— L'­
Un Carb 2 
U Air 1.80 
Un Cp 25g 
US Frt 1.40 
US Gyps 3 
US SU 2 40

varinn As
— W —
Walk H 1.20a 
War L 1.20 
Weathd 
Wwth 1.20
— x — 
xerox .80

193 22ta 21-s 22*4 
•j:; 2u'« i9ta 2'ita 

187 104ta 103 103»«
R 24 ta ?4ta 24 ta 

6» 33ta 33 ~ 333, 
176 115ta 114 1141 a
269 58-t 57*4 58ta 

40 30 35 ta 36
380 45*s 45 45«4
126 Md3, 34ta 84 ta

431 43 42', 43' »
203 17ta 17 ta 17-, 
156 22ta 22'é 22'• 

15 237, 22 ta 22*4 
39 23H 23 23's
36 53ta 52 ta 52*4

«34 20ta 19ta 20ta 
162 38 ta 37ta 28*;

84 31 ta 
1296 18ta 
269 6

77 39*4 
24 43ta

223 38ta
78 44’. 

377 67ta 
147 31 ta 
m2 103ta 
170 fiOta
23 47 ta

30’i 
13 
ôta

59 ta 
4Sta 
38'«
M'/4
nota
30V«

100»,
60 
47*i

30 ta 
18',
5ta 

J9 , 
*3'.. 
33 ta 
44*. 
66».
31 ta 

101
fiOta
47*4

323 32'a 31', 31*i 
4'i!i :m ...
78 29ta 3R,«
88 «Ota 60 60’,
97 44». 44 ta 44'a

78 ni. 57», 27»k
12 28',

i87 82*a
137 19ta 19'a 19ta
420 25*4 23'■ 25 '*

38’a 83’4336 89'*
120 344
102 49
140 72ta

41 ta 41 ta62 42
12 'Ota 10'4 10'.

907 35ta 34’, 35',
39 47», 48ta 47

134 63 62'4 62’,
Xl7! 64ta 63', «?-,

49 n < *4
W. 561,12 36ta

39 15». 13», 151,
133 39ta 38 ta 38»,

383 a*'j 31 ta 32’,
351 29», 29 ta 29»,
n ■ 38», 38ta
291 20’, 20* « 2C»,
"'.<1 122 nota I2i
170 27’y 27ta 27’,
115 ]2<4 
58 011 60'4 60'..
99 39ta
68 45 

173 14’è

38-, 39 ta
44ta 44 ,

302 50i 49ta 50
43 ta 43**,

31 10

GULF OIL CANADA LTD 
annonce de* bénétices de $11,- 
400,000 pour le trimestie ter­
miné le 31 mars 1971, au re­
gard de $10,800.000 en 1970.

HUDSONS BAY OIL AND 
GAS CO. LTD annonce des bé­
néfices de $4,928,000, Noil 25 
cents l’actiun, pour le trimes­
tre terminé U* 31 mars 1971, 
au regard de $4,542,000 en ’70.

MOOHF CORP. LTD annon­
ce des bénéfice* de $9,095,000, 
soit 32 cents l'action, pour le 
trimestre termine le 31 mars 
1971, au regard de $8,934,000 
et 31 cent* l’action en 1970,

MACLKAN-HUNTKH L T D 
annonce dt“ bé»»éfP*ee d** $358, 
000, soit 8.9 rents l'action, pour 
le trimestre terminé le 31 
mars 1971, au regard de $836.- 
000 et 0.9 cent* l’action en '70.

MACLEAN-HUNTER CABLE 
TV LTD annonce des bénéfices 
de $147,000, soit 4.5 cents l’ac­
tion. pour Le trimestre terminé 
le 31 mars 1971, au regard de 
$121,000 et 4.3 cents l’action 
en 1970.

ROLLAND PAPER CO. LTD 
annonce de* bénéfices de $187,- 
000, soit neuf cents l'action, 
pour le trimestre terminé le 31 
mars 1971, au regard de $375,- 
000 et 20 cents l’action en '70.

ROYAL TRUST annonce des 
bénéfices de $1,897,000, soit 34 
cents l'action, pour le trimes­
tre terminé le 31 mars 1971, au 
regard de $1,897.000 et 29 cents 
l’action en 1970.

SCOTT PAPER annonce des 
bénéfices de $511,195, soit 64 
cents l’action .pour le trimes- 
tre terminé le 31 maita 1971, au 
regard de $495,462 et 62 cents 
l'action en 1970.

TRADERS GROUP annonce 
des bénéfices de $1,559,000, 
soit 35 cents l'action, pour le 
trimestre terminé le 31 mars 
1971. au regard de $1,020.000 
et 23 cents l’action en 1970.

TH A N SCAN ADA .PIPELI­
NES LTD annonce des béné­
fices de $4,678.000, soit 56 cents 
l’action, pour le trimestre ter­
miné le 31 mars 1971, au re­
gard de $4,567,000 et 55 cent* 
l’action en 1970.

C'a .da Permanent Trust and
MortEa^r annonce des bénéfi­
ce» de $1.539,000, soit 21.7 
cents l’action, pour Je trimes­
tre terminé le 31 mars 1971. au 
regard de $713.000 et 10.1 
cents l’action en 1970.

Galt Malleable Iron Ltd. an­
nonce des bénéfices de $713,- 
000, soit lo.l cents l’action, 
pour l’exercice terminé le 31 
décembre 1970.

Guaranty Trust Co. Ltd. an­
nonce des bénéfices de $693.- 
000, soit 17.8 cents l’action, 
pour le trimestre terminé k 31 
mars 1971. au regard de $331,- 
000 et 9.8 cents l’action en
1970.

Imperial Oil Ltd. RSiionce 
des bénéfices de $32.000,000, 
soit 26 cents l’action, pour ie 
trimestre terminé le 31 mars
1971, au reg«»*d de $24.100,090 
et 19 cents l’action en 1970.

Manoir Industries Ltd. an­
nonce des bénéfices de $2,039,- 
517. soit 3.9 cents l’action, pour 
le trimestre terminé le 31 mars 
1971. au regard de $1.821,409 
et 3.3 cents l’action en 1970,

Montreal Trust Co. annonce 
des bénéfices de $592.000. soit 
4 cents l'action, pour le trimes­
tre terminé le 31 mars 1971. au 
regard de $326,000 et 13 cents 
l'action en 1970.

Steep Rock Iron Mines Ltd.
nnrmnçr» des bénéfices de V).- 
544,639. soit 22 cents l’action, 
pour l’exercice terminé le 31 
décembre 1970. au regard d'une 
perte de $34.033.972 (second 
bilan) en 1969

Texas Gulf Sulphur Co. an­
nonce des bénéfices de $5.958.- 
000, soit 20 cents l'action, pour 
le trimestre terminé le 31 mars 
1971. au regard de $13.878.000 
et 46 cents l'action en .1970.

Corby Distilleries Ltd. an­
nonce des bénéfices de $1.137.- 
443. soit $1.02 l'action, pour le 
semestre terminé le 28 février 
1971, au regard de $1,145,487 
et $1.03 l’action en 1970.

Noranda Mines Ltd., 30 cents, 
le 15 juin, inscription le 14 mai.

Southam Press Ltd., 30 cents, 
le 28 juin, inscription le 14 juin.

Shell Canada Ltd.. 25 cents 
l'action ordinaire de classe A. 
U* 15 juin, inscription le 14 mai.

par la PRESSE CANADIENNE

DOMINION GLASS CO., 10 
cents l'acton ordiinaire, le 20 
juin, inscriiituxi le <8 juin; 17 
1-2 cent» l'action privilégiée, le 
15 juillet, inscription le 18 
juin.

CONSUMERS GLASS CO. 
neuf cent*, le 3i mai, inscrip­
tion le 14 mai.

GKEB INDUSTRIES LTD., 
six cents, le 13 juin; Inscription 
le 31 mai.

GULF OIL OF CANADA 
LTD, 15 cents l'action commu­
ne, le 2 t , inscription le 
2 juin.

MACLARKN POWER AND 
PAPER CO., clause A et B, 30 
cents, toutes le* deux le 29 
juin, inscription le 14 mai.

ROBERT MORSE CORP.. 
classe A, 25 cents; c'asse B. 22 
1-2 cents; séries A, action pri­
vilégiée, 68 3-4 cent*; série B, 
68 3-4. toutes le 1er juin, ins­
cription ie 14 mai.

SIMPSONS LTD, 10 cents, 
le 15 juin, inscription le 14 
mai.

TRADERS GROUP LTD. 4 
1-2 pour cent l’action privilé­
giée A, $1.12; cinq pour cent, 
l’action privilégiée, 50 cents; 
l’action privilégiée A à 5 pou- 
cent, 37 1-2 cents, l’action pri­
vilégiée. $2.16; classe B, 54 
cents; classe A. 15 cents, tou­
tes Le 1er juillet, inscription 
le 9 juin.

Barber Kills of Canada Ltd.,
annonce un dividende de 7 1-2 
cents, payable le 15 juin, 
inscription le 31 mai.

Canadian General Securities 
Ltd. classe A et B. annonce un 
dividende de 15 cents, payables 
le 1er juillet, inscription le 9 
juin.

Canadian Western Natural
Gas Co. L(d„ annonce, pour 
actions ordinaires, un dividende 
de 23 3-4 cents, payable le 31 
mai, inscription 7 mai; de 
quatre pour cent sur actions 
privilégiées, 20 cents, payable 
le 1er Juin, inscription 7 mai: 
de 5 1-2 pour cent sur actions 
privilég'ées. 27 cents, payable 
le 1er juin enregistrement le 
7 mai.

Chrysler Corp. annonce un 
dividende de 15 cents US. 
payable le 10 juin, inscription 
le 10 mai.

Domtar Ltd., annonce pour 
actions commune*, un dividen­
de de 15 cents, payable le 2 
août, inscription le 2 juillet: 
de 25 cents sur actions privilé­
giées. payable le 2 juillet, 
inscription le 1er juin.

Great Lakes Power Corp., 
Ltd, annonce un dividende de
30 cents payable le 30 juin, 
inscription le 1er juin.

llinde and Daugh Ltd, annon­
ce un dividende de 45 cents, 
payable le 25 juin, inscription
31 mai.

Inter-City Gas Ltd., annonce 
un dividende de 15 cents, 
augmentation de 3 1-2 cents, 
payable le 30 juin, inscription 
le 15 juin.

Orchan *Mines Ltd,, annonce 
un dividende de 10 cents, 
payable le 15 juin, inscription 
le 21 mai. ...

Reichold Chemical Canada 
Ltd, annonce un dividende de 
six cents, payable le 28 mai, 
inscription le 14 mai.

Teck Corp. Ltd., classe A 
et B, annonce un dividende de 
7 1-2 cents, payables le 1er 
juin, inscription le 13 mai.

Union Carbide Canada Ltd. 
annonce un dividende de qua­
tre cents sur actions communes.

!• forme de deux 
cent sur actions rachetables, 
payable le 31 mai. inscription 
le 28 mai.
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WINNIPEG PO - Le* i 
oléagineux ôtaient en bais.se. 
hier, à la Bourse des céréales 
de Winnipeg.

Les prix du blé toutes caté­
gories étaient en haus.>e de 1-8.

A La clôture, le lin était en 
hausse .tandis que ta tendance 
à la baisse marquait le colza. 
IV,.oine, l’orge et le seigie,

CHICAGO PC) Le soya 
a gagne 2 1-2 cents le boisseau, 
sur le Marché a terme de la 
Bourse de céréales de Chicago, 
vendredi.

A la fermeture, le soya et le 
maïs étaient en hausse tandis 
que le blé était en baisse et 
l'avoine hesitant.

Cotation* on fond* canadien*.

COMMISSION DE TRANSPORT 
DE LA COMMUNAUTE URBAINE 

DE QUEBEC
APPEL PUBLIC D'OFFRES

La Commission de Transport de ta 
Communouté Urbaine de Quebec de 
mande des offres pour la vente d’au­
tobus usagés (5) et camions usagés (2)

Pour obtenir documents ou rensei­
gnements. s'adresser eu Directeur du 
Service de l’Entretien, 70 rua Kirouec, 
Quebec (683-4961).

Pour etre validement reçues. les sou­
missions doivent se trouver physique 
ment entre les mains du secrétaire, è 
son bureau, chambra 302, 376 est, rua 
du Roi, Québec, au plus tard é douze 
heures (12h.OO), heure officielle de 
Quebec, le 10 mai 1971.

Les soumissions seront ouvertes è 
douze heures (12h.OO) le 10 me 
1971 a le chambra 302, 370 es*, rua 
du Roi, Québec

Le Commission ne s'engage k accep­
ter ni le plus favorable ni aucune des 
soumissions et n’encourt aucune obliga­
tion envers les soumissionnaires.

Donné è Québec, ce 29 avril 1971,

André Mercier, c.a.
Secrétaire.

45 29', 28 »» 2I>»,
102 8« 64 ta 64 ta
188 35 V* 14 ta 34 »«

185 16*fc 16 JH',

13 39ta 31*i 30% 
140 76*4 76ta 76',
34 13*à 

123 55
13'* 13ta 
54 ta 54%

479 100*4 106 106ta

zenith 1.40 40 49ta 48*k 48*4
Total des vente* î 17,490.000.

MONTREAL 'PCl _ Cours 
drs denrées transmis à Mont­
réal i>a rie ministère fédéral 
de L'Agriculture.

Beurre : arrivages courants 
92 points. 64, 9 Spoints, 65; 
coin-mission canadienne des 
produits laitiers. 65.

Fromage : blanc, 52. jaune, 
52.3,

Poudre de lait écrémé : 
procédé par vaporisation No 1 
en sacs, 24 a 27, procédé par $ 
rouleau. No 1 en sacs, 23 1-2 
à 24 1-2.

Poudre de lait beurre pour 
nourrissage, 22 à 22 1-2,
poudre de lait, 5à 5 1-2.

Prix des oeufs : prix minima 
des grossistes aux détaillant* 
en boite* d’une douzaine : 
A-extra gros, 52 1-4; A-gros 
50 1-4: A-moyens 49 1-4; A- 
petits, 46 1-4.

Indices de Dow Jones

LE COLLEGE
D EHSËÎGNEMENT GENERAL 

ET PROFESSIONNEL 
DE LIMOILOU

Demande de soumissions
(mercredi, le 5 mai 1971)

Le Collège de Limoilou recevra des soumissions pour 
les achats en EQUIPEMENT, FOURNITURES, MOBI­
LIER SCOLAIRE, pour les départements suivants : 
Audio-Visuel Biologie, Chimie, Education Physicjue, 
Electrotechnique, Fournitures de bureau, de cafétéria 
et d'informatique, Photographie, Sports, etc. . .
On pourra obtenir la documentation necessaire en 
écrivant ou en téléphonant à :

LE SERVICE DES ACHATS 
CEGEP DE LIMOILOU 
(801, 12ième Rue,

Québec (Se»
Case Postale 1400,
Terminus Postal
TEL. : 529-7.531 — LOCAL: 236 

Entrées des soumissions, le 26 moi 1971 è 16 heur#*.
HP9HIHHI

Onv. Haut B*» Ferm. Ch. ml.
Ind» ... .. ________ 948.22 B6I SI 936 20 941 75 -640 913.300
Trans .m. 228 82 229 83 234 40 226 94 8<2,500
Utll ......... 120 40 12! 13 ne 90 119.79 —0.64 415.300
Slcks ... 315.85 517.07 311.35 315 16 -3 35 3,30)
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L'ile-du-Cap-Breton appelle le tourisie
H AMI A X. N..E. — Le seul 

4«ii(er rie U f4int*us«* route 
“C’ebot Trail" est, en défini* 
tiTe. le spectacle de Tocéan. 
Comnient ne pas détacher son 
regard rie la route quand on 
eat escorte par la mer et les 
montagnes ?

La route, qui contourne l'ex­
trémité nord de l'ile du Cap 
Breton sur une distance de 
184 milles, est jalonnée d'in­
nombrables points d'intérêt et 
conduit au parc national High­
lands: nature grandiose, beau­
tés Inépuisables répandues sur 
une superficie de 390 milles 
carrés.

Nommée en l’honneur de 
Jean Cabot, l'explorateur du 
13e siècle qui fut le premier 
à relever ITle-du-Cap-Breton, 
la route traverse des régions 
rurales d’une grande diversité, 
depuis la vallée pastorale Mar- 
garee jusqu'aux hameaux com­
me sculptés dans le roc de la 
côte atlantique. On peut pren­
dre la route par la Transca­
nadienne à partir de Halifax. 
Les voyageurs qui viennent de 
loin et arrivent à Halifax à 
bord d’un vol régulier d'Air 
Canada peuvent profiter de la 
formule "Air-Route’’ de la So­
ciété, selon laquelle celle-ci 
collabore avec des maisons de 
location de voitures pour of­
frir des voyages à prix forfai­
taire dans les stations de va­
cances des maritimes.

Combien de temps faut-il 
pour parcourir la route "Cahot 
Trail”? Tout est question de 
goût — de temps aussi. On 
peut y mettre une journée ou 
une semaine. Mieux vaut ou­
blier l’horaire. A lui seul, le 
parc nattons! offre une dou- 
aaine de chemins forestiers et 
24 vues spectaculaires qui ra­
vissent ... et retardent tous les 
visiteurs.

La plupart des usagers de 
la route panoramique commen­
cent l’excursion à Baddeck. pe­
tite ville portuaire de l'inté­
rieur. Pourvue d'excellents hô­
tels, d’auberges et de boutiques 
charmantes, qui offrent des 
articles d'artisanat, Baddeck 
renferme le musée Alexander 
Graham Bell. L'inventeur pas­
sa de nombreux étés à cet en­
droit. Sur la place, un cairn

commémoré le premier vol ef­
fectue a l'intérieur de» terri­
toire» britanniques, vol réussi 
par J.A.l). McCurdy a Baddeck 
en 1909.

Hlant vers le nord-ouest, à 
travers les fermes fertiles et 
le long des cours d'eaux pois­
sonneux de Margaree, la route 
retrouve l’océan au port de 
Margaree, au seuil de la ré­
gion française. La ville est 
flere à Juste titre de ses deur 
b'îles plages de sable fin, et 
les villages voisins de Belle 
Côte, Terre Noir* et Saint-Jo- 
seph du Moine conservent leur 
charme acadien. Chéticamp, 
village de pêche blanc de 
mouettes, est au centre d'une 
région réputée pour ses tapis, 
fabriqués dans les familles 
comme au temps des pionniers 
français. L'église Saint-Pieire, 
orgueil de la ville, domine les 
maisons sagement rangers le 
long de la rue principale, où 
souffle la brise du large. Sa 
facade de pierre peut sembler 
un peu austère a côté des ha­
bitations pittoresques, mai» à 
l’intérieur, les teintes pastel 
ont la fraîcheur d'un livre d'i­
mages.

Juste au-delà de Chéticamp 
s’étend le parc Highlands, dont 
le nom rappelle les Highlands 
d'Kcosse. chères à tant d’an­
ciens habitants de l’ile, qui fui­
rent les répressions à la suite 
de la bataille de Culloden en 
s'établissant au Nouveau-Mon­
de. Leurs descendants habitent 
dans les villages de pèche en 
bordure du parc, toujours fi­
dèles à de nombreuse» tradi­
tions ancestrales.

Fn plus d’offrir des paysages 
marins qui rivalisent avec les 
plus beaux d'Amérique du 
Nord, le parc possédé une gran­
de variété d'installations de loi­
sirs et de camping. A Chéti­
camp et Ingonish. à 60 milles 
vers l’ouest, des terrains de 
camping pourvus de services 
permettent le confort moder­
ne: cuisines, toilettes, douches 
et salles de lessive. On trouve, 
disséminés dans le parc, des 
terrains à services partiels, 
comme Corney Brook. Mac­
intosh Brook et Big Internal, 
en bordure de l’océan. Les ter­
rains de camping sont ouverts

Tc- R P F.

L'Office du tourisme du gouvernement canadien 
t ient de publier la liste de tous les événements spéciaux 
au Canada qui débutent avec le mois de mai. Ceci permet 
aux agences de voyages de pouvoir offrir au public 
voyageur des billets pour différences manifestations.

L’écrivain Eugène Cloutier, dont le livre sur la Rou­
manie était justement lancé Montréal ces jours derniers, 
aura été un précurseur.

On s’attend, en effet, à ce que de nombreux visiteurs 
du Canada se rendent cette année non seulement en 
Roumanie, cet agréable pays de langue et de cirilisations 
latines, mais également en Bulgarie, en Russie, en Alle­
magne de l’Est, en Pologne, en Yougoslavie et en Hongrie.

A leur intention Air France offre cette année en 
primeur au Canada une gamme complète de voyages en 
Europe de l’Est avec options de circuits, croisières et 
séjours.

CEDOK, le bureau du tourisme tchécoslovaque, a 
annoncé que le restaurant Koliba a La Ronde ouvrira 
•es portes a Montréal encore cette année, du 11 juin 
jusqu’au 7 septembre.

Le Koliba, ou chalet du berger, est un restaurant 
typique des montagnes slovaques où on fait la cuisine 
aur un feu ouvert. I^a spécialité ‘maison’’ : des viandes 
grillées a la mode slovaque. Le Zivanka, un mélange 
de porc, veau et boeuf, servi avec des légumes et une 
marinade épicée, est parmi les yU*s les plus populaires. 
On y sert aussi des breuvages alcooliques comme la 
fameuse eau de vie de prunes, la slivovice, ainsi que des 
vins moraves et slovaques et naturellement la bière 
Pilsner d’origine, importée de Tchécoslovaquie.

La Cie Générale Transatlantique rient de faire l’ac­
quisition d’un nouveau paquebot qui portera le nom 
DeGrasse. C’est le 12 novembre prochain, tandis que le 
France s’apprêtera à accomplir sa croisière de Noël et 
du Jour de l’An, puis une croisière exceptionnelle au­
teur du monde, que le DeGrasse appareillera du Havre 
pour son voyage inaugural sous pavillon Transatlantique.

Le DeGrasse est un paquebot de 18,000 tonneaux 
mesurant 530 pieds le longueur et 56 pieds de largeur. 
Toutes ses cabines sont dotées du téléplume et de toi- 
let.es. Le DeGrasse est entièrement climatisé et muni 
de stabilisateurs anti-roulis.

Les habitués de La Transat se souviendront du 
premier DeGrasse qui desservit la ligne de New York 
de 1923 à 1952.

Le nouveau DeGrasse. pour sa part, sera affecté 
en saison aux ernsières intercoraïbes. Son voyage inau­
gural le conduira du Havre à New York, puis aux 
Antilles, avec ■ scales en Martinique, on Guadeloupe et 
à Porto Rico.

De novembre à janvier, il effectuera sept circuits 
antillais, les passagers rejoignant le bord par avion au 
départ du Canada ou des Etats-Unis.

Puis, en février et mars, le DeGrasse effectuera 
deux voyages d’agrément de 25 et 21 jours au départ 
du Havre, en direction des Antilles. l/os deux mois 
suivants, il sera en Méditerranée et enfin, en juillet, 
il fera une croisière au Cap Nord et une autre en mer 
Baltique.

La société Scandinavian Airlines a inaugure, le 3 
avril dernier, une nouvelle route express tnam-slbérienne 
entre Copenh.-tgue et Tokyo. Il s'agit d’un raccourci de 
2.150 milles et de 300 minutes quand on la compare 
aux autres routes qui passent par le Pôle Nord.

Avec ce nouveau service, les voyageurs canadiens 
peuvent maintenant re rendre à Tokyo entre le vendredi 
soir et le dimanche matin, ce qui leur donne une jour­
née de repos avant d'entreprendre des affaires au 
Japon le lundi. Lo vo! de retour du dimanche s’effectue 
continuellement en plein jour à travers la Sibérie jusqu’à 
Copenhague.

I>a route express trans-sibérienne est le 4e circuit 
de SAS vers l’Extrême-Orient; elle s'ajoute à la rmite 
polaire Copenhague-Tokyo via Anchorage, à h “li'me 
droite” de l’express trans-asiatique vers Bangkok via 
Tashkent, et à la route récuiière via le Sud de l’Europe 
at le Moyen-Orient.

de mai à octobre, comme le» 
nombreux terrain» de pique- 
nique et le» «entier».

Le» campeur» qui emprun­
tent la route Cabot peuvent 
N'attarder à contempler le» 
vue» du Golfe Saint-Laurent, 
»e détendre «ur les place» na­
turelle», «'adonner au soif, au 
tennis et au boullnxrin. Le 
parc e»t un »anetua!rr et tou» 
les animaux y sont protégés 
contre chasseur» et trappeur». 
Parmi les visiteur» qui »éjour- 
nent dan» le parc, il s’en trou­
ve qui conservent le souvenir 
d'un chevreuil, dim orignal, 
d'un castor, d’un renard, d'une 
loutre ou même d'un ours ren­
contré au détour d'un sentier. 
Bon nombre d'animaux sont »i 
apprivoisés qu'ils sc laissent 
volontiers photographier.

Le» gens pressés peuvent fa­
cilement dévorer la route Ca­
bot en un seul Jour, mai» ceux 
qui désirent faire halte pour 
admirer les paysages de mer 
et de montagne n'en atteignent 
pas la fin avant le crépuscule. 
Certains points d'uu grand in­
térêt se trouvent juste au-dela 
de Chéticamp: le» tours de gra­
nit de Presqu’île sur fond de 
ciel et de mer bleue, le fameux 
rocher du Cap-Breton, ou la 
mer prend d'assaut les hautes 
falaises grises, le panorama du 
mont français, le boit de la 
route le plus élevé de Nouvelle- 
Foosse. De ce sommet, la route 
descend graduellement vers le 
mont Mackenzie et. après toute 
une série de lacets, jusqu'au 
village de Pleasant Bay. Ici, Ir 
route s’accroche au flanc d'une 
montagne: là, elle flirte avec 
la mer avant d'escalader une 
falaise vertigineuse pour re­
joindre les mouettes.

A mesure '«ne la roule s’e- 
leve, ceux qui ne tiennent pas 
le volant peuvent se retourner 
pour capter un grand triangle 
d'océan entre deux montagne» 
drapées de verdure. Tout eu 
bas une cascade tend »a den­
telle mouvante jusqu'au fond 
de la vallée. Au prochain tour­
nant. voici de nouveau la mer, 
qui baigne un croissant de sa­
ble au pieu tic CoiîâMl » %/WMtt.t 
te» de pin». A l'horizon, de» ba­
teaux de pèche ont l’air de 
jouets peint» sur tapis d'eau.

Tournant ver» l’i.itérieur, la 
route traverse une forêt et eon- 
duit au terrain de pique-nique 
Lone Shelling. Dans une clai­
rière qui domine un eours 
d'eau bavard, à l'ombrr d’orrnes 
et d’érables géant», s'eleve une 
construction de pierre et de 
chaume en tous points sem­
blable aux abris utilise» par 
les fermier» des Hautes-Ter­
res d’Ecosse.

Quarante milles plus loin, à 
la lisiere sud-est du parc, se 
trouve l'hôtel le plus élégant 
de Nouvelle-Ecosse, le Keltic 
Lodge, dont le» larges galeries 
oit rent un vue magnifique du 
Cap Smokey et de l’Atlantique. 
Les vacanciers réservent leurs 
chambres des mois à l’avance 
dans cet établissement impo­
sant. qui accueille beaucoup 
de groupe» familiaux. La ré­
gion possède plusieurs excel­
lents hôtels, tous à proximité 
de la pl«*ge Ingonisli rt de» ins­
tallations récréatives du parc 
national.

Beaucoup de visiteurs du Cap 
Breton sont unanimes à affir­
mer que la dernière etape, en­
tre Ingonish et Ste-Anne, ou 
se trouve le seul collège gaé­

lique d Amérique du Nord, tst 
la plus pittoresque du traje:. 
La route longe le plu» souvent 
la mer jusqu’à Baddeck. Passé 
le Cap Kmokey, qui dresse sa 
masse rocheuse à 1,200 pieds 
au-dessut. de la mer. la nn.i» 
traverse un paysage de fermes 
et de forêts de pin». L’air salin 
se charge d’effluves de trèfle 
et de foin fraîchement coupés,
«•t. .a»— ««.•«■. --4 .# .i-4«.•• A*.
a «at. «av», •atôbu» v - • %.«*••- v .

de marguerite» et de roses sau­
vage».

Nous bonimes en plein pays 
de clans, patrie des MacLeod, 
des Morisson. des MacAskill. 
dont les ancêtres retrouvaient 
dan» cette partie du Nouyrau 
Monde les paysage» parfois fa­
rouches, parfois champêtres des 
Hébrides, Ou parle encore le 
gaélique au coin du feu, dans 
maints foyers de Wreck Cove 
(79 habitants) et des villages 
de pêche de Sklr Dhu, Briton 
Cove et North Shore.

Selon la légende, les char­
dons qui poussent en bordure 
de la route auraient été im­
portés d’Ecosse.

fmÆ 4mn

• La vallee Margaree offre aux touristes un paysage pastoral de ferme* luxorianteM 
el de ruisseaux ou le poisson abonde. File fait partie des merveilleux paysages qua 
les voyageurs admitent en découvrant le fameux Cabot Irai! de la Nouvrlle-Kc4MM»c.

Horaire d’été pour le service 
voyageurs de CP Rail

MONTREAL — CP Rail 
a mis en vigueur un nouvel 
horaire pour sou service

voyageurs à compter du' 
changement a l'heure avan­
cée, le 25 avril. Les trains

mmmMmm*

'•«« «II*IV«t»«*•««•»t*

continueront de circuler se­
lon l’heure locale.

Les changements suivants 
sont les seuls apportés au 
service de banlieue Montréal- 
Lakeshore. I^e train 241 
de .Montréal à Vaudreuil 
part à 7h33 au lieu de 
7h35; le train no 275 vers 
Rigaud part cinq minutes 
plus tard, soit à 18h50; le 
train no 277 vers Rigaud qui 
partait à 23h30 part main­
tenant à 23h35.

Un seul changement à 
l'indicateur du service de fin 
de semaine. Samedi et 
dimanche, le train no 277 
partira à destination • de 
Rigaud à 23h35 au lieu de 
23h30.

I^es trains vers Montréal 
connaissent aussi certains 
changements. Le train no 
270 partira de Rigaud à 6h 
au lie)! de 6h05; le train 
no 274 partira de Rigaud à 
71)12 au lieu de 7h20 et le 
train no 250 partira de 
Vaudreuil à 221)35 au lieu 
de 22h25.

Le seul changement au 
service de fin de semaine : 
le train no 250 partira de 
Vaudreuil à 22h35 au lieu
de 221)25.

Les horaires des autres 
services de banlieue, soit 
Ste-Thérèse et Famham. de­
meurent inchangés, sauf le 
train no 213 de Famhain 
qui partira maintenant à 
61)45 au lieu de 6h40.

ïjeb trains de CP Rail vers 
Québec ont de nouvelles 
heures d'arrivée. Les trains 
no 152, 154 et 156 arriveront 
a Quebec à 111)40, 161)40 et 
211)55 respectivement. Les 
trains no 151, 153 et 153 
vers Montréal arriveront à 
1 lh55, 16h45 et 21h45 res­
pectivement.

H n’ va aucun changement 
aux services Montréal-Otta­
wa et Montréal-Mont-Lau­
rier.

Le train transcontinental 
de CP Rail, le "Canadien”. 
)art de Montréal à 13h55 
-haque jour et y arrivera à 
191-55, comme toujours.

Etude sur les loisirs en plein air

• L'Alexandre Pushkin, paquebot ronfurtahie et rapide, battant pavillon soviétique, fait la navette entre le Canada et l'Euro­
pe. Pendant les moi* d’été, au cours de ses six traversées dans les deux sens entre Montréal et Leningrad, le Pushkin s'arrête 
au Havre, à Londres, a Bremenhaven et à Helsinki.

Bonne année pour /' Hôtellerie au Québec
QUEBEC — OIP — 130 

établissements hôteliers de 
la province de Québec, com­
portant 1,629 chambres, ont 
discontinué leurs opérations 
pour une raison ou une autre 
durant la période comprise 
entre le 31 décembre 1969 
et le 31 décembre 1970.

Cependant, durant la 
même période. 96 établisse­
ments débuteraient leurs 
opérations avec un total de 
1,772 chambres.

C’est ce qu’indique la 
dernière édition de la publi­
cation “établissements hôte­
liers du Québec” préparée 
par le Bureau de la statisti­
que du Québec.

C’est dans la région admi­
nistrative de Montréal que se 
trouve le plus grand nombre 
d’établissements qui ont dû |f 
fermer leurs portes soit 50 
établissements comptant 634 
chambres.

D’autre part, durant cette 
période, 27 établissements 
ont débuté leurs opérations 
dans cette région apportant 
417 nouvelles chambres au 
potentiel hôtelier de cet im­
portant secteur de la pro­
vince.

Malgré ce déficit de quel­
ques chambres, la région 
administiative de Montréal 
l’emporte toujours et de loin 
sur toutes les autres régions 
pour le nombre d’établisse­
ments et de chambres.

Cette région compte, en 
effet, selon les chiffres du 
Bureau de la statistique du 
Québec, 1,160 établissements 
hôteliers, concernant 31,439 
chambres, alors que le 
Québec tout entier possède 
3,375 établissements pour 
72,592 chambres.

La region administrative 
de Québec se classe facile­
ment au deuxième rang avec 
838 étaolissements et 16,091 
chambres.

Grâce à cette publication, 
il est aussi possible de con-

OTAWA — Les loisirs en 
plein air que les Canadiens 
préfèrent sont : les randonnées 
en voiture. les pique-niques, la 
natation, la visite des pares 
rt des lieux historiques, les 
promenades à pied. Ces loisirs 
des Canadiens ainsi que plu­
sieurs autres activités récréati­
ve» sont décrits dans la bro­
chure "Orientation des vacan­
ces et des loisirs ”, rapport 
publié récemment par l’Office 
de tourisme du gouvernement 
canadien.

Voici ce qu’indique l'un des 
nombreux projeta de recherche 
qui ont servi à la campagne de 
promotion que l’Office de
tourisme vieux de lancer pour 
encourager les Canadiens à 

... explorer leur pays. Cette
liènes de chaque division de Enfin, en Gaspesie qui, de brochure fut préparée pour la 
recensement de la province. * par sa vocation touristique, Direction des parcs nationaux

Ainsi, après l’ile de Mont- possède un équipement hô- "tinistcre dw Affaires in- 
réal et Québec, cest le teiier très vaste, cest le ^ parue de ta quatrième
comté de Terrebonne qui comté de Gaspé-Est qm étude annuelle sur le tourisme
possède le plus grand nom- remporte la palme avec 127 qu’entreprend la Canadian
bre d’établissements, soit établissements comprenant . LfLs résultats ont pourobjet de découvrir les possibi­

lités récréatives des diverses 
refiions du Canada.

Sur une période de trois an», 
ce sont les randonnées en
voiture et les pique-niques dont 
la croissance a été la plus 
rapide, en termes absolus: la 
popularité dp la motonelgc a 
doublé depuis 1967. attirant de 
nombreux adeptes partout sauf

naître les possibilités hôte- 201 pour 4,455 chambres. 1,731 chambres.

en Colombie-Britannique; la 
photographie à l'extérieur indi­
que aussi une augmentation 
considérable par rapport à 1967 
(33 p. 100) et elle rient au 
cinquième rang au Québec.

Le rapport révèle que les 
citoyens du Manitoba et des 
provinces de l'Atlantique sont 
les moins enthousiaste» en ce 
qui concerne les loisirs en plein 
air tandis que ceux des trois 
provinces de l’Ouest — la 
Saskatchewan, l’Alberta et la 
Colombie-Britannique — rem­
portent la palme.

On a tenu compte de l’impor­
tance du groupe socio-économi­
que. de l'âge, du niveau de 
scolarité ainsi que du rerenu 
et du nombre d’enfants des 
familles. I^es étudiants, ainsi 
que ceux qui ont fréquenté 
l'université, sont les plus fer­
vents adeptes des pique-niques, 
des promanade* en forêt et du 
ski de neige. Les Canadiens 
qui ont des enfants de moins 
de cinq ans sont ceux qui font 
le plus de photographie exté­
rieure et le golf est le sport 
par excellence de ceux qui ont 
un revenu élevé.
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Chorter-Fly

VOYAGES NOLISES
Valable pour l’Europe. 
Départs tous les jours. 

Aussi aller simple dons toutes

le» villes d’Europe 

via

NEW-YORK
Pour informations i 
Artosscx-vous à i 

800 Plaça «l'Youville,
ISiama étage, auite 1804.

Bureau ouvert toua la* jours 
do 10li. A.M. à 6H. P.M. 

et le aemedi de lOh. A.M. à 1h. °.M.

Tél. : 694-9402

$49OTTAWA en Fleure 
Kingsmer*. 22-24 mal 
OUEST-CANADIEN. Stampede, 
lie Victoria, (bataau). <t 3 } Ç
3-17 juill.......................
EUROPE, Parla. Amsterdam, Ro­
ma, Vienne, Frandort, Croisière 
sut la Rhin, Les Gds Centres 
Medicaux.8 26 Juin. ^ IU I O
TERRE • SAINTE, Bruxelles.
Gand, Bruges, Peris, Assise. Ro­
me, Athènes, Delphes. CQQC 
12 août - 2 sept..........
GRAND TOUR D’EUROPE,
11 pays. $935
9 30 sept.................. -9** J
EUROPE. 4 pays, le 4 è Assise.
le 13 è Estime. ÇÇQÇ
30 sept 14 oct 
PR ORIENT, Paris, Nice, Cannes, 
Sicile, Rome, Liban. Syrie, Tur> 
quie, Chypre, Athènes, Corln- 
thes. Iles Grecques (croisière) 
Marseilles. CQ74

ET AUTRES VOYAGES 
PARTOUT DANS 

LE MONDE
(Demandez no» dépliant»)

AGENCES FRANCISCAINES
500 Be Av. Quebec 8, 

(523-0031 )
Montréal « 881-8834 
Ottawa i 728-1984

VOYAGES EN 1971
OUEST CANADIEN
27 juin au 27 juillet 1 Q
Retour par l'oueM Amarre. v

• MADRAS. INDE. — Tôt le matin, la brume estompe les contour» du lac Ooty, u 
Ootacamund, dans le» région» montagneu»es de* Nilgiri*. dan» l’Etat de Madra», en 
Inde méridionale. A proximité, le» Jardin» Botanique» d«mt lu création rem mte à plus 
d'un siecle. offrent au visiteur, dan» un site montagneux idyllique, un bienfaisant 
repit au cour» d’un voyage fertile en decouvertes.

CALIFORNIE 
2 au 30 août

MARITIMES-GASPESIE 
17 juillet au 1er août .

ATLANTIC CITY 
31 juillet au B août 
Spectacle inclut C. H. ...

$232

$149$590
dun^guide VOYAGES DES COPAINS ENRG.

959. 3e Ave, Québec 3. 523 44G6 — ai on ne répond paa 5 4-0840

\



Samedi, 1er mai 1971

CINEMA DE PARIS

"Les Mâles"
Film canadien en couleur» 

de Cilles Carie

L'ACTION

IM FORMATION

lA

Il ANS
adultes

COULEURS

aussi "OBSESSIONS

STATIONNEMENT CRATUIT J

v»VV,.

Sk,:4ùà.

mut
ht, >

Les ansiyses d» rilr.w apparaissant ci-de si o us sont classés suivant 
leur vsleur artistique telle qu otabiie j»ar l’OHlce des Communication» 
sot ; ' ■. Les chiHrcs doivînt s'imarpreter comme suit (1) che!-d'oeuvre. 
(2: r .cuable; (3) très bon: (4) bon (5/ moven; (6‘ mediocre:
(7> mmable.

A la lin du texte est indiQue quand il y a lieu la convenance
pour es jeunes : (eS «niants; (a) adolescents

"LES MALES”
1 ne comédie, avec Donald pilon. René Blouin. Andrée Pel­
letier et Katherine Mous eau. I ne proe -etion D'Onyx Films 
Ine. d'.'iriLué par 1 ruree 1 ilm et réaL»é par Gilles Carie. 
Valant vy aucune femme depuis SS3 jours. St-Pieme. un 
bûcher n et Kntlle un étudiint. décide d’aller en chercher 
une a*i vûM^fe. Dolores, la filie dit chef de police se fait 
enlever ma.» St-Pierre et Umüe sont capturés aussitôt. Do­
lores les uident à s’évader, et de retour au camp, ils y 
voi. ni l.î.a Ssur.age un- jeune étudiante. Et c*est la ruer- 
re entre Si-Pierre et F àlc. luta Sauvage s’enfuit, et St- 
Pierre et il.aile paru ni a sa rc-cherche dans La grande ville 
de M nt.éul. Sur la photo: St-Pierre qui se croit au para­
dis à la vue de Rita Saasrge. Présenté actuellement an CI- 
NEMA DK PARIS 'Québec.

Anne des 
milles jours

Cinéma
ST-Ii OMCALD 

Anglo - Américain. 
1969. 143 min. Pa- 
navision. Technico­
lor. Drame histori­
que réa isé nar Char­
les Jairott. d’après 
la piété de Marx- 
well Anderson. Prin- 
cipaux interprètes : 
Richard Burton, Ge­
neviève Bujold, An­
thony Quay le, John 
Colicos. Présenté sur 
semaine à 9.05. Di­
manche à 5.30. 9.30.

Le roi Henri VIII s'éprend de la jeune Anne Boleyn mai> 
celle-ci refuse de devenir sa maitresse. Elle incite le souverain 
à chercher une annulation de son mariage avec Catherine d’A­
ragon qui ne lui a pas donne d'héritier mâle. Sa demande au 
pape ayant été rejetée, Henri provoque la rupture avec Rome 
et se fait proclamer chef de l’église d'Angleteire. Il épouse 
Anne qui donne bientôt naissance a une fille. Elizabeth, et plu- 
tard à un garçon mort-né. Elle tombe en disgrâce et le roi 
trouve un prétexte pour la faire exécuter.

Ce film qui évoque un tournant de l'histoire se présente 
dans des images somptueuses et soignées. Le réalisateur, un 
Canadien, a su maintenir un intérêt constant grâce au rythme 
soutenu conféré à une suite de scènes significatives. Les per 
sonnages prennent vie de façon plausible et le dialogue soiim 
juste. Richard Burton joue avec solidité et Geneviève Bujold 
confirme son talent dans une interprétation pleine de feu. '3'

Cette évocation historique roussie présente de façon nuan­
cée la part prise dans les décisions politiques d'un mona que 
par ses passions personnelles. Les situations décrites compor­
tent plusieurs éléments délicats.

les mâles
Cinéma
PARIS

Canadien. 1971. Ill | 
min. Couleur Corne- j 
die écrite et réalisée 
par Gilles Carie. 
Principaux interprè­
tes : Donald Pilon, 
Rene Blouin. Andree 
Pelletier. Katherine 
Mousseau. Présenté I 
a 12.30. 2.40. 4.50. 
7.00. 9.00. Dernière 
représentation a 9 h. j 
(3e semaine

L'n etudiant. Emile et un bûcheron. Saint-Pierre, ont fui la 
société et vivent ensemble dans les bois depuis un an et demi. 
Ils décident un jour d aller au village le plus proche enlever 
une femme. Leur équipée les i-iène en prison mais ils arrivent 
à s t n évader. De retour à leur cabane, ils la trouvent occupée 
par une jeune fille. Riia. La présence de celle-ci finit par pro­
voquer une rivalité entre les deux hommes. Réconciliés, ils 
partent à la recherche de Rita qui les a quittés.

Après la violence de Red. Carie a réalisé un divertissement 
d’une truculence bonhomme un peu comme Peckinpah tournant 
Cable Hogue après The Wild Bunch. Le réalisateur a toujours 
le sens du gag visuel et sait mêler à l'humour une sorte de poé­
sie tendre, oc qui donne un résultat des plus heureux. La pho­
tographie est souvent belle et la direction d'acteurs arrive mê­
me à tirer paili de la maladresse d interprètes débutants. (4)

Cette comédie souvent savoureuse met en scène des per­
sonnages truculents en proie à un désir sex'uel temperé de ten­
dresse. L’ensemble se déroule sur un ton d’amoralitc et com­
porte des scènes de nudité.

la piscine
Cinrma
FIDO

Franco-italien. H'68. 
115 min. Ikist man co­
lor. Drame psycho­
logique réalise par 
Jacques Deray. Prin­
cipaux interprètes : 
Alain De.on. Romy 
Schneider, Maurice 
Ronet, Jane Birkin. 
Présenté sur semai­
ne à 9.05. Samedi à 
6.00, 9.30. Diman­
che a 1 00. 4 30, 8 00.

Un écrivain raté. Jean-Paul, et sa maitresse. Marianne, se 
sont installés dans une villa près de Saint-Tropez. Ils y reçoi­
vent un ami. Harry, et sa fille de dix-huit ans. Penelope. Jean- 
Paul supporte mal les attentions de Harry auprès de Marianne 
et s'intéresse de près à Penelope. Entrant ivre un soir. Harry 
se prend de querelle avec Jean-Paul qui le pousse dans la pis­
cine et le note puis déguise l'affaire en accident. Marianne 
trouve une preuve de culpabilité de Jean-Paul mais se refus* a 
le dénoncer à la police.

D'une facture extrêmement soignée, ce film présente un 
portrait fascinant d’un groupe de désoeuvrés où les gestes sont 
observée avec minutie. Cette attention confère au film un 
rythme lent sans que l'intérêt se perde pour autant. La photo­
graphie est eadrée avec un goût sûr. les couleurs sont bien 
accordées au climat d'ensemble et le décor est caractéristique 
de la vie des personnages. Une interprétation contrôlée avec 
exactitude contribue à l’efficacité du tableau. (3)

Cette oeuvre soignée s’attache aux aléas de la pass on 
amoureuse chez des personnages veules et des oeuvres. L in­
trigue se déroule dans un climat érotique marqué d images 
sensuelles

Five Easy 
Pieces
Cinema 

ODFON 
i Dauphin'

Américain 1970 96 
min. Eastinaneolor. 
Drame psychologi­
que réalise par Bob 
Rafelson. Principaux 
interprètes : Jack 
Nicholson, Karen 
Black, Susan Ans- 
pach. Présenté à 
2.50. 6.20, 9.50.
(3e semaine)

Robert Dujx'a a quitté sa famille, où il était soumis à un 
entrainement rigoureux de pianiste de concert, pour partir à 
l'aventure, convaincu de son inaptitude à répondre aux ambi­
tions de son père. Il est devenu travailleur dans le creusage de 
puits de pétrole et vit avec une serveuse, Kayette. Apprenant 
que son pire est malade. U retourne à la maison familiale et 
accojXc a contrecoeur d’amener Rayette avec lui. Pendant son 
séjoir, il a une breve aventure avec la fiancée de son frère qui 
voudrait lui faire reprendre sa carrière musicale. 11 repart pour­
tant et abandonne Rayette en route.

i> film présenté un portrait intéressant d'un inadapté et 
met rien en relief les aspects contradictoires des deux mondes 
différents où il évolue. Le metteur en scène e\ite les effets 
fracassants et préfère se plier aux exigences d'une évocation 
subtile et nuancée des problèn^es du héros, quitte a laisser place 
.>ar moments à l'ambigu ou au mystère. Jack N chol>on n'est 
pas sans faiblesses, mais,il se montre capable d'une interpréta­
tion fort valable et des acteurs peu connus comp<«sent avec ta­
lent les divers personnages qui l'entourent. (41

Oette peinture psychologique nuancée de la vie d'un ina­
dapté apporte des éléments de réflexion sur l’éducation fami­
liale et le sens de la responsabilité. Elle comporte des élémen'' 
scabi eux et des scènes sensuelles

Que la bête 
meure
Cinéma 

CANADIEN 
Franco-italien. 1969. 
112 min. Eastman- 
color. Drame poli­
cier réalisé par Clau­
de Chabrol, d’après 
le roman The Beast 
Must Die de Nicho­
las Blake. Princi­
paux interpr êtes: 
Michel Duchaussoy, 
Jean Yanne. Caroli­
ne Cellier. Présenté 
sur semaine à 7.00, 
9.00. Samedi et di­
manche à 12.45, 2.50, 
4.50, 7.00, 9.00.

Dans un village de Bretagne, un enfant est tué par un 
chauffard qui s'enfuit ausitôt. Son père, l’écrivain Charles Thé- 
mer, jure de retrouver l’auteur de l’accident et de le tuer. 
Après de longues recherches inutiles, il trouve enfin une piste 
sûre, celle d’un garagiste de Quimpet. Paul Decourt. homme 
grossier et cynique que son entourage deteste. Thénier fait 
en sorte de se faire inviter chez lui et s’emploi à assouvir sa 
vengeance.

Chabrol manifeste de film en film un plus grand contrôle 
de ses moyens. Ici, il sait mettre une sourdine à son ironie 
pour mener avec adresse un suspense non dépourvue d'am­
biguités. Si l’intrigue comporte quelques artifices et facili'és, 
l’auteur les fait oublier par sa sûreté et parvient même à don­
ner des dimensions tragiques à des éléments de mélodrame. 
l^a photographie est d'une rare qualité et l’inberpretatioa 
convaincante et nuancée. (3)

Ce drane fort habilement réalisé est axé sur la vengean­
ce meurtrière recherchée par un personnage à la fois dur et 
pitoyable. L’intrigue évoque avec discrétion des détails sor­
dides et se déroulé dans un climat assez pénible.

"Mourir
d'aimer"

Cinéma 
LE BIJOU

Professeur dans un lycée de Rouen. Danièle Guénot. divor­
cée et mère de deux enfants, s'éprend d'un de ses élèvei., Gérard 
Le pu en Le père de celui-ci s'oppose violemment à cette idylle 
et. lorsque Gérard a quitté le foyer paternel pour s'installer chez 
Danièle, if va jusqu'à inscrire une action en justice pour dé- 
tounement de mineur. La jeune femme est emprisonner et 
subit un procès. Ces tracasseries judiciaires finissent par la 
briser et elle se suicide.

Franco-italien. 1)70. 
113 min. Eastman- 
color. Drame jwy- 
cholcgiquc real s s é 
par André Cayatte. 
Principaux inten>rè- 
tes. Annie GL*ar- 
dot, Bruno Pradal, 
François Simon. 
Présenté sur semai­
ne à 7.15, 9.30. Di­
manche à 12.45, 2.45, 
5.00, 7.00, 9.20,
(3e semaine’

lin dépit de l'habituelle dénégation de ressemblance avec 
des faits ou des personnes véritables. li est facile de reconnai- 
tre dans le film les éléments de Taffa.re Russie*- qui defra> a 
la chronique en France au cours de l'année 1969 Cayatte s on 
prend donc à ce qui lui semble être un abus judiciaire ni de 
Taop.ication de lois désuètes. Son récit manqje parfois de 
nuances et a tendance a simplifier les faits, nv.is sa mise en 
scène efficace et 1‘interprétât ion des protagonistes donnent 
pourtant au film un intérêt qui transcende les particularités 
nationales. (4

A travers l'illustration habile d'un faK divers, le film plaide 
contre Tappri il judiciaire dans des cas où seule la responsabili­
té m x ale personnelle serait engagée. L intrigue em. basée sur 
la liaison d'une divorcée avec un adolescent.
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St-Pierre, qui fait la guerre avec 
f milr pour pos>e<ler Riu Saurage a 
lui tout seul.

36*^3

T -Vi

-a-'.

Du lores, la fille du chef de police 
est infirmière et e>t amoureuse elle 
aus^i de St-Pierre et Emile.

Jane Eyre
Cinema

STE-FOY
«.Alouette»

B r i ta un: ;ue. 1970. 
100 trio. Technico­
lor. » Trame senti­
mental réalisé par 
Delbert Mann, d'a­
près :e roman de 
Charlrtte Bronte. 
Principaux interprè­
tes : Susamah York. 
George C. Scott. 
Présente samedi, di­
manche et mercredi 
à 100. 3 00. 5.00. 
7.00. 9.0.1. Sur se­
maine à 7.00, 9 00.

Après une enfance malheureuse dans un orphelinat, .lane 
Eyre entre a l'emplot d'un seigneur campagnard. Eduard Ro­
chester. comme gouvernante de sa pupille. Rochester s'éprend 
de Jane Eyre et lui demande de l'épouser. Le jour du maria­
ge. Jane apprend que Rochester est déjà marié et que sa 
ftmme. sou. frant de folte furieuse, vit enfermee dans une 
chambre du manoir. Elle refuse d'être la maitresse du sei­
gneur et le quitte. Quelques années plus tard. Jane revient 
pour apprendre que la folle est morte d^ns ur incendie où 
Rochester a perdu ta vue.

Il «'agit là d'une adaptation appliquée et fe•-vente du cé­
lèbre roman de Charlotte Bronte, réalisée initialement a l'in­
tention de la télévision américaine. Le réalisateur a quelque 
peu gommé le côte tourmente et lomantique de i'oeuvre. Il 
reste une narration limpide et une illustration riche et préci­
se dominée par l'interpretation intelligente de deux forts bons 
acteurs dans les rôles pnneipaux. (4)

Dans ce;** adaptation soignee d'une oeuvre littéraire, 
l'heroine fait montre de noblesse de >entiments. a»

Love Story
Cinema
EMPIRE

Américain. 1970. 99 
min. Technicolor. 
Corned<e dramatique 
réalisée par Arthur 
Hiller, d'apres le ro­
man d'Erich SegaL 
Pnneipaux interprè­
tes : .Ail McGraw, 
Ryar O'Neal. Ray 
Millaud Présenté 
vendredi à 1.00. 3.00.
5.00. 7.U0, 9.00. 11.15. 
Samedi à 11.00. 1.00, 
J 00. 5 00. 7.00. 9.00. 
11.15. Dimanche et 
Rir semaine à 1.00.
1.00. 5.00. 7.00, 9 00.

Un fils de famille etudiant à Harvard. Oliver Barrett, s’e- 
I prend d'une camarade d'origine modeste. Jerny Cavilleri. Dé­

jà en rapport d'opposition avec son père, il rompt avec lui plu­
tôt que de renoncer a epouser Jenny et poursuit ses etudes en 
droit grâce à l'argent gagné par sa jeune femme comme insti- 

) tutrice. Devenu avocat a New York, il apprend avec peine que 
> Jenny est atteinte d une maladie incurable et s'emploie à en­

tourer de bonheur ses derniers moments.
On sent nettement l'influence de Lelouch dans ce film 

i promis à un beau succès commercial, d'autant plus que la tra­
me musicale est de Francis Lai, collaborateur habituel du jeu-* 
ne réah>ateur français. Le metteur en -iceue Arthur Hiller s'est 
employe a illustrer en images lumineuses et belles une histoire 
toute simpl ednnt il fait ressortir dans un habile dosage les élé­
ments d'humour et de sentimentalité. Les interprètes vivent 
leur personnage avec une grâce et un naturel touchants. *4)

Ce film sentimental fait avec goût et habileté raconte 
l’histoire d'un amour sincère brise par la mort : Les relations 
avant manage y sont considérées avec indulgence.

Dolores et son père le chef de police qui a l’esprit un peu dérangé. Dolores 
va se marier demain, mats St-Pierre et Emile sont dans la salle du banquet et 
ils s amusent.

A cause de sa connaissance du japonais, un officier amé­
ricain. Lawson, est détaché de son travail dans le Pacifique 
pour se joindre à une patrouille britannique en mission spé­
ciale dans une ile des Nouvelles-Hébrides. Le groupe a pour 
mission de détruire un poste de radio ennemi dont la présence 
peut nuire à l'avance alliiv. En remplissant leur mission, les 
soldats découvrent un aérodrome secret. Leur présence est 
décelée par les Japonais qui leur donnent la chasse dans la 
jungle. Un seul des membres du groupe parvient à rejoindre 
:-cs l'gnes.

L'auteur s'est efforcé de renouveler son sujet pir un trai­
tement réaliste et quelque p. u cynique de la «onuuite et du 
caractère des membres du groupe dont aucun n'a de propen­
sions à l'héroïsme. Ce point de vue ne manque pas d'intérêt 
mais le film se prolonge un peu trop et l'attention se d sperse 
au long d'incidents superflus parce que rtpé iis. Il i\s.g que 
l'ensemble est éali-e avec beaucoup de. compétence » t inter­
piété par un groupe de coined» ns de valeur ou se di lingue 
le jeu nonchalant et juste de Vlichtl Caine. «4>

Cette aventure de guerre réalisée avec méii?r fait ressor­
tir If s défaillances comme les actes de courage de soLiats pla­
cés dans des conditions de combat et donne lieu a des stines «le 
dure violenee.

Ici l'adjoint au chef de police qui eut à la recherche de Dolores, enlevé par 
St-Pierre et Emile.

J
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Trop tard 
pour

les héros
Cinéma

CARTIER - LAIKET
\in.rcan. 19G9. 133 
min. Panas «si«>n Me- 
trocoîor. Diame de 
guerre réalise par 
R«::>crt Aldrich. 
Pii-icoaux interprè­
tes . c::rf Rcb»*rtsf»n, 
Michael Came, ian 
Bannen. Lance Per- 
cival. Présente suc 
semaine a 6.45. Sa­
medi et dimanche a 
2.50, 6 53.

Barbarella
- Cinéma 

PIGALLE

Italo-français. 1968. 
98 min. Panavision. 
Technicolor. Film de 
science-ficticm réaJi- 
sé par Roger Vadim, 
avec Jane Fonda, 
John Phillip Law et 
Milo O'Shea, d'après 
les bandes dessinées 
de Jean-Claude Fo­
rest. Présenté à 4.45, 
10.15.

La chouette 
et le 

poussycat
Cméma
ODEON

(Frontenac»
Américain. 1970. 96 
min. Panavi s i o n . 
Eastmancolor. Comé­
die réalisée par Her­
bert Ross, d'après la 
pièce de Bill Man- 
hoff. Principaux in­
terprètes : Barbara 
Streisand George 
Segal. Présenté à 
2.15, 8.00. 9 45.

Une jeune astronaute, Barbarella. reçoit la mission de re­
trouver un savant disparu dans une galaxie éloignée Barba­
rella aborde dans une planète étrange dominée par la Reine 
noire. Avec l’aide d’un homme-oiseau, Pygir, elle finit par 
rejoindre dans le palais de la reine le savant qu’elle recher­
che. Mais celui-ci est devenu fou et il ambitmmie la supréma­
tie cosmique. Pygar sauve Barbarella et la r«*inc d’un cataclys­
me provoque par le maniaque.

Inspiré par les bandes dessinées “pour adultes” de Forest, 
Vadim donne dans une vision résolument fantaisiste du mon­
de de l’avenir, vision qui coïncide d'ailleurs av«?c ses propres 
préoccupations érotiques. Cela se présente dans un style extra­
vagant qui se manifeste dans la conception même des épisodes 
de l’aventure ainsi que dans les décors et les costumes. L’hu­
mour manque cependant de subtilité et de fine^ et le sché­
matisme des personnages ne laisse guère de jeu aux inter­
prètes. (4)

Cs film imaginatif, situe dans un monde fantastique, bai­
gne dans un climat érotique et comporte des scènes de nu­
dité et des effets de sadisme.

Agacé par le bruit que fait une voisine, Doris, un aspi­
rant-romancier, Félix Sherman, la fait chasser de sa chambre 
pour conduite imm«>rale. Doris parvient à forcer la porte de 
Felix et s’installe chez lui avec tant de fracas qu’ils sont tous 
deux mis à La porte de la maison de rapport où ils habitent. 
Us trouvent refuge chez un ami de Felix et finissent par cou­
cher ensemble. Us .se séparent ensuite pour se retrouver quel­
ques jours plus tard. Après avoir rompu avec sa fiancee, Fe­
lix décide alors d’épouser Doris.

Cette comédie est avant tout un film d’acteurs où Barbara 
Streisand trouve l’occasion d’affirmer son talent en dehors 
du champ de la comédie musicale. Elle a quelque peu ten­
dance à cabotiner mais cela sied bien à son rôle. George Se­
gal lui donne la réplique avec intelligence et réussit de son 
côté une composition savouieuse et nuancée d’écrivain raté. 
La mise en scène, alerte et vivante, a surtout ( khi r qualité de 
bien mettre en valeur le jeu des comédiens. *4»

Cette comédie alerte présente l'acceptation de soi-meme 
comme remède aux frustrations nées d'ambitions illusoires. 
Elle se déroule dans un climat de moeurs libres et comporte 
de nombreuses vulgarités.

Pour une information objective sur les films a l'affiche dans 
les cinémas locaux, LISEZ chaque samedi "CINE INFORMA' 
TION" dans votre journal "L'ACTION".
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"LGVE STORY"
l*n film |>«ur !<•* ani»>urrux pré>e'.lé r-«r Paramount l'irturr* et rêa’i-é par 
\r.Iiar l!i 1er. Il est présenlem ut à l’affirhe du einéma ••J.MPIIIE”. Cjcnant 

d . n prix de l'Acad. rnlr "Aïcii.: j.rc M'iaiQne Originale”. Sur la pii ta : Ali 
\K.iüraw (Jennie Cavilleri» et Kyan (t’N'eal lOlii’er Barrett* dau> une ser-ne 
du film.

Un citoyen du Texas. Corbett, est engagé par un certain 
Biokston peur retrouver un Mexicain. Cuchilio, accusé d'avoir 
violé et tué une jeune fille. Corhert part à la recherche de 
Cuchilio t*i le rejoint, mais, a trois reprises, le Mexicain réussit 
à lui échapper. Brokston s'amène au Mexique avec son gendie 
Chet pour participer a la chasse à Thornnu*. Corbett découvre 
alors que le meurtrier n’est autre que Chet et, avec l'aide du 
Mexicain, abat les deux nommes

Ce western italo rspagnol reconstitue assez bien l'atmos­
phère d s productions américaines du genre. Le scenario se 

m l'wvhnicolor. Nies- tient malgré des lit-ns parfois artificiels dans le déroulement de
i *ii !<sé par Ser- ; l’intrigue, les caractères des personnages, notamment celui du 
•^.o Soljima. Princi- I héros, sont suffisamment typés et le réalisateur exploite avec 
Lee Van Clei f. To- un cej ialn bonheur ries extérieur* bien choisis. Lee Van Cleef
ii s 'iiüan. \»aller campe avec ai-ance le personnage du justicier. (5
IT. ..s. Près* uté a Dans ce western modeste, le bon droit finit par triompher
l.lj. 4.41). 8.15. mais au prix de nombreuses violences présentés de fafon tie*
3c semaine) I réaliste.

P. J., detective privé, est engagé par un millionnaire aux 
allures louches. Orbison. comme garde du corps de sa maitros- 
s<. Mau ri n. uont la vie semble menacée. Sous le prétexte d’as­
surer la sêcjrité de Maureen. Orbinson se rend aux Bahamas 
avec eiL*. femme et ses principaux associes. Pour protéger 
Viaurten, P. J. esi alors amené à tuer l’un des associés de son 
employeur. En cherchant a se justifier de ce gc.-ie mal-ncon- 
treux. le defective doit aflronter bien des difficultés II finit 
par cteouvr.r alors toute la vérité sur l’aventure dans laquelle 
il s’était engagé.

Le scénario de ce film semble avoir été conçu avant tout 
pour le plaisir de mystifier le s;jeetateur. au détriment de la 
clarté du récit. Ceci dit. il faut toutefois reconnaître que les 
auteurs n'ont rien ménage sur le plan de la réalisation pour 
laite passer l'ensemble. L’action sç déroule tambour battant, 
I. s rebondissements sont nombreux et les oagartes bien ré­
glées. George Peppard se tire avec aisance de son rôle de de­
tective désinvolte. >5*

Ce film montre, une fois de plus que le crime ne profite 
pas à ses auteurs. 11 contient des brutalités très poussées et 
ries scènes suggestives.

Colore do
Cinéma 
ODEON 

< Dauphin*

Italo-espagnol DHib i 
90 min. Tcchni-co-

Syndicat du
n.euri'e

Cinéma
PIGALLE

\mérk-ain. 1W>7 U (P j 
ni ui. Teclm.scope. 
Technicolor. Drame 
pollc.er réalisé par 
John Guille r m i n , 
a\ec George Pcp- 

Raymond Burr 
et . .jle MunnictiU. 
Présenté a 3.00. 8.30

’’La nuit est 
faile pour..."

Cinéma
(Champlain*

îlalo-espagnol. 1907 
97 min. Technicolor. 
Comédie polici ère 
réalisée par Giorgio 
Capilani. Principaux 
interprète , ^ithe- 
rine Spaak, fmtlip- 
pe Leroy, Gastone 
Moechin. Présenté 
samedi, dimanche et 
mercredi à 1.00. 4.30, 
7.55. Sur semaine à 
7.55.
4e semaine)

Une jeune veuve. Valentina, déshéritée par son mari, 
decide de s'emparer des bijoux qu'il a laissés dans un coffre 
réputé inviolable. Le neveu du défunt, Georges, a la même 
Idée ainsi que deux groupes intéressés au contenu du coffre- 
fort. Le premier veut tout simplement s'emparer du butin 
le deuxième, payé par une compagnie d'assurance, prétend 
démontrer que le coffre n'est pas inviolable. Le vol accompli 
les fabricants du coffre rivalisent avec la police pour retrouvei 
les bijoux. C'est la veuve et le neveu qui ont le dernier moi 
de l’affaire.

Cette comédie policière de sérié possède tout juste asse;: 
de qualités pour permettre à l'ensemble de passer l'écran 
!>*•; auteurs ne manquent pas de métier et ont au moins le
nu rite d’être parvenus à réi_les fils multiples de l'intrigue
en un réseau compréhensible. Pour le reste, c’est de la fabri­
cation de routine où les personnages se réduisent à de sim­
ples marionnettes aux ficelles par trop visibles. Les interprètes, 
à l’exception de Catherine Spaak, ont tendance à cabotiner. 
<5>

Cette comédie mineure présente des agissements mal­
honnêtes dans un contexte loufoque, a)

Obsessions
Cinéma

CANARDIKRE

Hollandais. 1969. 9C 
minutes. Eastmanco- 
lor. Drame policier 
réalisé par Pim De 
Lti Parra. Princi­
paux interprètes : 
Dieter Gessler, A- 
lexandra Stew art, 
Tom Van Beek. Pré­
senté à 2.20, 5.15, 
8.10.

(3e semaine)

Nils Janssen, etudiant en médecine, observe par un trou 
dans le mur de sa chambre le comportement étrange d’un voi- 
r-in. Sa maîtresse, Marina, qui est journaliste, cherche à re­
trouver un mannequin. Olga, apparemment impliquée dans le 
meurtre d’un soldat américain, Pétrucci. Olga lui apprend que 
Pétrucci n'est pas mort. Il se trouve d’ailleurs que le mysté­
rieux voisin de Nils n’est autre que ce Pétrucci, déserteur do 
l’armée, trafiquant de drogue et meurtrier. La curiosité de 
l'étudiant met ainsi sa vie en danger.

U semble que le jeune réalisateur hollandais Pin De Lu 
Para ait voulu réaliser là un pastiche des films américains d*» 
série B. A ce point de vue, son essai est assez réussi même si 
on y relève des obscurités et des, gratuités. Le climat de mys­
tère est soutenu et la situation de voyeur du héros n’est paî 
sans rappeler Rear Window de Hitchcock. L’interprétation s’a­
vère convenable sans plus, les personnages n’étant guère ex­
plorés. (5)

Ce drame policier assez habilement conduit se déroule dans 
un climat trouble entretenu par des scènes érotiques souvent 
audacieuses.

Pour une 
po-gnée 

de plomb
Cinéma

ST-ROMUALD
Américain. 1968. 94 
min. Technicolor. 
Western réalisé par 
Robert Totten et 
Donald Siegel, d'a­
près le roman de l>e- 
wis B. Fatten. Prin­
cipaux interprètes : 
Richard Wklma r k , 
Lena Horne, Carroll 
O'Connor, Larry aG- 
tes. Présenté sur se­
maine à 7.30. Di­
manche à 7.55.

Au depart du siècle, Frank Patch est marshal dans une 
petite ville de l’Ouest depuis déjà vingt ans. Ayant gardé les 
méthodes de l'époque des pistoleros, il s'est mis à dos le con­
seil municipal et plusieurs citoyens qui lui reprochent de mul­
tiplier inutilement les morts. Convaincu de la valeur de sa fa­
çon d'agir, il refuse de démissionner. Les dirigeants de la villi* 
dérident alors de le tuer. Ils lui tendent un piège qui. sout 
les apparences de la légalité, leur permet de le liquider.

Ce western a ceci d’original qu’il se situe à la fin de l’é­
poque primitive de l’Ouest américain où le pistolet était roi 
Pt où le marshal avait droit de vie et de mort sur les criminels, 
sans autre forme de procès. Le contexte sociologique de l’épo­
que est bien évoqué, mais l’action doit souvent céder le pa» 
au dialogue. La mise en scène, sans être extraordinaire, de­
meure du travail propre et le jeu des interprètes est sobre e: 
convaincant. 15)

Tout en soulignant l'importance du respect de la vie hu­
maine, ce western assez intéressant se situe dans un climat de 
violence. Des écarst de conduite et des dialogues grivois fon: 
partie du tableau d'ensemble.

mm* >

.

Jennie et Oliver travaillent tous deux dans un camp de varanres pour payer 
le loyer et la nourriture.

Candy
Cinéma

CARTIER - LAIRKT
Italo-français. 1968. 
123 min. Technico­
lor. Comédie satiri­
que réalisée par 
Christian Marquand. 
avec Ewa Aulin, 
John Astin et Eisa 
Martinelli, d'après le 
roman de Terry 
Southern et Mason 
Hoffenberg. Présen­
té sur semaine à 
9.13. Samedi et di­
manche à 12.45, 5.03, 
9.21.

Candy Christian est la fille d’un professeur de high school 
américain. Un jour, à l'occasion de la visite d’un poète gallois 
à i’vcole, elle subit les attentions pressantes d’un jardinier 
mexicain. Surprise par son père, elle est expediée à New York. 
Ce voyage est le début d’une aventure où elle devient tour à 
tour la victime consentante d’un général ultra-nationaliste, 
d’un chirunrieE vaniteux, d'un voleur bossu, d’un mystique hin­
dou et enfin de son propre père devenu fou.

Adapté a tut roman qui se voulait une parodie de la litté­
rature pornographique, ce film mêle le burlesque à la sensua­
lité. Il n'est guère autre chose qu'une suite de sketches à sens 
unique où des vedettes attirées viennent faire, chacune à son 
tour, un petit numéro de cabotinage. L'ensemble est très iné­
gal dans sa mise en scène et manifeste chez l’auteur un man­
que de styl epersonnel. Une opération au cerveau présentée 
comme une corrida fait figure de morceau de bravoure. >5>

Ce film extravagant de valeur inégale lait la satire de 
certains aspects de La société en relatant Todyssée sexuelle 
d’une adolescente. 11 contient des scènes audacieuses et des 
images déplacées.

AVIS AUX LECTEURS, CE DEPLIANT EST A CONSERVER 
PRECIEUSEMENT POUR DE BONNES INFORMATIONS SUR 
LES FILMS QUI PASSENT DANS NOS SALLES DE CINEMA.
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Après leur mariaçe Jennie travaille comme institutrice pour payer les étu­
des en droit de Oliver.

La louve 
solitaire

Cinéma
LIDO

Français. 1967. 100 
mir. Eastmancolor. 
Drame policier réa­
lisé par Edouard Lo- 
gereau. avec Daniel­
le Gaubert, M ici tel 
Duchau-ssoy et Ju­
lien Guiotnar. d’a­
près le roman d’A­
lain Saint-Aubé. Pré­
senté pur semaine a 
7.3U. Samedi à 8.00. 
Dimanche à 3.00, 
6.30, 10.10.

Les enfants 
de salauds

Cinéma

PIGALLE
%

B r i tannicue. 1968. 
117 min. Panavision 
Technicolor. Drame 
de guerre réalisé par 
André De Toth. In­
terprètes : Michael 
Caine. Nigel Daven­
port. Nigel Green. 
Présenté à 1.00, 6.25.

Françoise Delmon se sert de ses talents de trapéziste pour 
effectuer des cambriolages. La police lui tend un piège puis 
exige sa collaboration dans un plan conçu pour compromettre 
iji diplomate impliqué dans un trafic de drogue. On lui adjoint 
un jeune attaché d'ambassade. Bruno, doué du talent de lire 
sr les lèvres. La cupidité de Françoise fait échouer le plan et 
Bruno est tué sur les ordres du chef des trafiquants, Saratoga, 
l^a jeune femme entreprend alors de livrer Saratoga a la po­
lice.

Le film s'ouvre par une scène insolite présentant un ex­
ploit d'acrobatie et capte ainsi l'intérêt dès le début. Même si 
îa suite ne se maintient pas toujours à un niveau de tension 
idéal, les rebondissements, souvent invraisemblables, sont as­
sez bien amenés. La mis'? en scène est plus consciencieuse que 
brillante, mais les aventures racontées ont un petit air désuet 
qui n’est pas désagréable et qui fait penser aux feuilletons du 
cinéma muet. L’interprétation est inégale. (5)

Dans cette aventure policière d'assez bonne venue, les re­
présentant de l’ordre se montrent peu scrupuleux sur le choix 
îles moyen;» pour arriver à leurs fins. Une liaison est évoquée 
iivec discrétion.

Le colonel Masters a formé un commando composé de 
jiminels pour attaquer des dépôts de pétrole allemands en 
Afrique du Nord. Ses supérieurs exigent qu'un officier régu­
lier prenne le commandement de la petite troupe. Le capitai­
ne Douglas est donc chargé de l’expédition mais il est mai 
iccepté de ses hommes qui n'obéissent qu'à un certain Leech. 
\près une périlleuse randonnée dans le désert, le commando 
atteint son objectif et est massacré par les Allemands, Dou­
glas est Leech déguisés en officiers allemands, parviennent à 
j’échapper pour être tués peu après par des compatriotes.

Situé clans la lignée de Dirty Dozen et autres Devil’s Bri­
gade. ce nouveau film de guerre est mené par un vétéran du 
fUm d'action. Celui-ci s'embarrasse peu de psychologie même 
si l'opposition entre l’officier et ses hommes esc bien établie 
et fournit des développements intéressants. L’ensemble est 
bien conduit et se suit avec intérêt. Les principaux interprè­
tes jouent avec une louable sobriété. i5)

Ce film assez bien réalisé présente la guerre comme un 
jeu cruel et inhumain. Il comporte des scènes d’un goût dou­
teux.

Oliver demande a Jennie de l'accompagner poor prendre un café ensemble.
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Ce salaud 
d’Irsnecleur 

Sturiingh
Cinéma 
ODEON 

(Frontenac» 
Italien. 1968. 100
min. Technisc ope. 
Technicolor. Drame 
policier réalisé par 
Hal Brady «Alfonso 
Brescia'. Principaux 
interprétés ; Henry 
Silva. Keenan Wynn. 
Beba Loncar. Pré­
senté à 12.30. 4 10, 
7.55.

A la suite d'une machination, l’inspecteur Sturlingh. faus­
sement accusé d’homicide, a été forcé de quitter la police. De 
Plus, de.s bandits, en s'attaquant a lui. ont tué son jeune fils 
Sturlingh entreprend une enquête personnelle pour arriver a 
détermier l’identité du mystérieux chef qui est à la source de 
ces actes criminels. Il y parvient après une série de règle- 
ments de comptes où il n'utilise pas des moyens très légaux 
et se trouve en conflit avec ses anciens collègues.

Le scénario n’est pas un modeie de clarté, mais le film 
possède un mouvement assez entraînant et certaines séquen­
ces captent l'intérêt. Il est surtout amusant de voir comment 
cette production arrive a reconstituer le contexte américain 
de façon assez convaincante en dépit d'erreurs de détail. L'en­
semble ne dépasse pas cependant le niveau d'une confection 
commerciale de qualité moyone. Henry Silva promène la- 
dedans sa coutumière silhouette inquiétante. (5*

Cette histoire policière de qualité moyenne montre un 
héros animé de sentiment mêles de justice et de vengeance 
Le tout se déroi,le dans un climat de brutalité et de violence 
meurtrière.

• "Pie ou 
fece"
Cinéma

STE-FOY
(Champlain»

Canadien. 1970. 92 
min. Eastmancolor. 
C o m édie dramati­
que réalisée par Ro­
ger Fournier. Prin- 
:ipaux interprètes : 
Jean Coutu, Natha­
lie Naubert. Jacque­
line Fellay, Patrick 
Peuvion. Prése n t é 
samedi, dimanche et 
mercredi à 2.50, 6.15, 
9.40. Sur semaine à 
6.15. 9.40.
14e semaine)

Quelques couples de divers pays ont formé un groupe où 
i'on pratique la liberté sexuelle et l'échange des partenaires. 
Reunis pour Une rencontre annuelle sur les bords d'un lac isolé, 
ils reçoivent la visite d'une jeune femme, Nathalie, amie d'un 
membre absent du groupe. Les cinq hommes présents rivali­
sent pour obtenir les faveurs de la belle étrangère qui refuse 
de s'intégrer à la vie libre de la petite troupe et repart sans 
avoir satisiait aucun de ses soupirants.

Vide et artificiel au possible, le scénario n’apparait guère 
qu’un prétexte à de tristes ébats érotiques présentés sous le 
signe du mauvais goût. Le seul souci du metteur en scène sem­
ble être de dépasser a son premier essai ses émules en exploi­
tation dans une escalade à la provocation. Le dialogue, assez 
abondant, est déclamé par des interprètes qui paraissent igno­
rer les exigences de la prise de son au cinéma. (6)

Sous une allure faussement moraliste, cette production me­
diocre n'est que libertinage débridé, images d'une indecence 
grossière et scènes suggestives pour voyeurs.

Oliver à sa première rencontre avec Jennie qui est bibliothéquaire au collè­
ge que Oliver fréquente.

■

Après ski
Cinéma

CAPITOL

Canadien. 1971. 104 
min. Couleur. Comé­
die réalisée par Ro­
ger Cardinal. Prin­
cipaux interprètes : 
Daniel Pilon, Ma­
riette Lévesque, Cé­
line Lomez, Robert 
Arcand. Présenté à
1.00, 3.00, 5.00, 7.00,
9.00.
<4e semaine)

Philippe se rend à un hôtel des Laurentides où il est engagé 
comme moniteur de ski. Ses nouveaux collègues le mettent au 
courant des exigences de séduction entraînées par le métier. 
Poursuivi par les attentions de ses élèves, Philippe cède à l’ime 
et à l'autre. Il s’éprend d'une cover-girl, Karin, qu'il envisage 
même d’épouser mais celle-ci l’abandonne pour partir avec un 
autre amant.

Pressé de profiter de la vague des films érotiques, le réali­
sateur de celui-ci ne s’est même pus donné la peine d’un travail 
fini. Le scénario déballe pêle-mêle des scènes peuplées de per­
sonnages falots où la bêtise s’allie à une exploitation grossière 
d’éléments égrillards. Le résultat est un film sans style, sans 
esprit, sans rythme, sans rien. Les interprètes, à peine dirigé*, 
se tirent d’affaire comme ils peuvent, le plus souvent fort 
mal. (7)

Ce film pour voyeurs dénué de toute qualité se contente 
d’aligner des scènes égrillardes où s'étale un exhibitionnisme 
d’une grossière indécence.

Le Kid de 
Chicago

Cinéma
CANARD1KRE

Arméricain. 1969. 85 
minutes. Eastmanco­
lor. Drame policier 
réalisé par Greg Co- 
parito. Princi p a u x 
interprètes : John 
Alderman, Maria 
Lease. J. Meyers. 
Présenté à 1.00, 3.50, 
6.45, 9.40.
(3c semaine) •

A l’époque de la prohibition. Steve Desmond fabrique et 
distribue de l’alcool clandestin à Chicago. Il est en butte aux 
attaques d'un chef de gang qui veut s'assurer le monopole de 
La distribution dans une partie de la ville. Pour mieux venir à 
bout de son adversaire, il décide de séduire la fille de celui-ci, 
Nancy, et de l’enlever. Il réussit son affaire mais s’éprend de 
Nancy et l’histoire se termine par la mort des deux amants 
sous les balles du père courroucé.

Cette vague histoire de gangsters, mal fichue et mal racon­
tée, n’est guère qu'un prétexte à l'accumulation de scènes d'un 
érotisme de bas étage. Le tout semble avoir été trouvé dans de» 
décors de fortune et les comédiens, si l'on peut les appeler ainsi, 
manquent totalement d’expression comme de talent. (7)

Ce film policier minable qui se déroule dans un climat 
de brutalité et d’érotisme comporte de nombreuses scènes d'une 
indécence grossière.
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AU GRAND THEATRE DE QUEBEC

Le célèbre comédien i*ierre Brasseur et Martine Gauthier, 
dans la brillante comédie de Marc-Gilbert Sauvajon : TCHAO, 
qui sera présentée à Québec, à la Salle Louis-Fréchette du 
Grand Théâtre de Québec, mardi, mercredi et jeudi, les 11, 
12 pt 13 mai. Cette pièce créé au Théâtre St-Georges à 
Paris, a été jouée à guichet icrmé pendant toute la saison 
1969-70. (Réclame)

Tous les événements
____ . . 7 ' .

* . # f ■ * £

art s-spectacles

théâtre
GRAND THEATRE :
AUDITORIUM ST-LOUIS :

Le Théâtre “Régionale Chauveau", de la polyvalente de 
Loretteville, présenté “Le journal de Anne Frank”, une 
comédie dramatique, les 1 et 2 mai à 2(>h.30.

GRAND THEATRE :

“L’Idiote", une comédie hilarante de Marcel Arhard 
de l’Académie française, sera jouée par les Tournées Jean 
Duceppe, avec Andrée Lachapelle et Jean Ituceppe, le 8 mai 
a 20h.30.

expositions
ECOLE NORMALE ST-DAMIEN :

Exposition d'arts plastiques, les 1. 2 et 3 mai.

MUSEE DU QUEBEC :
Collections permanentes : “Art traditionnel du Québec" 

et “.Art contemporain du Quebec”.
Exposition des oeuvres de Mario Mérola, du S au 23 maL

musique

AUDITORIUM DU COLLEGE DE LEVIS :
Concert par la fanfare du “High School" de Fort Lee, 

New Jersey, ce sotr à 20h.30.

Concert de l’Orchestre symphonique de Québec, le 4 
mai, souk la direction du maestro Pierre Dervaux.

L’AMANTE ANGLAISE
de Marguerite Duras

avec

MADELEINE RENAUD • CLAUDE DAUPHIN 
MICHAEL LONSDALE
Mise on «cène, CLAUDE REGY
LE TRETEAU DE PARIS

Lundi et mardi, les 3 et 4 mai
Prix du billot: $5.00

Grand Théâtre de Québec
Salle Octave Grémazje.tel643-8131

Samedi, 1er mai 1971 L'Aclion-Ç^uébet Æ3MÊ

saison
Galendor

par Guy GIROUX

l.m travaux à la frauxe- 
theatrr “Le Galendor" vont 
bon train. Les qiielqura pho­
tos que nous publions vous 
donnent un aperçu de l'état

leur collaboration au “Ga- 
lendor", théâtre qui offrira 
au pabllfi MM feule ‘l<- re­
presentations et d'activités 
de toutes sortes, que ce soil 
au niveau theatral, de la 
sculpture, de la musique.

En plus de la participa­
tion de Jean Royer à titre 
de directeur du théâtre, l’é­
quipe du “Galendor” ft-t 
composé de Pierre Morency 
el de Jean Barbeau, auteur; 
Marc I.ex a u It, Jean Barbeau

Wmm

des travaux, actuellement. 
On remarquera sur une de 
ces photos. Jean Royer (en 
veste à carreaux), le direc­
teur du théâtre, qui fait vi­
siter les lieux à quelques 
personnes. Les préparatifs 
seront termines pour Fon­

de la parole, du cinéma, de 
la peinture, de la photogra­
phie, etc.

“1^ Galendor” profite de 
l'étroite colla boart Ion de 
plusieurs organismes d e 
Québec, soient La Fcniere, 
Le Trident, Le Grand The-

et Raymond Bouchard, met­
teurs en scène; Dorothy Ber­
ryman, Roselinc Chouinard. 
Marie Tifo, Raymond Bou­
chard, Normand (’bouinard, 
Marc Legault et René Mas- 
sicotte. comédiens; Paul 
Bassières, pour les décors et
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verture du théâtre d’été, 
soit pour le 23 mai prochain.

On sait que “Le Galen­
dor” aura à ses services une 
quinzaine de comédiens pro­
fessionnels au cours de l’été 
prochain. De plus, différen­
tes personnes et organismes 
accordent et accorderont

âtre de Québec, Le Festival 
d'Kté du Québec, La Société 
Artistique de l’Université 
Laval et le Chanlauteuil. 
D'ailleurs, “Le Galendor” a 
selon les plans de M. Yvon 
Sanche, scénographe et di­
recteur technique au Grand 
Théâtre de Québec.

costumes; Claude Piché, ré­
gisseur; Louis Ricard et Clo­
vis Durand, cinéma; Fran­
cine Royer au secrétariat; 
et. Me Florian Sauvageau, 
conseiller légal.

“Le Galendor” est situé 
a Saint-Pierre de ITIe d'Or­
léans, à 3 milles à gauche 
du pont, du côté du fleuve.

MM,
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AU GRAND THEATRE DE QUEBEC

Mardi et mercredi, les 2?> et 26 mai. sera présentée à la Salle Louis-Fréchette, LE 
GARDIEN, d’Harold Pinter, adaptation de Eric Kahane. pièce jouee plus de 500 
fois, au Théâtre Moderne à Paris. Cette oeuvre célèbre met en vedette le prestigieux 
comédien Jacques Dufilho, assisté de Charles Millol et Claude Giraud. Le Gardien, 
mêle le comique et le burlesque à l’émotion. (Réclame)

Toute la vérité 
ou presque

sur la drogue
“Manuel d'information à l'u­

sage des jeunes, des parents et 
des éducateurs”, ce livre ren­
seigne sur les cinq groupes gé­
néraux des drogues. L'appella­
tion latine de chacun de ces 
groupes sert d'ailleurs à iden­
tifier les différents chapitres: 
Phantastica, inebnatica, hypno- 
tica, excitantia et euphorica. 
Préfacé par un médecin et un 
pharmacien qui en garantissent 
le sérieux et la valeur scienti­
fique, l'ouvrage est précédé 
d'un bref glossaire et complé­
té par un index alphabétique.

Ce petit volume sans preten­
tion nous parait être le plus à. 
point de tous ceux qui ont été 
publiés sur le sujet jusqu'à cet­
te date. Bref, bien documenté, 
d'une écriture vivante et intel­
ligemment illustré par la fille 
de l'auteur, chacun des chapi- 
tres est suivi d'une bibliogra­
phie fort bien sélectionnée. 
Marcel-Aimé Gagnon, qui n’est 
pas un inconnu dans Me monde 
des lettres (PHa du Grand Ju­
ry des Lettres 1963. section des

Lauréat à
M Alix Jh. RENAUD, de 

ryftionalité haïtienne, rési­
dant à Québec depuis mars 
1968, vient de décrocher le 
diplôme d'honneur au Con­
cours international de la 
Société 'des Ecrivains des 
Provinces françaises (Bor­
deaux) .

Le jury était présidé par 
M. Maurice GENEVOIX, Se­
crétaire perpétuel de l'Aca­
démie Française.

Tout en travaillant à des 
textes plus importants (scé­
narios, pièces de théâtre, 
etc.), M. Alix RENAUD a 
déjà commencé à publier 
de ses poèmes dans la revue 
"Poésie" de la Société des 
Poètes canadiens français 
dans "L'Amitié par la Plu­
me" du Club des Intellec­
tuels français (Paris), et 
deux de ses poèmes ont été

essais), a su faire une excellen- 
te oeuvre du vulgarisation sans 
toutefois céder à la subtile ten­
tation de moraliser.

Commissaire d u Pavillon 
LSD-POT à Terre des Hom­
mes, en 1969. Marcel-Aimé Ga­
gnon a eu le loisir de réfléchir 
sur les problèmes que posent 
les drogues à la société actuel- 
1î. Le dernier paragraphe de 
son livre nous indique dans 
quelles perspectives il entre­
voit ce nouveau défi qui nous 
est posé : “C’est par le respect 
mutuel, l’évaluation constante 
des valeurs humaines, le sens 
d’une morale positive, une jus­
te appréciation de l’évolution 
de la jeunesse, de ses aspira­
tions et de ses goûts que le 
monde d’aujourd’hui pourra 
faire face à ses responsabilités 
vis-à-vis de la drogue. L’homo 
sapiens, dont les ressources 
sont très vastes, saura réagir 
correctement et s’adapter au 
challenge que pose l’usage ge­
neralise de la drogue. C’est ce

Bordeaux

• ÂÜx Renaud

choisis pour figurer dans le 
numéro 3 de l'Anthologie 
Poésie vivante (Genève).

défi nouveau des temps moder­
nes qu’il '’oit relever au plus 
tôt” <p. 188).

COMMENÇANT AUJOURD'HUI

MJUKMil HCIUKS WlStVt

Ali MacGraw Ryan O’Neal

A HOWARD6 WNSKY • ARTHUR HH.IER ftoduclNS

Ali MacGraw Ryan O’Neal

i# ?

John Marley& Ray Milland
VERSION FRANÇAISE

HORAIRE
11 h. • 1h. - 3h. • 5h. • 7h. • »h. 

Dor. Ren. à 11 h. 15 ».m.
Let moins de 14 an* ,75« 

Laissez-patter non acceptée.

24, DE LA FABRIQUE, 524-2880

2 GRANDS SUCCES PARISIENS
TCHAO; 4 guichets fermés pendant toute la taitea 

69-70 au Théâtre St-Georges

LE GARDIEN: Joué S3S fois au Théâtre Modem#

Au Grand Théâtre de Québec

Andrée Lachapelle et Jean Duceppe en
PIERRE

BRASSEUR
FRANCE DELAHAÏÏË

HENRI VILBERT

JACQUES DUFILHO
CLAUDE GIBAUS

CHARLES MULOT
LC

vedette dans "L'idiote" de M. Achard
Le 8 mai prochain, le Grand 

Théâtre de Quebec recevra Les 
Tournées .Jean Duceppe, qui 
présenteront “LTDIOTE”, une 
comédie hilarante de Marcel 
Achard, de l’Académie Fran­
çaise.

Depuis trente ans qu’il écrit 
et fait jouer des pièces de thé­
âtre, Marcel Achard est con­
damné au succès; or, rien s’est 
plus périlleux pour un auteur 
dramatique. Considéré tout d’a­
bord comme un doux rêveur, 
ses comédies légères, nimbées 
de poéeic, firent les beaux 
soirs de “L’Atelier” et de “L’A-
thénéc” mi t«*mivi nù Ch»rln«
Oui lin et Louis Jouvet repré­
sentaient lavant-garde théâtra­
le. Souvenez-vous de “Voulez-

vous jouer avec moâ ?” et “Mal- 
borough s’en va-t-en guerre”. 
Voici quelques années, Marcel 
Achard a connu avec “Patate” 
un triomphe sans précédent. 
Sa comédie n’était plus un sim­
ple divertissement. Elle met­
tait en scène des personnages 
bien* vivants, animés par un 
sentiment violent: la haine que 
pêttVvof ,'lirrn»v*T. Full pour 
l’autre, deux amis intimes ! Du­
rant cinq ans, “Patate'’ n’a pas 
quitté l’affiche du Théâtre St- 
Georges. 4yorsque “LTDIOTE” 
fut présenté*’ au Théâtre An­
toine. la nouvelle pièce de Mar-

A «âw! ôf »i If «*«»*%*
évidente curiosité. Allait-il réé­
diter l’exploit de “Patate” ? 
Marcel Achard n'avait pus le

droit de décevoir: effective­
ment, il n’a pas déçu. Et l'on 
sait, maintenant, que “LTDIO­
TE’’ est de la lignée de “Pa­
tate” et son succès aussi.

’’LTDIOTE”, créé par le 
Théâtre du Rideau Vert en ’62, 
fut e'^nieillic aussi chaleureu­
sement par le public montréa­
lais. Comédie en trois actes, 
'‘LTDIOTE’’ est plus qu une 
pièce saujxmdrée de mots d’es­
prit C’est «ne comédie de ca­
ractère: celui de la petite bo- 
niche à la cervelle d'oiseau qui. 
inculpée de meurtre, arec son 
je-nc-sad»-quoi qui trouble les#U*I4 ^ • 4_AA6AA* 4M\ ttol?
le monde dans sa poche: son 
patron, le juge d’instruction 
et jusqu'au garde républicain

de service. Ce suspense comi­
que juridico-policier entraînera 
des interrogatoires tantôt sé­
rieux. tantôt cocasses qui sou- 
lèvejont le rire à chaque ré­
plique. Eu fait, c'est Marcel 
Achard qui met le spectacle 
dans sa poche, en souriant der­
rière ses grosses lunettes, car 
“LTDIOTE" est une victoire 
de l’intelligence

rôles prineipauA wml dé­
fendus par Jean Duceppe et 
Andrée Lachapelle entourés 
de Ronald France, Yvan Sain- 
ionge, Suzanne Marier, Marcel 
Girard et Suzanne Vertey. La 
nvioê im* scène est de Yvette 
Brind'Amour. les décors de Ga­
briel Contant et 4es com urnes 
de François Barbeau.

TCHAO!
MARC-GILBERT SAUVAJON 

UN GRAND (CIAT DE RIREl UN 0®

11, 12, 13 mot
20H.30

25, 26 mol

Assurez-vous un premier choix de billets en 
vous adressant au Grand Théâtre.

Location: $3, $4, $5, $6
Commandes postales en adressant un mandat-poste 
payable à Canadian Concerts & Artists Inc. et joindre 
une enveloppe retour adressée et affranchie.

17 Grand Theatre dé Quebec
Salle Louis Fréchette,tel 643.^131

i *



AV!S
Louveio-Rama

I! y â changciwnt quant au 
Heu où se tiendra le Louveto* 
Rama. Devant le fort prix de­
mandé par rUniv-ersité Laval 
pour les locaux demandés, il 
• été nécessaire de déplacer 
la rencontre,

Samedi le 8 mai ’71, rendez- 
vous au Pavillon Montcalm, 
2360, Chemin Ste-Foy à 9h.30 
a ni. L’exposition des dessins 
demandés aura lieu dans le 
Gymnase du Pavillon. Louve­
teaux, au travail 1

GOIRET DE SALON

Le troisième tournoi de Gou- 
ret de Salon, celui-ci réservé 
aux Eclaireurs Grand-Projet, 
se jouait à St-Jean Baptiste 
samedi dernier. Il y avait une 
ambiance endiablée et l’esprit 
de compétition était si fort 
qu’il a fallu à plusieurs repri­
ses refroidir l’ardeur de quel­
ques compétiteurs.

Les résultats se lisent com­
me suit: Grand vainqueur: St- 
Jean Baptiste 4 à 3 contre Dé- 
nel. Grand pointeur: Daniel 
Laplante, St-Jean Baptiste, 5 
points.

Plus de 12 troupes Eclaireurs 
Grand - Projet comptant 140 
garçons et 26 chefs partici­
paient à la compétition. Cette 
uemaine c’est au tour des Lou­
veteaux à compléter leur tour­
noi au même endroit. L’équipe 
qui sortira vainqueur de l'é­
preuve rencontrera une Meute 
de Montréal le 5 juin prochain. 
Bonne Chasae. Bravo à tous !

ILES DE LA MADELEINE

De nombreux Postes se pré­
parent pour des expéditions 
d’été. Quelques-uns visent à 
l’obtention de la plus haute 
décoration Pionnier: L’Ana- 
puma degré or. Expédition 
en canoë sur le lac Champlain, 
descente de rivière dans le 
parc La Vérendrye. Rond-Point 
’71 aux Iles.

A cet effet le poste de St- 
Pierre aux Liens a déjà plus 
de $1,500 d’accumulés. Vente 
de stylos, de "chips", collecte 
de bouteilles retoumables, tout 
y a passé. Ce que font les au­
tres postes comme extra-jobs 
dépassent parfois l’imagination. 
Le travail, le succès.

En vue d’une animation plus 
efficace, un camp de formation 
Pionnier aura lieu le 8 et 9 
mai. Nous attendons plus de 
25 animateurs Pionnier. Eté 
’7Î, Vivre l’Aventure.

LA ROUTE

CLAN ANNEK A 
SAINT-ODILON

Nous sommes allés, routiers 
du Centre Diocésain de Cap 
Rouge, à Saint-Odilon, comté 
de Dorchester, pour animer 
les Jours saints. Nous devions 
préparer la liturgie des deux 
offices de jeudi, de vendredi 
et de samedi. Pendant ce der­
nier, Julie et Erika furent bap­
tisées et les élèves de septiè­
me année firent leur profession 
de foi. Nous avons réalisé aussi 
un chemin de croix mimé, ven­
dredi soir, très apprécié des 
paroissiens, soit dit en passant

Sur le plan social, nous ovon* 
•u deux soirées: une Jeudi soir 
•près l’office et l’autre samedi 
eoir. Ce fût une Joie d'orga­
niser ces soirées si l’on consi­
déré l'excellente participation 
dee résidents de Saint-Odilon. 
Plusieurs nous ont invités à 
les rifiter; c’est ainsi que nous 
avons fait la tournée d'une di- 

• saine de foyers.
Lnnn, si nous avons vécu 

une expérience profonde et 
fructueuse, grâce à l’accueil 
«t à La participation des parois­
siens de Saint-Odilon.

Donc, merci à vous de Saint- 
Odilon et en particulier a l’ab­
bé Larocheîle, curé de la pa­
roisse, qui a en la gentillesse 
de nous inviter chez-lui.
1 mai — Marche des jeunes 

Tournoi Louvetisme à St- 
Jean Baptiste

1-2 mai — Exposition Scoute 
à St-Roch

• mal — I/ou veto-R a ma
Camp Formation Pionnier 
Camp Revieicn Grand-Pro­
pet

10 mai — Rencontre sur la 
Restructuration 4
16 mai —- Rallye Tiers-Monde

«y-h» i i"—*~ --a—^.. •c^r..rmw,—
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Résumé: Les trois compagnons partent en toute hate, chacun poursuivant son pro­
pre but: Zirara, la cité deserte le rappelle à la maisuii; Arn pour réunir ses parents; 
et le Prince Vaillant pour gasucr de nouveau celle qu’il aimera toujours. Alcta. Ils 
suivent la côte où les longue» plages üe sabie leur perinelleiU un galop rapide. 
Cinq cents milles de parcourus, encore un millier de milles se trouvent devant eux.

Une riviere leur barre le chemin et ils en­
trent dans les terres pour trouver une tra­
verse. Zirara dit : Nous devons être tou­
jours sur nos gardes parce que nous ap­
prochons du sentier des Goth* migra­
teurs’’.

I/e premier combat vient rapidement. Montés sur des che­
vaux légers, ils auraient pu éviter le conflit mais chacun 
est poussé vers un seul but et Us passent à travers. Les 
Goths redoutent tes guerriers montes à cheval autant que 
les éoées cinglantes.
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Mais non sans prix. Une hache-d’armes a coupé le bouclier de Arn et 
l’a blessé à la jambe. Arvak a été blessé par un couteau à l’épaule. 
“A compter de maintenant, nous devrons emporter des lances’, con­
seille Vaillant, “Elies garderont nos ennemis à distance’’.
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La lance sVmporte facilement pour une 
marche imposante, mais pour ceux qui sopt 
pressés, ça nuit au rythme du trot et du 
galop et c’est un embarras dans la forêt. 
De toute façon, elles sont présentement 
une nécessité.

>7d7 (S S-?

Comme fis vont vers le sud un 
citanKenieiit de mauvais augure 
apparaît. Les petits villages 
Sont protégés par des fossés et 
des palissades et tous les hom­
mes sont armés ..,

'n'IF'/i

jcy™

•• ■ ^
... et les villes sont entourées de murs 
garnis de crénaux et dominés par des châ­
teaux-forts. La violence se répand dans ce 
pays et ils n’ont pas encore atteint la par- 

j tie la plus dangereuse.
Semaine prochaine : LES PYRENEES

J

La Famille TFTEBECHE
Chic Younq

Blondinette
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Blondinette.

I IniWSfe!
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OA éuis-to r Je t’»l cherché partout tROSAIRE

»\ ii

iIl n r » rien 
me U m/!snn 
■ bnolument rien !

J

J'attendrai Philomène ici. Elle a Thabitude de
promener son chien 
dans ce champ.

La voila
s ameneY

nïïïïïïni
Y-*,-; y. ;

Philomène, quelle idée as-tu ?

-

Nos voisins nourrissent notre chien avec les 
restes de leur table . .. et ils se servent toujours trop d'AIL.
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PHILOMENE
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• Rapport du Conseil économique du Canada

La propriété inte actuelle
Le Conseil Economique du Canada a 

publié récemment un troisième rapport por­
tant sur la propriété intellectuelle et indus­
trielle.

La Société canadienne-Irançaise de Pro­
tection du Droit d’Auteur qui a pour buts 
d'agir comme organisme de coordination re­
lativement aux questions du droit d’auteur 
auprès du public en général, et en particu­
lier. auprès d’auteurs, d’écrivains, d’éditeurs 
et de libraires, de représenter et défendre 
les intérêts généraux auprès des gouverne- 

^ ments et d’autres organismes intéressés aux 
questions du droit d’auteur, tient à faire con- 

i naitre sa position de principe à l’endroit de 
L l’ensemble du rapport et particulièrement au 

sujet du chapitre 7 consacré au droit d’au-
i teur.•

Le président de la Société, M. J. Z.
1 Léon Patenaude a fait connaître le point de 
I* vue de cet organisme à la suite d’une réu- 
U nion du conseil d’administration et d’une 
£ étude faite par M. Pierre Tisseyre. qui a 
^ reçu l’approbation unanime des administra­
te leurs.
ii

La Société a félicité l’un des membres 
1 du Conseil Economique du Canada, Mon­

sieur Marcel Pépin, qui s’est déclaré dissi­
dent en n'approuvant pas complètement le 
rapport et qui a proclamé une protection 
plus forte et plus étendue pour les auteurs 
canadiens.

La Société déplore le fait que dans son 
ensemble, le rapport ne traite que du groupe 
anglophone canadien et qu’il ignore le grou­
pe francophone. On sait que les francopho­
nes. particulièrement, les éditeurs canadiens- 
français ont des problèmes totalement diffé­
rents et des structures industrielles et com­
merciales dont on n’a pas tenu compte dans 
ce rapport. D’ailleurs, les organisme" profes­
sionnels de langue française n’ont pas été 
consultés et n’ont pa* été invités à représen­
ter leurs points de sue, même avant la fon­
dation de la Société canadienne-francaise de 
Protection du Droit d’auteur en 1969. Une 
teule rencontre quelques semaines avant la 
publication du rappoil avec un représentant 
qui tenait à vérifier certains renseignements 
auprès du groupe francophone.

Le Société rend publique l’étude et l’a­
nalyse du rapport de M. Pierre Tisseyre, 
président du Conseil Supérieur du Livre et 
secrétaire de la SCFPDA-

Le Conseil Economique du Canada 
vient enfin de publier son rapport sur la pro­
priété intellectuelle et industrielle que le 
gouvernement fédéral lui avait demandé de 
préparer par un mandat spécial en date du 
22 juillet 1966. Il est devenu en effet indis­
pensable de légiférer en matière de Droit 
d’auteur, la loi actuelle qui date de 50 ans 
ne correspondant évidemment pas à la si­
tuation existante.

Lorsqu'elle fut promulguée en effet, le 
cinéma était muet et ni la télévision, ni les 
ordinateurs ni les machine- à photocopier 
n’existaient. Le phonographe existait, mais 
il utilisait p>as des disques qui duraient trois 
minutes et il n’y avait pas de juke-box. On 
pourrait continuer cette énumération mais 
ce qui précède suffit pour démontrer à quel 
point notre loi du droit d’auteur est inadé- 

, quate. Elle l’était d'ailleurs dès son origine 
car elle n’a guère cessé d’être dénoncée com­
me indigne d'un pays civilisé.

Un mémoire préparé par la Société des 
Ecrivains Canadiens en 1949 n’hésitait pas 
«n effet à affirmer :

“Plusieurs auteurs canadiens vivent en­
core qui pourraient attester que notre 
loi du droit d'auteur de 1921 a été dres­
sée sous la seule inspiration de Blake 
Robertson, alors agent fédéral de l’As­
sociation des Manufacturiers Canadiens, 
sans qu’aucun auteur canadien eût la 
faculté de présenter des suggestions. La 
porte était ainsi grande ouvert#4 à l’As­
sociation des Manufacturiers qui repré­
sente toutes le- catégories d’usagers et 
d’explorateurs des oeuvres littéraires et 
musicales, il n’est pas étonnant que les 
clauses dans cette loi à la seule fin d’en­
traver l’exercice du droit d’auteur et de 
permettre aux usagers d’exploiter im­
punément la production des auteurs et 
compositeurs canadiens et étrangers.” 
Même si l’on avait de sérieux doutes 

•ur l’opportunité de confier 'au Conseil Eco­
nomique le soin de proposer les réformes qui 
s’imposent, on pouvait penser qu’il aurait 
eu à coeur d’aller au fond des choses et de 

v présenter, sinon un texte de loi, tout au 
moins un cadre pour une loi moderne, intel- 

J ; ligente et efficace.
Hélas il n’en est rien.
La montagne n’a même pas accouché 

d’une souris et on éprouve un sentiment de 
consternation en lisant les pages du rapport 
consacre au droit d’auteur. On y sent un ti­
raillement constant entre l’opinion de gens 
qui se comprennent et ne comprendront ja­
mais rien au droit d’auteur et celle de ceux 
qui. timidement, essaient de faire entendre 
la voix du bon sens et de la raison à leurs 
collègues.

Disont donc tout de suite — et c’e-t tout 
à leur honneur — que M. Marcel Pépin de 
la CSN et M Donald MacDonald du Con­
grès du Travail du Canada, ont tenu à ce 
qu’il soit mentionné, qu’ils n’approuvent pas 
la partie du rapport q li a trait au droit d’au- 
leui. Un les comprend.

Que propose en effet le Conseil Econo­
mique ?

Bi-culturalisme ? Connais pas !
Tout d’abord il ignore complètement 

qu’il y a deux langues et deux cultures à 
protéger. Tout se passe comme si le Canada 
français n’existait pas.

Laissons de côté la rpauvai^e traduc­
tion française, bien quelle nous rappelle <*ans 
ce<-e que ce texte a été conçu par des an­
glophone- pour des anglophones et conten­
tons-nous de donner deux exemples écla­
tants de cette attitude dont on ne sait si 
elle est plus oHieus#4 qu’inadmissible.

Premier exemple
Par >es articles 27 et 28, la loi donne 

au détenteur du copyright canadien d’un li­
vre étranger, un mov’en efficace de protéger 
son édition contre la concurrence illicite de 
toute édition étrangère.

Or. le Conseil Economique recomman­
de la suppréssion de ces articles. Pourquoi ? 
Tout simplement parce qu’une enquête lui 
a révélé que le prix moyen de l’édition ca­
nadienne d’un ouvrage anglais est supérieur 
d’environ 30 pour cent au prix de ce même 
ouvrage en Angleterre. Le (kxmment, publié 
en annexe, qui résumé les résultats de cette 
enquête porte d’ailleurs le titre ronflant de 
“Quelques comparaisons internationales des 
prix des livres”.

Outre qu’il est complètement ridicule de 
modifier une loi générale pour régler un cas 
particulier alors qu’il existe de nombreux 
moyens de mettre fin à ce genre d’abus, il 
y a là un mépris total des intérêts québécois. 
Parce que certaine*- maisons anglaises dif­
fusent des ouvrages britanniques à un prix 
trop élevé, on retire aux éditeurs francopho­
nes une arme efficace contre le< fraude- et 
les court-circuitages. Au Québec, en effet, 
non seulement les ouvrages originaires de 
France dont les droits sont cédés à des édi­
teurs canadiens ne sont pas vendus à un 
prix exagéré, mais très souvent même ils 
sont vendus moins cher que l’édition origi­
nale française.

Si le Conseil Economique s’était sou­
venu que le Canada est un pays bi-culturel il 
aurait sans doute eu la curiosité de se ren­
seigner pour savoir ce qui se passait au Qué­
bec dans ce domaine et peut-être alors au­
rait-il eu conscience de l’inconvenance de sa 
proposition.

Deuxième exemple
Pour arriver à des recommandations, 

d'ailleurs vagues pour ne pas dire vaseuses, 
en matière de photocopie, le rapport là en­
core s’appuie sur un document (en annexe 
sous le titre ronflant lui aussi de “Quelques 
sondages sur l’utilisation des machines à 
photocopier") • Or, ledit document concerne 
exclusivement la reproduction par photoco­
pie d'ouvrages de langue anglaise dans une 
bibliothèque d’Université anglophone.

Si ces messieurs du Conseil Economi­
que avaient condescendu à se renseigner «ur 
ce qui se passait au Quél>ec dans ce domai­
ne, ils se seraient aperçu que la situation y 
était fort différente et que c’est par millions 
qu’il faut compter les pages photocopiées il­
légalement d'ouvrages protégés dans les 
CEGP'P et les Commissions scolaires.

Tout en ignorant le caractère bi-culturel 
du Canada, le Conseil Economique se dé­
clare incapable d’aller au fond des choses. 
Non seulement il ne propose pas une véri­
table refonte de la loi, mais il ne semble pas 
qu’il ait même eu la curiosité d'aller voir 
ce qu’on fait dans d’autres pays en matiè­
re de législation sur le droit d’auteur. Il au­
rait pourtant trouvé parfois d’excellents mo­
dèles qui auraient pu l’inspirer.

Le Con-eil Economique s’est contenté 
d’étudier, superficiellement d’ailleurs, la 
Convention de Berne et la Comention Uni­
verselle mais seulement dans le but de re­
commander au Canada de ne pas dépasser 
le niveau de protection atteint à Rome en 
1928 lors de la révision de la Convention 
de Berne. Le Canada adhéra à l'époque à 
ce texte révisé. Il ne faut surtout pas que 
dans le domaine du droit d’auteur le Cana­
da se rapproche de l'époque moderne en ad­
hérant à la Convention de Bruxelles de 1947 
et encore moins qu’il y accède complètement 
en adhérant à celle de Stockholm qui date 
de 1967 et qui va être à nouveau modifiée 
cet été.

Ayant ainsi prix une attitude rétrograde 
et négative, le Conseil Economique recom­
mande la création “d'un Comité Consulta­
tif sur le droit d’auteur qui serait chargé 
d’étudier en profondeur certains problèmes 
particulièrement difficiles de droits d’auteur 
qui lui seraient confiés”. Ce n’est pas une 
mauvaise idée en soi, aussi a-t-elle dû ef­
faroucher ceux des membres du Conseil qui 
ne comprennent rien et ne comprendront ja­
mais rien au droit d’auteur car on s’emprev

se de préciser que cette Commission relève­
rait du Ministère de la Consommation et 
des Corporations. Pourquoi pas du Minis­
tère de l’Agriculture ? On y trouverait au 
moins des fonctionnaires po»r qui le mot 
culture a un sens concret.

Après quoi, le Conseil Economique se 
décide à faire quelques recommandations. 
Certaines raisonnables et d’autres conster­
nantes.

Les voici dans l’ordre adopté dans le 
rapport :

L’enregistrement
Sous prétexte que l’enregistrement des 

oeuvres faciliterait la recherche du proprié­
taire d’un droit d’auteur — ce qui est loin 
d'être prouvé car les Sociétés professionnelles 
sont bien mieux équipées pour donner des 
renseignements qu’un bureaucrate tatillon, 
ignorant, lent et incompétent — le Conseil 
souhaite qu’on étudie la possibilité de reve­
nir à un système d'enregistrement abandon­
né en 1886 par les pays civilisés et que les 
Etats-Unis qui l’ont employé pour piller les 
écrivains et artistes européens voudraient 
bien aujourd’hui abandonner- N’est-ce pas 
consternant ?

Société perceptrice des droits d’auteur 
Constatant que là où elles existent les 

sociétés perceptrices fonctionnaient admira­
blement, le Conseil recommande timidement 
que la loi favorise la création de telles so­
ciétés. Au Québec on n’avait pas attendu 
ce rapport pour fonder la Société Canadien­
ne Française de Protection du Droit d’Au- 
teur. Mais la recommandation est bonne et 
nous ne pouvons que l’approuver.

Abolition des entraver aux importations 
Il s’agit des articles 27 et 28 dont nous 

avons déjà parlé. Nous n’acceptons pas 
qu’une clause utile aux éditeurs francopho­
nes et qui n’entraîne en ce qui les concerne 
aucun abus, soit abolie uniquement parce 
que ce serait un moyen de remédier à cer­
tains abus d’éditeurs anglophones de To­
ronto.

Imposition des profits réalisés par des 
étrangers au titre des droits d’auteur.

Pour pouvoir se prononcer mit le bien- 
fondé de cette proposition, il faudrait savoir 
si elle n’entraînerait pas des représailles. De 
toute façon, il s’agit de sommes minimes et 
nous sommes à priori opposés à tout ce qui 
réduit la part déjà si faible des écrivains et 
de~ artistes.

Recours en cas d’infraction 
Le Conseil Economique recommande de 

relever le montant des amendes. Le CSL a 
demandé la même chose, mais le Conseil 
Economique reste dans le vague alors que 
le CSL précisait :

“Nous recommandons que les sanctions 
prévoies par la loi actuelle soient consi­
dérablement augmentées. Nous suggé­
rons que le contrefacteur soit astreint à 
une reddition de comptes, que les ou­
vrages contrefaits soient remis au vé­
ritable détenteur des droits, que les a- 
mendes soient portées au minimum à 
$1,000. et au maximum à $5,000. pour 
une première offense et que ces mon­
tant soient portés respectivement à 
$5,000. et $25.000- en cas de récidive”. 
Précision de la portée du droit d'auteur 
La proposition est excellente mais trop 

vague. Là encore le CSL était plus précis. 
Droits moraux 1
L’intention du Gmseil Economique est 

bonne puisqu’il demande que la loi soit plus 
précise sur ce point. Toutefois, les commen­
taires qui accompagnent cette proposition 
sont proprement consternants. Il en ressort 
de façon aveuglante que les auteurs du rap­
port n’ont pas la moindre idée de ce qu’est 
le droit moral de l’auteur sur son oeuvre 
puisqu’ils souhaitent que l’auteur soit bien 
conseillé lorsqu’il signe urf contrat de ces­
sion de droits, alors que le droit moral est, 
de par sa nature même, incessible.

Droits connexes
Le Conseil se prononce en faveur d’un 

droit d’auteur pour les radiodiffuseurs, en 
faveur également d’un droit d’auteur sur la 
typographie pour les éditeurs d'oeuvres du 
domaine public. Par contre, il refuse toute 
protection aux phonogrammes et se pronon­
ce contre le droit des exécutants.

Pourquoi oui dans un cas et non dans 
l’autre ? Ne cherchons pas à expliquer ce 
qui n’est pas explicable car il n’y a pas de 
principe directeur en jeu, mais seulement 
un empirisme à ras de terre.

Machines à copier.
Nous en avons parlé plus haut. Men­

tionnons seulement qu’après avoir fait grand 
cas de l’enquête sur les photocopies dans la 
bibliothèque d’une Université anglophone, le 
Conseil consacre un long développement à 
la photocopie sans arriver à des conclusions 
claires et précises. A côté d’idées farfelues 
comme celle qui consiste à conseiller aux édi­
teurs de meltre à la disposition des étudiants 
leurs ouvrages en feuilles détachées, on trou­
ve le souhait aue les écoles cessent de violer 
le droit des auteurs et que des associations 
d’auteurs ou d’éditeurs s’organisent pour né­
gocier et percevoir.
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Analyses d’ouvrages canadiens* 
en collaboration avec l’Office 
des Communications Sociales

L*s volutnca dont il aat quaation dont crttm chromquo 
tant on venta i la Librairio do 1*ACTION.

La désacralisation
Jean-Foui Âudet et al. Montréal, Le* Editions 1970, $2.50
(coll. Constantes, No 25)

Ce volume réunit les conférences et les échanges de vues auxquels 
ont donné lieu les Journées Universitaires de la Pensée chrétienne, tenues à 
l'Université de Montréal, en octobre 1969. Des penseurs et des spécialistes 
aussi avantageusement connus que Jean-Paul Audet, Serge Carlos, Jacques 
Grand'Maison, Julien Harvey, Marc Oraison e tJecn Pépin livrent leur pensée 
sur un thème, le sacré, qui est de tous les temps, mais qui prend une parti­
culière actualité de nos jours en raison du phénomène de la désacralisatior» 
qui marque notre époque.

L'ensemble des textes de ce très bon ouvrage porte le cachet du 
style parlé, mais, d’une manière générale, révisé avec soin. Conférences et 
échanges de vues sont du plus haut intérêt, tant par l'érudition qui s'y ma­
nifeste que par la capacité de réflexion et d'analyse que révèlent les énon­
cés ou les hypothèses avancées.

Comme on pouvait s’y attendre, certaines des questions soulevées por 
le thème de la désacralisation ne trouvent pas des réponses complètes ou 
unanimes et ouvrent même de larges avenues a des recherches ultérieures. 
Les valeurs humaines et chrétiennes abordés dans ce livre sont traitées dan* 
une optique de respect et même d'engagement chrétien (selon les auteurs). 
On y trouve certaines ambiguïtés (v.g. les interventions de Marc Oraison), 
mais eMes sont généralement relevées dans la partie des échanges de vues. 
A ce propos, il fout savoir gré à l'éditeur d'avoir eu l'excellente idée d'in­
clure le texte de ces échanges de vues à l'ensemble du compte rendu.

Saint-Denys Garneau - Oeuvres
Texte établi, annoté et présenté par Jacques Brault et Benoit Lacroix, 
professeurs à l'Université de Montreal.
Montréal, Les Presses de l'Universite de Montreal, 1971, XXVII-1 320p., 
$19.30.

Hector de Saint-Denys Gameau n'a publié de son vivant qu'un seul 
livre, un mince recueil de poèmes, intitulé Regards et jeux dans l'espace. 
Cependant, dès un an après sa mort, les critiques le reconnaissent comme 
l’un des plus importants écrivains québécois, et bientôt, à son sujet thèses, 
études, analyses, se multiplient. Devant la valeur de ce poète et l'intérêt 
du public, M. Jacques Brault et le P. Benoît Lacroix, O.P., se mirent à re­
chercher tous les écrits de Saint-Denys Garneau. ''Malgré quinze années de 
recherches incessantes, disent-ils, malgré la collaboration de nombreux 
propriétaires de manuscrits (et particulièrement de la famille Gameau), 
nous devonS nous résigner à ce que notre édition ne soit pas exhaustive. 
(...) Ep somme, nous n'avons pas choisi. Car il fallait ou tout publier, 
ou constituer une espèce d'anthologie".

Certes tout n'est pas d'égal intérêt dans ces textes, certains devoirs 
de collégien, des notes de lecture, des pièces purement circonstontielles ou 
restées à l'état d'ébauche ne méritaient guère l'impression. Toutefois, les 
compilateurs, s'en remettant autant à l’histoire qu'à la littérature, ont voulu 
présenter une édition documentaire et véritablement critique, leur but uni­
que était de rendre possible au maximum la lecture des textes dans leur 
authenticité lo plus parfaite et de donner une "irrtage" de l'écrivain. Par 
motif de clarté, puisque bien des pièces mal ou nullement datées interdi­
saient l'ordre chronologique, iis ont adopte deux grandes divisions généra­
les : “Poésie" et "Prose , Dans chacune de ces deux sections, ils présen­
tent d'abord les écrits publiés par l'auteur même puis les écrits posthumes.

Signalons en particulier que la publication du Journal complète de 
beaucoup le Journal édité par Beauchemin et la publication de lo correspon­
dance complète également Lettre* ô *e* ami* éditées par H.M.H. Les édi­
teurs ont non seulement reproduit les variantes des textes de Garneau mai* 
aussi les retouches et les ratuies (236 pages de 'Notes et variantes").

Nous pouvons que recommander hautement aux amateurs des lettre* 
canadiennes cette édition critique monumentale qui maugure la collection 
"Bibliothèque des lettres québécoises", créée par les Presses de l'Université 
de Montréal.

Heureusement que la Société Canadien­
ne Française de Protection du Droit d’Au­
teur n’a pas attendu le Conseil Economique 
pour chercher une solution contractuelle à 
ce grave problème-

Les ordinateurs et les systèmes “ordi- 
nés” d’information.

Après avoir tourné et retourné la ques­
tion, le Conseil se reconnaît dépassé par sa 
complexité. Il conclut qu’il vaut mieux con­
fier au Comité Consultant dont il recom­
mande la création, le soin de trouver des so­
lutions. |

Télévision par câble
Le Conseil Economique après avoir bien 

pataugé dans ce problème, qui le dépasse 
puisqu’il semble ignorer l’ABC des princi­
pes qui sont à la base du droit d’auteur, 
recommande que “la personne directement 
responsable envers l’auteur ou le titulaire 
des droits devrait être le producteur de l’é­
mission originale”. Tous ceux qui à tra­
vers le monde œuvrent pour faire respecter 
le droit des auteurs ont depuis longtemps 
condamné ce principe source de tous les abus 
et défendent énergiquement le principe op­
posé, c’est-à-dire que chaque nouvel utilisa­
teur est responsable du paiement des droits 
correspondant à son utilisation.

Le Conseil Economique donne donc là 
une nouvelle preuve de son incompétence 
en la matière.

Conclusion.
Il faut véidemment oublier le plus ra­

pidement possible ce texte dont en d autres 
temps on aurait dit qu’il était déconcertant 
d’ânerie.

En publiant ce rapport le Conseil Eco­
nomique vient d’administrer la preuve qu’il 
n’est pas qualifié pour préparer des fonda 
tions valables à Tépanouissemènt de nos 2 
cultures. Si l’on le peut guère s’attendre à 
ce que le gouvernement canadien fasse pour 
les écrivains et les artistes ce que. en d’au­
tres temps, FYançois 1er ou Louis XIV ont 
fait, on est en droit d’espérer qu’il s’attaque 
au grave problème de la législation en ma­
tière de droit d'auteur de façon intelligente 
et raisonnable. Qu’il confie donc la prépa­
ration de la loi, comme on l’a fait en E’rance 
et en bien d’autres pays, à des juristes éclai­
rés. conseillés par nos meilleurs écrivains et 
artistes, avec le concours d'éditeurs, de ci­
néastes, de bibliothécaires, de dirigeants du 
monde du théâtre, de la musique, de la ra­
dio, de la télévision, de tous ceux enfin qui 
contribuent comme créateurs ou comme dif­
fuseurs au développement de nos deux cul­
tures.

Que tous ces gens de bonne volonté met­
tent leur intelligent^ et leur connaissance des 
vrais problèmes en commun pour doter no­
tre pays d’une loi du droit d'auteur digne 
d’un grand pays qui a sur tous les autres, le 
prodigieux avantage d’être l’héritier de deux 
grandes cultures : l’anglo-saxonne et la fran­
çaise.

Qu'en pensez-vous Messieurs Pierre Ei- 
liott-Trudeau et M. Gérard Pelletier qui êtes 
des nôtres, puisque vous êtes des écrivains ?

Pierre Tisseyre

i l i.
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Chine-Etats-Unis: les 
relations ne sont pas

encore normalisées

En Haïti

WASHINGTON »AFP) . l>* 
pi'ebideni Kichurtl Nixon a con- 
l'inne jeudi soir, au^Â'ours d'une 
conférence do presse télévisée, 
qu’U n'avait pas encore arrête 
de politique definitive pour 
alxuitir a une normalisation des 
relations entres les Etats-Unis 
et la Chine populaire. Mais il 
a bien précise que la normal!, 
station de ces rapports const! 
tuait l'objectif a long terme de

ce qu'il a lui-méme appelé la 
nouvelle politique chinoise de 
son administration

BEGAIEMENT
DYSLEXIE

CENTRE AUDIO-VOCAL

LUCIE DE VIENNE
527-1749

Msidenc* i
1917 OüMI, Bout. St-Cyrille Quebci B 

Sut i*nd«(-vous seulement

Tout en . mettant les lourna- 
listes en garde contre des hy­
potheses prématurées, le pré­
sident a declare a deux repri­
ses qu'il avait ben espoir de 
se ler-J?..' en Chine a une date 
qui reste indéterminée et dans 
une capacité qu'il a délibéré­
ment laissée dans le vague.

M. Nixon a tenu a rappeler 
les obligations des Etats-Unis 
vis-à-vis de Taiwan, basées sur 
le traité de 1954. Mats tous les 
observateurs ont noté qu’alors 
qu'il employait tantôt l'expres­
sion Chine populaire, tantôt 
tout simplement le terme Chine 
pour parler de la Chine conti­
nentale, pas une seule lois il 
n’a donne à Taiwan son titre 
officiel — celui de "Républi­
que de Chine”.

Il a toujours parle de Tai­
wan.

SPECIALISTE DE LA VUE

Dr Laurent Massicotte
OPTOMETRISTE

LENTILLES CORNEENNES
nil, rue ST-JEAN — Québec — 529-6686

VILLE DE VANIER

Enlèvement des ordures 
dans les ruelles

AVIS PUBLIC
Les citoyens sont pries de noter qu'a partir de lundi, le 
3 mai prochain et jusqu'à nouvel ordre, l'enlèvement des 
ordures ménagères se fera par les ruelles comme par les 
années passées.
A compter de cette date, les ordures devront donc etre 
déposées dans leurs réceptacles, le long des ruelles et aux 
jours habituels, en arrière des propriétés.
Donné à Vanier. ce 27 avril 1971.

LE GREFFIER. 
ROGER GAUV1N, o.m.a.

f'Âctlnn

L’ACTION veut saluer particulièrement aujourd’hui le jeune 
camelot Elie Jaouich, âgé de onze ans, fils de M. et Mme 
(acques Jaouich du 758 rue Myrand â Ste-Foy. Voilà un jeune 
homme très actif et grand amateur de sports : le hockey, le 
toboggan, le ski, le baseball, le bicyclette, le camping, aucun 
sport ne lui est inconnu et il les pratique tous avec le même 
enthousiasme. En septième annee à l'Ecole Saint-Thomas d'A- 
quin, Elie obtient de bonnes notes en mathématiques, en géo­
métrie et en langue anglaise. Pour lui, devenir camelot pour 
FACTION, c’était tout comme s’il s'agissait de pratiquer un 
nouveau sport et il a prouvé qu’il pouvait exceller aussi dans 
ce travail comme ailleurs. L'equipe des camelots de FACTION 
est très heureuse de le compter dans ses rongs et le félicite 
pour son enthousiasme.

T'ohe SPa/u’tptie
de 'jKatiaae

A L'IMPRIMERIE DE

L’ACTION

Place Jean-Talon. 
Québec

Plaidoyer de Duvalier en faveur du 
développement économique et social

PORT AU PRINCE. HaiÜ 
(AFP) • C'est avec Intérêt, sou 
vent avec émotion, en particu­
lier chez ceux qui ont des pa­
rents ou des amis en exil, que 
les Haïtiens ont écouté à la ra­
dio ou a la Chambre des depu. 
tés le programme du gouverne­
ment du nouveau président 
d Haïti.

La satisfaction et le soula­
gement dominent Une partie 
de l’opinion publique craignait 
en effet des troubles et avait 
envisage avec inquiétude la 
succession dq Dr Duvalier et

l'on en était arrivé au paradoxe 
que ceux qui étaient le plus 
hostiles souhaitaient sa survie 
pour des raisons de stabilité 
politique.

C'est devant la famille prési­
dentielle au complet, le cabi­
net. les députés, le corps di­
plomatique et un nombreux pu­
blic que le jeune président a 
prononce son discours tandis 
que plusieurs milliers de per­
sonnes attendaient a l’extérieur 
du palais législatif.

Après avoir rendu hommage 
a l’oeuvre accomplie par le Dr

Duvalier, le nouveau président 
a fait, sur le plan national, un 
plaido>er en faveur du déve­
loppement social et économi­
que d'Haiti.

Le président a ensuite réaf­
firmé. sur le plan international, 
en meme temps que le princi­
pe de la non-intervention et du 
respect de Flndépen.lance na­
tionale. l’hostilité complète de 
sou gouvernement à "la sub­
version communiste qui viole 
les droits les plus sucrés des 
peuples”.

Cette attitude n'est pas nou­

velle et a été, |>endaui des an. 
nées, une des bases de la poli­
tique du président défunt. A 
propos des Etats-Unis, il a dé­
claré : "Je garde l’espoir, plu­
tôt la conviction, que le grand 
voisin, ta nation leader (lu mon­
de libre, ne demeurera plus 
dans lu décennie 70 dans une 
position dépassée qui ne cor­
respond plus ni à la réalité his­
torique et géographique, ni a 
l'atteinte universelle des hom­
mes".

l^e passage qui a retenu le 
plus l'attention est celui con-
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• Les astronautes de la mission Apollo-15, James Irwm et David Scott, se familiarisent avec ce véhicule tout- 

terrpin qui doit leur servir a se véhiculer sur la Lune lors de leur prochain séjour. Ce n'ect évidemment pas ce 

véhiculé qui ira sur la surface de la Lune mais cependant un modèle similaire.

Le travailleur chrétien n a nul 
besoins d'agitations de masse ir

Dr Marcel 
TREMBLAY

OPTOMF.TR1STF

q»*bf^Ts 524-2869

CITE DU VATICAN 'AI Pi — Le travail­
leur chi étien n'a nul besoin de " phrases 
creuses ”, " d'agitations de masse ’’ ou d'un 
autre enseignement idéologique que celui de 
l'Fglise : employeurs et ouvriers y trouvent 
tout ce qui est “ nécessaire à l'homme pour 
assurer son bonheur terrestre et garantir sa 
dignité

C'est ce qu’a déclaré vendredi Paul VI en 
recevant les delegués du Mouvement catho­
lique des travailleurs allemands à l’occasion 
du gOème anniversaire de l’encyclique Rerum 
Novarum de Léon XIII, du 15 niai 1891, sur 
la condition des ouvriers. Elle fut, à l'épo­
que, considérée comme la “ charte interna­
tionale du travail humain *’ et fut reprise 
dans les clauses de l'Organisation interna­
tionale du travail. Le Pape célébrait en même 
temps la 40ème anniversaire de l’encyclique 
de Pie XL Ouadragesimo Anno, “pour l’ins­
tauration d’un ordre social chrétien

L'EVANGILE

“ Vous etes convaincus que l’Fglise peut 
dite un mot à l'homme moderne pour le gui­
der dans les questions sociales, a dit le Sou­
verain Pontife. Kn vérité, les travailleurs ca­
tholiques n'ont pas besoin de demander a

d’autres sources idéologiques un enseigne­
ment social. La parole de Jésus-Christ, rap­
portée par l’Evangile et interprétée par les 
enseignements sociaux des pontifes et du 
concile, en ce qui concerne les questions in­
téressant soit les employeurs, soit les tra­
vailleurs eux-memes, contient tout ce qui est 
nécessaire à l’homme pour assurer son bon­
heur terrestre et garantir sa dignité.

“ La parole de Jésus-Christ leur offre une 
' ision claire et une estimation exacte de tous 
les biens terrestres, parce qu'elle les place- 
dans le cadre des valeurs et des biens éter­
nels auxquels l’homme est appelé à participer, 
par la volonté divine. M

Après avoir longuement cité des textes 
di Pie XII et du deuxieme Concile du Va­
tican, le Pape a conclu : 44 Nous devons cire 
convaincus que la justice et la charité, an­
noncées par l’Evangile, peuvent réaliser le 
vrai progrès social, l'équilibre économique, 
l'ordre et ia paix au sein de l'humanité agitée 
d'aujourd'hui. “On ne se “libère" pas, on 
n’améliore pas la condition des travailleurs 
avec des phrases creuses, des agitations de 
masses, des promesses fallacieuses mais, au 
contraire, par la reconnaissance du travail, 
par la contemplation de Dieu et par une lui 
solide dans des réalités supérieures "•

A cause des films anti-américains

Les Etats-Unis veulent boycotter le 

festival cinématographique de Moscou

Verres de Contact

Centre d'Appllcation de 
Lentille Cornéenne

DR FERNAND BELLEMARE, M.D. 
350 Bcul. Charcst Est 

Suite 202
Québec — 529-3694

WASHINGTON (AFP) — 
Les Etats-Unis boycotteront le 
Festival cinématographique in­
ternational de Moscou qui se 
tiendra du 19 juillet au 2 août, 
a annoncé le Département d’E­
tat vendredi.

Cette décision repose sur la 
présentation à cette manifesta­
tion biennale, en 1967 et 1969, 
de quatre films anti-américains 
et du silence opposé par le gou­
vernement soviétique aux pro­
testations que les Etats-Unis 
ont élevées par la suite. Il e b- 
gissait de films nord-vietna­
mien. nord-coréen, vietcong et 
soviétique, a précisé le porte- 
parole du Département d’Etat, 
M. Charles Bray.

Ix? premier en 1967, dépei­
gnait notamment le martyr aux 
mains des Américains et sud- 
vietnamiens d’un jeune héro 
sud-vietnamien qui avait assas­
siné le secrétaire à la Défense 
Robert McNamara, a précisé 
M. Bray. De plus, ce film a etc 
primé au festival, sa citation 
soulignant en particulier qu’il 
reflétait ia lutte du peuple sud- 
vietnamien contre l’impérialis­
me américain.

C’est par une note de l'am­
bassade des Elals-uiûs à Mos­
cou, jeudi, que le ministère so­
viétique des Affaires étrangè­
res a été notifié de la décision 
américaine de boycotter le fes­
tival.

Le représentant du Départe­
ment d’Etat a rappelé que les 
règlements de cette manifesta­
tion artistique stipulent qu’elle 
se propose de promouvoir l’a­
mitié parmi les peuples. Le 
festival, a-t-U conclu, n’est pas 
politique. Y introduire la poli­
tique est inacceptable.

Tel. : 523-6921

Léo SEVIGNY Enr.
Exterminateur» d’incectes
•t rongeurs nuisibles.
Rep. National Chemical 

Extermination Co.
7BS. «va lefreenlère, Ste-Foy, Québec
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Mme C.-E. Pelletier
Spécieliste en corsetterie médita1# 

' Marchande
2770, rue Duval, Apt. 515 

Québec 3 
Tel. : Ô23-368S

cornant les exilés résidant a 
l’étranger. Très applaudi, le 
président a d Se la ré. "J'entends 
ouvrir les bras à tous les liai 
tiens désireux oe travailler et 
poursuivre la grande tâche de 
régénération nationale.

Quant aux Haïtiens qui soit 
à Fuxterieur, je leur tends un 
rameau d'olivier. Ils sont libres 
de rentier dans le pays. Ce­
pendant mon gouvernement 
n'admettra aucun agent du 
communisme international, haï­
tien ou étranger, sur le sol sa­
cré de la première républiuue 
noire indépendante du monde'.

Nombreux sont ceux qui es­
timent qu’un nombre restreint 
d'exilés reviendront dans le 
oavs. Mais imiui- l’homme (Je la 
rue, c’est l'apaisement et le 
souci de reconciliation qui l’a 
emporté et cette mesure fait 
figure de test.
Certains observateurs y voient 
l’influence de Marie - Denise 
Dominique, la soeur du nou­
veau président, qui en 1967 
suivit en exil son mari, le co­
lonel Max Dominique.

Eu ce qui concerne les ru 
meurs circulant a Port au Prin­
ce concernant certaines arres­
tations dans les services de sé­
curité. il se confirme que Max 
Adolphe, superviseur générai 
de la milice de l’ouest, a con­
servé son poste et que les ru­
meurs qui ont eu trait a son IL 
mogeage apparaissent sans fon­
dement.

Lu situation est calme sur 
l'ensemble du territoire haïtien 
et huit jours après la mort de 
Papa Doc, le “duvaliérisme” 
apparait puissant et solidement 
implanté dans le pays.
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ORES OU NOUVEAU BOUIEVABO lAURENTlEN

Extermination de la marijuana
WASHINGTON (AFP) — Le 

gouvernement américain a dé­
cidé de lancer une nouvelle 
campagne au début de l’été 
rontrr la marijuana sauvage 
qui poUMxe dans les champs et 
le long des haies, dans une di­
zaine d’Etats du Midweat. Le 
département de la Justice a 
accorde $85,000 au départe­
ment de l’Agriculture pour ce 
programme baptisé "WHKP”, 
programme d’élimination du 
chanvre sauvage.

Le département estime à 
l

plus de 8,000 hectare* la supet- 
flcie de marijuana qui pousse 
dans le* coin* des champ*, le 
long des cour* d’eau etc. Selon 
les expert*, ce développement 
remonte à la Seconde Guerre 
mondiale. I** fermiers avaient 
alora été encouragea à planter 
du chanvre pour remplacer les 
importations de l'Extrême- 
Orient. A cette epcque-la, plus 
de àn.OOO hectares de la terre 
étafent légalement converts de 
marijuana ... de quoi faire rê­
ver tous les hippies américains.

NE L’OUBLIEZ PAS
LA CROIX-ROUGE

AGIT EN VOTRE NOM

A NOS ABONNES...
Si, pour une raison ou 
pour une outre, vous 
ovier à vous plaindre 
du service, vous nous 
obligeriez en communi­
quant par téiéphone au 
numéro

522-4771
à votre service de 8.30 \ 
A.M. jusqu'à 7.00 P.M. J 
du lundi au vendredi, 2 
et jusqu'à 1.00 P.M. le i 
samedi. t

ACADEMIE SAINT-LOUIS
Institution privée dispensant uniquement le 

COURS SECONDAIRE GENERAL

L'Académie St-Louis offre un cours secon- 
doire complet de cinq ans. Le programme est 
celui du Ministère de l'Education.

En secondaire V, l'école offre les cours qui 
conduisent à tous les profils d'admission des 
CEGEP.

Sec. I. H. Ill, IV
(voie régulière et enrichie)

Sec. V
(enseignement général «sanctionné par un diplôme 

de fin d'études secondaires et donnant accès aux 
études de niveau collégial).
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ADMISSION : veuillez vous adresser pour tout ren­
seignement à :

Bureau des admissions 
810, ave dos ErabScs 

Québec 6.
Tél, : 681-7768
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